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précaution par Google dans le cadre d'un projet visant à permettre aux internautes de découvrir l'ensemble du patrimoine littéraire mondial en 

ligne. 

Ce livre étant relativement ancien, il n'est plus protégé par la loi sur les droits d'auteur et appartient à présent au domaine public. L'expression 

"appartenir au domaine public" signifie que le livre en question n'a jamais été soumis aux droits d'auteur ou que ses droits légaux sont arrivés à 

expiration. Les conditions requises pour qu'un livre tombe dans le domaine public peuvent varier d'un pays à l'autre. Les livres libres de droit sont 

autant de liens avec le passé. Ils sont les témoins de la richesse de notre histoire, de notre patrimoine culturel et de la connaissance humaine et sont 

trop souvent difficilement accessibles au public. 

Les notes de bas de page et autres annotations en maige du texte présentes dans le volume original sont reprises dans ce fichier, comme un souvenir 

du long chemin parcouru par l'ouvrage depuis la maison d'édition en passant par la bibliothèque pour finalement se retrouver entre vos mains. 

Consignes d'utilisation 

Google est fier de travailler en partenariat avec des bibliothèques à la numérisation des ouvrages apparienani au domaine public et de les rendre 
ainsi accessibles à tous. Ces livres sont en effet la propriété de tous et de toutes et nous sommes tout simplement les gardiens de ce patrimoine. 
Il s'agit toutefois d'un projet coûteux. Par conséquent et en vue de poursuivre la diffusion de ces ressources inépuisables, nous avons pris les 
dispositions nécessaires afin de prévenir les éventuels abus auxquels pourraient se livrer des sites marchands tiers, notamment en instaurant des 
contraintes techniques relatives aux requêtes automatisées. 
Nous vous demandons également de: 

+ Ne pas utiliser les fichiers à des fins commerciales Nous avons conçu le programme Google Recherche de Livres à l'usage des particuliers. 
Nous vous demandons donc d'utiliser uniquement ces fichiers à des fins personnelles. Ils ne sauraient en effet être employés dans un 
quelconque but commercial. 

+ Ne pas procéder à des requêtes automatisées N'envoyez aucune requête automatisée quelle qu'elle soit au système Google. Si vous effectuez 
des recherches concernant les logiciels de traduction, la reconnaissance optique de caractères ou tout autre domaine nécessitant de disposer 
d'importantes quantités de texte, n'hésitez pas à nous contacter Nous encourageons pour la réalisation de ce type de travaux l'utilisation des 
ouvrages et documents appartenant au domaine public et serions heureux de vous être utile. 

+ Ne pas supprimer l'attribution Le filigrane Google contenu dans chaque fichier est indispensable pour informer les internautes de notre projet 
et leur permettre d'accéder à davantage de documents par l'intermédiaire du Programme Google Recherche de Livres. Ne le supprimez en 
aucun cas. 

+ Rester dans la légalité Quelle que soit l'utilisation que vous comptez faire des fichiers, n'oubliez pas qu'il est de votre responsabilité de 
veiller à respecter la loi. Si un ouvrage appartient au domaine public américain, n'en déduisez pas pour autant qu'il en va de même dans 
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AVERTISSEMENT. 



L' Annuaire de la Société de l'Histoire de France 
contient des tablettes, des notices et des extraits, 
destinés à servir d'éclaircissements aux historiens 
originaux, dont la publication forme l'objet prin- 
cipal des travaux de cette Société. Il sera traité 
alternativement de la géographie, de l'histoire, 
de la littérature et des arts de la France. Dans 
chacune de ces parties on aura toujours soin de 
procéder du général au particulier. Ainsi, après 
avoir publié la chronologie des rois et le tableau 
des pays de la France , on donnera successive- 
ment la chronologie des grands feudataires de la 
couronne et des grands officiers civils et militaires 
du royaume ; le tableau des diocèseset des abbayes, 
et les différentes suites des archevêques , des évé- 
ques et des abbés; la liste des pairies , des parle* 
ments, des universités, des généralités, bailliages, 
sénéchaussées, etc.; la description particulière des 
provinces , de leurs divisions et même des locali- 
tés. De même pour la partie de la littérature et 
pour celle des arts : aux pièces publiées cette an 
née et propres à donner une idée générale de 
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VJ AVERTISSEMENT. 

l'état de la langue et de la musique à différentes 
époques , succéderont des tables destinées à faire 
connaître les écrivains et les artistes , ainsi que 
les productions les plus remarquables de chaque 
siècle. Enfin, l'Annuaire de la Société devina former 
comme an répertoire de THistoire de France, et 
présenter un précis de toiisles renseignemeats qui 
se peuvent tirer de la réunion de nos cinq grands 
ouvrages historiques, savoir : VArt de vérifier 
les Dates , le Gcdlia christiana , V Histoire litté- 
raire , les Monuments de la monarchie française 
et la Bibliothèque historique de la France. 

Nous avions l'espoir d'o&h' à nos lecteurs, dès 
notre premier numéro, la description de l'une de 
nos ^us intéressantes provinces, de la Norman- 
die , €t M. Auguste Le Prévost, plus capal:^ que 
personne d'un pareil travail, avait bien voulu s'en 
charger; malheureusement ses nombi^euses oc- 
cupations ne lui ont pas permis de l'achever à 
temps. Toutefois rien ne sera perdu pour l'An- 
nuaire ; on connaît le zèle et l'amour de ce savant 
confrère pour la Société, et l'on peut promettre 
à nos lecteurs de l'année i838, le morceau dont 
i 'absence ne se fera que trop sentir aujourd'hui. 



AVEEIISSEMBNT. vij 

Les Sociétaires qui auraient des articles ou des 
rectifications à insérer dans l'Annuaire, sont priés 
<1c les adresser au Secrétaire de la Société avant 
le premier juillet de chaque année. 

Le conseil s'assemble le premier lundi de cha- 
que mois dans la salle du conservatoire de la Biblio- 
thèque du Roi, rue des Petits-Champs, n^ lo. 
Tous les membres de la Société ont droit d'y as- 
sister. L'assemblée générale de la Société se tien- 
dra le 8 mai, rue Taranne, n*^ 11. 

Toute demande d'admission dans la Société de 
l'Histoire de France doit être adressée , soit ver- 
balement au conseil par l'organe d'un Sociétaire, 
soit par écrit à M. le Secrétaire de la Société. 

Les Sociétaires qui résident dans lés départe- 
ments ou à l'étranger, sont priés de faire choix 
de correspondants à Paris. 
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AVERTISSEMENT. 



Séances du Conseil d'Administration de la Société 
de V Histoire de France ^ en 1837. 



a Janvier. 
6 Février. 
6 Mars. 
3 Avril. 

8 Mai , assemblée gé- 
nérale delaSociété. 
5 Jain. 



3 Juillet. 
7 Août. 

4 Septembre. 
2 Octobre. 

6 Novembre. 
4 Décembre. 



Par arrêté du Conseil, du 16 mai iB56> le 
comité de l'Annuaire de 1837 a été composé, avec 
M. J. Dbsnoysrs, qui en fait de droit partie comme 
secrétaire de la Société., de MM. Guérard, pré- 
sident, DucHSSNE aîné, Allou et Paulin Paris. 



ANNÉE 1857. 



Compul e e el é siatt i que* Il Quain^ Temps. 

Noiabre d'Or en 1837. 14 Fëmer 15, 17 et 18 

■pacte.. XXIII Mai 17, 19 et SC 

IjBttre dominioale. ... AH Septembre. ... 20, 22 et 23 
bdiction romaine. ... 10 1 Déoembre. • . . 20,' 22 et 23 

I^étes mobUaM, 



Septitagétime , 22 janyier. 
I^es Gendres, 8 férrier. 
Saques, 26 marsr 
Ascension, 4 mai. 



Pentecôte, 14 mai. 
La Fête-Dieu , 25 mai. 
l*' dim. de l'Ayent, 3 àéc. 



Eclipses de 1837. 

Le 5 aTril , ëdipse de Soleil , inrisible à Paris. 

Le 20 aTril, ëdipse totale de Lune, Visible à Paris, de 

6k 58' 6'' du soir, jusqu'à 10*> 41' l''. 
Le 4 mai, ëdipse de Soleil, inTÎ&ible à Paris. 
Le 13 octobre, ëdipse totale de Lune, visible k Parid, 

de 9i> 39^ 7'' du soir, jusqu'à V' 12^ 4" du matin. 
Le 29 octobre, ëdipse de Soleil, inyisible à Paris. 
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670 Matioa de l'K&tel du Innlida. 
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Signes du Zodiaque. 



^ le Taureau. 
îlf les Gémeaux. 
6p l'Écretine. 
Si le Lion. 
Tï}l la Vierge. 



^ laBaloDoe. 
l^|>le5corpîqn. 
^ le SagHtaîre. 
% leCaprioorne, 
=ss le Verseau. 
X les Poissons. 



Mois du Calendrier hckraXque, 



NisAzr 80 jours. 

JlAR S9 

SlVAK 30 

THAivqx. .^ 39 

Ab 30 

Elui. S9 



Thibri 30 j< 

Maashetam S9 

Gmlvv 30 

Tbbbth 29 

SabatiH 30 

Adar Î9 



Mois du Calendrier de V Hégire. 



Mohabram 30 jours. 

Sbfbr i... 29 

Rabib 1 30 

RABiéU 29 

GiouMAoi I 36 

OlOUMADI II 29 



Rbdgbb V. . . . 30 j< 

SCHABAR. ....... 29 

Ramadhav 30 

ScbouaIm 20 

Dboulcada 30 

Dboul«b9GB 29 



RÈGLEMENT 



VS LA 



SOCIÉTÉ DE fHISTOIHE M FRANCE, 



TITRE PREMIER. 

/ 

But de la Société, 

Amr. 1*'. Une soeiétë litttfrairt^ est instituée êou» 
le nom de Sociiré bb e'Httrronn tiÈ FkARCs; 

Abt. s. Elle se propose de publier : 

1^ liesidocmneAts originaux relatif à ffcistoire de 
France , pour les tempslmtërieurs ans États géné- 
raux de 1^89 ; 

2<*. Des traductions de ces mêmes documents, 
lorsque le Conseil le jugera utile ^ 

3*». Un compte-rendu annuel de ses travaux et de 
sa situation; 

40. Un Annuaire } 

Abt. 3. Toutes les publications de la Société sont 
dëlrrre'es gratis à ses membres. 

Art. 4. Elle entretient des relations arec les sa- 
vants qui se livrent â des travaux analogues aux 
siens j elle nomme des associés correspondants parmi ' 
les étrangers. 
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TITRE II. 
Orgitrùsalion do la Société. 

Art. 5. Le nombre des membres de la Socie'të est 
illimitë. On en fait partie après avoir été admis par 
le Conseil, sur la présentation faite par un des 
sociétaires. • * -. 

Art. 6. Chaque soèiétaire paie une souscription 
annuelle de trente fKkncs. 

Art. 7. Les sociétaires sont, convoqués au moins 
une fois l'an, at| mois'de mai; pour entendre un 
rapport sur les travaux de la Société et sur l'emploi 
de ses fonds, ainsi que pour le renouyeUement des 
membres sortants. 

TITRE IIL 

Organisation du Conseil. 

Art. 8. Le Conseil se compose de quarante mem- 
bres , parmi lesquels sont choisis : 

Un président, 

Un président honoraire, 

Deux vice-présidents. 

Un secrétaire , 

Un secrétaire adjoint , 

Un archiviste, 

Un trésorier. 
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Akt. 9. Les membres du Conseil, à Texception 
du président honoraire, sont renouvelés par quart ', 
à tour de rôle , chaque annëe. Le sort désignera , les 
premières années, ceux qui devront -sortir; les mera> 
bres sortants peuvent être réélus. Le secrétaire con- 
tinuera ses fonctions pendant quatre ans. 

Art. 10. L'élection des membres du Conseil' a lieu 
à la majorité absolue des suffrages des membres 
présents. 

Art. U. Le Conseil nomme chaque année un co- 
mité des fonds, composé de trois de ses membres. 

Il nomme aussi des commissions spéciales. 

Les nominations sont faites au scrutin. La pré- 
sidence appartient à celui qui réunit le plus de 
suffrages. ^ 

Art. lit. L'assemblée générale nomme chaque an- 
née deux censeurs chargés de vérifier les comptes et 
de lui en faire un rapport. 

Art. 13. Le Conseil est chargé de la direction 
des travaux qui entrent dans le plan de la Société , 
aiusi que de l'administration des fonds. 

Les décisions du Conseil pour l'emploi des fonds 
ne pourront ôtre prises qu'en présence de onze mem- 
bres au moins , et à la majorité des suffrages. 

Art . 1 4 . Le Conseil désigne les ouvrages à publier, 
t:t clioisit les personnes les plus capables d'en pré- 
parer et d'eu suivre la publication. 

11 nomme, pour chaque ouvrage à publier, un 
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BtaTY (Nigon dx) , procnrear da roi , à Mantes. 
BxuGUfOT (comte Arthor), membre de Tlnstitat, rai 

BellechasBe, n* 11. 
BtfD»ït6T (imrtm) , qufai Tohàite ,. vl^ 21 . 
BiTU, oonsol de JPrance , à GiTita-Tecôhia. 
BzoAKT, conseiller à Ta Conr rbyale de Douai. 
Blossxtillb (db), à Paris. 
BoiSMXLOV , secrétaire des commandements de roonseig' 

le duc d*Oiléans, aux Toileries. 
BÔKSsdtBJK ( Frédéric) , me Nenye-CoqneBard , Xi9 11. 
BoRiriir , ancien notaire à Évrenx. 
BoTTcis na Toulmom, rae Sainte-Anne^ n^ 27. 
BouzLLXT (J.-B.) iiiemWe de plusieurs sociétés savantes, 

à Clermont-Ferrant. 
BouLKz, recevenr de l'enregistrement, à Nogent-le- 

Hotroqu 
SotfaoBois, mabe é& Soippes (Marne). 
BouTiSR, me €irclixi-de»-Petit»*Champs, b? Ai, 
BmxQusT^ à Niort. 
Baoé (ds), conseiller à la Cdnr de Cassation^ roe de 

Y^ndAme, n» 2, an Marais. 
BaniriAU , avocat à la Conr royale de Douai. ■ 
BavxAa», nie teiBt'Jaeqfte», n? 123. 
BuRx (sft) .aioé, Ubvaire , roe Serpente ^ u? 7 . 

Cadet de GASsieovaT, proodreor dnlLoi, àtTroycs. 
Cambis (marquis na) , éi p mné, ma S.«Honové, n^ 948f 
CaavBZ. (P.) , propriétaiiv, rm dt FÉelûquier, n» d8* 
Carahav (le doc db), roe de Grenelle-^.-Germ», u^ 85< 



Carama* (le Wo(MBt0^ 'fieloriiB), hm d* GtèntHs, n* M. 
CAsa.AH (Annand), flous-préfet, à Hantai. 
Castkl, anciflo notaiot, vue dasPfliila'AiigiHtinfly ■* 9ê» 
Gaumoht (dk), eomÊfoaiêJÊt de rfÉilinn , ateiétaku 

de la Sooiéié des AmB^naiiefl de ICannMudfiey à QaaH. 
Catrol (ds) , anden aons-prélet , à Compiéfne. 
Cbabrillar (le comte Jcdet na), rae 'ViHe-FÉvi^ne , 

n«18. 
Cbamburi (db), à Saidiea, Gôte-d'Or. 
Cbastillvx (le comte Alfred ds), rne Riohepanae, 

B«ll. 

Cbazblles (Léon dr), me da Bac, m** 35. 
CiJiiaRT, notaite, boélevard des ItaUens, n*lS. 
Glogrnson , dépoté , rae Godot de Manroy, b* i . 
GoLiAT, direct' de la Monnaie, à FhÀteft de la Monnaie. 
GoMMXMGES (comte db) , Toe Ridier, n« 6. 
GoopRR , Esq. , avocat, eecrétaire de la comoHiBkHi den 

ArehiTes d*Angleterre , à Londres. 
G0UI.0B, rne ^Argefiteoil , n* It. 
GouRTRXLLss (le vicomte db). 
Craprlet, imprimeur, me de Taugirard, n*9. 
Crillob (dnc db), place Loois xt, n^ 10. 
CuirxN (Charles), mann&ctorier, & Sedan. 
CuRiAL (comte) , pair de France , me de la Michodière , 

B« 8. 

David (Paol), me de Sèvres, n* 10. 

Dblarochb (Pan!) , rae des BfaTais-S.-<ïermain , n* 17. 

Drsmicbels, rectear de rAeadémie d'Aix. 
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DisirOYBBfl (Jnles), bibliothécaire da MiuéniB dHistoiie 
natarelle , aa Jardin dn Roi. . 

DsspxiULixRs, notaire, me Vivienne', b9 15. 

DsTAZSES, p«ip dé France, roe de ^reda, n° 9. 

DSTIZ.UC (Acbille), consertateor du Musée d'Antiquités 
de Ronen. 

DucAs , agent de change , à Lille. 

DuoHESiTK aine , conservatear-adjoint k la Bibliothèque 
Royale, me Nenre-des-Petits-Champs, n» IS. 

Dvcut* , me de la Lane , n** 20. 

DuMOif T , profèssenr d'histoire a l'Université de Paris , 
me Cassette, n» 18. 

DuRBAD DB LAM4I.I.B, membre de l*In8tîtnt, rue de La 
Rochefbncaold y n° 11. 

DusBTBi. (H.), avoeat, membre delà Société des Anti- 
quaires de France , etc. , à Amiens. 

DnssoMMERARD, consciUer-maitre à la Cour des Comp- 
tes , hôtel de Clony, me des Mafhnrinfr-S.-Jacqaes. 

DuTBifs (Albert) , sous-préfet à Abbeyille , membre Jte 
la Société royale d'Abbeville, etc. 

DnVtRGIER , 

EsTBRNO (le comte d'), me Montabor, n* 4. 

Falkimstkit, bibliothécaire dn roi de Saxe, à Dresde. 

Faurisl, professeur à la Faculté des Lettres, conserva- 
teur-adjoint au département des manuscrits de la 
Bibliothèque Royale, rue des Saints-Pères, n» 4&. 

Favart, me Nenve*de-Luxembonrg, n» fS. 
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FoETiA o*UBBàH (mar^ius os), membre de.FInatitat, 

me de La Rochefonaiald. 
FoucHi( Lucien) y à ÉTveaz. , 
Faunrxf , notaire, me de Seine-Saint-Germain, n* 53. 
FaiaB (Edonard), libraire, à Éonen. 
FaoïDBFOiro ns Fjleges (dx), oonseillet à la Coor royale, 

me Caati^ione, n* 8. . 

Gaillard ( Em. ) , secrétaire perpétoel de l*Académie 
royale des Sciences, Lettres et Arts de Rouen, repré- 
sentant cette Académie. 

GALxaoN (Fr.) , procnrenr du Roi, à Falaise* 

Gaucbreaud, me de Taremies, a* 44, chez M. le mar- 
quis de La Gaiche. 

Gbkissok (le comte na), me N*-des-Matliarins , n** 9. 

GaavxLLx (db) , correspondant de la Société des Anti- 
quaires de France, etc., à Yalognes (Manche). 

Giausss , me de Seine-Saint-Germain , n® 6. 

Givezxrs sa la Sabjlaz (le baron F. x^) , à Lausanne. 

GiTKHCHT (Loois db)^ Secrétaire de la Société des Anti- 
quaires de la Morinie, & Saint-Omer. 

GoDBvaoT (dx), à Ulle. ' 

Goupil (Ed.), andit' an conseil d'État, me Bleue, n® 1 1 . 

Gravibb db Cassa»>ac, me de Bu£ûiut, n» 4 bh. 

Geboori , conseiller & la Cour royale de Riom. 

OuADBT, rue de Lanrette, n* 8. 

GuBRABD, membre de Flnstitut, conservateur -adjoint 
au département des manuscrits de la Bibliothèque 
Royale, me de La Rodiefoucanld , n« 8. 

4 
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Gui&AAD, <ioiis«UOT-atidit<? à U| Coar t&fB^e a*Aiiiieiis. 

Guillaume, jage au trlbaïuil d» SeBaUVon. 

GuizoT, m. de Tlnstîtiit, mkitttM de rittstr'action piibl. 

Hase, membre de Tlnstitat, conserratenr des mana* 
scrito de la Bibliothé^tie Eoyale, rne Golbert, n<» 0. 

Hjl:^o, lieatenant-génërîd, pair de France^ me Saint- 
Honoré, n» 362. • * 

HiLiAiiD (de), rae d* Agnessean ^' n^* 18. 

Hêllo, procarénr généfal à. la Goor royale de Eennes. 

Héaissoit , juge , & Chartres. 

HouEL , président du tribunal civil de Lonviers. 

■ • • • • 

jAirBt (ïr.) i Ui^raive , nie "Shdùt-lacqii^ , ti* S9, . 
Ja&et nx Maitct, professeur d*liIsto!i^ k rtJliiTerstté de 

Ptna^ mè àù. PDlHd«-Vel*, n* 20. * 
JàHMt^ joge an' tribcinfcl db première itiktance, rne 

Gaakihi, n* B. 
jAUssAun, notaif«, Ttie'OR»ix-deft-Mft»-Cham^'ii« ûi . 
JàtiwtÊ, itogéninlttr tn. éMàéé plomtft-et-cliaQssées, me 

Looli^le^ïnmd, n*» 3S. 
JuBiVÀLi me Taobbyi^ ^^' . 
Juge fàê , place de l'École de Bfédedne. 

LACA9AVS (Léon) f eiiiployé an d^pastonent de» rnanti- 
scrîts de U BibliOtkéiiafl Rdyale, roe éa. BaiAf 9^ 7t. 

L4.CHA.UTisxà&a (oa), sacrétaire-adlioî^t de là CtkÊaAire 
àm Pairsi.Mi Palais dalAdttnbomg. 

L^GBiKX (PauJi) ^.n]« Saint^Jjwtte, n"" 180. 

Lacroix, pluirpiadciif à.MaihNi (Hante-Saène). . 
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Lahure ,*xiotaire honoraire, place de rJÉcole. 
Lafontenellb de Vaudoré (de) , coiueiller à la Conr 
royale d^ Poitiers, secrétaire perpétuel de T Académie 
de cette ville. 
LAJcBEa.T (djk), 8on8:direeteiir ao.minlatère des affaires 

étrangères. 
Lamé-Fleur Y, homme de lettres, à Tersailles (Seine- 

et-Oise). • 

Lapreugne (de), sons-préfet à Celles, andittor au 

conaeil d'Etat, me Saint-Honoré, n^ 370. . 
Laresaudièab (nx), membre da conseil de la' Société 

de Géographie , me da Mouton , n® 6. 
La. Saussate (de), bibliothécaire de la ville de Blois. 
Liaconx, sabatitat da procorew da Roi an tvibnnal de 

première instance de Paris, rne da Bac, n** 36. 
La Sisterna (prince de), rne de rUniveraîté. 
Latour (de), précepteor de Mi^ le dac de Montpensier, 

anx Taileries. 
Latour-Mauboueg (le comte Septime de), ministre de 

France à la conr de Belgique, 4 Bruxelles. 
LAVRRGirx (Léonce de) , à Toulouse. 
Lavillegil (Arthur de), rue Tarann^j n*^ 10. 
Lebas, professeur d'histoire à l'Uni versîté de Paris, roe 

de "Vaugîrard, a** SO. 
liBBRBTOv (Emile), afoeat, roe de RîtoU, n® 18. 
XiSRRirjr , juge de paix» à A^ecé , près Epemay. 
Leclrrc (Achille) , architecte, rue Caumartin , n*^ 37 . 
Lecointb , libraire , quai des Angastins , n« 49. 
Leduc-Houssxt , faabooBg Poissonnière, n** 98- 
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LsGLAT, conservatear général des Archives da dépa^- 

temetit da Nord , à Lille. 
Lemairb, professeur de rhétoriqne aa Collège Bombon, 

rae da Foin, n** 16 , aa Marais. 
Lbkohmamt , conseryatear-adjoint aa département des 

médailles de la Bibliothèque Royale , rae Neave-des- 

Petits-Champs, n** 12. 
Le Prévost (Aagoste), dépaté, à Paris, me et hôtel 

Jaoob, oa à Beruay. 
LxTRomrs , membre de Flnstltut , directear de la Biblio- 

théqne Royale, rae NeaTe-des-Petits-CShamps, n* 10. 
Le Ter (marqais) , k Roquefort, près Yyetot. 

Magnixt, oonsenratear aa département des imprimés de 
la Bibl. Roy., rae Nenve-des-Petits-Champs , n* IS. 

Mâexh-Darbel , à Moscou. 

Martik, rue NeuTé-des-Mathurins , n** 21. 

MiLETnr, ancien juge de paix, à Mantes. 

Masaz , l*nn des bibliothécaires'à TArsenal, rue Madame, 
n« 1. 

Masse (Thomas), ches M. Bertin de Taux, rueLoois- 
le-Graad, n» U. 

MiaAULT père , rue de l*Eperbn , n* 9. 

Mbeault fils, rue des Trois-Frères, n« 8. 

MiamiE (Prosper), ipspecteor des monaments histo* 
riques, roe des Petits- Angnstins, aa Palais des Beaux- 
Arts. 

Merlxv, libraire, quai des Aogastins , n* 7. 

Metitohcourt , dépoté, rae de la Pépinière, n® 127^ 
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MiCBBLXT» ohef de U lection hiftoriqm» det Archives du 

royaume ) pn^Bsseor nqtpléant k la Faculté det Let* 

très, me des Foaaéa-Saint-l^tor, n? 33. 
MiOHXT , membre de l*Iiistitnt, archiTÎste da ministère 

des affaires étrangères, me N'-des-Capdcines, n« 10. 
MXX.LX& (Emmauael), me de LaRochefoocanld, n* 12. 
MnxET, garde général des forêts de l'arrondissement de 

BeUey (Ain). 
Miaxpoix (marquis db), me de la Planche , n» 13. 
MoGRONCovaT (dx) , me de la Pépinière, n^ 127. 
M oi.i { comte ) , pair de France , .président dn conseil 

des ministres , me Yille-l*£véqae. 
MoNOLAvx (Eogène nx), membre de plusieurs Sociétés 

savantes, rue des Saints-Pères, n^ 14. ■ 
MoRMXRQux (db), membre de Tlnstitat, conseiller à la 

Cour royale, me Saint-Louis, an Marais, n** 39. 
MoKTiLBMBx&T (comtc Charlcs ni), pair de France, me 

Cassette, n*" 20. 
MouTB^uABD (Léon nx) , à Semùr. 
BfomxAU^ me MarsoUier, n® 13. 
MoRHAT (de), place "Ville-l'Évéqne, n? 27, 

NiGOR Dx.BxRTY, procurcur dn Roi, a Mantes (Seine- 
et-Oise). 

Olivixr, ancien élève de FÉoole polytechnique, à Dieppe. 
Ollivixr , juge an tribunal de Talence (Drôme). 

PAGis (J. P.), avocat, rue de Menars, n° 12. 
Paitckougxx père, rue des Poitevins , n*' 14. 
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Paquis, rédaoteiir du journal du Cher, à Bourges. 
Paris (Paidin), premier employé aa dépavtement des 

manuscrits de la BiUiotbéqae Royale, nie Neuve- 

deB-PetiU-Champs, n» 13. 
Pasquibr (bai»n), président de la Chambre des Pairs, 

me d'Anjoa Saipt-Honoré , n? 80. 
Passy (Antoine), préfet de J'Eore, à Éyrenx. 
Pattu de Saint -TincsiTT (comte Joies), à Moriagne 

(Ome). 
Pelst, ]lieiiteiiaBt>- général, directenr dn dépèt de la 

goerre , me des Saiftts-Pàres. 
Pelouzb (Yalentin db i.a), me Croix^deai-Petits- 

Caian^s, n<> 12. 
Petitot (Alex.) , d&ef de diTiaioa an mûiistèra de l'in- 

stniotion ppbliqne, roe iCfaanteieine , n*' .11. 
PiERs , bildioAhéoaÎBe de la Tille de SaintHOiner. 
Po«T (d'Atast, xecevenr iderenregistremoBt, à.'^ ..... 
Poisson , sons-préfet , à Reims. 
PoircELET, professeur ^ rj^oole de Droit do PaHa- 
Portalis (vicomte Frédéiie), député « PJkcp Miiffêti^ 

nM. 
Prohpsault (Pabbé), anz Qainze-Tingts. 
Prohitibr,' secrétAÎre de la Soeiété royale dn départe- 
ment dn Nord , représentant cette Société, à Donai. 

QuEXTEscouRT» ancien notaire^ ^ Nesle (Somme)> 
QuEMOT, ingénienr civil, rue dn Battoir, n** 26. 
QuEirson , conseiller à ia Cour royale dç Doodi. 
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AAiaKOOUET (comU imi), chw M. «leSalat-Moryt, vue 

l^^eave-des-Mathaiins, ii<* 2i. 
|(.A.v£iru.y «xif^ibUotliéGaire ds la TiUe» me CrcnaL^des- 

Petits-Chsmps, ii<* 44. 
Raynal (L.), snbstitnt da proonreiir général» A Bombas. 
REtFFKZTBKaG (barcMi I»), anoien rectear de TAcadéDie 

deLoa^ain, àUége. 
K^i^AUD, membre de FloatiUit, coiiaervateiir-^djoint & 

la Bibl. Royale» me Neai^e-dea^Petits-Champs, n*^ 12. 
Renouard (Jules), librâijce, roe de Toomon, n** 6. 
RsHouviEE (Jiiles} , k Mcmtpellier. 
Requien, nataraliste, à Avignon (Taudiite). 
Rxiç» membre .de JU Société cpyale des Àntiqaaires de 

France, me Notre-Beme-des^Tiotoires , n^.S6. 
RiDAM , ancien notaire , me Saint-Manr-Popinconrt , 

n<» ira. 

RxppERT-MoKTCi.Aa ( Amédée de), ancien magistrat, 

rae de I^ Rocbefoncanld , n^ 12. 
Rqmiy (Alfred 3Di|), i«e Mcmtholoii, n^ 18. 
iloiUE^ (^7PP>)» bibliothéeiâre de la ville de Paris. 
RouEM (Alexandre-Forth) , agent diplomatique, bonle- 

▼ard Saint-Denis , n^ 9. 
Rovjïii-CiOLLAiu» (H.), chef de la division des sciences 

et lettres au ministère de Tinstraction publique, rae 

de Pro venue f n^ 38. 

Saoçite (Ernest ni) , rue de l'Oratpire. 
Saint- AiGMAv (comte oa), pair de France , nie de Gre- 
nelle Saint-Germain, n** 107. 
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Saist-^Aiorah (iuiron di), dépaté, me de Gretiell» 

Saint-Germain, no 107. 
Saint-Morts (vicomte nx), me N^-des-Matharins, n* SI . 
SiLiMT-Suaiir .(madame ds), à Angonléme. 
jScHzrJLCKBHBURG y k Berlin. 
ScHWBXsfeR , rae-Nenye-des-BfathQrins , n** 21 . . 
SÉDXLLOT ( Amédée), rue Saînt-André-dée-Arcs , n^ 68^ 
SsRRiTRisR, doct.-méd., me S.vDominiqne^S.^., n*^ 38. 
Serra, dx Falco (le dac nx), à Paleme^ 
S0UX.1B, bibliothécaire à PArsenal. 
Spritcbr-Sbuth, membre de plosiears Sociétés seyantes, 

me des Chanoinesses, à Caen. 
STX.TBSTRR DB Ghahtrlou» fils, conseîUer k la Cour. 

royale, me dn Ûragon, no Si. 

TaiZiLanoibr , conseiller â la Gonr royale, me Jacob; 
n»14. 

Taillaitdibr, anden ayoaé, rtie Saint-Benoit, n* 18. 

Tailliar, conseiller à la Gonr royale de Donal, mem- 
bre des Sociétés académiques de Dooai et de Talen- 
ciennes. 

Taraitnb, ràe de Bièyre, n® 33. 

Tarée (Prospcr), sabstitnt da {Arocnréar da Roi, à 
Étampes. 

Tardif , sabstitnt da procarear général , rne Bdle- 
chasse. 

Tascherbav (Jales), rédactear en chef de la Revue 
Rétrospective, rne Saint- Benoit, n» 11. 

Tastu, rne de Yaogirard, n° 38. 
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TiaASu, conservateur des archives jndiciaires da Palais» 

ooar de la Sainte-Chapelle. 
TaiuLKBÀssB (comte db), loe Tentadoor, u^ 4. 
TauxAT (Alexandre), employé aux Ardiîves da royaa- 

me , quai de la Cité , n^ 28. 
Thisrs, memhre de l'Inatilat, me Nenve-^ .-Georges. 
THXxaT (Alexandre), me dn Petit-Mnsc, n* 9. 
TaoMAssT, place da Palais-de- Justice , n* 4. 
TiBT ( Paul ) , me de Sèvres , n<^ 14. • 

Tbkmisot, me Saint-Loais, aa Marais, n* SI. 

VATKMAaa (Alexandre), me da Bac, n" 43. 
VATisMiifiL (na) , avocat, me Saint-Dominiijae, n5*, il. 
TisixoT, président da tribunal de première instance de 

Meaax. 
YiGuxsR, conseiller réfièrendaire à la Conr des comptes, 

me des Mauvaises-Paroles, n» 18. 
YzxrcxHT, négodunt, rue Serpente, A« 16. 
TiOLLET-LaDuc, conservateur des résidences royales, 

aux Tuileries. 
TniucT, ingénieur civil, me Nenve-Saint-Roch, n^ 7. 
TrraT (L.), député, me Tmdon, n** 6. 
YonxxMUE, docteur en médecine, à Senlis. 

Waillt (Natalis 2>x), rue da Ghaame, n® 13. 



LISTE 



DES 



MEMBRES DU CONSEIL D'ADMUïISTiULTION , 



avec l'indication des années où cessent leurs fonctions. 



1^' 



1837. 
'mm. 

De Baaaitte. 
JUI.KS Dksnotuls. 

I)UBKA.U DE LA. MiJLLE. 

De Fortia. 
MiGinsT. 

MOLÉ. 
MOHMXaQUB. 

Paris. 

HiPP. ROTER-^COIAARD. 

Thiers, 

1838. 

Allod. 
Ampère fils. 
Berger de Xxtrsy. 
Bottas de Toulhon. 

GUADET. 

Jaussaud. 

JOLLOIS. 

Rayehel. 
Taschereau. 
Paul Tiby. 



1839. 

MM. 

Castel. 
DncaESHE aîné. 

GUIZOT. 

Hase. 

LsHORMAirr. 

Lever. 

Pasquxrr. 

Taillaitoisr. 

Teulet. 

"VlTET. 

1840. 

A. Bertin. 
A. Bedgnot. 
Craprlet. 
Fauriel. 
Fremtif. 

GUBRARD, 

Le Prévost. 
Letronne. 
Magnih. 
Reiitaud. t 
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Comité de Publication. 

MM. QjîiLtikXïi , ptésident. 
Hase. 

Taillaitdxbr. 
Taschersau. 

Comité de l'Annuaire. 

MM. OvitikRj}, président. 
Jules DEstrotrsiis. 
Duchés^ atné. 

Paaii. 

Comité des fonds. 

MM. DncHXSirB aîné, président* 
Joixois. 
TiBY (Paul). 



).tmHÊàM^à, 



BUREAU DE LA SOCIÉTÉ 

xtommA ek 1836. 



Vice-Présidents j 



Président honoraire. . . MM. De Fortia d'Umam. 

Président Ds Barahtb. 

Pau&xsl. 

GuÉaARD. 

Secrétaire Jules Deskoters. 

Secrétaire-Adjoint, , . . Teulet. 

Archiviste • . Duchesne aine. 

Trésorier Jaussaud. 

Censeurs. 

MM. DUSIOMMBEARD , RlFFERT-MoitTCLAR. 



LISTE 

t 

DES OUVRAGES PUBLIES PIR LA SOCIETE. 



BnixBTiir DE iji Société db x.'Histoxrie de Frahce, 
reyae de l'histoire et des antiquités nationales, an- 
nées 1834 et 1835; 4 yol. gr. in-8 40 fr. 

L'TsTOiRB DE Li NoBjcAVT, «t la Chroniqne de Robert 
Yiscart, par Aimé, moine da mont Cassin, publiées 
pour la première fois d'après .un mannscrit français 
inédit dn xxxi® siècle appartenant à la Bibl. Royale 
par M. Cbampollion Figeac ; 1 vol. gr. in-S**. . . 9 fr. 

Histoire ecclésustique des Francs, par Grégoire de 
Tonrs ; tome x, texte latin et tradnction française en 
regard , par M. Guadet ; 1 yol. gr. in-8 9 fr. 

— • Le même onyrage, texte latin senl. . • 5 fr. 

— Le même onyrage, tradnction française 5 fr. 

Lettres du Cardinal Maxarut a la Rbute, à la prin- 
cesse Palatine , etc. , écrites pendant sa retraite hors 
de France, en 1651 et 165S, par M. Rayenel; 1 yol. 
gr. in-8 • . 9 fr. 

— Le même onyrage , Pop, eolomb, de HoU,, . . 45 fr. 



/ 



Ouvrages sous presse ; 

Histoire des Frakçais, par Grégoire de Tonrs, 1. 11 et m. 
La CoxrQtTESTE'DE CovsTAimNOBLE, par Yille-Hardouin. 
Ghroitiques de Froissabd. 
Etat de Paris sous Philippe-le-Bel , en 12912. 
Journal de Pierre de Fekin. 



LISTE CHRONOLOGIQUE 



SES 



SOUVERAINS DE LA FRANCE 



I" RACE. — MÉROVINGIENS. 



Pharàmoitd. (?) 
427 ou enriron. Clodiov. 
448. MÉRoyis , parent de Clodion. 
458. Cbildérig, fils de MëroTée. 
481. Clovis, fils de Childëric. La reine Clotilde. 

511. (Partage entre les fils de Clovis.) 



MT de Metz. 

'■iODORIC 

TbieratI®', 
naturel. 
t4. Thxode- 
.T , fils de 
(odoric. 
\», TnioDK- 
I» , fils de 
léodebert, 
irt sans en- 
te, en 555. 
états passent 
lolaire I, son 
nd-oncle. 



Roi d'Orléans, 

Glodomir, 
tué en 524. Deux 
de ses fils sont é- 
gorgés par leurs 
oncles; le tr6i- 
sième,Clodoald, 
se retire k iVo* 
gent, depuis ap- 
pelé S.-Clond. 



Roi de Paris, 

Childkbxrt, 
roi d* Orléans , 
en 526; de Bour- 
gogne, en 534. 
Meurt en 558, 
ne laissant que 
deux filles, qaï 
ne lai succèdent 
pas. 



Roi de Soissons, 

CLsnàXKE. !•', 
réonit successi- 
vement toute la 
monarchie. Seul 
coi en 558 ; 
meurt en 561. 
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661. (Partage entre les fils de Clotaire I®'). 



ilôt de Paris» 

Caribert, 
meurt sans en- 
fauts, en 567. 



Roi de Metz, 

SiGEBERT 

(mari de Brune- 
haut), meurt as- 
sassiné en 575. 



Roi d'Orléans et 
de Bourgogne, 

GONTRAW, 

meurt sans en- 
fants, en 593, et 
laisse ses états 
àChildebertson 
neren. 

575. Childebert II (fils de 
Sigebert), roi d' Anstrasie en 575, 
de Bourgogne en 593 , meurt 
en 596 , laissant 

la Bourgogne à VAustrasie 

Thierri II son 

second fils , qui 

meurt en Q13, 

ayant 4 fils de 

ses concubines. 

Aucuji d'eux ne 

lui succède. 



a 



Rois deSoissons, 

CHiLpiaic 
(mari de Frédé- 
gonde), meurt 
assassiné en 
584. 

584. Clotai- 
re II ; rëanit 
toute la monait* 
Ichie- en 613 ; 
meurt ea 628. 



Théodebert 
son fils aîné, qm 
meort sans en- 
fants, en 61S. 



628-638. DAGOBERT I", roî unique (1). 



Roi d*Austrasie. 

638. Sigebert II, fils de Da- 
gobert , associé à son père -dès 
632 on 633 ; meurt en 656. Son 
fils Dagobert est enlevé par 
Grimoald , maire 4u palais , qoi 
fait monter sur le trdne son 
propre fils Childebert, bien- 
tôt chasse. 



Rois de Neustfie et de Bourgogne, 

638. Cloyis II , fils de Dago- 
bert; menrt en 656. 

656-670. Clotaire III (iUs 
aine de Clovis II). 

670-691. TiiiERRTlII (3«fils 
de Clovis II ). Dépoté presque 
aussitôt après sou avènement, 
il resta trois ans enfermé dans 
l'abbaye de S.-Deuis, et ne reprft 
le titre de roi qu'après la mort dt 
son frère Cliildérw II, enr678. 



(i) GariIxTt obtient en 6!)o, de Dagohori, son frcra consangain, arfC 
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656. Ghildbrig II (second fils de Qovis II), roi d*Austrasie 
en 656 ; de toute U France , de 670 à 673. 



Roi d*^ustrasie. 

674-679. Dagobxrt U, fiU 
de Sigebert II; meurt a^ssînë 
en 679. L'AMtrmne» sans roi, 
est goaremée par les ducs Mar- 
tin et Pépin. 



Rois de Neustrie et de Bourgogne, 

691-695. Cloyis III , lils de 
•rtiîerry III. 

695-7U. Cini.i>KBKfLT III, 
frère de Clovis III. 

711-715. Dagobert III, fils 
de Childebert lïl. . 

715-720 (1). Chilpéric U 
(Daniel, fils de Ghildéric H). 

720-737. Thierry IY (de 
Chelles), fils de Dagd>ert III. 

Interrègne de 5 ans (787-742). 

742. CHiLDÉaiQ m, fils de 
Chiipèric II, dépoaé et enfermé 
dans le monastère de Sithia ou 
Saint-Bertw «s t4C ; meurt en 
755. Son fils Thierry, confiné 
dans le monastère de Fontanelle 
ou Saint-Yandrille , meurt dans 
l'obscurité. 



Fin de la dynastie Méroyingienne , qui dara 270 -ans, 
à ^ximpter de Cloyis I*'. 



le titre de roi , à peu près tout ce (jui composait TancieB royauBse des. 
Yisigoths , dans la Gaule, il meurt Tannée suivante. La charte de 
Notre-Dame d'Alaon, qui lui donne pour fils Ghildéric, Boggis et 
Bertrand, est un acte dont la s^icérité n'a pas encore été su^ynmment 
démontrée. 

(x) Glotaire lY, que l'on croit issu du sang mérovingien , est fait 
roi par Charles Bfairtel en 717, et meurt en 719. 
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561. (Partage entre les fils de Clotaire P'}. 



ilôt de Paris. 

Caribert, 
meurt sans en- 
fants, en 567. 



Roi de Metz. 



SiGEBERT 

(mari de Brune- 
haut), meurt as- 
sassiné en 575. 



Roid' Orléans et 
de Bourgogne, 

Contran, 
meurt sans en- 
fants, en 593, et 
laisse ses états 
àChildebertson 
noTen. 

575. Childebert II (fils de 
Sigebert), roi d' Austrasie en 575, 
de Bourgogne en 593 , menrt 
en 596 , laissant 



la Bourgogne à 
Thierri II son 
second fils , qui 
meurt en Q13, 
ayant 4 fils de 
ses concubines. 
Aacuji d'eux ne 
lui succède. 



VAustrasie à 

TnéoDEBERT 

son fils aîné, qm 
menrt sans en- 
fants , en 61S. 



RoisdeSoissons, 

Cnirpiaic 
(mari de Frédé- 
gonde ) , meurt 
assassiné en 
584. 

584. Clotai- 
re II ; réanit 
tonte la moaait* 
ichie- en 613 ; 
meut «a 628. 



628-638. DAGOBERT I", roî unique (1). 



Roi d*Austrasie, 

638. Sigebert II, fils de Da- 
gobert , asiQcié à son père -dès 
632 on 633 ; meurt en 656. Son 
fils Dagobert est enlevé par 
Grimoald , maire 4u palais , qui 
fait monter sur le trdne son 
propre fils CHiLDEBBaT, bien- 
tôt chassé. 



Rois de Neustrie et de Bourgogne. 

638. Cloyis II , fils de Dago- 
bert; menrt en 656. 

656-670. Clotaire HI (iib 
aine de Clovis II). 

670-691. TiliERRTin (3«fils 
de Clovis II ). Dépoté presque 
anssitôt après sou avènement , 
il resta trois ans enfermé dans 
l'abbaye de S.-Denis, et ne reprft 
le titre de roi qu'après la mort dt 
son frère ChildéruB II, en' 678. 



(i) Caribert obtient on 6i)o, dcDagohort, son frère consangain, arfC 
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656. Childeric II (second fils de Qovis II), roi d'Austrasie 
en 656 ; de toute U France , de 670 à 673. 



Roi d*Austrasie. 

674-679. Dagobxrt II, fiU 
de Sigebert II; meurt a^ssinë 
en 679. L'ÀMtrane» sans roi, 
est gouTemée par les ducs Mar- 
ûn. et Pépin. 



Rois de Neustrie et de Bourgogne, 

691-695. Cloyis III, fils de 
•rtiierry III. 

695-7U. Cini.i>KBKfLT HI, 
frère de Clovis III. 

711-715. Dagobert III, fils 
de Childebert itl. 

715-720 (1). CHiLpiRic II 
(Daniel, fils de Ghildéric H). 

720-737. Thierry IY (de 
Chelles), fils de Dag(^rt III. 

Interrègne de 5 ans (787-742). 

742. Childériq IU, fils de 
ChilpÀric U, déposé et enfermé 
dans le monastère de Sithia ou 
Saint- Berti» «s t4it ; meurt en 
755. Son fils Thierry, confiné 
dans le monastère de Fontenelle 
on Saint-Yandrille , meurt dans 
l'obscurité. 



Fin de la dynastie Mërovingienne, qui dara 270 «us, 
à compter de Clovis i*'. 



—1^ 



le titre de roi , à peu près tout ce qui composait TancieB royauBse des. 
Yisigoths , dans la Gaule, il meurt Tannée suivante. La charte de 
Notre-Dame d'Alaon, qui lui donne pour fils Ghildéric, Boggis et 
Bertrand, est un acte dont la sincérité n'a pas encore été sutflsamment 
démontrée. 

(i) Glotaire lY, que l'on croit issu du sang mérovingien , est fait 
roi par Gharies Bfartel en 717, et meurt en 719. 
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II« RACE. — CARLOVINGIENS. ' . 



752. PÉPEN-ie-Beep. 



Carloxan, roi d'Anatraûe , 
xnenrt en 771. 



768.Charijes (Charlemagne), 
roi de Neustrie , de Bourgogne 
et de Provence. 

771. Cha&lkmaghx» maître de tonte la monarchie. Empereur 
en 800. 

814. Louis (le Débonnaire), empereur. 

840. Cha&lbs II (le Chauve), roi; empereur depuis U fini 
de l'année 875. 

877. Louis II (le Bègue), roi. 



879-882. Louis m, roi; 
meurt sans enfants. 



879-884. Garlomak, seul roi 
depuis 882. 

884. Gbarles-lb-Gros, empereur, déposé en 887. 

887-898. Eudes , fils de Ro- 
bert-le-Fort. 

922 - 923. Robert , frère f rois élus ; compétiteurs de 
d*£nde8 . > Cbari.es-le-simple , roi , 893- 

923-936. Raoui. ou R0001/-I 929. 
FBE , duc de Bourgogne , fils de ' 
Richard-le-Jnsticier. 

936. Louis IT (d*Outre-Mer), fils de Charles-Ja-Simple. 

954. LoTHAiRE, fils de Lonis-d'Outre-Mer. 

986. Louis y (le Fainéant], fils de Lotfaaire; meurt sans 
enfants, le 21 mai 987. 

Fin de la dynastie Carloyiogiemie , après une durée 

d'environ 236 ans. 
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Capétiens dùreets, 

i^87. Hvgvxs-Cavkt. 

Adélaïde de Gayenne. 
996. RoBKRT II, le Pieux. 

Berte, veuve d*£ude8 , comte 
. de BloU ; 

Constance de Prorence. 
1031. Henri I«'. 

Anne on Agnès de Russie. 
1060. Philippe I«'. 

Berte de Hollande. 
1108. Louis YI, le Gros. 

Adélaïde de Saroie. 
1137. Louis YII, le Jeune. 

Eléonore d* Aquitaine , répu- 
diée; 

Constance de Castille; 

Alix de Champagne. 
1185. Phiuppe ir, Auguste. 

Isabelle de Hainaut; 

Ingebnrge de Danemarck, 
répudiée ; 

Agnès de Méranie, répudiée 
poqr Ingebnrge. 
1223. Louis YIII, le Lion. 

Blanche de Castille. 
1226. Louis IX, le Saint. 

Marguerite de Provence. 
1270. Philippe III, le Hardi. 

Isabelle d* Aragon ; 

Marie de Brabant. 
1285. Philippe IT, le Bel. 

Jeanne de lïwvarre. 
1314. Louis X, leHutin. 

Marguerite de Bourgogne ; 

Clémence de Hongrie. 
1316. Jean I«^ 



1316. Philippe Y, le Long. 

Jeanne de Bourgogne. 
1322. Charles IY, le Bel. 

Blanche de Bourgogne;' 

Marie de Luxembourg ; 

Jeanne d*£yreux. 

Branche collatérale des yalois, 

1328. Philippe IY, de Yalois , 
le Fortuné. 

Jeanne de Bourgogne; 

Blanche d'Evreux. 
1350. Jean II, le Bon. 

Bonne de Luxembourg; 

Jeanne d'Auvergne. 
1364. Charles Y, le Sage ou 
le Riche. 

Jeanne de Bourbon. 
1380. Charles YI. 

Isabelle de Bavière. 
1422. Charles YII, le Yicto- 
rieux. 

Marie d* Anjou. 
1461. Louis XI. 

Marguerite d*£cosse. 

Charlotte de Savoie. 
1483. Charles VIII, l'Affable. 
'Anne de Bretagne. 

Rameau d* Orléans. 

1498. Louis XII, le Père du 
peuple. 
Jeanne de France ; 
Aune de Bretagne. 
Marie - d'Angleterre. 
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Rameau d* Orléans- Angouléme, . 



1515. François I«^ le Père 
des lettres. 

Claude de France; 

Eléonore d'Autriche. 
1547. Henri II. 

Catherine de Médicis. 

1559. François II. 
Marie Stuart. 

1560. Charles IX. 
Elisabeth d'Autriche» 

1574. Henri III. 
Louise de Lorraine. 

Branche des Bourbons. 

1589. Henri IV, le Gra^d. 

Marguerite de Talois. 

Marie de Médicis. 
1610. Louis XIII, le Juste. 

Anne d'Autriche. 
1643. Louis XIT, le Grand. 

Marie-Thérèse d'Autriche. 
1715. Louis XV. 

Marie Leczinska. 
1774. Louis XVI. 

Marie-Antoinette d'Autriche. 



République. 



1793. Convention nationale. 
An 4 (1795). Directoire. 
An 8 (1799). Consulat. 

Bonaparte, I**" consul. 

Empire. 

* 

An 12 (1804). NapouIon, em- 
pereur. 
Joséphine ; 
Marie-Louise d*Autific];Le. 

Restauration. 

1814. Louis XVni (I" Mstau- 
ration), veuf de Marie- 
Joséphine -Louise de Sa- 
voie. 

1815. (Cent jours).. Napou&on. 
1815. Louis XVIÏI (t« restaji- 

ratioti ). 
1824. Cb ARLES X, veuf de Ma- 
rie-Tliérèse de Savoie. 

Rameau d'Orléans. 

1830. Louis-Philippe I*'. 
Marie -Amélie de BoorboQ- 
Naples. 
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ROYAUME D'ARLES. 

TROIS ROIS. 
933. Rodolphe II (le même que le précédent). 

937. Coir&^D-LX-PAGKFIQnB. 

993-1032. Rodolphe III, le Fainéafbt. 

1 033 . Le royaume passe aux empereurs d'Occident. 

ROIS, COMTES OU DUCS INPÉPENDAIVTS DE BRETAGNE. 

383 on 384. Conis ou Cohait, surnommé MiRiADsc. 

421. Salomoxt I®', ai^lé aussi Guitol, Gicquel 
et ViTRiç. 

434. G&ixLoir (Gollit ou Gallon). 
445 on 446. Audreit. 

464. Eeech on Riotbims. 

478. '- EusàBE. 
490 - 509. Busic ou Dsbeock, détrâné par Ootis. 

Teulet. 



PROVINCES KT PAYS DE LA FRANCE. 



Suivant le témoignage de plusieurs auteurs ^ 
Fantiquité (i), le terxitpire de la Gaule, avant la 
•conquête de Cësar, ëtait partagé entre trois cents ou 
quatre cents peuples; qui habitaient autant de pays 
distincts. Les écrivains et les monuments de l'époque 
romaine ne nous en font connaître qu'un peu plaB 
de deuK cents (3) } le reste nous est fourni , du moins 
en grande partie , par les documents des époques 
suivantes : on ne peut guère douter, en efiet, que 
plusieurs pays de la France , qui sont nommés pour 
la première fois par des écrivains du moyen Age, 
n'aient eziaté dès les temps les plus anciens, UoaaieB 
grand nombre ^s pays primitifs de la Gaule se sont 
conservés, non seulement sous la domination des 
Romains et sous la domination des Barbares, mais 
encore sous le régime dissolvant de la féodalité, et 
sont parvenus jusqu'à nous avec très peu de chan- 
gements dans leurs noms et même dans leurs limites. 
Ainsi, pour me borner a quelques citations, les pays 



(i) Josèphe, Bell, jud., il, a8. — Plutarq., Cœsar,, l5. — 
Âppien , Bell, civil., ii, i5o ; de Reb. gallic, 2. 

. (2) On en trouvera la liste dans mon Essai sur le Syst* des 
divis. ierrit, de la Gaule, p. 3-7. 
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gaoloifl des AmJUaniy âèé"Beilouaeif des yeliocasses , 
des Caîeti", des ParisU, ont formé, sous les deux 
premières races de nos rois, le p^us Amhianensia , 
le pagua Behacensis, le pttgua f^Uoassinus, le pagus 
Caietensit, le pagus Parisiacus ; et sont deyenus 
plus tard VAmiénoiSf le Beauuaisis, lé Vexin, le 
pays de Cause, lé Parisis, Ce n'est que d'après la 
situation et retendue de ces pays modernes, consi- 
dères toutefois dans l'ordre des diif^ons ecclésias- 
tiques , que les géographes ont pu dresser la carte 
des anciens territoires occupés par les diyers peuples 
de la Gaule. Il est tnémè tel peuple gaulois dont le 
nom, aboli en apparence depuis les temps les pins 
reculés, se retrouve dans la dénomination d'un vil- 
lage actuel , et peut servir i rectifier la position et 
les limites du pays habité par ce peuple gaulois. Je 
citerai pour exemple le village de Monestier-^n>, 
Vocance (1) , du canton d'Annonay, département de 
l'Ardèche s le surnom de ce village rappelle évi- 
demment le nom des anciens f^ocontii; et la situa- 
tion du même lieu me paratt indiquer clairement 
qae les limites du territoire occupé par les Vonontii 
ont été mal tracées, et qu'il conviendrait de les 
étendre, surtout du côté du nord-ouest, jusqu'au- 
delà du Rhône , de manière que le village de Mo- 
nestier, au moins, y fût comj^is. Quant aux yer- 

(i) Dictionnaire des Postes, nouvelle édition, in-folio. 
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tacomacori, qui ôccapaient un canton des même» 
f^ocontii, Ghorier (1) a dëjà remarque-' le rapport 
de nom et de position entré ce canton et le pays du 
Dauphiné que Ton appelle encore aujourd'hui le 
f^ercors. Le tableau qui suit donnera plus d'une fois, 
au lecteur attentif, Foccasion de faire d'jautres rap- 
prochements du même genre , auxquels je ne pui» 
ici m'arrôter (2). 

Hadrien de Valois, qui, dans son excellente Notice 
des Gaules , embrasse tous les âges de la géographie 
de la Gaule et de la France , ne parle que d'environ 
trois cents pays; mais, comme on va le Toir, il en 
passe sous silence un très grand non^bre. Relative- 
ment aux pays modernes seulement , la liste la plus 
nombreuse qui, je crois, en ait étë publiée, est celle 
que l'abbé d'Expilly a placée dans le troisième vo- 
lume de son Dictionnaire , à l'article France. Cette 
Ibte contient deux cent quatre-vingt-treize pays, et 
présente aussi beaucoup d'omissions. Le tableau 
que l'on trouvera ci-dessous réunit plus de huit cents 
pays tant anciens que modernes; et quoiqu'il soit 
incomparablement le moins incomplet de tout ce qui 
a paru en ce genre , il ne sera certainement pas diffi- 
ci]e d'y faire plus tard des additions. Le défaut de 
place a fait retrancher du tableau les pays de la Gaule 

' ' I L ,1111 

(i) Hist. génér. du Dauphiné, tom. i , p. li et I2. 

(2) Les questions relatives à la. formation des pagi de la 
France ont été traitées dans mon Euai indiqué ci -dessus. 
Paris, i832, in-80, che« Grozet, libraire, quai Voltaire, 

11° 17. 
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qui ne font pas partie de la France actuelle; mais 
on pourra les publier plus tard avec les divisions et 
subdivisions territoriales d'un autre ordre, telles 
que les bailliages, les sënëchaussëes , les centaines, 
les vicairies ou vigueries, etc. J'ai cru devoir suivre 
ici l'ordre alphabétique; dfabord parce que cet ordre 
est à la fois le moins expose à l'erreur et le plus 
commode pour les reéherches, ensuite parce que 
j'avais dëjà observe ailleurs l'ordre syste'matique (1). 
A chaque pays on a mis son nom latin , quand ce 
nom est donné par des actes authentiques , et le nom 
de la province à laquelle il appartenait j puis on a 
marqué sa position, et en quelque sorte son étendue, 
en indiquant sa capitale ou les lieux principaux de 
son ressort. En général , les territoires des départe- 
ments, des arrondissements et des cantons actuels sont 
représentés par leurs chefs-lieux. Ainsi, par exem- 
ple, tel pays qui contient tel-chef-lieu de départe- 
ment, renfermera le plus souvent dans ses limites 
le département lui-même ; tandis que s'il ne conte- 
nait que quelques arrondissements ou quelques can- 
tons d'un département, ce seraient seulement les 
chefs-lietfx de ces arrondissements ou de ces cantons 
qui seraient désignés. Les chefs-lieux d'arrondisse- 
ment sont suivis de l'indication de leur départe- 
ment ; les chefs-lieux de canton , de l'indicalion de 
leur arrondissement ; les simples ôommunes , de l'in- 

(i) Dans Y Essai sur les difis. territoriales de la Gaule. 

6 
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dication de leur cantoai et les hameaux, cbiteaux I 
ou ffermes, de celle de leur cammune, Aiiui, tout. 1 
lieu accompagaé du nom de son arrondiaaemeat c»t 
UD chef'licu de canton ; de taéiae tout Ueu luivi d4* 
leul DoiD de son département e»t uo cfacf-lieu d'Ar- 
rondissement , ou quelquefois même, de plus, sa 1 
chef-lieu de départent en t. Pour Ica pays dont je n'ai 
pn trouver le nom moderne, je me suis homd JL | 
le* doDuer tels qu'ils se présentent dana les tcil«» 
qui me les ont fourni). Pour ceux dont les limite! ' 
n'ont pas encore é\é déterminées d'une Diauière pré- ' 
CÛM, on n pris soin de joindre à li^urs article! 1«^ [ 
lieux qui ajoutent i. leur déaommation' aotuallB kk ,1 
nom do ces paya, parce que de pareilles indioationt 
peuvent servir à résoudre la (jueslion des limitei. 
Enfin, quoiqqe j''aie porté beaucoup d'atteation i | 
mon travail, je ne me dissimule pas qu'outre les 
omis^siona dunt j'ai averti, il ne présente auui, tt ' 
nécessairement, des erreurs, erreurs qu'il est dilEciU: ' 
d'éviter dans l'éloiguement du paya dont on parle, | 
mais qui seront aisément reconnues dans lu localités., , 
Je prie donc le IcGieur d'âtre ici aur ses gardes, a% I 
même de ne conaiddrer ces feuilles que comme dm 
sortes d'épreuves envojëits en correction dans Ica 
diSércntes contrées de la France. Si de là elles pou- 
vaient revenir chargcoi de rectifications ou d'addî- 
tioni, elles seraient accueillies a 
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^^:^[^ c*, signiâe comm«Bè ; c^^ canton ; a^, arrondissement. 

Le mot ibid. mis , à la seconde colonne , entre deux crochets , se 
rapporte au département ; sans crochets , au canton , ou à l'arrondis- 
seijient qui précède. 



AcBÈRKS (plaines d'), campi Acbères , c» de Saint-Germain-en- 
Apiariœ, lle^e-France. Laye [Seine-et-Oise]. 

AcK ( pays d* ) , jéffteiuûs X^sneven , a^ de Brest [Finistère]. 
pagus, Bretagne (Léon- 
nais). 

Agadès, pagUs jégathea*- Agde [Hérault]. 
sis, Lang.nedoc. 

Agésois , pagus AgMBÙi" Àgen [Lot-et-Garoane]. 
sis, Gnienne. 

AiGRSFOXir ( plaine d* ) , Aigrefoin, c" de Chevrease [Seine- 
Ile-de-France. et-Oise]. 

A1L1.AS (pays d'), /Nigii^ i Aillas, c" d*Auro8 [Gironde]. 
Aliardensis, Bazadais. ( Aillas-'Vieux, ibid, 

Alaxs (pays d') , pagus Aïe- Alais [Gard]. 
siensis, Langnedoe. 

Albensis pagus. Voyez Tivarais, 

Albigcoxs, pagus Alèigên- i Alfai [Tarn]. 

sis, Languedoc. ( YalMioe-en-Albigeois, a^ d*Albi. 

. /i«N 1 tt .( Saint-Christol-d' Albion, c° de Sanlt 

Albioh (1 ou le Bioir, \ j^^^^use]. 

™«*- ( [Basaes-Alpes]. 

. , > • 3t\ (Labrit, autrement Albret, jl* de 

AI.BRET (pays on .me A) A Mo,i.de-Marsan [Landeî]. 
pagus Leporelanus, Gaa- jj^^^ j^^^,^^ ^^J^.^^1^ j-J^^^^^^. 

*^°8°«- ( Garonne]. 

AX.BT (pays d*), pagus Aîfi- Goicb-Alet, près de Sftiot-Serraa, a* 
iensis, Bretagne. de Saint-Malo [lUe-et-Yilaine]. 

AX.STH (paya d*), pùgus Àlet, c^ de Limonx [Ande]. 
Alectensis, Langnedoc. 



Fleurbaii, c° de Laventic. \ 
La Corguï. c» de MervUle. J 
Urentie, «' doBétJjuDe. } [N 
Soilly-sur-U-Lys.CiIeLa- l 

Aiioy ou H-iLOï, Pi- Bi.i«-eo.Alloï,e"deBiie[SoiL 

cirdie. 
Aiï(psy.d'),/.apu^îiiBn- Ail [BoocUei-du-RliÛne]. 

sis, Provence. 
jtlhdrcaiU vagas. Brie. Dofiy (?), près do MorWi 

c» do HosLllet toile]. 
Aui» grecquei 



PIS grecquei et pua- (■ 

uinci (proiincei de»), l 

ïTOfùnod Atpiumgreia- iLit Savoie, ea 
/u» <1 pcwifnamn,- dl. ) Ut valais. 

li*niedei dii-iept pro-ST ' "' ' --- 

Ticco de la C«ule. J: 
MoutLer-en-TwuiUbe, / 
mé<rop<.J=. l 



Id Lombardie, ea parli 



t^AtiCrlT^^'-'^" ' ^ "■"■^"i"' •>« Salue 
lîinie, des dii-sept prn- 
liscei i3« la Gaule. Em- 

,, . ISlraibourerHaut-RIH. 

' \ Gounar [^ijta-iliuaj. 

, / Ai^AA. c" de SaÈQt-Jean-di 

lj.«™« pflfiw. pays 1,^ 1 
d'ArU, (?). Vienio^. UL.Ji/. 

Coligoy. c" d, 
) Mont , ibid. 

iAmieiit [Somme |. 
li^Vidame [Soamw]. . 
Bocage [Somr«], 
Amii (!') , Baiae.N«târre. Foye: tt Mi«. 
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Montigny-aax-Amogiies , c^ de S.- 
Benin-d'Azy [Nièvre]. 
V j lAmoenes, autrement Cicogoe, c® de 

s), pagus Amo^ . S.-Jean-de-Lichy, ,m 
livcmais. jOurouer-anx-Amogncs , c« de Poa- 

f qaes [NieTre]. . 
^ S.-PéraTille-anx-Amognes , ièid. 

ys d' ), Fran- Gray [Haute- Saône]. 
e. 

/Chamay- sur -Saône et Chazelles, 
Ts d*), pagusi c^. de Yerdan-sur-le-Doubs 
)U AmausensiSy ] [Saône- et-Loire] . 
\ et Franche- j PonUUier, a* de Dijon [Côte-d*Or]. 

r Saint-Vivien-en-Amou , c° de Dôle 

\ [Jura]. 

ager, "Vieil- Argenlaus, 

illée d*), ^alUs Andofre en Catalogne, près de la 
Andorrensis , limite du département de TA- 
Foix, riège. 

HK { plaine ou ( Saint-André, ) , jtv ro i 

e).Norma»die. ( Verneuil . j »^ ^"*" [E""]- 
Artois. Sainte-Marie-Kerquf et Saint-Ni- 

colas, c^ d^Audruicq [Pas-de- 
Calais]. 
! Charmes -en-l' Angle, c° de Doule- 
▼ant rHaute-Marnel. 
Sogny^.r Angle, c» de HeUts-le- 
Manrupt [Marne]. 
pagus EngO' Angouléme [Charente]. 

ig. Andégavus, Angers [Malne-et-Loirej. 

(Eosiers , c'^ de Saumar [Maine-et- 
Lolrê]. 



tion et la Loire. \ Saint-Mathuriu , c° de Pont-de*Cé 



[Maine-et-Loire]. 
V) , ager An- Anse , a* de Yillefiranche [Rhône], 
onnais. 

pays ou comté Apremont, o** de S.-Mihiel [Meuse], 
ine. 



ANHBAimE 

.à'),fagiuAplm- Apt [VancloMi], 

i£ , AqvUania , { UAguîtûnfl promîère. 

e6 quatre grandfl^ l 

3» deliGaule tout ^ L'AqaitaÎDe ecronde. 

rovinees; savoir: \ La Rovempopulamo. 



\Lc Roui 
JL'AQiigi 

(Le GéTi 



1°. Le Berrj, Ie Limautla^ le Bourbonpais, TAutc 
"Velay, Capitale, Bonrgcj [Clier]. 

!°. La Guienne ( le Quercy, la Buncrgue , l'innai 
CDrnis de Bigarre, le BardeUiB, !« Périgord, l'Ay 
Coadomais,leBaiadu>, lepaye de Labour], USr 
r Angoumois, l'Auids, la Poitoii. Ca|ilial«,Biiraeaiiir 

3», La No,eanH.[iuliinîï [Gnitagne, Béarn , Col 
Eause, a' de Copdom CGors]. 
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Îlstaritz, c** de La Battide-Oaireece 
[Basses-Pyrénées] . 
Samt-Palais , a^ de Mauléon [iiid.'^. 
Arbouste (vallée d*), Cobi- Bernet , c** de Bagnères-de-LacJion 

minges. [Haute-Garonne]. 

Archiazès, on pays d*Ar- Archiac, a^ de Jonzac [Charente- 

chiac, Saintonge. Inférieure]. 

. , ji»\ V • / Arcis-sur-Aube rAubel. 

*« pa^, Champagne. \ Seine [Aqbe]. • 

Ardennes (les) , ^/%/tttf/iiMr, *Mézières [Ardennes]. 
Champagne. 

Arebrignus pagus, Autnnols Arnay-le-Duc, a^ de Beaune [Cdte- 
et Beaunois. d'Or]. 

Argoitvk, Argona, Cham- j Sainte-Men^ould [Manie], 
pagne. { Ciermont, a^ de Ver4nn [Meuse]. 

Anasinensis pagus, Cham- 
pagne. 

Arles (province d*), »ro- f^ .. ^ 

• .t 1 . • jx i Provence , en partie, i rr 

vmcta Arelatensisi dé- 1 ^ » » v . . f Foyez 

1- * j 1 TT- < Comtat-Venaissin. > «^ 

membrement de la Vien- i » * • . > :i«^ ( ces mots. 

noi«. Arle.. métropole. (Pn»c.pame d'Orange, j 

Arles (pays d*), pagus Are- Ailes [Bonches-dn-Ehône]. 
latensis ou Arlatinus , 
Provence. 
Armagnac (liant on blanc , / 

et bas ou nègre ) , pagus \ Andi [Gers] . 
Armerùacensis ou Arma- j Nogaro, a* de Condom [Gers]. 
nicus, Gascogne. f 

AronaUnsis pagus , Pioar- ' Sulis. 

die. 
Arras ( gonvem^Bce 4' ) , Arras [Pas-de-Calais]. 
Artois. 

Traasloi , c'^ de Bapaume [ Pas- 

de-ûOaU]. 
Gouy-ea-ArroaaÎM , c^ da Citelet 
A RROUAiSE (pays d*), Aroa- ) [Aisne]. 

sia , Artois et Picardie, ^Yauz-en-Arronaise, c** de Vassigoy 

[Aisne]. 
Mesnil-en-Arronaîse , c** de Com- 
bles [Somme]. 
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dication de leur canton j et les hameaux , châteaux 
ou fermes, de celle de leur commune. Ainsi, tout 
lieu accompagné du nom de son arrondissement est 
un chef-lieu de canton ; de même tout Heu suivi du 
seul nom de son département est un chef-lieu d'ar- 
rondissement , ou quelquefois même, de plus, uo 
chef-lieu de département. Pour les pays dont je n'ai 
pu trouver le nom moderne, je me suis borné à 
les donner tels' qu'ils se présentent dans les textes 
qui me les ont fournis. Pour ceux dont les limites 
n'ont pas encore été déterminées d'une xàanière pré- 
cise , on a pris soin de joindre a leurs articles les 
lieux qui ajoutent à leur dénomination' actuelle le 
nom de ces pays, parce que de pareilles indications 
peuvent servir à résoudre la question des limites. 
Enfin, quoique j^aie porté beaucoup d'attention à 
mon travail , je ne me dissimule- pas qu'outre les 
omissions dont j'ai averti, il ne présente aussi, et 
nécessairement, des erreurs, erreurs qu'il est difficile 
d'éviter dans l'éloignement du pays dont on parle, 
mais qui seront aisément reconnues dans les localités. 
Je prie donc le lecteur d'être ici sur ses gardes, et 
même de ne considérer ces feuilles que comme des 
sortes dVpreuves envoyées en correction- dans les 
différentes contrées de la France. Si de là elles pou- 
vaient revenir chargées de rectifications ou d'addi- 
tions , elles seraient accueillies avec reconnaissance 
par l'auteur. 



HTSTORW^UE. 63 

^|:^[^ (fiy signifié commlRBè ; c", «anton ; a*, arrondissement. 

Le mot ibid. mis , à U seoondd colonne , entre deux crochets , se 
rapporte au département ; sans crochets , au canton , ou à l'arrondis- 
seijient qui précède. 



AcBÈiiES (pUines d'), eampi Achères , c» de Saint-Gennain-en- 
Apiarùe, Ile-de-France. Laye [Seinei-et-Oise]. 

AcK. ( pays d* ) , Aencn^ Lesneven , a^ de Brest [Finistère]. 
pagus, Bretagne (Léon- 
nais). 

Agadàs, pagUs Jgathea^ Agde [Hérault]. 
siSf Languedoc. 

Agbik>is , pagus jiffmam" Àgen [Xot-et-Gduroiuie]. 
sis f Guieane. 

AiGBXFOXN ( plaine d* ) , Aigrefoin, c" de CSieTrense [Seine- 
Ile-de-France. et-Oise]. 

Aillas (pays d*), /Nigw i Aillas, c" d*Anro8 [Gironde]. 
Aliarderuis, Bazadais. ) Aillas-Yieux^ ibid. 

Alaxs (pays d*) , pagus Aîe^ Alais [Gard]. 
siensis, Languedoc. 

Albensis pagus. Voyez Txvarais. 

Albxgcois, ptigus A&igÊn' -i Albi [Tarn]. 

sis, Languedoc. ( ValmiGe-en-Albigeois, a* d'Albi. 

n,s 1 « .( Saint-Christol-d' Albion, c° de Sanlt 

Albion (1 , ou le Bioir, \ ,^^„duse]. 

^«°^- { [Basses-Alpes]. 

. , • • ai\ f Labrit, autrement Albret, ^ de 

Albbet (pays ou sine à) A «oii-de-Marsan [Landes]. 
pagus Leporetanus. Gaa- jj^^ ^^^^j,^^ ^^^^^^ lU^et- 

«*^8n«. ( Oaronne]. 

Alxt (pays d*), pagus AU- Guicb-Alet, près de ^«îai-SflrTtB, a* 
tensis, Bretagne. de Stint-Malo [lUe-et-Tilaine]. 

Alxth (pays d*), pàgus Alet, c'^ de Limoux [Aude]. 
Alectensis, Languedoc. 
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• / Flearbaix, c** de Lavcntte. 

I La Gorgne, tP de Menrille. 
AixoBUE , Artois. < Layentie, a^ deBétbune. ^ [Nord]» 

i SailIy-fiur-la-Lys, c'^ de La* 
\ ventie. 

Au.o'sr ou Ballot, Pi- Bmre-en«Alloy,c'' de Rue [Somme]. 

cardie. 

A XX (pays d*), pagus Aquen^ Aix [BoacheS'da-Rliône]. 

XM, Provence. 

jiliodrensis pagus ^ Brie. Dafay (?), près de Mortefontaine » 

c^ ds ICoailIes [Oise]. 

Alpes grecques et pen- Ç 
nines (proTÎnces des), 1 
provinda AlpUun graia- 1 La Savoie, en partie. 
rum et penninarum^ di- 7 Le Yâlaîs. 
xième des dix-feept pro- S Le yal d'Aoste. 
▼inces de la Gaule, j Là Lombardie, mi partie. 
Montler-en-Tarantaise^ I 
métropole. * V 

Alfbs maritimes (pronnce / » mj. -^ 

IV * ' M ' 1 J^ nemost. 

mmnmunun.- aa-»p- T j^^^ de Hi<». 

brun, niitropole. \^ I* PrOT««e, «. p«U.. j mot,. 

. ^7 .• ( Strasbourc [Hant-Rhin]. 

AtsACK, ^fa«ft«. jcota.»r[&iRlùn]. 

... / Artas, c^ de Saint-Jean-de-Bonmay 

AUaecensis pagus, pays* rj^^, 

d'Artas (?), Viennois. (ciL,ito. 



Amarcx r«iT« d'^ Lor- i ^"8*' * ^*^*" [Moselle]. 
AMAHCB (pays d ;. l^r- j coUgny, c» de Fange. 

Î Amiens {Somme]. 
Gamps-en-Amiënois , c° de 
liJL-r^ame [Somme]. . 
yan:(.en.A^ënoia , c- de Tillers. 
Bocage [Sommé}. 

Amix (1'), Basse-Navarre. Foyez la Hixb. 



Mol. 
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IMontigny-aax-Amogiies , e**. de S.- 
Benin-d'Azy [Nièvre]. 
Amoenes, autrement Cicogne, c® de 
AMOG™^.«;,f»««^«»-, s.-Jeau.de-I.ichy,aa.* 

nuasis. MiTcrnai.. joarouer-anx-Ainoénes, c» dePou- 

/ qaes [Nièvre]. . 
' S.-Péraville-anx-Amognes , iàid. 

Amont (pays d*), Fran- Gray [Haute- Saône]. 
che-Comté. 

/Chamay- sur -Saône et Chazelles, 

Amovs (pays d*), pagusi c^. de Yerdun-sur-le-Doubs 

Amausus ou AmausensU, ] [Saône- et-Loire] . 

Bourgogne et Franche- j Pontallier, a* de Dijon [Côte-d'Or]. 

Comté. f Saint-Vivien-en-Amou , c° de Dôle 

\ [Jura]. 

Ananocensis ager, "Vieit- Argentans, 

nois. 

Andorre (vallée d'), 'valUs Andofre en Catalogne, près de la 

ou pagus Andoirensis , limite du département de TA- 

comté de Foix. riège. 

Saint -Andrk (plaine on | Saint- André, j tjip rp i 

campagne de), N ormandie. I Yernenil , ) '' l ^ J* 

Anglx (F), Artois. Sainte-Marie-Kerquf et Saint-Ni- 

colas, c^ d*Audruicq [ Pas -de- 
Calais]. 

! Charmes -en-l* Angle, c° de Doule- 
vant rHaute-Marnel. 
Sogn7.<^-l'A»gIe, c» de H«-Ju-U- 
Manrupt [Marne]. 
Anooumois, pagus EngO' Angouléme [Charente]. 

lismensis, 
Anjou (l*), pag. Andégavus, Angers [Maine-et-Loire]. 

(Eosiers , c" de Saumnr [Maine-et- 
Loîrê]. 
entre TAuthion et la Loire. ^ Saint- Ma thuriu , c** de Pont-de*Cé 

\ [Maine-et-Loire]. 
Ajrsx (pays d*) , ager Art' Anse, a* de Yillefranche [Rhône]. 

sensis, Lyonnais. 
Aprbmont (pays on comté Apremont, c" de S.-Mihiel [Meuse], 
d*), Lorraine. 
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Apt (pays d*), pagus Apten» Âpt [Yancluse] . 
sis, Provence. 

Aquitaine , Aquitama ^ / UAqaitaiae première, 
l'une des quatre grandes I 
divisions de la Gaule soas / L* Aquitaine seconde. 
César, d*on s'ont sorties! 
trois provinces; savoir: \La Novempopulanie. 



royez 
.ces mots. 



Le Berryi 

Le Nivernais, en partie. 

Le BomiMmnais , 

La Marehe. 

Le Limousin. 



ces mots. 



Frayez 
ces mots. 



AQUITAIIfE PRBKliRE, prO- 

pincia Aqui^miûa prôna ^ 
douzième des dix -sept ^L'Auvergne, 
provinces de la Gaule ; iLe Roaergue. 
Bourges, métropole. IL* Albigeois. 

jLe Quercy 

[Le Gévaudan. 

Le Yelay. 

/Le Poitou. 
AQUiTAnrB sscoifDE , jE»ro- iLa Saint(»aige. 
fincia AquitatUcm sceun- iL'Aimis. 
da ; treizième des dix- ^ Le Périgord. 
sept provinces de la Gan- JL'Agenbis. 
le; Bordeaux, métropole, f UAngoumois. 

\Le Bordelais. 

A^UTTAXirB TKOZSUbn. Foyez VOTEMTOVULAmE. 

AQ.uiTAnrE, Aquitama, divisée en trois i^ovinces, comprenant : 
1^. Le Berry, le Limousin, le Bourbonnais , FAuvergne, le 

Yelay. Capitale, Boprges [Cherl. 
2<>. La Gnienne (le Quercy^ le Bonergne, l'Armagnac, le 
comté de Bigorre, le Bordelais, le Périgcwdy l'Agénob, le 
Condbmois, le Basadais, le pays de Labopr ), la Saintonge , 
r Angoumois, l'Anois, le Poiton. Capttale,Bordeaux [Gironde]. 
3*. La Novempopolanîe ( Gascogne , Béarn , Commioges )• 
Eause, a* de Ckmdom [Gers]. 

A&AX (vallée d'), Aranm, \ TmUa» «iqoud'hm k r&ptgne. 
Conserans. * . \ 
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/ Istarltz, c** de La Battide-CUireBce 
Arbsroue, Navarre. < [Basses-Pyrénées]. 

\ Samt-Palais^ a* de Mauléou [iltid.'\. 
Arboustk (vallée d*), Com- Bernet , c** de Bagnères-de-Ludion 

minges. [Haute-Garonne]. 

Archiazes, on pays d*Ar- Archiac, a^ de Jonzac [Charente- 

chiac, Saintonge. Inférieure]. 

. , j.x V • / Arcis-sur-Aube rAubel. 

•" ^^' r^ ^"""«"i RiUy-S.-Syre, c- de Méry-«ir- 

Ardenites (les) , Arduennœ, *Mézières [Ardenues]. 
Champagne. 

Arebrignus pagus, Autunols Amay-le-Duc, a^ de Beaune [Cdte- 
et Beaunois. d'Or]. 

Argonvi, Argona, Chamr j Sainte-Men^ould [Manie], 
pagne. { Ciermont, a^ de Ver4nn [Meuse]. 

Atiasinensis pagus, Cham- 
pagne. 

Arles (province d*), »ro- f^ .. ^ 

• ■'^j t , • Ax i Provence , en partie. \ „ 
vmcta Arelatensu; de- 1 ^ f ♦ V \ ^^J^^ 

membrement de la Tien- \^ . • ' »• ^«A**** 4 ces mots. 

noi«. Arle., métropole. ( Pn»«pa"«e d Or^ge. j 

Arles (pays d'), pagus Are^ Ailes [Bouches-dn-Ehône]. 
latensis ou Arlatinus , 
Provence. 
Armagnac (liant on blanc , / 

et bas ou nègre), pagus \ Audi [Gers]. 
Armeniacensis ou Arma- j Nogaro, a* de Condom [Gers]. 
nicus, Gascogne. ^ 

Aronalensis pagus , Pioar- ' Sulis. 

die. 
Arras ( gouvernance 4' ) , Arras [Pas-de-Calais]. 
Artois. 

Traasloi , c'^ de Bapaume [ Pas- 

de-Cailais]. 
Grouy-en-Arronaist , c*^ da Citelet 
Arrouaise (pays d')y ^roa- ] [Aisne]. 

sia , Artois et Picardie. ^Yauz-en-Arrouaise, c** deYassiguy 

[Aisney 
Mesnil-en-Arronaise , c" de Com- 
bles [Somme]. 
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Bzs kvconv Kii, pagus f^e- ( Besançon [Doubs]. 

sontiensiSfTranche-Çomtél Poreutruy, I r c * 

et Suisse. \ Sainte - Ursanne , ) ^° ^'^®^- 

Bessin, pagus Baiocensis/ Bayeux [Calvados]. 

ou pagus£agasinus,^OT'l Monts - en - Bessîn , c" de Villers- 

liiaudie. \ Bocage \iBid,'\. 

Betmale (vallée de), Con- Arrien-de-Betmale ^ c" de Castil- 

scraus. Ion [A.riége]. 

BiziERs (pays de). Voyez Bédsrrois. 

BiDACHE (principauté de), Bidache, a* de Bayonne [Basses- 
Navarre. Pyrénées], 

! Fontainebleau [Seine-et-Marne]. 
S.-Martin*en-Bierre , c** de Melon 
[Â^ù/.]. 
Villiers-en-Bierre , ihid. 

iTarbes, capitale de toute la Bigorre 
. [Hautes -Pyrénées]. 
Lourde f a* d'Argelez \ihid?^. 
Bagnères-de-Bigorre ^hid\ 
Vic-en-Bigorre, a* de Tarbes. 

ncasouBe-^ de Bigorre;! ^ m'j^.. .. I »■ 
rensis \ A le a J La vallée de Caiitercts. f Voyez 

Gascogne, i p't!îe, H.-) J* "J|^f J?"*?"'- (<*» •»»»'• 

Le Rnstan. \ 

La Rivière- > Voyez ces mots. 
Basse. ) 

iBilly, c" de Yarennes. \ 
Billezois, c'> de La Palisse, y 

BiRos (vallée de), Conse- Senten, a* de S.-Girons [Ariége]. 
raris. 

Biscaye ou pays des Basques. Voyez Basques. 

BiscHEiM (pays de), /i^giif Bisclieim , c*^ d'Oberhaosbergen 
de Bischovisheim ou de [Bfts-Rhin]. 
Pisco/esheim , Nordgau. 
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8 oa Blatbz, pagus Kiye [Gironde] . 
nsis , Bordelais. 

ou Bijftso», pagus Blois [ Loir-tit-Cl|er ] . 
sis, Orléamis. 

le), ou le Blxsy» / Chapelle- en -Blaisy, c*^ de Juzen- 
iBgne. I necourt [Haute-Marne]. 

!z le Blbzois. \ Là Mothe-en-BUzy, ikid. 

rois , Albechowa Blamont , a* de Lunéville [ Meur- 
rus Alhensis , Lor- thej. 

(le), Champagne. Ville - en - Blézois , c" de Vassy 
92 le Blaist. [ Eante-Mazne]. 

/ Broossey - en - Blois , c" de Void 

,), pagus BlcsensuS Niie^-TiloU, OU. 

i Kozières-en-Blois , c*^ de Gondre- 
\ conrt [»Aiirf.]. 

Bemières - le - Bocage , 

c** de Balleroy. 
Liviry-le-Bocage , c* de 

i\^\ itf/..»....^;^ J Canmonl. V[Calva- 

(le), Normandie. < Xracy-le- Bocage . c» de Tdo».] 




ILa Téte-de-Buch, a^ de Bordeaux 
Ca^^c^^i; la Téte-de.Bach. 
Sanguinet, c° deParentis [Landes], 

), Poitou. Villers-en-Bois, c^ de Brioux 

[Deux-Sèrres]. 

Lx ( souyeraineté de). Foyez HxxrRiCHXKOifT. 

e), Poitou. Pont-en-Boifé , c* de Lozé, c" de 

Richelieu £ Indre-et-Loire] . 

E (pays de), pagtu Bologne, c" "de Yignory [Hante-' 
iensis, Champagne. Marne]. 
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BoMBUÈRss (les), Berry. Cond^-en-Bommièret» c^ d'Issoa- 

dun [Indre]. 

iParentis-ien-Born , a^ de Mont- de- 
Marsan [ Landes] • 
Saint-Julien-en-Born , c" de Cacr 
teu [ibid,], 

BoucBERiB (la) , Berry. Saint-Christophe , c'^ de La ChAtre 

[Indre]. 

/ Grez-eh-Bonère, a* de Qiâteaa- 
BouÈRK (la), Anjou. | Gontier [Mayenne]. 

\ Bouère , c" de Grez-en-Bonère. 

Boulât (comté de), Lor- Boolay, a* de Metz [Moselle], 
raine. 

Boulonnais, pagus Bono- Boulogne [Pas-de-Calais]. 
niensîs, Picardie. 

BovKBOmxkis, pagus Bur- Monlins [Allier]. 
bunensis, 

Bordelais, pagus BunU- Bordeaux [X^ironde]. 
Qalensis, Gnienne. i 



Bourdeaux (val de), Diois. Bourdeaux 



a^ de Die [Drôme]. 



Bourg (le), Anjou. Saint-Cyr«e{i-Bourg , c'^ de Mon* 

treai^Beilay [Maine-et-Loire]. 

BouRGEOinr AL (le) , Artois. Neuville -en -Bourgeon val, c'* de 

Bertincourt [Pas-de-Calais]. 

BouRGEz (le), Bordelais. Bonrg-sur-Mer, a* de Blaye [Gi- 
ronde]. 

I Dijon [Côte-d'Or]. 
Auxerre [Yonne], 

BouTiÈRES (les) , Tivarais. Pays des Cévennes , à l'ouest de 

Privas [Ardèche]. 

BouzEMOiTT (le), Cbampa- Saint-Remy-eu-Bouzemont, a^ de 
gne. Yitry-le-Français [Marne]. 



bistobique. 
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Elbeof-en-Bray, c'* de Goomay 

[ Seine-Infërienre] . 
La Ferté^en-Bray, c" de Forges 
Bkat (le), Braium et Bra- 1 [Seioe-Ioférieiire]. 
dus, Normandie et Pi-^ Neuchâtel-en-Bray, îBid, 
cardie. 1 Fontaine- en >Bray, c** de Saint- 

I Saens , ièid. 

I Hodenc'en-Bray, c^ du Condray- 
' \^ Saint-Germer [Oise]. 
BRaDENARDic (la), ferra ^iv- Audruick, a^ de Saint-Omer [Pas- 

-denarda, Téronennais. de-Calaisl. 

Brehxl (le), Bourgogne. Roche- en -Brenil, c** de Sanlieu 

[Côte-d'Or]. 
Mezières-en-Brenne , a* de Leblanc 
[Indre]. 
Breititz (la), Briona sUva,) Saint-Michel-en-Brenne, c'* de Mé- 



Berry et,Tonraine. 



Brbssk (la) , 

Brissia , 
Bourgogne, 



Bresse pro- 
pre ou 
saTOTarde. 
Bresse châ- 
lonnaise. 



zières-en-Brenne. 
Bouchet-en-Brenne, c** de Rosnay 

{ibid.\ 
Bourg-en-Bresse [Ain]. 



Lonhans [Saôoe-et-Loirej. 



i Rennes [IHe-et-Tilaine]. 
Nantes [Loire-Inférieure]. 
Vannes [Morbihan]. 
Saint-Brienc [C6tes-du-I9ord]. 
Quimper [Finistère]. 
Briangonitais , pagus Brv- Briançon [ Hautes* Aipes]. 
gantionensis ou Brigantir- 
nus, Dauphlné. 
Brik , |Mi^ii^ / Brie cham- Meaux [Seine-et-Marne]. 
Briegiut, i penoise. 

Champagne } Brie fran- Brie-Gomte-Robert , a^ de^ Melun 
et Isle-de-i çaise on \ihid,'\. 
France. V parisienne. 

fVLwale " Brie. Meaux [ Seine-et-Marne] . 
Autre 1 Basse - Brie. Provins UbitL] . 
division, j Brie pouil* Château- Thierry [Aisne]. 
V lense. 
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Briernois , pagus Breonen- Brieone , a' de Bar - sur - Aube 
sii ou Brenensis, Cham- [Aube], 

pagne. 

iSemur-eQ-Brionnais, a^ de Cha- 
rolles r Saône-«t-Loirel . 
Saint-Christophe-en-BrionD ai s . c** 
ri S 
Salnt-Laurent-en-Brionnais, c° de 
La Clayette [ibid.]. 

Briou (le) , ager Briocensis, Brioa , a* de Melle [ Deux-Sèvres] . 
Poitou. 

Brivadois, ager Brivaten- Brioude [Haute-Loire]. 
sis, Auvergne. 

Brouageais, ager Broa- Brouage , c" de Marennes [Gba- 
giensiSf Saintonge. rente-Inférieure]. 

i Redon [llle-et-Vilaine]. 
Bains , c° de Redon. 
Langon, ibid. 
Seront, c" de Ploèrmel [ Mot- 
bihan ] . 

Brulliolais, àger Brolia^ Brnllioles, c" de Saint-Lanrent-^e- 
censis, Lyonnais. Gbamousset [Kbône]. 

Bruixois, Armagnac. Layrac, a^ d'Agen [Lot-et-Ga- 

ronne] . 

BucH (câptalat de), Boio- Tôte-de-Bucb, a^ de Bordeaux [Gi- 
rum ager, Bordelais. ronde]. 

BuGEY, Bugesia , Boar- Belley, Seyssel, Nantua [Ain], 
gogne. 

Buis (Téte-de-), Isle-de- A Test du château de Grosbois , c^ 
France. deVillecréneSy c*^ deBoissy-^iônt- 

Léger [ Seine-et-Oise] . 

BcssY (le) , Forez. AUicux - en - Bussy , c'^ de Boen 

[ Loire] . 

Carrières (pays ou pré- Gabrières , c*^ de Mcmtagnac [ Hé- 
vôté de), prteposliura Ca- rault]. 
prariensis, Languedoc. 
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%gus Caletien- Calait, a' de Boologne-rar-Mer 
•die . [ Pas-de-Calaii] . 

ProTence. Callian, c" de Fayeace [▼»]. 

la), Camaria, Dii c>^ des Saintes-Marits [Bonches- 

dn-Rhôtie]. 
pagus Caméra' i Cambrai [Iford]. 
ndbre française. | CateaaCaiDbresis , a^ de Cambrai. 

a Camiacensis Pargny, c° deThiéblemont [Marne] . 
llonnais-Cbam- 

d*Alençon , Alençon [Orne], 
et Maine. 

le Caen, Nor- Caen [Calrados]. 

de Nenbourg, Neuboorg, a^ de Loariers [Eure]. 
e. 

d*£Treiix, on Saint-André^a' d'£?reux [Eure]. 

Saint- André , 
e. 

illée de), Bi- Campan, a' de Bagnèrea^eti-Ri- 

gorre [ Hatites*P jréaées] . 

pagus, pays Chançay, c" de Vouvray [Indre- 
ly (?), Tou- et-Loire]. 

montagnes ou Villefrancbe, c° de Prades [Pyré- 
Ronssillon. nëea-Orientales] . 

issillon. Voyez Roussnxoir. 

K-BucH , Mé- Voyez Buce. 
le Bordelais. 

fogtis CàraU' Carcassonne [Ande]. 
Lai^edoc. 

( Gampbîa-6B>Caremba«k, c" de 

l Seclin [Nord]. 

/i X «.1 j I Gondecourt , ibui. 
r(le),FUndrej^^^^,^^ 

j Pro?in« ikid. 

I Abbaye de Phaknpia , c* de Pont- 

\ à-Marcq [ibid,]. 
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Carintensis pagus , pays de Crëans , ci^ de La Flèche [Sarthe 

Créans (?) , Anjou. 

CKM^KBTts^ pagus Cartila- Cariât, c" de Vic-sur-Cère [Cai 

/tfwjw. Haute- Auvergne. tal]. 

Carmaistg (comté ou pays drmaing, a^ de Tillefranche [H 
de ) , ager Carmanensis , Garonne] . . 
Languedoc. 

! Boncon ville , c*^ de Saint -Mihi 
[Meuse] . 
Mandre-anx-Quatre-Tours , c" > 
Domèvre [Meurthe]. 
Carol (vallée de), Gerdagne La vallée de Garol, c*^ de SaiU 
française. gouse [Pyrénées-Orientales]. 

Casonicus, autrement Ca- Combas, c*^ de Saint -Man 
ikonieus ager ou vallis , [Gard], 

vallée de Cannes (?) » 
Uzége. 
Castellans (baronnie ou. Castellane [Basses-Alpes]. 

pays de), Provence. 
Castrez, ager Castrensis, Castres [Tarn]. 

Albigeois. 
Castticensis pagus, ancien | Mézières [Ardennes]. 

diocèse de Reims en < Doncbéry, c^ de Sedan [s6û/.] . 
Champkgne. ^ 

Cauchies^ Hainaut. Villers-en-Canckies , c** de Ci 

nières [Nord]. 

iCaudebec , a^ d*Tvetot. \ 
Le Havre. i 

Dieppe. ([Seine- 

Eu, a^ de Dieppe. ( férieur 
Neufch&tel. i 

Lillebonne, a^ du Havre. / 
Cavailloii (paysde),pa^u^ Cavaillon , a* d'Avignon [V; 
Cavilonensis ou Cavelli- cluse]. 
eus y Comtat-Yenaissin. 
Celtique (la), on Ltoh-/ 

NAXSE, Celiica, Tune desi La Séquanaise. 
quatre grandes divisions/ Les Lyonnaises i*"',!!", ni* et i 
de la Gaule, sous Jules- i ^ f^oyez ces provinces. 
César, d'où sont sorties : \ 
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ÎMoot-Loidffi a* â» Prttàm [Pyré- 
Bées-Orirâtalet] . 
IiÉ Tallée de Carol, c" d« Sailla- 
gOOM [»^.]. 

Cbrnait (plaine d«) y Bb- QierreiiM , a} de RamboniHet 
repoix. [ Seine-et-Oise] . 

CxRiràft (le), Bordelais.' Fo^_ le^xanàs. 

f Hantes- (Le Yigan [Gard]. 
Cévennes. |Mende [Lozère], 
l Alais [Gard], 
^^""«•j Vivier. [Anlèche]. 

(La ChAtaxgneraie, a* de Fontenay- 
le-Comt« [Yendée]; 
Monchamp, c^ des Herbiers [Md,] ; 
Bressaire [Deox-Sèfres]. 

CHAvrAiTX (pays de), Bout- Changey-en-Cbaffanx, c" et près 
gogne. de S.-Jean-de-Losne [G6te-d*0r]. 

ÎSaint-PdUde-Cbalaaçon , €^ de Bâs- 
en-Basset [Haate-Loire]. 
Saint-André-de-Cbalançon, iàid, 
Cbalançon, c* de Saint- Andrë-de- 
CbalançoQ. 

Cbaloiikais , pagus Cake- ChAlons - sur - Sa6ne [ Saône -et- 
lonâHtù, Bourgogne. Loire]. 

CBALOnrAis, pagns Cata- ' GhAlons-soT'Mame [Marne]. 
launieus, Cbampagne. 

€»*«,«.. Ca.«i,,6.MJÎ*Çhjlo«e propre. | ^^^ 
~8»*- JLeHuTttn'. |o~ moU. 

Cbalossx PROiEB, Cslot' Saint-S^Ter [Landes]. 
sia^ Cbalosse. 

Cbamblt , pagiu CamUo' Oiambly, c" de HeniUy-en-ThelIe 
eemtis, Yeain français. [Oise]. 



L. TilUge. 
LcBurigof. 



Reims [Mirue]. 
Hocroi [ArdeniMil. 
Cheicau-Purcien,a'^deRét1wl[>Mi.J. - 
Rélhel [ArJejmesl. 

oachéTj, a< d? 5édla [>«a.]. 
itrï-1o-Fr,™;ai.jM:inic]. 
kinl-DiEinr, a' de Tuij [Hiiitc- 

M.™c]. 

.rcil->ur-Aube [Aube], 

..UimmoQl [Haule- Marne]. 

L.nBre. [iiiil. 

Griind,i"JeJV™fcliâtcaTj[VoieeB]. 

Seu (Toonet' 

loigny [iiid.]. 

ToDUBire [iinf.]. 

Meani [Seiue-et-Manic]. 
I CouluDiinLer! [iii<i.]- 

Prorin. [iiW.j, 
I SéMnn»,-iM'F.periiay [Marne.] 

VkTT-lei^raDtaii [Marne]. 



Cbihpà(ihk(1i), Betr;. 



LugDT-CliompagQe , c" de Saseer- 

S«e»[Cl.er]. 
Juiij-Chïuipogne, c" de Baogy 

\ibid.]. 
La CIiamiiGDoIse . c" d'Iuandun 

.[ladre]. 
Miiaétréol- en -Champagne, intn- 

ment Min^lréol-Mna-Tatan . c° 

de Valu [iUd.], 
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Champaghb manceli.b , 
Maine. 



Loné-en-Champagne , a^ da Mans 
[8«rlhe]. 

Cranne-en-Champagne, c*^ de Loné. 

MQVtrenil- en -Champagne, c" de 
^ JonéHcn-Charnie [iiid.], 

ï Saint- Christophe - en - Champagne, 
^ de Brulon [ibid.]. 

Saint43nen-en-Champagne , ibid. 

Domfront- en -Champagne, c" de 
ConUe [ibid.]. 

I Neuvy-en-Champagne, ibid, 
Ruillé-en-Champagoa • ibid. 
Mareil-en-Champagne , c" de La 
Fièclie [ibid.]. 

Cpssé-eu-Champagne , e" de Mes- 
lay [Mayenne]. 



iBailly-en-Champagne, c^ df Fre»- 
noy-Folny, c" de Londinières , 
[Seine-Inférieure]. 
Saint- MartÎQ-içp-' Champagne, c** 
d'Enyermen i^^pi^]. 

ISaint-Boanet « a* de Gap [Haates- 
Âlpes]. 
Motines-en-Chan^psaur^c" de Saint- 
Bonnet. 

ou yal de) , Gapençois. | La Motte-en-Champsaur, ibid. 

i Saint-Julien-en-Champsaur, ibid. 

I La Plaine-en-Champaaar, c* de 
V, ChahoUes [ibid.]. 

Chaztois ( le ) , Franche- Sainte -Marie- en -Chanois, c** de 
Comté. Faucogney [ Hante-SaAfle] . 

C0ARX.iEn (pays de), (k- 'CsARUSU, a' de Roanne [lioire]. 
rohcensis ager, Lyonnais.' 
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Jonë - en - Charnie , c'^ de Love 

[Sarthe]. 
Ghemiré-en-Chamie^ ^id, 
Etival-en- Charnie, c* de Ghanir^. 

censU. Miin«r \ Th«ngne^Ch.rtie, c» d« Sunte- 

* Snxanne. 
Torcé-en-Charnie ,- ihid, 
LiTet-en*Chamie, c* d'Erron [sW.]. 
Sannes-en-Charnie, c" de Meslay 
[ibid.]. 

Cbakoulx» f pagus (^im- I Charolles [ Saône-et-Loire]. 
drigellensis ou Quadrel- 1 Paray-le-Monial , a* de Charollet. 
lensis, Boargogne. C ^itr7-en-Cbarolab,C''deParay. 

I Chars, c^ de Marines [Seine^tOiae] . 
Oinrille-en-Chan, c^ de LinuiT 
[ibid.]. 

Chart&aih (pays) , pttgts Chartres [Bure-et-Loir]. ^ ' 
Carnotinus, Beaucet 

Chartrks (?)» Isle-dfr Saûit-Pierre-en-Chartres , c* d« 
France. Yieax-Monlin , c** de CompUgiM 

CHASTEL(pa7sde},ag«r£^M- Châtel-snr- Moselle, a* d^Epiul 
trensis, Lorrame. [Vosges]. 

CHÂTSi.irEUF (le), Forei. Essertine-en-ChAtelnenf , c" de 

Mond>rison [Loire]. 

Ghatellb&àudou, pagus ChAtelleranlt [Yieane]. 

Castro'Airaldensis , Poi- * 

ton. 
€h ATu AXS , on pays de Cba- GhAtres , aajofird*hni Arpajoa , a* 

TRES , pagus Castrentis, de CorbeU [Seine-êt-Oise]. 

Isle-de-Franee. 

Chaume, terntorium CaU Bessey-en-Chanme, c"^ de Bligny- 
mense, Bourgogne. * snr-Onche [C6te-d*0r]. 

Cbaumontois, agerCalpo- Chanmont [Hante-Marne]. 
Moniensis, Bassigny. 

CnAUMOKTOiSfjMgKx CuWo- | Nancy [Meurthe]. 
ilfo/i<mj{/. Lorraine. { Epinal [Yotges]. 
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MoBft-eiiOiMissée , c" d« Péromie 

[Sohum]. 
Sftréet^B-Chaiiitëe, itûl. 
n«au»y-«a-Gluwiaé«, d* d« Mo- 

rmil {lowam, 
lfoy«IlM-tB-Giiiiiutée, c'^ de Crécy 
[ièid,]. - 
ssit (la), Picardie.. ^ Saial-Ta<t-eii-Chaiusée, c» deYil- 

lert-Bocage [i&idJ], 
AnianTiUers-en-Ghaiiatée , c*^ de 

Bretenil [Oiie]. 
SaintiJiist-eii-Qiaiiaaée, a* de Cler- 

mont [UiéL], 
Saint- Orner - en- ChaoMëe, ci* de 
Marseille [Md,]. 
K, Franebe-Comté. Sainte -Marie -en -Chaux, c* de 

Lvaeail [Hante-Sa6ne]. 
I (la), éiger CkHêteH SêrtJ (?)f c^ à& Semnr^n-Brton- 
MAconnaif . nais [Sa6ne-et-Loire]. 

I (la) , Soiisonnab. Saint-Crépin-en'Chaye, c* et c* de 

'SoiiMBs fAisne]. 
lOURO ( pays de) , pa- "f Cberbowrg [Manche]. 
CorinHmU^uis, Nof-" 
idie. . * • 

.LIT, Forez. ■ • Saint- Jnst- en -Chevalet, a* de 

Roanne [Loire]. 
l La TilIeneoye-en-ChcTrie , c* de 
iiB (la), Capria. l Bonnières [Seine-et-Oise]. 

( Cherry, c* de Blam, iftci . 
RT (yallëe de), Bonr- Chézcôy, c* de Collonges [Ain], 
ne. 

HAIS , pagut Caino" Chinon [Indre-et-Loire]. 
tis, Tooraine. 

Lom , Bogej. Euffienx-en-Chotagne, c* de Cham- 

pagne [Ain]. 
/ Bray-en-Cinglais, c* de Fontaine- 



[ le-Pin [Calntdos]. 
Cesny-en-CSngUis , c* 

TUerry [iW.]. 
Mootiers-eB-(Saglais, c* de Brette- 



) Cesny-en-€ÎngIais,c*de^H|^t- 



u.. Hproundi.. j Tuir^pW.]. 

f Mootiers-eB-(Sag] 
V TiUe-sor-Laise [iM,] 

8 
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CizB (la) , Basse-Navarre. Satnt-Jean-Pied-de-Port , a^ de 

ManléoQ [Basses-Pyrénëes]. 
Clermontois, pagus Cla- Clermont-Ferrand [Puy-de-Dôme]. 
romoniensis , Auvergne. 

CLER^foiTTOis, Champagne. Qermont, a* de Verdun [Mense]. 

Clisson Aïs , ager Clicchio- Çlisson , a^ de Nantes [Loire-Infé- 
nensis, Bretagne. rieure], 

CoAiLiiEUx (le) , Lyonnais. Saiot-]M[artin-en-Coailleiix , <^ de 

Saint-Chamond [Loire]. 

SSaint-Brie-en-Cogles, a* de Fou- 
gères [Ilïe-et-Vilaine]. 
La Selle-en-Coglea, c** de S.-Brice. 
Saiiit-Etienne-en-Cogles, ^id, 
Saint-Germain-en-Gogles , ibid, 

CoiaoN (le), Languedoc. Saiat-Ginei8-en-G>iroo, c° de T3- 

leneave-de-Berg [Ardèche]. 

iCoislin , c^ de PontChâtean [Loire- 
• Inférieure] 4 
Pont-Ch&teao, a^ de Savenay [Bid.], 
La Roche-Bernard, a^ de Vannée 
, [Morbihan]. 
**^^- 1 Saint-Dêlé ou Samt-Dolay, t^ de 

La Roche-Bernard. 
Saint-Gildas, c^ de Saraeen [Mor- 
bihan]. 

Colerensis pagus, Yojez FRSDiGAïaE, €hron., c. 35. 

CoLMAR (plaine de), campi Au nord de Cohnar [Haut-Ehin]. 
Colambaiienses, Alsace. 

i Colombier, autrement $.-Pierve<«ti- 
Colombaret, o^ de Boiirffi>Ar- 
gental [Loire]. 
VîUette-^Colomberet, asN.^X). 
et près de Colombier, ibid. 

Colombes (plaine de), Isle- Cou>mbè8 , c^ de Nanterrc [Seine] . 

CoidBI, pagus Comntd' Même pays qne eeki d'A^ou», 
vor^n, Bourgogne et ' J^oytz A nous. 
Franche-Comté. 
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MoQtlûgiit, a} de Biom [Pn^-de- 

D6me]. 
Combralui , J Combraille, g° de Pontanmur [rdù/.] . 
Chambon-en-Combraille» a^ de 

Bonssac [Creuse]. 
Eyanx, a^ d'Anbnssoti [tM.]. 

( terres de ) ,' Gommercy [ Meuse]. 
mmerciacenses , 

iSaint^Bertrand , a^ de Saint-Gau- 
dens [ Haute-Garonne] . 
Moret [ibid.]. ^ ^ 
Lombez [Gers]. 
ICarpentras. \ 

Vaison , a* d*Oraoge. f [ Vauclu- 
Cavaillon. ( se.] 

Yenasqne, c*^ de Peme. ] 

y pagus Condo^ Condo'm [Grers]. 

Grascogne. 

ou ConFLAHs , f Ville-Francbe ou Villa-Franca, c" 

ConfluentUms ,\ de Prades [Pyrénées-Orientales] . 

1. 1 Espira-en-Conflans , c" de Yinça 

.ofrssiLLOK. \ [ihid.'\, 

[la). f^ox»z la Double. 

pays ou mon- Saint > Mamet , a^ de Sommières 
) , Languedoc . [Gard ] . 

ou CoUSUUOrS» i c • ^ n* Ta • ' 1 

^ .1 Saint-Girons lAriegel. 

1 Saint-Lizier, a* de Saint-Girons. 

ou CoDSSRAKs Seix, c*^ d'Oust [Ariége]. 
] , Couserans. 

[yal de) , Corba- j Castelmaure , c® d'Embres , c" de 
, Languedoc. ( Darban [Aude]. 

i,pBgus Corbo- C Mortagne-sur-Huine [Orne]. 
rand-Perche. ( Corbon, c" de Mortagne-sur-Huine. 

igus , probablement dans le diocèse de Séez [Nor- 
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CoBXiLLOH (yallée de), Gorninon, c" de Eémasat [Dfte«]« 
^alUs Comeliomt, an- 
ciennemeat nfalUs OUm 
ou Oriœ ; les Baronnies, 
en Dauphiné. 

CoRiriLLOzr (le). Fores. Saint -Paul- en -Comillon, è* dà 

Chambon [Loire]. 

CoRvouAiLLES , Comu Cal- Quimper-Corentin [Fîniatèrer]»: 
liof, Bretagne. 

CoaNT (le), Poitou. Yanx - en « Comy, c^ de Gonolié* 

Térac [Vienne]. 

CoTEtnm , pagus Consta»" Contanoes [Manche]. 
tinus, Normandie. 

CoirLifiE& (pays àé)ypagug GonImier-4e-Sec , c^ de Chltilloa> 

Columbarensis , Bbur- sur Seine [Côte-d'Or}. 
^ gogne. 

ISaint-Georges-en-Consans , a^ de 
Cc^ren .G^^aL^^l; NoîrétiJd» 
[Und,] 

Couture (la) , Artois. Metz-en-Contnre, c^ de Bertin- 

coart [Pas-de-Calais]. 

/ Graon , a* de Châtean-Gondûir 



i [Mayenne]. 

• I 



Crâosnais, ager C/v<^ Y La Selle-Craonnaise , é^ de CraoB. 
nensU, Anjou. j Saint-Agnan-en-Craonnais, autre- 

I ment Saint>Agnan-sUr-&oé, a* de 
\ ChAtean-Gontliier. 

Crau (la), campus Cotulo- C* d'Arles [Boucbes-ds-Bhône]: 
sus, Basse-ProTenoe. 

CRÉpiir (le) y Bourbonnais. Saint - Germain - en - Grënin » ^ de 

Gnsset [Allier]. 

Curiensit pagus , Eonergue. Tabres, c*^ de Safaite- Afiri^pe [A?ey- 

nm]. 

CvzAGUEK , pagus Cutmom' Gbbsae , c* de Saînt-Aadrd-dt- 
sis, Borddbis. GoliBac [Oiroade]. 



j 
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tu 9 Agénois. Altonans , €* de Penne [ Lot*et- 

Geroane]. 
(haat et bas), Grenoble [Itère], 
r on Delphinattts, 

D*AuvsmGvx , Todable, c^d'Iisoire [Pny-dé- 
e. Dôme]. 

is ou Portuensis{^^'f^.^ ^ ^ Peine [H^ute- 

"* • \ VeHefanx, c» de Montboson [iWrf.]. 

ine Saint-) , Tsle- Saint-Denit ( an 8.-0. de) [Seine]. 

ce. 

D«nv»#v> Cham- Montier-en-Der , a^ de Vasty 

[Hante-BIârne]. 

ILonyigné-du-Désert, a^de Fougères 
[lUe-et-YUaine]. 
Basonges-du-Dèsert, c» de Lon- 
TÎgnc. 
i), Maine. Conptrain ^a^ de Mayenne [Mayen- 

ne]. 

ÎYilIîers-en-DèscBaTre , c'' de Pacy- 
snr-Enre [Eorel. 
Danunartin-en-Desœayre , c^ de 
Hondan [Seine-et-Oise]. 
Lognes-en-Serre, ibid, 

ÎSaÎDt-Étieone-en-DeTolay, a^ de 
Gap [Hantes-Alpes]. 
Agnières-en-DeToluy, c^ de Saiot- 
Étienne-en-DeTolay. 
Saint-Didier-en-DeroIny, iUd, 

e Samt- ), wdU» Saint-Dié [Vosges]. 
Lorraine. 

Champagne. Yaax-en-Dienlet, é^ de Bnzancy 

[Ardennes]. 

lys de), jMT^iw Bigue [Basses- Alpes]. 
s, Provence. 

, pagus Dwio- Dijon [€6te*d^Or]. , 
iourgogne. 



J^* 
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DxNAKNOis , agef Dinna^ IM&an [Côtes-ilii-Nord]. 

nensis , Bretagne. 
Utois^pagus Deensis, Daa- j Die [Drôme]. 



phiné. 
Do (?), Gascogne. 

Dospzr (le), Gomminges. 

Dooiroir (le), Limousin. 



DoL (le) , Bretagne. 



Dole (la) , Picardie. 



I Lac-en-Diois, a^ cle Die. 

La Mothe-en-Do , c* et <^ dft 

rance [Gers]. 
L'Isle-en-Dodon , a^ de 

Gandens [ Haote-Garoiiiie]|. 
Chatenet-eu-Dognon,c^ àû SnUt' 

Léonard [Haute-Tienne]. 

(Doideu, c'^ de Saint -< 
[Loire]. 
S.-jD8t<>en-Doizieu, e* de 
Lenoeyez-en-Dol , c* de 

lanec , a^ de Saint-Brieac [GfttM* 
da-Nord]. 

ÎMarenil-en-Dole* c^ de I<a Yèft- 
en-Tardenois [Aisne]. . 
Nesle-en-Dole, c« de Serin|(es,sMf. 

DoMBEs (principauté de), (?^J^°*t^*4 ^^ ^ 
pagusBimhJL. Bresse. ( ^'^^^^^ "^ *** B<mrg-e». 

/ LeDonjon,aMeLaPalisse[A]lter}. 
DoNJOV (le). Bourbonnais, j Neuilly -en-Donjon, ibid, 

\ & -Didier-en-Donjon, c^ du t><Mijoii. 

Doif^EZAHouDoHAEAif (le), I Qoérigut , a^ de Foix [ArîéM]. 

comté de Foix. \ Artigoes , c** de Quérigat. 

Donobrensis pmgus , Au- Lùuùtms. 

vergoe. 
'DovztAis^pagÊU Dotueie^ Donzy, a^ de Cosne [Nièrrel. 

sis, Niremais. 

Douy,c*de Sak-e»>DQasy [Loire]. 
Ssaertine-en-Douy, c* 4t -W^ 

sJt-en-Donsy, iUd, 

1Saiirte-Agatbe-«tt.DoBsy , c* df| 
Ifëron^'[iltdL]. 
Sainte-Colombe-en-DoB^, ièid, 
llottlly-en-DoBiBy « c* «•' ~ ' 
Baon-le-GUlel [«tf .}. 



DoxrzY (le), ager 
crujtf, rorei. 
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iCernay-en-Dorinois, c" de Ville- 
6ar 'Tourbe rMarnel. 
Fonume-en-Dormoi., «*«i. 
Rouvroy-«n-Dormou, iiul. 
Dtticon» c" de Dan -sar- Meuse 
[Meuse]. 
DoRTUE (la), Landes. Castets-en-Dorthe, c° de Langoa 

[Gironde]. 
Double (la) ou La Con- Douûllac, c*^ de If envie [Dordu- 

QUETE , Périgord. S^^]* 

Drouais ou Dreugesxn , r 
pmgus DurocassÙMs ou \ Dreux [Eure-et-Loir]. 
Dorcassinus , Isle - de - i Boissy-en-Drouais , c° Je Dreux. 
France et Perche. \ 

Duensk pugus ^ Mâcon- CoD£raDÇon,c'^deJ'onTence[Saône- 
nals. et-Loire]. 

ÎDuesDÉe , c** d'Âignay- le - Duc 
[Côte-d'Or].' 
TiUaine-en-Duesmois , c*^ de Bai- 
gneux-Ies- Juifs [iBidJ], 

iDnn-lè-B.oi, autrement Dun-sur- 
* Auron , a^ de Saint - Amand- 
Mont-Rond [Cher]. 
Neuilly-en-Dùn , c° de Sancoins 
[ibid.]. 

Duifois, pagus Dunensis , Ch&teaudun [Eure-et-Loir]. 
Beauce. 

Dun-le-Palleteau, a^ de Gucrct 

[Creuse], 
La Celle-Dunoise , c" de Dun-Ie- 
DuNOXs , Marche. 4. Palleteau. 

1 Saint- Sulpice-le -Dunois , ibid. 
iBusslère- Dunoise, c** de Saint - 
(. Vaulry [ibid,]. 

Eau (T), Beauraisis. Saint-Remy-en-rSau, c" de Saint- 

Just-en- Chaussée [Oise]. 
¥.AVZkn , pagus Elusatensis Eauoe, aVde Condom [Gers]. 
ou Eiuseruis, Armagnac. 
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DxNAKNOis , aget Dinna^ Dimn [C6te8-da*Nord]. 

nensis, Bretagne. 
"Dtois , pagus Beensis, Daa- (Die [Dràme]. 



phiné. 
Do (?), Gascogne. 



DoDjOzr (le), Gonaûnges. 
DooiroN (le) , Limoluin. 

DoiziEU (le), Lyonnais. 
DoL (le), Bretagne. 

Dole (la) , Picardie. 



s 



\ Lnc-en-Diois, a^ de Die. 
La Mothe-en-Do , c* et <^ dft 

rance [Gers]. 

L'Isle-en-Dodon, a^ de Saint-^ 
Gandens [Hante-Garonne]. 

C3iatenet-eu-Dognon , c*^ dé Saint-' 
Léonard [Haute-Tienne]. 

ÎDoizien, c*' de Stûnt-ChiMmua 
[Loire], 
S.-Jn8t-^n-Doiziea, €* de DoiaiM. 
Lenneyez-en-Dol , c* de Pkndiaa- 
lanec , a^ de Saint-Brieac [Gôtsf 
dn-Nord]. 

ÎMarenil-en-Dole , c" de lia Tètt- 
en-Tardenois [Aisne]. . 
Nesle-en-Dole, c* de Seringet,s^, 
DoMBES (principanté de), ( Trévoux [AinJ. 

r Le Donjon, a^ de La Palisse [AHlêr]. 
DoNJOv (le), Bourbonnais. \ Neuilly -en-Donjon, ibid. 

\ & -Didier-en-Donjon, c^ du Donjon. 
Doif»[£ZAHOuDoivASAN(le), ( Qnérignt, a^ de Foix [Ariége]. 

comté de Foix. { Artignes , c^ de Quérigut. 

Donobrensis pagus , Au- tituùws. 

vergue. 
Don ziAxs , ^To^to^ Donzêùfn' Donzy, a* de Cosne [Nièvre]. 
sis y Nivernais. 

Dettky,c*de Salt^en-Donsy [Loire]. 
Essertine-en-DoBSj, c^ èe Fenrs 
Uhid.], 

D0,« (le), ager X^^ifSTŒ'-itioon.,. .- d. 

Néronde'[î^fti.]. 
Sainte-Colombe-en-DonsT, itid, 
nottlly-en-Donicy , c^ de Saiâl^ 
Haon.leCbàtel [iMI.}. 



censispYotm. 
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/CernaY-en-Dormois, c" de Ville- 
Tv»,i...^.. - — n^t I Sur -Tourbe fMarnel. 

n\ ^ .. T • J HouTTôy-en-Dormois, *6w/. 

Champagne et Lorrame. i -. , n j rk m-. 

\ • [Meuse], 
BoRTUB (la), Landes. Castets-en-Dorthe, c*^ d6 Làttgoa 

[Gironde]* 
DouiLK (la) on La. Goic- DcnudUac, c*^ de Ifeavic [Dordo- 

QUÊTE y Périgord. fl[>^®]* 

Drouais ou Dreugesut , Ç 

ffgus Durocassiiuts ou 1 Dreux [Eure-et-Loir]. 

Dorcassùuu , Itle - de - j Boissy-en-Drouais , c*^ Je Dreux. 

France et Perche. \ 

Duensk pagus ^ Mâcoa- €onirrançon,c°deJ'onTence[SaÔQe- 

nais. et-Loire]. 

ÎDuesDÉe , c^ d'Âignay - le - Due 
[C6te-d*0r].' 
ViUaine-en-Duesmois , c*^ de Bai- 
gneux-leà- Juifs {i5ùf.]. 

!Dnii-l6-&Y>i , autrement Duii-sur- 
- Auron, a^ de Saint -Amand- 
Mo^t-B.ond {Cher]. 
Neuillf-en-Dàn , c'' de Sancoins 
. [»^]- 

Dtiiroxs, pagus Dunensis, Cfhâteaudun [Eure-et-Loir]. 
Beance. 

Dun-Ie-Palleteau, a^ de Guérct 

[Creuse], 
La Celle-Uunoise , c° de Dun-)e- 
DuNOXs , Marche. < Palleteau. 

JSaint-Sulpice-le-Dttnoia, ibid, 
IBussIère-Dunoise, c^ de Saint- 
l Vaulry [**«/.]. 

Eau (T), Beauvaisis. Saint-Kemy-en-rEau, c" de Saint- 

Ju8t-en «Chaussée [Oise]. 
Eauzan , pagus Elttsateiisis Eauaf , a'. de Condom [Gers], 
ou Elusemis, Armagnac. 
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(Les Authienz-Papilloii , autrement 
Ecajeol , ibid, 

Eurs ( pays d* ) , pagus Elne , c" de Perpignan [Pyrénées- 
Elneruis on Helenensis, Orientales]. 
RouMillon. 

Elsoaw, pagus AUgaugen" | Porentroy [Suisse]. 

sis, Alsace et Suisse. ( Délie , a* de Belfprt [Haut-Rlûn]. 

Embruxtois, pagus Ebrô' Embrun [Hautes-Alpes]. 
dunensis, Dauphiné. 

EircLAVEs j>' Artois (les), L*Épine-lès-Bruyères , c*^ de Mou- 
Artois, treuil [Pas-de-Calais]. 

EiCTRE-DEux-GnuRS ( 1* ) » S.-Christophe-entre-deux- Gnîen , 
Graisivaudan. c'' de S.-Laurent>du-Pont [Isère]. 

EKTn.-i.Era-M.M (!•), ( ^^-f *=° ^* C.'l'on-BlMc [Ci- 

"* \ Créon , a^ de Bordeaux \ibidj\, 

ElTTRE - DqRDOGVR ( 1* ) , / 

Inler-DordotUa , pays qui i 

s*étend sur la droite de la 1 Liboume [Gironde]. 

Dordogne et de la Gi- j Blaye \ibid^. 

ronde, depuis Castillonf 

jusqu'au-delà de Blaye. \ 

Entre - Loire - et - Al- Saint -Pierre- le -Moutieri a* de 
LIER (D, Nivernais. Nevers [Nièvre]. 

ÎThuès-Eutrevails, c" d'OIette [Py- 
rénëes-Orientales]. 
Entrevails, autrement Entravail, 
c« de Thuès. 

Epicensis pagus y Norman- Sure (?), c° de Perrenchères 
die. [Orne]. 

Epntius pagus , Gapen^bîs. Upaix ( ? ) , c*' de Laragne [Hautes- 
Alpes]. 

{£rgny,c'^ de Hucqneliers [Paa-de- 
Calais]. 
Ais-en-Ergny, ibid. 
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I 

nert-en-Escrebien^ c** de Doaay 

[Nordl. 

i Lens, a^ ae Béthnne [Pas-de-Calaisj . 

V c -.j-* jHarnes, c'' de Leng. 

Emiluhd , pagut SoHhu . I ^^^ ' ^ 

ISèimm-Liétard, c'* de Canrin 

.Lotgies, c*^ de LaVentie. \ibid.'\. 
EsTARAc. Voyez Astarac. 
EsTERKL (1*) oa le Stsrsl , Esterel , c*^ de Frëjas [ Var] . 

p<igus Suelteromm, Pro- 

yeace. 

Etam rozs, pagus Stampen- Etampes [Seine-et-Oise] . 
sis, Beauce. 

EsTSiroia, Champagne. DampIerre-en-Estenoîs , aatrement 

Dampierre-le- Château , c** de 
Dammartin [Marne]. 

iEn, a* de Dieppe [Seine-Inférieure]. 
SLoWde^Wchâtel^n.Bra, 
[**«/.]. 

\ Verdun [Meuse]. 
Etrsitx (pays d*), pagus Erreux [Eure]; 
Ebroidnus, Normandie. 

!Ezmes , autrement Hiesmes , a^ 
d*Argentan [Orne]. 
Aubry - en - Exmes , c" de Trun 
[ibid.]. 

ÎAresnes [Nord]. 
Moustier-en-Fagne, c" de Trëlon 
[ibid.\ 
Liessies, c° de Solre*le-ChAteau 
[ibid\, 
Fakbdiensis pàgus, paya de Faudoas , c^ de Beanmont [Haute- 
Fandoas ( ? ) , Lomagne. Garonne] . 
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Fàh A,RS ( pays de ) , pagus . Famftn, c^ de Y al^ciennes (R>rd]. 

Fanomarten^, Hainaat. 
Faugat ( ? ) , Provence. Re▼ea^en-FaIlgat , c° de Saint- 

Etienne>]ièfl-Orgiies [B.-Alpee]. 

ICbapelle-en-la-Faye , c^ de Sailit- 
Jean-Soleymieax fLoirel. 
Kiotort.eD.Ia-Fa7e,'c°de Mont- 
faacon [Haute-Loire]. 

Feniers ( ? ) , Aayergne. Condat«en-Feiiiers, c** de Maroenal 

[Cantal]. 

FEzroniLLiDES { pays de ) , Saint-Paul-de-Fenouillet, a^de Per- 
pagus Fenolitensis , Lan- pignan [Pyrënées-OrientalM], 
guedoc. 

^•«KK4 (le T«.rti«r), FUa- j^j'^^^^'^ I .« de Ule [Ho«âJ. 

. (Tarcoing, \ 

Ferraih (le), Flandre. Neurille-en-Ferrain , c^ de Tor- 

coing [Nord}. 

Ferretts (la) , ager Fietrv' FerrAte , autrement Pfirt, 9} d*Ak^ 
teruisy Snndgau. lâtch [Haut-Rhin]. 

Fertois (le),. Maine. La Ferté-Bemard , a^ de Mamers 

[Sarthe]. 

FiEENSA,c , pagus FidentU- Yic-Fézensac , a^ d'Aacli [Giifs]. 
eus. Armagnac. 

Fezerzaguel on Fesehba- Maurezin , a* de Lectoare [Ocn]. 
GUEZ, Armagnac. 

[Lille. 
I Douai. 
Flaxtdre ïRAirçAiaE oa 1 Donkerque. 
Flaitdre VALOifHB, Fian- ^ Caâsel,a*deHazebrouck.V [Nord]. 
dria, jOrchies, a' de Douai. 1 

I $.*Amand , a^ de Yalen-' 
( ciniBes. 

Flandre (petite), Annis et Smt la droite de la CkaMnte, au 
Saintonge. nord de Hochefort [Charente- 

Laférienre]. 
Flandre bk IMdoc ( pe- Leiparr» [Gitoade]. 
tite), Bordelab. 



TEUTOWWE , FLA- , ^ , ., . , 

* Bovrbourg, ibtd. 
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B«rgues-Saint-Vmox , a* 
de Dimkerqae. 

TE on MARiTOi. ; ^ ^^^,\i^'t HaM- \ P"^]- 

bronck. 
Cassel, ibid^ 
3irT , Artois. Flers-en-FlaTermonl , c** de Saint- 

Pol-sor-Terootse [Pas-de-Calais]. 
X [\e) , pageUus Fleurieiut-<sar->l*Arl>resle, t^ de 
insis, Lyonnais. TAbresle [Rhône]. 

ys ou comté de ) , Foix [Âriége]. 
us Fuxensis. 
[<LE , Franche- Villedien^'efl-Fontenelle, c* de 

Saulx [Haute- SaÀue]. 
[S ( comté de ) , Fontenois-le-Châtean , c*^ de Bains 
le. [Vosges] . 

[jiER ( pays ou Forcalqaier [Basses- Alpes]. 
le), comitatus For- 
iensis, Provence. 

aut et bas), pagus i Montbrison [Loire]. 
>, Lyonnais.' | Fenrs , a^ de Montbrisoii. 

?) , Lorraine. Faux-en-Forêts, c* de Vittoncourt, 

c™ de Foolqnemont [Moselle]. 
), Boulonnais. La Fosse, c^ de Lestrem, c'' de 

Layentie [Pas de- Calais], 
r; • ( Fougères [Ille-et- Vilaine]. 
.*' j Lonngné-en-Fougerais, a* de Fou- 

\ gères. 
3 ( plaine de ) , Fonrques, c" de Beaucaire [Gard], 
îdoc. 

LEU, Auvergne et j Sermnr, c° d'Auzances [Creuse]. 
;. I Mainsat , c° de Bellegarde \ibiâ.'\, 

i Saint-Denis. \ 

Charenton. > [Seine] 

Vincennes. / 

Montmorency. \ 
ÎChelles. I [Seinc-et-Oise]. 

Mareil-en*France. / 
Luzarches. j [ Seioe-et-Ma r- 

Dammartin. | ne]. 



ÎBouiçtKi [Donbi]. 
Loai'le-Saaloier [Jnni]. 
TmouI [RuIe-SiiAiu]. 
c-EnoMir*!!. hjoa- Li IfSDTille-rArchaTéqBB , tf di 

d« liboBTiw [QnMtdc], 



I,... [Kil 



Faridrentù pagut, ftnt-ttn Briguolle [Tir]. 
I< mima pajg qne i:«Iiti 
de fTi]u» , pagïu Foroj9- 
tùasûf ProTVDCA. 

CabiedAh, pofM fiavani- Gàturrcl, ■* de HoDt-de-1 

fonuf, Condoinoit. [Liadei]. 

Cil (le), LjODiuû. ' Sunl-Itoauiii-eD-Gil,c''dBf 

Colombe [Khâoe]. 

G»ii.fi (ïilda), BiiticmFnt pa;i de Sainl-Dié, lomu». 

Faxez Sinn-Dii. 
Galib ( P ] , AriDigD*c. Liroi]ae-Engalin , c° de LecMira 

[Ger.]. 

autrement dhih rooit- I po ■ . u i 

%"■'■ ("■'■ '•>. ■■^-'- h^r:^i5.'- """*-"••' 

■ (Giî.end, p,|j„„,ijit 

GiPE:icois,^giM fF'apin- G*p [Hautea-AInil. 
cm, DiDpbiDé. ' 

/Uont-de-Hanan [Lude*]. 
GiacooNE Waïamia , u- ( Pu [BiiKi-PTr^^l- 
cleuDeminl Notemkjfo- 1 Tiirbei [HinteÊ-Pyrinée^. 
LÀKii, iVinviii/n^talaniii, 1 Auch [Geri]. 
Baise- Guieuoe. / Saiut-GirODi [Aiiége]. 

\ Sainl-Gindeni [HaoM-GlrOBne']. 



HISTOaiQUE. 

Let Landes Bas et Tartas. 
propMs. 

L'Aaribat, Bas. 
scooHX j dans les 
>renient / Landes 
; Ba8se-^ propres, 
înne. JLaChalosse. Saint-Sérer* 

Le Tnrsan. Aire, Grenade» Caxères. ' 

Lo Marsan. Mont^de-Marsan. 
VL*Âlbret. Labrit. 
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> [Landes]. 



1 



{ La Gascogne pr o puw p e n t "^ 
dite. 
Les Bas^pea. 

jLe Béarn. *- 

coGira improprement ) La Bigorre. 
ite ; Basse-GaÎMme. SLo Commfaige*. '*■ 

1 L'Armagnac. ' '^-it^.v 
'Le'Condomoiib <c 4«' * 
Le Bazadais. 
Le Bordelais. 

Ia Gascogne mpfopte- 
coGNc très impropre- \ ment dite, 
nt dite; Basse'-Goienne. j Le reste de la Gnienne. 

Le Languedoc. 



ces 

fU>IBS. 



Foyez 

ces 
noms. 



lira (la), Poitou. 



Parthenaj [Denz-Sèvres]. 
, Maaières-en-Gâtine, a* de Parthe- 

nay. 
KMSsière*eB>Gâtine, c*^ de Masières. 
Saint-Panl-en-Gâtine, c^ de Mont- 

eonteat.[«M.]. 
iTernonx-en-Gâtine, c'* de Secon- 

digny [iSid]. 

IChamprottd-en-GAtînef c^ de La 
nord de Chartres [Md.], 

m (la), Orléanais. MéaSères-en-Gâtine, c*', de Belle- 
garde [Loiret]. 



^^^^^^^^^H__J^^^^^^^^^^H 
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'^^ 


Gastibe. (kij.Touraine, 


Ssinl-Lnureut-en-GStlaes , c" de 
Ci.Jteao-RemnU [ladre^t-Loirel. 
KmiîiUj [ibid.]. ' 


( Gagnais 

frsnçai»;Ist«- 
1 de-Franre. 

1 Gâtinai» 


l [Scine-El-Marne]. 

< CoorlcM j, ay e MoBtargii [Loiret], 

f et.Oi.e]. 

( Montlhérj, c" d'Arpajon l^id.]. 

Moniirgis [Lai Kl]. 

Cl>âte>u-ReiiBTd. a' de Hontuni. 

CUtilLoa-iur-LoiDg [iAi'i/.]. 

Gim [itùi.]. 

firiire.a'deGien. 

MiUy, .' d'Etadip«4S*me-«t-OiH.]. 


Catiitiib cBALOnriia , 


Verdun-.ur-le-Do»bi [S»Ùoe4t- 
Loire]. 


GiiIi.T(le),Btaiii)i>. 


iM.rcill,-eu-Ganli, e" de Salbii) 
[Loir-et-Cher]. 

MeneitreaU'en.V illette , e' de La 
Fïr«;-Saint.Aubin [Loiret]. 


G.iiRï(pijiiOQ comté de). 




Armaguat, 




G£K«COU«T (p.T' à.), 
pagus Gcrbercm-'u, Lur- 


Gerbccoutt, c° de Chaiean-Salini 
[Meorthe]. 


GlItHAini FBI«>È>E OD 

sDPÉRiEDni . Cemtania 
l-iimai icptiime dci dii- 
sept proiïnie» do lu 
GaulB. nsjtnct. miito- 

r«ie. 


(VKUace. For" ce mot. 
\ L'Électoret de MaTence, e« pntie. 
^ Le palatinatda Rbin. en paMÎe. 
i Lb» dlocf.ei de Wormt et de Spire, 

àUBiiTÎè™. 



RiMQàiQin:. 
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î SBOOUDI en iip- / 

, Germania f«^ I lA Belgique , en partie, 
uoitièine des dix- J Le Lnxeinboiirg , en partie, 
rovinces de la j Les provinces tlj|iénanes , à 
Cologne, ntétro-f Proâse. 

• pagus, Bonlonnaii. y oyez BoiTLOirirAis, 

f , pagus Gabati' |Me&de (Lozère^. 

janguedoc. ( Jarovlz, c<* d'Aïunont [i^.]. ■ 

s ûe), pagus Ge- Qes. [Ain]. 

gouvernement de 



U 



gûe. 

, Lyonnais. 



la) , AutonOis. 



le), Nivernais. 



(la) , Artois. 



ou GosLLE » Isle- 
ace. 



Saint-Romain-en-Gier, c*^ de Gi- 
vors [Rhône]. 

GlAx-en-Glenne, c** de ChAtean- 

Ghinon [Nièvre]. \ 
IVéHières-sous-Glenne, c'^cfe Saint- 

Lëgèr-sous-Benvray [Saône-«t- 

^Ruines de Glfinne/^rhs et à rouest 
de Verrières. 

Montier-en-Glenon et Yarenaes-en- 
Glenon , sur la droite de la Loire, 
près et au-dessous de Décize, 
entre Béard et Saint-Léger-des- 
Yignes , q° de Décize [Nièvre]. 

Aix-en-Gohelle, c^ de Lena [Pas- 
de-Calais]. 

Billlj'^n-Gohelle , ibid, 

\ Arleux-en-Gohelle » c'' de Yliny 
[i«rf.]. 

Montigny-en-Gohelle, c^ de <3tr- 
vin [i^»^.]. 

Sains-en-Gohelle , c** de Houdain 
libid.-], 

Bouvignies-en-Oohélle, iiid. 

Dammartin-en-Goelle^a^de Meaux 
[Seiae-e|-Manie]v 

Goellei c* de Mongé, c** de Dam- 
martln. ^ - * 
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Freanoy-les-Gombriet et 
les-Gombrieii, c" de 
Haudouin [Oise]. 
GoMBRXES (les), Valois. ^Peroy» ï^ûf. 

iBooillancy, c» d'Açy liHd.J. 
'Villers-Saint-Genest , t^ de BeCi 

GoTHiB, Gotkia, OU JjAjXQvniiOc. F'ojrgz LkvovEDOC, 

ÎSaint-Andrë-en-Gonfer, .e* . d« La 
Hoguelte.c- de Falaise [Cal 
Sim.en-Goo££eni,. c» d' 
[Orne]. 

GouR'GOis, Forez. Saint-Manrice-eiiGoargois , c** de 

Sain^Bonnet•>lé-Ghàteaa [Loire]. 

GouT (le), Berry. Ifohan-en-Goot, c'' de Bao^ 

[Cher], 

IGraçav, a^ de Bourges [Cher]. 
Dampierre-en*Graçay, c^ de Gra- 
Notian-en-Graçay, ibid, 

G«ÀX6NBs (?), Goteotb. Montmartin-en-Graîgnes, e* de 

Saint-Jean-de-Daye [Manche]. 

Graybs (les), Bordelais. Pays à Touest de Bordeaux [Gi- 
ronde]. 
GaaiTELLE (plaine de), Tsle- Grenelle , c** de Sceaux [Seine]. 
de-France. 

Geeitouillesi Hant-Biaine. Rennes -en» Grenouilles , c** de 

Lassay [Mayenne]. 

GaisiTAUDÀV, pagus Gnt- Grenoble [Isère]. 
tianopolitanut, Daaphiné. 

GaÉsoLLxs, Forez. Lnré-eti-Grésollês, c^ de Saînt- 

Germain-de-Laral [Loire]. 

Gaiva (?), Bretagne. Saint -Miehel- en -Grève» c^ de 

Plestin [C6tes<^u-Iford]'. 

de ) , Prov«c. \ CoLieui, «» de GrigMiL I 
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uis de B«llegarde, Pays à rouest de BeUegarde, c^ de 
aedoc. Beascaire [Gard]. 

ma de Saint-Gilles, Phys k rouest de Saint - Gilles , a* 

de Htmes [s&fti.]. 

nis de Nimes, iiid. Pays à Tonest de If tmes [ibul.] 

^ /Gnëret [Crense]. 
_Jt/'^^' J-Saint-Snlpice-en-6aéretais, c" de 

, Marcùc. ^ ^^ Souterraine [i6id,] 



a. 



Guieone hante 
ou septen- 
trionale, ou 
simplement 
Gnienne. 



Pays étrangers, 
mais ajoutés 
à la Gnienne. 



Le Bordelais ou Gnienne propre. 
Le Bazadais. 
I L*Agenois. 
Le Quercy. 
Le Rouer gue. 
|Le Périgord. 
La Saintonge. 
L*Angoumois. 
Le Limousin. 

Foyez ces noms.. 
L*Armagnac. 
La Gascogne propre. 
iL*Astarac. 

iLè pays de Ri^ère-Verdun. 
[Guienne basse |La Lomagne. 
ou méridio' \ ^ Chalosse. 
nale , ou \Le pays des Landes. 
Gascogne. lLe pays de Labourd. 
■La vicomte de Soulle. 
[La Bigorre. 
Le Comminges. 
kLe Conserans. . 

Voyez ces noms. 
Tarticle GiscoGira, une autre division de cette 



la), Gotentin. Cherbourg [Manche]. 

iU (pays d*),fa£ni« Hagnenan, a* de Strasbourg [Bas^ 
%m , Ifordgau. Rhin]. 
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Hainaut, pagus 
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„ i Impérial. Mons [Belgique]. 



niensis, Hainaat. 






Hâte (la) , Laonaais. 



Haye (la) , Lorraine. 



J 



V 



« ) Valencieittes nfotdf. 

^'•"î"*- JA»e.n«.[»«iî. ^ 

ÎHflrponTÎlle, c** d* Acheux [SoflMwL 
Sauit-A.abm-en-HarponTilley c* ot 
Har^ODville. 
Baspungous pag,, Tovllois. Aux entirons de Tool [Menrtilit]. 

H A VEND (pays d'), pagus Remiremont [Vosges]. 
Uabendensis , Lorraine. 

Hlanregny-en-Haye, c^ de Siasonne 

[Aisne]. 

Yelaine-en-Uaye, c*^ de Nancy 
[Méurthel. 

I Yiéyille-en-Haye, c'' de Thiancomt 

' [ibid,]. 

]Bostère8-en-Haye, c^ de Domène 

I [ibid.], . 

(^Villers-en-Haye, ibid. 

Hebocasiacus ager, Gom- Dans le diocèse de Yaiton, a^ d*0- 
tat-Venaissin. range [Yanclnse]. 

HENRicHEMOirr on Bois- Henrîchemont, autrement BoisbeUe, 
BELLE (soureraineté d*) , a^ de Saneerre [Cher]. 
Berry. 

Herbauge, pagus Herba^ Machecoul, a^ de Nantes [Loire- 
</{7/û;i<j , Bretagne. Inférieure]. 

HBRM'(r) , Bas-Poitou. Saint-Michel-en*rHerm, c^ de Lq- 

çon. [Vendée]. 
Hermoi (1*), Gâtinais. La Selle-en-Hermoi, c^ de Château- 

Renard [Loiret]. 
Hbsse, Lorraine. Terrières-en-Hesse ; c* de R4ci* 

court, c*^ de Qennont-eB-Ar- 

goane [Meuse]. 
Hettgovia pagus, pays de Hatten, c^ de Vissenboaif P**" 
Hatten , Nordgau. Biiin]. 

Hets, Lorraine. Domèvre-en-Heys , a^ de Toal 

f^ojrez la Haye. [Heurtfae]. 

Hez, Hesium, Beaufaisis. If earille-eB-Hes , e** de 

[Oise]. 



"j 
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IEdeliog, c*^ de Bouzonville [Mo- 
seïie]. 
Goiidnuige, c" d'Aiidim>le-Roman 

pagus Oximen- Voyez EaouD. 

-mandie. 

u, Hortus Dei, Partie des Cévennes, pires des 

monts d'Aigoual et de TEperon 
[Ardèche]. 

plained*),Isle-de- Houille, c^ d'Axgeateuil [Seine-et- 

Oise]. 

IDomfront [Orne]. 
Brienze , a^ d* Argentan [i^î^'V 
Belloa - en - Houlme , c* de Messei 
. [ibid.]. 

E (pays d*) , ffu' Huningue , a^ d' Altkirdi [ Hant- 
is pagus. Hante- Rhin]. 

I Donrdan, a* de Rambouillet [Seine- 
•, . I et-Oisel. 
: , pagus Maun. Uevreu J, ihid, 
Mon^ensu on j^^^j^^-^^^j 

^su; Isle-de- y^ Ferté-Alips. a» d*Étamp« 

f \ibid.\ 
l PiOatseau , 9} de y«nattles [<W.]. 

d'], pagus HUchâ, i Colmar [Haut-Rhin], 
ilsace. I Ensisheim [ibid.^. 

IAmbert [Puy-de-Dôme]. 
Viverols , a^ d'Ambert. 
Montravel , c*» de Vi?erolf . 
Saint-Eloi, c*' de S.-Amand [ibid.], 

agus. Lorraine. DomlMsle, c° de Saîat-lliGolaa 

[Meurthe]. 

pays d*) , ptigus Isenre on Tsenre, c^ de Preuilly 
msis, Towaine. [Indre-et* Loire]. 

Champagne. Montier-en-risle, c^ de Bar-snr- 

Aube [Aube]. 
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iropremeiit dite. 



Isle-dk-Fraitcb (gonYerne- 
ment de 1* ) , prœfeetura < 
Insulœ Prancùe, 



détedbétd^k 
Picardie. 



Isle>de-France proprement 
dite , Insula Franàœ / 
pays compris eotre la 
Maroe , la Seine , TOise , 
le Valois et le Mulcien '. 

' Anciennement risle4e-Fran< 
ce s'étendait Ters le nord«est 
jusqu'aux rivières d'Aisne et 
d'Ourcq , et formait à peu près 
une île } ce qui lai a Tain son 
nom. 

IssART, Artois. 

IvELixrB ( pays on forêt d') , 
Silva EquaUna^ Pincerais. 
Jallb, Bordelais. 



Jarest, Lyonnais. 



L*Isle-de-Fnuice 

Le Laonnais, 

Le Noyonnais, 

Le'Soissonnais, 

Le Valois, 

Le Beanraisis, 

Le Vezin-Français. 

Thimerais , détaché du Perdbe. 
Le Mantols, j détachés de la 
Le Hurepoiz> ) Beanoe. 
Le Gâtinais français. 
La Brie française. 

Foytz ces articles. 

Paris {Seinel. 

Saint-Denis [i^û/.]. 

Montmorency « a^ de Pontoîse 

[Seine^t-Oise]. 
'Beanmont-snr-Oise, c*^ de l*Itle- 

Adam. [i^iW.]. 
iLuzarches , a* de Pontoise. 
' Londres , c** de Lnzarches. 
Dammartin, a* de Meanx [Seine- 

et-Mame]. 

Aix-en-Issart, c^ de Campagne-lès- 

Hesdin [Pas-de-Calais]. ' 
Saint-Léger-en-Iveline» c^ de &am- 

bonillet [Seine-et-Oise]. 
Saint-Médard-en- Jalle , c^ de Kan- 

qnefort [Gironde]. 
Saint -Romain- en -Jarest, c** de 

Rire-de-Gier [Rhône]. 
Sonden-enJarest y c** de Saint- 

Genis-Layal [/3fi.]. 
[La Tonr-en-Jarest, c'* de Saint- 

Héant [Loire]. 
iSaint-Christo-efrJarest , »Ui. 
ISaint-JnUien-en-Jarett, c* de S.- 

Chamond [sMt]. 
Samt-Panl-en-Jarest , c" de RÎTe- 

de-Gier ^JIAL\ 
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Îlarny, c^ de Conflans [Moselle]; 
Moncel-en- Jamisy^, c*^ de Jarny, 

wiGELY (S.-) fttger SaÎBt-Jfan-d'Angely [Qiareiite-Ia- 
riVAW, Saintooge. férienre]. 

STegniiy a* d'Anch [Gers]. 
Saint-lfichel-ett-J^nii, c* et c" de 
Jègan. 

OIS , Champagne» JoinvîUe , a* de Yassy [ Hante- 
Marne]. 
, . . i JooY-en- Josas , c** de Versailles 

""' *'* ( Les Loges-eu-Josas ^ »^m/. 

1 JosBAiG» Béam. Préchacq*Josbaig,c'*de Nararreux 

[Basses-Pyrénées]. 

r , Lomagne. L*Isle-en-Joordam , a^ de Lombez 

[Gers]. 
' Çhâtean-de-Jonx , c* de La Qnse , 
I . c^ de Pontarlier. [Ooubs]. 

. , I Joux-Laranx, c® deCharquemont, 

JvKi., pagusJi^V e» de Maiche [i*/^.]. 

u Tunf/vw, ^'^«-'C Ménetn«n-Jonx, c» de GUÎrranx 

"^- j [Jnra]. 

f La Joux , c* de Sepmôncel , c° de 
{ Saint-Oaude [ibid.]. 

Velay. Saint-Didîer-en-Joyense , autre- 

ment Saint-Didier-en^Velay , a* 
d*Yssen.geanx [Hante-Loife]. 

pays de ) , pagus Kembs-le-Gros , c" d*Habshetm 
\ensis, Sondgao. [Hant-Rhin]. 

iSchelestadt [Bas-Rhin]. 
Ebersheim , c^ de Schelestadt. 
Kirchheim , c'' de "Wasselonne 
[ibid.^ 
Troenen, ibid, 

• 

[pays de)tpagus jBayonne [Basses-Pyrénées]. 
tnsù , Basques. { S.-Jean-de-Lu , a* de Bayonnew 
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Lbs Lah des, 

agerSyrticuSf 

Gascogne 

et Gaienue 

propre. 



propres , 

dont 

les capitales' 

sont Dax 

et Tartas. 



Lacois ou Lassois, pagus i Yix-Saint-Marcel , c* dPEtroditj, 
Latiscensii , Bourgogne I c° de Chàtillon rCôte*d*Or]. 
et Champagne. ( Laignes , a* de Cbatillon [im.]. 

Castets, a^ de Dax pLandes]. 

ArjnzaD, a* de M^-de-Marsan [iNdl]. 

. j Ujahrit, ) 

Les grandes L^^^; 

Landes. \'^^^l \ Ih^. 

Sore," ) 

Belin , a^ de Bordeaux [Gironde]. 

T ^a ( ^ Marsan. ) —, 

^» I^"*' Partie de 1' AIb«t et ^'T'^ 

Les Landes { La ricomté d*Ortbe. \ 

La Chalosse propre, f Voyez 
L*Anribat. t ces moik 

Le Tursan. ; 

Partie des grandes Landes. Castetf y 
a* de Dax [Landes]. 

Les Landes de Bordeanx. Hostenz ^ tF^ de Saiafe- 
Symphorien [Gironde]. 

Le Seignans. 

Le pays de Marenne. 

Le MareusSn. ^Foygz ces mots. 

Le pays de Bom. 

Le pays on capdalat de Buch. 

Laxtoadau, ager Lengia- Lângeac» a* de Brionde [Haate- 
censis. Basse- Auvergne. Loire]. 

Lanorois, /lo^. lÀngonicus, L^^ngres [Hante-Biâme]. 
Champagne. 

i u 1. (Toulouse [Haute-Garonne]. 
\ Languedoc. |^.[^™][Aude]. 
Languedoc, / ? MontpeUier [Hérault] , 

Occitaniu, \ j Nîmes (Gard]. 

I, *'", <Mende[LoKère]. 
I Languedoc. ^p^^|»-^,^^ij 

y ht Psy [Haufe-Loire] . 
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i Lantabat , c'» d'Iboldy [ihiii], 
i&, pagus Lattdu' Laon [Aisnie]. 
r, Picardie. 

(pajs de), Elaria- Elariaeus ^utUa, Lârrey (?), c* et 
• pagus ( ?) , Bout- c*> ouest de Dijo^ [Côte-d*Or]. 

* • 

iLassay, a^ de Mayenne [Mayenne]. 
Montreuil - en - Lafisay , c^* du 
Horps \ibid.'\. 
Saint -Aignan- en -Lassay, c*^ de 
Conptraiii [ibid^ 
iHant- I Castelnandary [Aude]. 
Laaragais. ( Saii|t-Papoul , a* de Castelnandary. 
Bas- i tavanr [Tarn]. 
Lauragais. i Vi"e-Franche-do-Lauragab [Hân- 
° f ^ te-GaronneJ. 
[comté de), Maine. Laval [Mayenne]. 

ILoorde , a^ d*Argelèé {| Hautes- 
Pyrénées]. 
Campan» a^ de Bagnères-£n-Bi* 
gorre [t'^M^.]. 

iLaTieux, c*^ de Saint-Jean-de-So- 
leyinienx [Loîre]. 
Rivière-en-Ladvieu , ibid, 
Montagne-en-LadTien , ihid. 
f Saint-Germain-eQ-l4iye [iSeine-et- 
i Oise]. 
Ledia silva, IsIe-de-1 Montaigu-en-Laye, c° de Cham- 
ce. j bourcy, c** de Saint-Germain. 

f Saint^Léger-^n-Laye, c^ de Saint- 
\ Germain. 

(Estenos , c" de Saint- Béat [Haute- 
Garonne]. 
^^i^l 'ma. 

(Bacbos, ibid. 
Bànos , ibid, 
Cierp, ibid. 
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Lectours (pays de), pagus Lectonre [Gers]. 
Lactorensis , Bas-Arma- 
gnac. 

LsoNivAis , pagus Leonen- SamtrPol-de''Léoii , a^ de 
sis, Bretagne. [Finistère]. 

{Lëzat, c» da Fossat [Ariëgft]. 
Saint-Solpice-Lésadois on S 
Snlpic^e-Lézat / c* de 
bonne [Haute-Garonne]. 

Lieu (le), Champagne. YilUers-en-Liea , c* de S.*! 

[Hante-Marne]. 

LiEUYiN, pagus Lexuinus, Lisieox p^rados]. 
Hante-lHormandie. 

)Lignières , a* de Satnl^ 
Mont-Rond [Cher]. 
Dampierre-en-Lignièrèe, c^ 
gnières. ■ 
Saint-Hilaire>en lignièrea « 

LiGoiTRE , Haut-Limousin. Saint-Jean-Ligonre , c^ de 1 

Bnifière [Ebinte-Tieiuie]. . 

Lima GITE , LimarUa , Basse- Tic-le-Otmte , a* de GkroiQHl- 
Auvergne. rand [Puy-de-Dôme]. 

! Haut-Limon* ^Limoges [Haute-Tienne], 
sin. (Saint-Trieiz[<6iii.], 

BM.Limou- ( ^Jf^' '* *■ »«***" 
< • [îoia.]. 
»^- ( TuUe [Corrèae]. 

LxMOURS (plaine de), Hn- Au nord de Limonra, a* de B 
repoix. bouillet [Seine-el-Oise]. 

LiMocx (pays de), pagus LimoiÀ [Aude]. 
Lùnozinus, Bas-Langue- 
doc. 

Lipidiacensis pagus , Au- Lngeac (?) , c" de Brionde [H 
vergne. Loire]. 

Lisse ou Lis (tallëe de), An nord de Bagnèret-de^'» 
Commioges. a* de Saint- Gandens | 

Garonne]. 
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fHyw et lÂporia, MontUiirier , prêt de Névian, c" 
B. Narbonoe {Aude].^ 

laMe-Airrergne. 'Ambeit [Puy-de-Dôme]. 
lyi de). Foyez Nixoinra. 

Higus Lutêveti' Lodère [Héranlt]. 
juignedoc. 

/ Lectoore [Gers]. 
'^eomaniay Bas- i Beanmont-de-Lomagne , a^ de Cas- 

j tel-Sarrasin [Tam-et-Garoime]. 

' Vie ou LaTit-de-Lomagne , ihid. 

2gus Lomaeen-r 

\menti* , comté 1 Namnr [Belgique], 
et petits par-i Revln, c** de Fnmay [Ardennes], 
oant. \ 

j et de Lovo- ( 

1^^lâlhs!T I Chevilly , 1* de VUlejuif [Seîne]. 
e LoDffinmean ; 1 .„ n j t • r» • 

eutrfla Biè^ ^ ^'^J^. J^, ^* ^^&^^^^ Peme- 

deUSdL.:/'*»'«"8"''*'^- 
ance. (. 

jagus, pays de ( Rtampes, c*^ de^liélan [Gers]. 
?) , Astarac | Pallanne, c^ de Marciac [iàid.]. 

, I ' • i Nancy fOdeurthel. 

^thanngu,. j j,^/|-,i„„,f,]. ^ 

S de) , pagus Lorrîs, a* de Mootargis [Loiret]. 
■is, GAtinais. 

pagu* Lausdu' Loodnn [Vienne]. 
Losdunensis , 

LoRov (vallée Génos, c^ de Bordères [Hautes- 

tninges. Pyrénées]. 

lée de), Com- Bagnères-de-Luchon , a^ de Saint- 

Gandens [Haute-Garonne]. 
pagus Lucio- Lnçon, a^ de Fonteuai [Vendée]. 
itou. 

pagtu , Bout- For^ les Annales de Metc, à Tan 
I Bourgogne. 765. 

10 
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Lucretius pagus, la Crau (?), 
Provence. 



LuiTRÉ, Bretagne. 

Luxembourg vnATfCkis , 
pagus LucUiburgensis 
Franciœ, 

T C Lyonnais 

Lyonnais, I ■' 

I propre. 
pagus I 

Lttgdunensis l Forez. 

major. j 

I Beaujolais. 

Lyonnais propre, /?a^. Lug' 
dunensis minor, Lyonnais. 



Lyonnaise première, pro- 
vincia Lugdunensis prinia; 
première des dix-sept pro- 
vinces de la Gaule. Lyon» 
métropole. 



Lyonnaise deuxième, /?ro- 
vincia Lugdunensis secun- 
da; secoude des dix-sept 
provinces de la Gaule. 
Rouen , métropole. 

Lyonnaise troisième, pro- 
vincia Lugdunensis terUaf 
troisième des dix - sept 
provinces de U Gaale. 
Tours, métropole. 



Gargniés ou Saint-Jean- 
c" de Géménos, c"* c 
[Bouches-du-Rh6ne]* 
Vojez d'An ville, Notice 

339 et 3!}o. 
La Selle- en-Luitré, 0* de 
pUe-et-Vilaine]. 
i Thionville [Moselle]. 
l Montmédy [Meuse]. 
\ Carignan ou Yvoi [Ardei 

yojrez ce nom. 

IMontbrison [Loire]. 
Saint-Etienne [Loire]. 
IBeaujeu, a^ de Y illefrancln 
Roanne [Loire]. 

Lyon [Rhône]. 

Le duché de Bourgo- 
gne, en grande partie. 

[La Champagne, en par- 
tie. 

[Le Lyonnau, en très! 
grande partie ; le Fo« 
rez , en partie , et le 1 
Beaujolais. 

^La Bresse, la Dombes. 

Le Bugey , en très 
grande partie. 

La Normandie. 
Le Vexin français, en 
très grande partie. 



La Bretagne. 
L* Anjou. 
Le Maine. 
Le Perche. 



HISTORIQUE. 111 

SL'Ifile^e-France. 
L'Orléanais. 
Le rVivemais, en gran- 
de partie. l Voyez 
quatrième des dix«\La Brie française et la ^ces mots. 
TOTinces de la Gau-> i Brie champenoise. 
!ns, métropole. ILa Champagne, en 

>• partie. 

Lyons-la-Forét , a* des Andelys 

[Eure]. 
Mortemer-en-Lyons, c" de Lyons- 

Haute 'Normandie. <^ -D ' . n iti •■ 

oeauvoir-en-Lyons , c" d Argucil 

[Seine-Inférieure] . 
La Haye-en-Lyons , c° de Croisy- 

la-Haye [«&^.]. 
aine du ) , Isle-de- Le Lys , c" de La Morlaye , c** de 
e, au nord de Lu« Creil [Oise], 
es. 

iPays s*étenda|it sur les bords de la 
Lys dépuis Aire, a^ de S<iint- 
Omer [Pas-de-Calais] , jusqu'au 
dessons d Armentieres, v de Lille 
[Nord]. 

ius pagus, pays de ( Mézières, c" d'Ecos [Eure]. 
res (?), Normandie. | Pierre-d'Âutils, au sud de Mézières. 
rAis, pagus Matis" Mâcon [Saôue-et>Loire]. 
sis, i^urgogne. 

Bouains, c" de Vernon [Eure]. 
CaUly, c"de Gaillon [ibid.].^ 
I La Croix-Saint-Leufroy, Urid. 
[Condé-sur-'Vesgre^ c^ de Iloudan 
(pays de), pagus I [Seme-et-Oise]. 
acensis, Normandie \ Gambais , ibid. 
>-de-France. iManlette, ibid, 

] Pmnay-le-Temple , ibid. 
Rolleboise , c** de Bonnières \ibid,\. 
Gallnis-la-Qneue, c*^^ Montfort- 
w rAmanry \ibid,\ 
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Maginislus pagus . .ur 1. l ^j , ^ g [Ardan»]. 

LommoU.' "•""" j Berin , c» d. Fmn.y tisâl^^ 

Magnoac (vallée de), les Castelnau^Maguoac » a* d» Bf 

Quatre-Yallées. gnères-en-Bigorre [H PjrrAiirfin] 

MAGUELOzrzrs (pays de), Maguelonne, minëei c^ de FMb- 

pagus Magdalonensis , tignan [Héranlt]. 

Bas-Languedoc. 

AMTE (le), pagus Ceno- : 

manensisy dlrisé en haut l 

Maine on Maine mëridio- JLe Mans [Sarthe]. 

nal , auquel on joint le < Mayenne [Mayenne]. 

comté de Layal, et en JLaTal [»^.]. 

bas Maine on Maine sep- / 

tentrional. V 

Matidensis pagus , pent-étre Përonne [Somme]. F'oyez tes Méo^, 

pour Fennandensis pa- tyrologesde Rkaban^idelfotktrf 

gus, Picardie. au zvu des ealemtUê. 

Maittois on Maxttoan, Mantes [Seine*et-Oise]. 

pagus Meduntensis, Isle* 

de-France. 
Marche ou Makchb de f^ , ^ r^^ , 

membre, du Limou.u.,<?«"" P»-^/»?;?]- 

dir!.^ en hante et en)»'^"''.rv •^^"'• 
bu.eM»rche. (Wantut, •*»«. 

IAlençon [Orne]. 
Argentan [iiid.']. 
Monlins-la-Marche , a* de Morli- 
gne [ibid,^, ^ 

IMarcillat, a* de Mondaçon [Allier]. 
Saint-Marcel.en-MarciMat y c* m 
Marcillat. 
Saint-Priest-en-Marcillat y iUdL 
Mabenitbs (les), Landes. Cap-Breton, c° de Saint-Yinoeiil- 

de-Ty rosse [Landes]. 

IMagescq, c^ de Sonstons [Landetl. 
Saint4>irons-en-Mareosin 9 €ï» di 
YieUe-Saint-Girons, e" de Cet- 
têts [iiid.], > 
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RB , Ponthlea. Rne , a*.4.*Abbeyille [Somme]. 

t Landes. Mont-de-Maraaii pLandes]. 

•pajê de) fpagtts Marseille [Bonchea-dn- Rhône]. 

is, Prorence. 

igus , nommé Bfarchal ( ? ) , c" de Champs [Can- 

t Fialoscensis tal]. i 

•ays de Mar- 

Auvergne. 

^us , peot-étre AUpos ndlla. Voyez la charte 

fnsis pàgus, le d'Adalbéron I*' » ëvéque de 

in ; Lorraine. MeU , de Tan ^33. 

•gerMatacenus, La Mure, a^ de Grenoble [Ilère]. 

Beanpréau [Maine-^-Loîre]. 
j Pin>en«Mauges , c^ de Beanprëàn. 
« ^^, I |Saint-Philibert-en-Manges, ibid. 

/''^^ÏT^KSaint.Quentin-enrMaugcs, c» de 
,ou et Poitou. ^ Montrevanlt [i*«/.]. ^ 

Saint-Remi-en-Manges , ibid, 
Chalonnes, a^ d* Angers [ibid,"], 
on Morivensis rïogent-sur-Seine [Anbe]. 
Itinais , Brie et 
le : THurepoix, 
adrien de Va- 
ontoîs , suivant 
ebeuf. Vojez 
: et Moirrois. 

iLesparre [Gironde]. 
Gvrac-en-Médoc , c" de Lesparre. 
Prignac-en-Médoc , ihid, 
Soidac , c" de Saint-Viviens \ihid^, 

^^^, \Blan<piefort,a*deBordeawtiW<.]. 

J Castelnau-de-]fl[édoc , ibid, 
iLa Lande-en-BfédoCy c* de Lis- 
[ trac, c" de Castelnan-de-Médoc. 
Media, Bre- Ercé-en-la-Mée, c™ de Bain [lile- 

et- Vilaine]. 
, pagus Jtedê" ( Seclin, a* de Lille [Nord]. 
I Mêiténatensis, { Saingbin-en-Mélantois ^ c'* de Cy- 
( soing [ibûi,]. 
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Meldois, pàyi on diocèie Mqimx [Seiii»«t-Mtt«^* 

^ eus on JUeldtnMS, ^n^, . ^ 



è 



Melle (pays de), pagj^ Melle [Deos-Sèvres]. 
MetuUntu <m M^tuUus , ■ . 

Poitou. 

Meluitais, pagits Meludu- Melon' [$dtte-«t-Manie]. - 

nensis, Horepoix et Gâ- 

tkiaU. ' 

Mémoxïais , pagus Magid» yâénUmt , c* dtfSoiabeniOB [ 

morUensifyJkHvr^p», d'Or]. *• 

:^ ^ fI«H»rpl<*dl. 

f IVniniayt Brvgcti, etc. [B(ilil*^pi 
ISenenateiuis pagus. Voyez MÉLA^nOi^ 
M£inL>SAZirT4)BSis (plaine Mè^-Samt-Denis, c^ de Cberna 

de), Harèpoîx. [Seine-et-Oîse]. 

Messin (pays)> jMiniw. Jife- Mets [Moselle].^ 

tensiSfhôrrmt. 

ÎMénn ou Méhim« inr la Loir«,i 
d'Orléans [Loiretl. 
Redon ( 1\ c^. de SâoMiQMt. |Lqi 
et-CherJ. 
MicB AILLE, Bngey. ChAdMon -de - Midmillu , ^9} i 

Hantna [Ain]. 
Mijouz (vallée de), FtiSf- ll^jovx, c* de Septmoncd, c^ i 

che-Gom^. Salat-Claude [Jnra]. 

MiuiA'o ^pay^ de), agtr MîDmmd, c^^de Ntmea [GiimI]. 
ASmUùmms, JUmôgne. 

iteiierve, <^ d'Olonsac [Héranlt]. 
Peyi4ac-MinerTois, a* de Garaai 
«oniie [Andel. 
TÎUe , c° de Peyriac -"'^««-. 
MiREBALÂis, l^ilQV. MMMMi, Ê^ de -A m 

MiaBcovmT(paystie),/Me^- IfirM^MiC tV#ifee> 

Mercurùnsis, les Voegiea. 1 «^ i-f 
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, BtiM*]f«Tmm. Stiat^Palais, a^ de BlanlëoB [BMtM- 

* y F0B088 J • 

. ^ r>K.-. f^»y» «n*« Givet, a* de ftocroi 

r po^, Cham-I (^,^,,^3^ ^ R«viii,.c* de 

( pays de) , m- f Moirans, a^de Saiot-Claiidepiira]. 
rientis, FraocAe- jLe Croyat, c* de VUlan, c** de 

\ Moiraas. 

1 Molle, c^ de Cnsset [Allier]. 
Saint-Oermaîn-eiHMolle , à fE. et ^ 
e* de Cusset. [l'te^.]. 

:a (Tal de) , tiant- Moiaeatier • de- Briançoa , '$}• de 
oé. Briançoo [Hantes-Alpes]. 

^ -MM j {CfaasselaT,c^deLiaoiiestrR]|AiieL 
)ii , Mons Aurea. \ SaintTDidier-au-MoDt-d'O^, ihi£ 

^y7°S!Ll*''*^MSamt^rmam-auxMoiit-d'Qr, c» 
e et la iseime. ^ * NeavUle-sur-Saône [»*W.]. 

>EOM VAIS, Chai- Mont^Saageon, c*^ de Pranthoy 

[Hante^Mame]. 

■ (la), Bonrifogne. €liâtiIl(m<«iir-Sebe [C6te-d*Or] . 

w* 1^ 1 Prémery, a^ de CosDe [Niirrel. 
ISO» , NiTernA j MonWiiUn , c» de piémery/ 

Le Montois, c* de Ternon, c* de 
( le ) , Gàtinais et ) Moret [Seiae-et- Marne] . 

SopioUef-en-Montois , c* de Li- 
sines, c" de Donnemarie [t&at^]* 

IMontrenil-^Bonnin, c" de Touillé 
[Vienne]. 
Qiiré-en-Montrciiil, Und* 

ox, Dijamab. CoroeHes-en-Moat-Vanx , c^ de 

Glie^gny-S.-$nit«ir[C6le-d'Or]. 

ÎBonlogne [Pa»-de-Ca]ais]. 
Saint-Omer 
Dnnkerqne \_ 
Hazebronck ^ 
Tpres [Belgique]/ 

pagut. Yoyex Maut^êntisf 




116 ANKOAIRE 

MoRTAN , pagus Morvai- i Yéxelai» a^ d'AvalloA [TiMai^. • 
nensis, Aotaooîs et IVi- | GhàteautChinon [Ifièm]* : 
▼ernais. | Onroux, c^ de Monlundie [«Itd.]. 

MosBiiLB (pays oa duché /Epinal [Vosges]. '' 

de), dueatus MoseUanusi Nancy plenrthe]* 

ou MoseUënsis ; pays 1 Mets [Moaette]. 

arrose par la Mosàle : \ Loxembonrg [XaxeiBboiirgl. 

Lorraine, Luxembourg, f Trêves , etc. [prorihcet an Ba»- 

Bas-Rhin. V ^^hin]. 

Hosmu^is , pagus Motelr T 

partie du duché de Mo- < «u^^^,. r-Jii ;> 

îellé on MoseUane . L«r- I ^^■^*"* t«M.J- 

raine. ' { 

MouTiBRS (vallée de)^ Voyez Mmttm^Thal, AliMe. 
MoniBdRois, ou pays de4 » ' 

Champagne. % \ ' . M • '. 

/MtÊXBL [Sdne-et-HanM]« " 

MvvtJEKfpagusMeieiamtfA BUy-en-Bfedtien,c^da£M7fK(UL], 
^ flitné entre ^ /rv..-^ i « «• ,.. - - • ^ . 

«t Crécy 

Marne); 

V Acy-en-Matôen, a* de SenlU[îM]. 
MnvsTER-TBAL, autrement f ' 
MouTtsas-GmAim-VAii jMoutiers, a^de Dâea|Oii| (HaÉt-' 
ou vallée de MoOTXBEai j &hm]. • 

Alsace. \ 

{Mnrat , c" de Montnanwlt [Âlliar]. 
Sanit^arcel-en-Mmmt, âSUL 
Sainl-Priest-ea-Mnrat, iMi.,, 
Mus/a pagus, Bretagne. Coniy ( ?) , c» de Rospordtti [ FI- 

< nîâèrej. 

NAMvaoïs nAHÇAXs, iMgM Qiarlemonty c* et c" da QhM, ^ 
Namureensis FrmneuB. a* de Rckotfot [A|deMMa], 

Naittais, pagus Ifammd^ NaMes [Loii«-In£6ri0iire]. 
eus, Brefagne. ^ 



f pagus Mèleiamif, I May-en-Bfoltien,c^da]ûeyfl 
itre Grespy (Ois^ 1 lloM>y- en -Maltien, é* da 
5cy (Semé -et- j [Oise].^ 
1; Brie. * f Rouvres-en-Mnltien, alsd. 
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NARBoinrAu, ptigus Nar- Narbonne [Ande]. 
Bonmuis, Langvtdoc. 

iLai Narboonaîse première. 
La N arboonaise seconde. 
La Narboonaise troisième ou Vien- 
aoÎBe. 
César; d'oà sont sorties \ A ces trois provinces lurent ajoa- 
trois proyinces, savoir : Itées les provinces des Alpes mari- 

f times et des Alpes grecqnes , déta- 
l chées de la Gaule cisalpine. 
^ . Vcyez ces provinces. 

IfARBOirvAisB PEKMiiuK , / Le Languedoc , en très ] 

provindaNarbonensis pn-\ grande partie. 1 Vt^ez 

ma s quinzième province < Le Roussillon. > ces 

de la Ganle. liarbomie » I Le comté de Foix , en I mots, 
métropole. \ grande partie. J 

IfARBOmfUSB 8SC0VDB , / 

pnmneia Narhonenàs ^tf- 1* n ^> i Fomz 

'^ j . .j, _ _ I La Provence, en partie, f '- 

«ifiMfK.' seizième provuçe<T t\ u* i _*: * ***■ 

A. U Garie.JUx, iii*W)- 1^ ^""P*^*' •» !**•• 
pôle. i 

Natacoilles, Languedoc. Kavacdles, é^ à» Saint-Ambroix 

[Gard]. 
ITata&rb (Basse-) , Tfavarra 

inferior ou gallica ^ com-l 

prenant les pays de la 

Mise, de la Cize , du 

Baîgorry, de TArberonl 

et de rOstabaret. 



cet 

motl* 



Saint-Jean* Pied -de- Port, a* de 

Manléon [Basses-Pyrénées]. 
Saint-Palais y iiid. 



NxBOUSAHy Armagnac 
Béam. 



JSaint-Gaudens [Hante-Garonne]. 
Bârbazan- Débat, c" de Tarbes 
[Haute»-Pyrénées]. 
Barbazan-Dessus , ibid, 
Mauvésin, c'^ de Lannemezan [ibid,] . 

H CGRS on Bas-Arvagvac , Nogaro , a^ de Condom [Gers]. 

Armagnac r 
lIssTS (val de), les Quatre- La Barthe-de-Neste, a* de Ba- 

Talléei. gnères-en-Bigorre [Hantes-Py- 

rénées]. 
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Neubourg ( plaine oo eam- Le Nenboiirg p 9} de 
pagne de), Haute-Kor- [Earé]. . « . 

mandie. 

NsuiLLÉ (pays de ) , pagus 9euiUë-P«nt-Plerre » a^ de Tours 
Nobiliaceiuis, Touraine. ^[Indire-et-Loire]^^ 

Neustriz ; îfeustria. Ptiys compris entre la Loire et la 

Meuse, 'jfiais entre la Loire et la 
Seine, et qui plus tard, réduit 
enc6k« à une moindre étendoe, 
forma la Nodnandie. F'aytez 
TSoBMAxmim. 

NxsMEs (pays de), pègas Kisi^es [Gard]. • ^ 

]VemausensUf'ÉaiB''lâai- 
guedoc. 

"SiORTAis, pagus Niortensis, lïiort [DeqjcrSèTres]. 
Poitou. 

liisTOs (vallée de), Com- Histos, jg** de If estier [ HàtiNt- 
minges. Pyrénées]. 

NiTOis ou pays da KitiD, Saiot-ÂTold, a^ de SairegMmiMt 
pagus NiUnsis, Lorraine. [Moselle]. 

IfxvEiUfAXS , pagus NU^r- Ner^s [Nièrre]. 
nensis, 

IBfareoily a* dé Nontron [Bor- 
dogne]. 
Saint-Paul-de-Lizonne ^ 4B* de Ver- 
teillac [ibid.], 

w /fi\ 1k .^ ( Ville-ès-Nonaîs , c* de Saînt-Sa- 

NoKAis (?), Bretigne. . , j ,j^^^ ^ j^ Cliâteann*^«i- 

t tagne [Ille-et-Vilaxne]. 

Tiongeneensts pagus, piyii ^ontmédy [Meuse]. 
liCessiB. 

N0B.PGAD, pagus Nordgun StratlKMirg^ [Bas-Ehie]. 
viensis, Basse-Alaece. 



LMA9> 
II, 

iannia. 



Ronen, capitale de tonte 
la Normandie [Seine^ 
Infërienre}* 

ÉVrenx pftire]. 
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« 

Haute - NonMmdie , 
coniprenant : 

Le paya deCàiiXy 
Le Roiimoia,jr' 
Le Tezin->Noniiaad i 
Le pays de Bray , 
Le pays d'Oucfae , 
Le Lieuyin. 

* Basse - Normandie , 
Jcomprenant : 

Le pays d* Ange, . 

L. C.o.pagned«C.ei.,( *^*; '^"P"»'» t <=.!- 

Le Bessin, ^ 



Le Cotantin , 
L*ATrauchin , 
Le pays de Bocage , 
Les Marches. 



▼àdos]. 
Aleaçon.{Onie]. 
Saint-L6 [Manche]. 



F'oyèz ces pays. , 

CastîUon, a^ de Libonme [Gironde]. 

Pigols, ibid, 

iLi.. CoiiQuiï.(pays j Smti^Foy-la-Grande , ibid. 
M) , Gnienne. i ^^^^^ '^'^eU Eéole [iWrf.]. 

^Pellegme, iiid.^ 

Montcaret, c** de Teliaes [Dor- 
dogae]. 
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ANNUAULS 



La Gatcogne. 
LeBazadais. ^ 
Le Condomoiâ. 
La Lomagne. 
[L'Armagnac. .^. 

j Le Comminges. 
NovEMPOPULAViB OU Aqui- iLe Confterans. 
TAiifE TROisiins, pro- ILa BigotTO. 
vinâa Novempopulana ^Jhe comté de Foix, en 
quatorzième des dix-sept S petite partie. 
proYÎnces de la Ganle. ILe Béam. 
Eanze , métropole. |Le8 Landes. 

Marsan. 
ILe Tnrsan. 
[Le Gabardan. 
Le Labonrd. 
Le pays de Sonle. 
La Basse-Navarre. 
NovBMPOPui.AiriE ou GAScooarK , Novempopulania» Toyez 

COGNK. 

NoTOxrNAis , pagus Novùh- Noyon [Oise]. 

mentis, Picardie. 
Nton ( pays de ) , pagus { 

Equestrinus ou Equestri- \ Nyon, c*^ de Taux [Suisse]. 

eus i Suisse , Franche- 1 Gex [Ain]. 

Comté et pays de Gex. ' 

Ober-Mukdat, Haute>Al- Rouffach, a* de Colma;|- [] 

sace. Rhin]. 

OcQ ( ? ) , Picardie. Brexent-Enocq , c^ d'Etaples 

de-Calais]. 
OEii. (vallée d*), Gascogne. Benque, c*^ de Bagnères-de-Li 

[Haute-Garonne] . 
Saint»Prie8t-en-Ogerolles, au 
de Saint-Priest-la-Prugne , 
Saint-Just-cn-Chevalet [Lo: 

ÎBonrg-d*Oisans [Itère]. 
Allemond-en-Oisans , c*" de B« 
d'Oisans. 
Besse-eor-Oisans , ibiâ, 
Samt-Christophe-en-Oiians , i 



Ogerollss, Forez. 



Ois ANS, Dauphiné. 



HninmiQiiE. tS3 

(payi d* )^pagtt$Opiâjf' Ojéf €^ d'Andraicq [Pas-de-Calais]. 
r» BaiM^ieardie. ^ 

_ I Oso&yt^deTonmajIV.-Pyrénées]. 

I , Bigorre. ^. IfmérÈrea^Ozon , c« d'Oaon. 

t . " 

ÎFrl^-en-Pail, a^ de Mayenne 
[Mayenne]. 
Saint-^yr-en-Pail, c» de Pres-en- 
PaiL 
tBazoges-en-Paillèrs, c*^ de Saint- 
ridgent [Vendée]. 
Cli«Tagntt-ett'>Pailiers, ibU, 

riÂEES (les) y Lyonnab. Fontunes-eh-Pentières , an nord de 

Tioley, c*^ de Nérondes [Loire]. 

/ oaz«ges-en-Pareds , c^ de La Chà- 
i tai|Deraie [Vendée]. 
., _. . j Motufieron-fpi-Parfds^ îMI* 
IDS, ag»r AlpênmsU. < SaÎBtSulpice^^i-Parfda , Uid. 

I 6aint-Panl-en«Pareds,c'^desHer- 
\ biers [ihid.], 

Graad-Pari- Paris [Seine]. 

sis, on an- 

cien diocèw ^ 

Risi», 1 de Paris. 
s Pa/>-]PeCit-Parisis, 
^,IiIeA ou «-««jMîp^ r Seine]. 

Kwon^ Z^'*'^' c» de Loiarches [Sek 

Paris. 
Normandie «^ [ ^TT ;^^r^J?S^ 

- ^irçAu , oomposÀ de la Tlâmàf et du BaSaant. 
*^ 



AXS 
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IBidarray, c'' de Saiat-£ti( 
Baigorry [Bastes-PyréiiAl^; 
Iribcrry, c** de Saint-Jean-Pied' 
Port [ibid,]. 
■ OsTABAREZ, Basse-Navarre. Ostabat, c^ d'Iholdy [Bastcs-] 

rénées]. 
Boucbain , a^ de Yalencîen 
[Nord], 
OsTKEV kVT ^ pagus Ostre-} Marc-en-Ostrevant, c** d*Ar] 
bantensis, Hainaut. ] [ibid'\, 

Sailly-en-Ostrevaat, c** de "Vi 

[Pas-de-Calais]. 
Aix-en-Otbe , a* de Troyes [An] 
Berceuay-en-Otbe » c° d*£«tû 

[ibid,\ 
Bucey-en-Othe , ibid. 
Othe (!') , Otta silva, Cbam- / Maraye-en-Otbe, c° d^Aix-en-Ot 
pagne. ^ Nogent-ea-Otbe , ibid. 

Bligny-ea-Othe, c° de Brîei 

[Tonne]. 
Bussy-en-Otlie , ibid* 
Paroy-en«Otbe , ibid. 
Otlîngua saxonia (pagus), Environs de Caen f)Calv4do8], 

Bassin. 
Otmensis pagus, peat-étre le Yincelle , c° de -Dormans [Marn 
pays d'Otbe , Champagne. Voyez TOthe. 

ÎBemay [Eure]k 
Sainte-Margnerite-ea-Oucbe, <^ 
Beaumesnil ]ibid\ 
Tillenl-eo-Ouche, ûid^ 
Yillers-en-Oacbe, c" de La Fer 
Fresnel [Orne]. 
OucHK (pays d'), ou Oa- Dijon [C6te-d*0r]. 
CHERET , pagus Osearen^ 
sis,' entre la Tille et la 
Yonge, la Saône et la 
Côte : Bourgogne. 
Oxomensis pagus , nommé Fossattun DragbêrU, Voyêx !• < 
Sivecle pagus jéndegnvenm plôme ée CharlM-le-Oroa , 
sis; peut-être pour Oa»- Tan 886. 
mensis pagus, rHicunoii. 
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lyi d* )fpagut Ovie»- Oye, c*^ d'Aadrulcq [Pas-de-Calais]. 
iMfe>Picardie. 

|.. ( OEOÀ,e^deToiinia3r[ff.-Pyrénées]. 

uigorre. ( ÇMtcrlWHi.Ozon, c« d'Ozon. 

iPres ' en - Pail y a* de Mayenne 
[Mayenne]. 
Saint-Cyr-en-PaU, c^ de Prez-en- 
PaU. 
IBazoges-en-Paillers, c^ de Saint- 
Fnlgent [Vendée]. 
ChaTagnes-en*Pailler8, ihid, 

E£s(le8)yLyeamais. Fontaines-eii-Pentières, au nord de 

Violey, c" de Nér ondes [Loire], 

/ Bazoges-en-Pareds , c° de La Cbà- 
i taipneraie [Vendée]. 
.... 1 Moimleron-ttDL-Pareds , ihid, 
, ager AlpirumsU. ^ Saint^ulpice-en-Pareds , ièid. 

I Saint-Paul-en-Pareds , c** des Her- 
\ biers [ibid.], 

S Grand -Pari- Paris [Seine], 
sis, on an- 
cien diocèse 
de Paris. 
Petit-Parijôs, \ 
Isle.^ OQ «"cienip^^ .g^j^^j 

«e. I grand archi- U^^res, c»» de Lwarches [Seine- 
■ diaconne du i ^. ^. t •■ 

,. , j I el-Oise . 
diocèse de 1 ' -* 

Paris. / ^ • 

^ 1. ^i Passais, a^ de Domfront [Orne]. 

, Normandie « Uoîs-ei^ Passais. ^ de Gorron 
^' ( [Mayenne]. 

▲s FRANÇAIS , composés de la Flandre et du Hainaut. 
z ces mots. 

I Calais, capitale, a^ de Boulogne 
[Pas-de-Calais]. 
Gninei, ^id. 
Ardret, a^ de Saint-Omer [ibid.]. 
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iCanntin, ■> de S.-LA [Haadwl. 

Le Gnad ou la Hant-ItMcIia. 
Le Petil-Perche on le Percbal. 
Le Bii-Pnche ou le Penhe-GoM*. 
Lu Tsrrei frau^tù». 
La Terre* démambrée*. f ofm en 

Pi>caE(laGmid-),^fH{ HsrUgne [Omi 
Peniau major; coDpre- | Corlioii, G° di I 
nuit la Cotboimu* et le I Bélume, ■' da Murti^iie. 

' I<ogeiit4a'Sotnia [Enro-et-Loir]. 

/ HoMniirail, •' deMuuen [SanbaJ.- 

\ BrOD , ■' de Cbltatodim [Eiut-e»- 

Lgir]. 

AUnja, c» de Bonneral [iiLL]. 

AncboB , ■■ de Hogaat-le-HatTi» 

\ Baioche*, e° d'&ndiaii. 
/ Cbimproad-en-Perehet , c" de ITo- 
I gentle-EotroQ [ Gnre-al-Loir]. 
1 L> LoDppe , ■* da ICagenbJe'Ko- 

\ Thiron-le-G>rdiii , ièid. 

I HoDdgoy-le-Cbartîf.e' daTUroa. 

I Breconeellei , e° da fiegmalatd 

^ [Orne]. 
rLe Hant;^ Pjrigaaai [Dordi^Be]. 






*! r^ïicea» 
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PiRTOM, pagus Fmientiti 
Champagne. 



PSTITB-PUEKK OU LuTSB]>* 

8TSIH (comté on pays de), 
Basse-Alsace. 
Petrocùu pagus. 



PtTXLLB on PUXLUE , fOgUS 

Pahulensit, Flandra. 



Pbtrivsiltusxz ouPieeks- 
PxaTUSAis, ager Petra- 
perttuensis, Languedoc. 

Pbalbmpih , Flandre. 

Phaubouro (principauté 
de ) , Lorraine. 



PiCABDrE , 

Pioardia, 
Amiens, 
capitale. 



[Haute-Picar- 
die. 



fiasse-Picar- 
die. 



yîtry-le-Françats [Marne]. 
Vîtry-en-Pertois, autrement Yitfj- 

le-Brùlé , c" de Vitry-le-Français. 
Juvigny-en-Pertois, c** d'Aocer- 

viUe [Meuse]. 
SaVonnières-en-Pertois , ihid» 
Perthes-en-Pertois , c" de Saint- 

Dizier [Haute-Marne]. 
La Petite-Pierre, autrement Lut- 

zelstein, a' de Saverne [Bas- 
Rhin]. 
Caitrum Ibrîingmr. Voyez la charte 

de Louis -le -Débonnaire, de 

l'anSaS. 
Orchies,a^ de Douay [Nord]. 
Ca|)elle-en-Peyelle , c** de Cysoing 
I [iOd.]. 

Marc-en-PereUe , a* de LiUe [iàid.], 
TempIeuye-en-Peyelle, ibid. 
Mons-en-Pevelle , c" de Pont-à- 

Marcq [iiid.], 
Pierrepertuse , c" de Rouffiac, c" 

de Montréal [Aude]. 

Neuville - en - Phalempin , c** de 
Pont-à-Marcq [Nord.]. 

Pbalsbourg, a' de Sarrebourg 
[Meurthe]. 

L'Amiénois. 

Le Santerre. 

Le Yermandois. 

La Thiérache. 

Le Laonnais. 

Le Noyonnais. 

Le Soissonnais. 

Le Yalois. 

Le Beauvalsis. 

Le Pays-Reconquis. 

Le Bolonnais. 

Le Ponthieu. 

Le Timeu. 



cek mots. 



PivKKtis, pagut PùUrt' Klhiriai (I 



Lc^ra^. 



(1lMu>Till«-<a-PUin^ i 
IlwiTill>-«s-PUi4, iW. 
PLUn(?), PoitoD. TDlieri^ii-PUiBai^^CodaMIIp 

!nélo;'o> de Chlldindraii [CMm- 
S.'Qwr-de-Plâo, c* da PUIo. 

Po-itiart, capilalc de louts U pro- 

1 B&urboa-VeDa*e [Vmdie]. ■ 
I Fonlenay-lc-ConiM [itid.]. 
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iPort^Saint-NifiOlM, aatrea«iit S.- 
BlainvUle-8ar4*£aa, c^ de Bayon 
[ièûi.], 
ay» de) ; pagus Poailly-en-Montagne , 9} de Beaone 
sis, Autunôis. [Côte-d^Or]. 

Soîssonnais. YîUers-en-Prayères , c*' de hraisne 

' [Aisne]. 
lAs ( val des ) , Les Prés , c*^ de BriauçoD [Hantes- 
phiné. Alpes]. 

yagus. Voyee S Aiirj -Privât. 

iMari^eUle [Bouches-dQ-Rh6ne]. 
Aix', ifid. 
Dragnlgnan [Var]. 
Digne (Basses- Alpes]. 
Apt [Vancluse].. 
pagus Provi- Prôrins [Scîne-et-Marne]. 
B champenoise. 

fS.-Vargeau, a* de Joigny [Yonne], 
Sainte-Colombe-en-Paisaye , c" de 
Saint-Sanvenr \ihiâj\, 
Saints-en-Pnisaye , ibid. 
Saint -Amand- en -Pnuaye, a^ ÔA 
\ Cosne [Nièvre]. 
Pay-Nonnaod, c*^ de Loscac [Gi- 
ronde] . 
/• \ T> I S.-Cibard-en-Pay-Normand, ibid, 
rcD (la). Bor-^ Saînt-Sauveur. ibid. 

Saint-Georges-de-Montagne , ibid, 
La Lalande-en-Puy-Nonnand, c** 
de Libonme \ibùi\ 

xiss, coœpre- Castelnau-de-Magnoac , a^ de Ba- 
d'Aure, le val gnères-de-Bigorre [H .-Pyrénées]. 

se, le yal de 
et le val de 

scogne. 

ijsde)fpagus Qaeudes, hameau, au S.-E. de 
ou Coçeden- Barbonne , c** de Sézanne 

tn. [Marne]. ^ 
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AinVUAUUB 



rLaGaacogne. 
Le Bazadais. 
Le Condomoû. 
I La Lomagne. 
[L'Armagnac. 
jLe Conuninges. 
NoTEMPOPin^viB on Aqux- iLe Conterans. 
TAisTE TaoïsiiMB, prO" iLa Bigotre. 



vmcia Novempopulana 
quatorzième des dix-sept' 
prorinces de la Gaule. 
Eaoze, métropole. 



frayez 



mots. 



'Le comté de Foiz, < 
petite partie. 
Beam. 
Landes. 
Marsan. 
jLeTnrsan. 
[Le GadMirdan. 
'Le Labonrd. 
Le pays de Sonle. 
' La Basse-NaTarre. 
NovEM POPiTLAHiK OU Gascogitk , NovcmpopuUmm* Toyies GâS- 

coGirt. 
NoTOiTHAis , pagtts Novùh- If oyon [Oise]. 

mentis, PicardUe. 
Ntoh ( pays de ) , papu / 

Equestrinus on Equestri- 1 1f yon , c** de Yanz [Snisse]. 
eus i Snisse , Franche- j Gex [Ain]. 
Comté et pays de Gex. f 



Ober-Muitdat, Hante-Al- 
sace. 
OcQ (?), Picardie. 

OEiL (vallée d'), Gascogne. 

Ogerollks, Forez. 



OisAirs, Dauphiné. 



Ronifach, a^ de Colmai^ [Htnl- 

ahin]. 
Brexent-Enocq, c° d'Etaplea paa- 

de-Calab]. 
Benqne, c*' de Bagnères-de-Lachoii 

[Hante-Garonne]. 
Saint>Priest-en-Ogero11es, an S.>S. 

de Saint-Priest-la-Pmgne , c* de 

Saint-Just-cn-Cheyalet [L^re]. 

Bonrg-d*OIsan8 [Isère]. 
Allemond-en-Oisans , i^ de Bo«rg- 

d*Oisans. 
Besse-en-Oisans , iind, 
Saint-Christophe-en-Oitans , ikU, 
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i ( prineiiMnité on Orange [Vanclaie]. 
V)fP0gué Âmiuieus. 

! Orléanais propre. 
Beaace, en partie. 
G&tinais, en partie. 
i Orléans [Loiret]. 
Pithiyien UBid,], 
Jargeaui a^ d'Orléans. 
Beaugency, ibid. 
.^.^,^^, j ^vu.|..».. Méim, iiid. * 

logne; Orléanais. •] Notre -Dame-de-dérj, ibid, 

I SaUy, a< de Gien [ibid.]. 
1 Jannlle, a^ de Chartres [Enre-el- 
\^ Loir]. 

, Chan^iagne. Cirfontaines-enfOnnois,c^ de Pois- 

sons [Haute-Marne]. 

Omoii - en- ( G*^"'^®*^**"^ * ** de Commercy 
« •" "l [Meuse]. 

U ri^ère\ I^»c^«co"'^» «"^ d« S.-Mihiel [ibid.]. 
»-^*^l «^ ^^ j Yanx-en-Omois, autrement Vanx- 
%dor.J d Omey. j i^,p^^^^^ ^ ^^ y^i^ [ibid.]. 

.' |Om<Ms-en-( 

Verdnnois, j Orne, c"de Charny [Meuse], 
•nrlariyière j Ornel, c*^ d*£tain [ibid.]. 
d'Orne. ( 
( Ticomté ^' ) , les Peyrhonarde , a^ de Dax [Landes] . 

BS. 

rs l Chézy-en-Orxois, c° de Nenilly- 

^•^L 1 - • J 1 Saint-Front rAisnel. 

M, sur les ntes de / ^ . • ^ •■ . ■"- , ^, *^ 

« . J Marigny-en-Orxois, c'' de Château- 

i;jsnfl. I Thierry [»*«/.]. 

[S on pAya d'Ouces , pagus Oscareruis, Bourgogne. 

t OVCBS. 

/N^fiv)» nommé en- Longlar eurtis, aux environs de 

IfotdUois et l'Has- Toul [Meurthe] . T. le diplôme de 

lo ; TooUoif . Femperenr Otton II ^ de Tan 98a . 

rai d* ) 9 Béani. LSiruns , a* d*01oron [B.-Pyrénécs] . 

n 
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r La Gascogne. 
Le Bazadais. , 
Le Condomois. 
La Lomagne. 
L* Armagnac. 
JLe Comminges. 
NoYEMPOPULAiriBouAQUX- iLc Conscrant. 

TAiNE TROisièMB , fTo- iLa Bîgorre. ■ ~ 

vincia Novempopulana / 7Le comté de Foix, enV '^'y** 
quatorzième des dix-sept S petite partie. / ^^* 

provinces de la Gaule. jLe Béam. I '****'•• 

Eanze , métropole. iLes Landes. 

iLe Marsan. 
[Le Tnrsan. 
[Le Gabardan. 
Le Labonrd. 
Le pays de Sonle. 
La Basse^Navarre. 
NoviMPOPULAiris on Gascooit s , Novempopuîania, Toyes Gas- 
cogne. 
IfoYONNAis , pagus Novùh- Noyon [Oise]. 

mensis, PicardUe. 
Nyoii ( pays de ) , pagus t 

Equestrinus ou Eqitestrir- \ Nyon, c^ de Yanx [Snisse]. 
eus i Snisse , Franche- 1 Gex [Ain]. 
Comté et pays de Gex. ' 

Ober-Muitdat, Haute-Al- Ronffach, a^ de Colnuw [Hant- 
sace. Rhin]. 

OcQ ( ? ) , Picardie. Brexent-Enocq » c° d'Etaples [Pas- 

de-Calais]. 

OEiL (vallée d^), Gascogne. Benqne, c^ de Bagnères-de-Luchon 

[Haute-Garonne]. 

Ogerollks, Forez. Saint-Priest-en-Ogerolles, an S.-S. 

de Saint-Priest-la-Pmgne » c* de 
SaîntpJust-en-Chevalet [Loire]. 

ÎBourg-d'Oisans [Isère]. 
Allemond-en-Oisans , i^ de Boarg- 
d'Oisans. 
Besse-en-Oisans , ibid, 
Saint-Cliristophe-en-Oisans , iHd. 
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O&AvaB (priiieipmté on Orange [Vanclaie]. 

! Orléanais propre. 1 

y^Zlois. I rorez 

JhmoiB. /ce. iou. 

Beance, en partie. 
G&tinais, en partie. 
i Orléans [Loiret]. 
Pithiyien UBid,], 
Jargean, a^ d'Orléans. 
Beaugency, ibid. 

la Sologne; Orléanais. *] Notre -Dame-de-dérj, i6id, 

I SaUy, a< de Gien [aid.]. 
1 Jannlle, a^ de Chartres [Enre«el- 
\^ Loir]. 

OaMOfit Champagne. Cirfontaines-en-OrmoisyC'' de Pois- 

sons [Hante-Marne]. 

^ . f Gondrecourt, a^ de Commercy 

Ornou-en-l ^j^^^^j 

JJarrois. snr ; Rj^hecourt , c« de S.-Mihiel [iàid.]. 
OmxoUfpm^î «J nyiere\ Vanx-en-Omois, autrement Vaox- 
gus Odor.) d Orney. I i^^p^^^^ ^ de Void [ibid.]. 

• ^ '' \ Omois - en- 1 

* Yerdnoois, j Orne, c** de Charoj [ISfense]. 
snrlariyière j Ornel, c^ d'Etain \jhid.'\. 
d'Orne. ( 
O&Tn (ricomté -d'), les Peyrfaonarde, a* deDax [Landes]. 

Landes. 
-V ^ A» • f Chéry-en-Orxois, c*» de Nenilly- 

^ . "^^o , . ,1 Samt^Front [Aisnei. 

dCAmois on pays d'Oucex , pagus Oscarensis , Bourgogne. 
Voyez OvcBK. 

Cliwv(/Migii#), nommé en- Longîar curtis, aux environs de 
m le Ifoselloîs et THas- Toul [Menrthe] . F. le diplôme de 
piMgsn ; Tonlloif . Femperenr Otton H , de l'an 98a . 

JjSAW (Tal d* ) , Béam. LSiruns , a* d'Oloron [B.-Pyrénées] . 

n 
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IBidarray, c** de Saiat-£tiena* 
Baîgorry [Bastes-Pyrén^]; 
Iriberry, c" de Saint-Jean-Kea* 
Port [ibid,]. 
OsTABAREZ, Basse-Navarre. Ostabat, c^ d'Iholdy [Basses-] 

renées]. 
Boucbain , a^ de Yalencîen 
[Nord]. 

OsTKEV kvr ^ pagus Ostre"} Marc-en-Ostrevant, c** d*Arl 
bantensis, Hainaut. ] [ibid'\. 

Sailly-en-Ostrevant, c** de "Vi 

[Pas-de-Calais]. 
Aix-en-Otbe , a^ de Troyet [An] 
Berceuay-en-Otbe » c° d*£stia 

[.m]. 

Bucey-en-Othe , ihid, 
Othe (1') , Otta silva, Chzm-J Maraye-ea-Otbe, c° d*Aîx-cn-Ot 
pagne. | Nogent-en-Otbe , ibid, 

Bligny-en-Othe, c^ de Brîei 

[Tonne]. 
Bussy-en-Otlie , ildd» 
Paroy-en«Otbe , ihid. 
Oilingua saxonia (p^gus), Environs de Caen f)Calvados]. 

Bessin. 
Otmensis pagus, -pent-étTele Yincelle, c° de'Dormans [Marn 
pays d'Othe ; Champagne. Voyez TOthk. 

ÎBemay [Eure], 
Sainte-Margnerite-eft-Ouche, <^ 
Beanmesnil [i&i</]. 
TtUeul-ea-Ouche, Ùnd, 
yillers-eo-Onche, c" de La Fer 
Fresnel [Orne]. 
OucHK (pays d'), on Os- Dijon [C6te-d*0r]. 
CHER ET , pagus Osoarenf 
sis,' entre la Tille et la 
Tonge, la Saône et la 
Côte : Bourgogne. 
Oxomensis pagus , nommé fossatum Dmgbêrti, Voywi !• t 
Sivecle pagus jéndegnvenm plôme éb CharlM-le-Oros , 
sis; peut-iétre pour 0«i- Tan 886. 
mensis pagus t l'Hiesmois. 
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payi d* )fpagut Ovie»- Oye, €p^ d*Aadralcq [Pas-de-Calais]. 
s-Picardie. 



p. I Oïoh,e^deTonnia3r[EF.-PyTënée8]. 

' »»SO"e. [^ÇMtcrfc-«ii.Ozon , c« d'Ozon . 

iPres ' en - Pail ^ a^ de Mayenne 
[Mayrane]. 
Saint-Cyr-en-PaU, c^ de Prez-en- 
PaU. 
IBazoges-en-Paillers, c*^ de Saint* 
Falgent [Vendée]. 
Cbayagnes-en^Paillers, ibid, 

.BEBs (le8),Lyeamais. Fontaînes-eii-Pentières, au nord de 

Violey, c" de Nérondes [Loire], 

/ Bazoges-en-Pareds , c° de La Cbà- 



i taigneraie [Vendée]. 



.... I Mouuleron-ttDi-Pareds, ibid* 
iB,agtrAipêrumsis. < Saint-3Sulpice-en-Pared« , ibid. 

I Saint-Paul-en-Pareds , c^ des Her- 
\ bters [ibid.]. 
Grand -Pari- Paris [Seine], 
sis, ou an- 
cien diocèse 
ISIS, 1 de Paris. 
Pari-l Petit-Pariûs, \ 

,Isle.S OQ ^l^JTf^rU [Seine], 
ince. I grand arcUi- ( j^^^^^ ^n'^^ Lwarches [Seine- 
» diaconnedur ^^_^j^^j 

diocèse de i ' -* 

Paris. / ^ • 

lu- j' ai Passais , a^ de Domfront [Orne], 

ts, Normandie « Boîs-ea- Passais, c- de Gorron 

^•- ( [Mayenne]. 

Bas français , composés de la Flandre et du Hainaut. 
rez ces mots. 

I Calais, capitale, a^ de Boulogne 
[Pas-de-Calais]. 
Gninei, iBid. 
Ardret, a^tla Saint-Omer [ibid.]. 






(Ll ^_. 

1 1« PMit-Parclw ou la Panbat. 
PtftCBi, fgw Pertitmtoaj litlikt ydiilmiiil» ranWfla—L 
" "■ ■ ""' " |.LMTgrrM& 

IXm Tmtm d< 
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PxRTOM, pagus Pertentiti 
Champagne. 



PXTITX-PUEKK on LuTSB]>* 

8TXIH (comté on pays de)» 
Basse-Alsace. 
Petrocùu pagus. 



PtTXfxs on PuKLLB , pagus 
Pahulensit, Flandre. 



PbTRBVIILTUSSK OaPlEEKS- 

PsaTUSAis, ager Petra- 
pertusensis, Languedoc. 
Pbalsmpih , Flandre. 

pHAiiSBOuiLa ( prmdpaaté 
de ) , Lorraine. 



PiCABDrX , 

Picardia, 
Amiens , 
capliale. 



[Haute-Picar- 
die. 



'fiasse-Picar- 
die. 



Vîtry-le-Françaîs [Marne]. 
Vîtry-en-Pertois, autrement Yitrj- 

le-Brùlé, c" de Vitry-le-Français. 
JuTigny-en-Pertois, c** d'Ancer- 

ville [Meuse]. 
SaVounières-en-Pertois, Ufid, 
Perthes-en-Pertois , c" de Saint- 

Dizier [Haute-Marne]. 
La Petite-Pierre, autrement Lut- 

zelstein, a^ de Saverne [Bas- 
Rhin]. 
Castrum Toringius. Y oyez la charte 

de Loais - le - Débonnaire , de 

l'aaSaS. 
Orchies, a^ de Douay [Nord]. 
Cai>elle-en-Peyelle , c" de Cysoing 

[iiid.]. 
MaJrc-en-PeTelle, a^ de Lille [ibid.], 
TempIeuye-en-PeTelle, ibid. 
Mons-en-Pevelle , c° de Pont-à- 

Marcq [iàid.]. 
Pierrepertuse , c" de Ronflfiac, c" 

de Montréal [Aude]. 

Neuville - en - Phalempin , c** de 
Pont-à-Marcq [Nord.]. 

Pbalsbourg, a' de Sarrebourg 
[Meurthe]. 

L'Amiénois. 

Le Santerre. 

Le Yermandois. 

La Thiérache. 

Le Laonnais. 

Le Noyonnais. 

Le Soissonnais. 

Le Yalois. 

Le Beauvaisis. 

Le Pays-Reconquis. 

Le Bolonnais. 

Le Ponthieu. 

Le Timea. 



cek mots. 
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PiircERAis on PoiBBiATs , Poiisy, a* de Yeriâflles [fïniiM ut 
paguê Pmdacttuis, Isle- Oue]. 
de-France. ♦-^ 

PiVKRAis, pagas PUhù^-' Pithivien [Loireq. 

rensis, Beauce. * ' -* "^ 

IAngOTÉUe-an-Plain, c* de 
Mère-E^ise [Manche]. 
IteaaeTilleoaa-Plain^ UàL • 



^ Plaixte (?), Poiton. THUers^en-Plamey e* de ^ 

. [Pfox-Sèyres]* ' ÎM^ 

^d^r.^ (')O ki^-en:<3aux[SeincH6|ttrie™t 
pay. de Ca«. . | Saio^Ekiuier^Plaaît,*Wt ' 

IPlélo;> de CbAtelvadnm [Ctee» 
8..mJ?uÏÏ;.Puio, c- d;; Piâo: 
S.-Qney^-de-Plélo, c* de Plélo. / 

Î. Bant Pojitiert, capitale de totttek^ip^ 

on oriental. Tboe [Vienne]. 
« ( Niort [Denx-Sèrret]. 

^*f?°, 1 Bowlin-Vendëe [VenaM/ • 
<>*^*»>«- ( l\»tenay-le-Comte [iWiiJ .. 

ÎPMt, a« de Sairtefr[riiinln Intt 
rienre]. » . ; ■ 

MnC-Iféger^enrPona, c^ de Pou» 

PoirTRiEu, /Mi^tf^ Pon/j- A2)btfv Aie [Somme]. 
vus, Picardie. _ . 

. /C|iâtiean-Porcien,a^deRét]idl[Ar- 
1 d^net]. 
Poit6iAiroaPo]u:iszr(com|é 1 Ecly«ien-Porcten , c*' de QUtaài- 
on pays de),pagfiwPor-< Pe^en. 
censis, Champagne. J G^uminont-en-Porcieii , a* 4e JM- 

( qharkAOA» «* deiMAtièret [ÎW.J«. 

PoRTOis, pagus PoHemiêf fevâ^iéy, V^ d*iMBUCc [flkate^ 
Franehe-C^mté. Moej. 
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IPdrt^Samt-Niookif , âatrement &- 
Nicolas -du- Port, â» de Ntocy 
[Menrtbe] 
BlainTiIle-iar-l Eao, c*^ de Bayon 
[au.]. 
Pouiixr ( pays de) ; fmgus Ponilly-en-Montagne , a^ de Beanne 

Pauliacensis, Aatanôii. [Côte- d'Or]. 

PBATiRES, Soissonnais. YiUers-eii-Prayères , c° de Draisne 

' [Aisne]. 
Puis ou pRAs (val des) , Les Prés, c" de Briauçon [Hantes- 

Hant-Dauphiné. Alpes]. 

Pripatensis pagùs, Voye« Saw^-PrIvat. 

{Mari^eUIe [ Bouches-da-Rhôue] . 
Aix, ikid. 
Dragnignan [Var]. 
Digne [Basses-Alpes]. 
Apt [Vaucluse].. 
Provinois, paguSt Provi- Provins [Seine-et-!Mame]. 
nensis. Brie champenoise. 

' / S.-Vargeau» a* de Joigny [Yonne], 
i Sainte-Colombe-en-Paisaye,c"dc 
Pvtskn ^ pagus PûtUensis ,1 Saint-Sanvenr [i&û^.]. 
GAtlnais et Orléanais, j Saînts-en-Paisaye , ihid. 

I Saint -Amand-tti-Puisaye, a^ de 
\ Cosne [Nièvre]. 

Pny^Normaod, c*^ de Losmc [Gi- 
ronde], 

n -RT /• \ -D 1 6.-Cibard-«n-Puy-Nonnand, iàûl, 

Puy-jXormaitd {i«, Bor-7 « • ^ c i-j 

... ^ ^' < Saint-Sauveur, lena. 

Saint-OeorgeS'de-MontagDe , iàid. 

La Lalande-en-Puy-Normand, c*^ 

de Libonme [ibid.]. 

QuATRE-VAixiss, compre- Casteloau-de-Magnuac , a^ de Ba- 
nant le val d' Aure, le val gnères-de-Bigorre [H .-Pyrénées], 
de Baronsse, le val de 
Magooac et le val de 
TCeste; Gascogne. 

QusuiMKS (pays de), fiâ^fif^ Qoendes, liameaa, au S.-E. de 
Copedentis ou Coveden- Barbonne , c** de Sézanne 
âis, Holtien. [Marne]. ^ 
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PiHcsRA^iB on PonsUTs , Poissât â* de Yersaillflt [SebM-tt* 
pagut PiiHemeinns, Ifle* Ou«]. 
de-Frince. »^ 

PiVKRAis, pagus PUhi/M'» PUhiviers [LÔire^ 
rensis, Beauce. * 

▲agOTiUe-aa-Plaîn, c" de 
Mère-E^ise [Manche]. 
'Be«MTiUe*«ii>Plaiii^ «ML - 
HeaTiUe-Mi^Hn^, «M. 



V PLAnrK (?), Poitou. TOUers-en-Plaine, c* es 

- [pfox-SèTres]. •' ^ 

p^« ou P^» (»),j'"è:S^'S:,S^î: 

P-y. de C.X. . 1 8^ji,p^i.UJi.Stf, ^ 

IPUlo;> de Cbttdvadran [CAM^ 
S.-^y-de-Plëlo, c« de Plélo. ' 

Î. Bant Poitiers» capitale de tqite 1% JpfOr 

on ûrtaital. rince [Tienne]. 

^ ( Niort ri>enz-âèTr«sl. 

_?■ **", 1 Bon*on-Tendée [TenaéeJ.* • 
<>«<»«<»**»• ( I\mtenay-le-Comte [ièid,f , 

ÎPms, a* àêSvm»a^[ChmmâmlmU 
rienre]. ' . , • 

Moe-Ifége^«nrPona, c^ de Pom» 

PoNTRiEu^ pagus Ponii- A2)lMiTikle [Somme]. 
i'us, Picardie. _ . 

. / CMt•an-Porcien,a^deRétllel[Ar- 
l d^net]. 
Poiie£AïronPoactKir(coai(é ]£cljr«n-Porcien, c<* de GhAMfh- 
tmpstjt àt) y pagus Por-K Pefoîen. 
censis, Champagne. j Chainnont-en-PorcieB » a* àeJM- 

/ '^^ \jèid.'\, 
t OuurlefblA, a* deJiUKièrea [iaiil.J^ 

PoRTOis, ptigus Portènsiêf Wtmhèff ^ d?Jlimaact [Basle^ 
Franehe-C^mté. Stène]. 
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1Port*>Saîiie-Niookif , Aotremmit Su- 
Nicolas - du - Port , â* de Nancy 
[Menrtbe]. ^ 

BUmTille-ior-rEaa, c>^ de Bayon 
[ièûi.]. 
pay* de) ; fmgus Ponilly-en-Montagne , a* de Beanne 
nsis, Aatunôii. [Côte-d'Or]. 

Soissonnais. YiUers-en-Prayères , c° de Braisne 

' [Aisne]. 
*RAS (val des) « Les Prés, c*^ de Briauçon [Hantes- 
nphiné. Alpes]. 

pagus, Voye« Saiw^-Privat. 

ÎMar^eâle [Boaches-da-Rhône]. 
Aix', i^id. 
Dragnlgnan [Varj. 
Digne {Basses-Alpes]. 
Apt [Vaucluse].. 
, pagtU Provi- Provins [Seîne-et-Jtarne]. 
*ie champenoise. 

S.-4P«rgeau, a* de Joigny [Yonne]. 
Sainte-Colombe-en-Paisaye,c" de 
lagtts PotUensis,} Saint-Sanveur [ihul,']» 
et Orléanais. ] ISaints-en-Puisaye , ibid. 

Saint -Amand- en -Puû»ye, a^ de 

Cosne [Nièvre]. 
Pny-Normaad, c'^ de Lusmc [Gi- 
ronde], 
/• V « I S.-Cibard-en-Pny-Nonnand, ihûl, 
AifD (U), Bor-^ Saint-Sauveur, ibid. 

Saint-Oeorges-de-Montagne , ibid, 
La Lalande-en-Puy-Normand, c*^ 
de Libonme [ibid.]. 

iXj.iBs, compre- Castelnau-de-Magnoac , a* de Ba- 
il d* Aure, le val gnères-de-Bigorre [H.-Pyrénées], 
isse, le val de 
: et le val de 
rascogne. 

pBjê àe)f pagiu Qnendes, hameau, au S.-E. de 
is ou Coçeden- Barbonne , c** de Sézanne 
ien. [Marne]. ^ 
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QvEKCY t pagtts Cadurcinus, Cahors [Lot]. 
Haute-iGruieime . 

ÎQaeyras, c® de Château -1 
VîeUle, c" d* Aiguilles [E.-Al 
M olines-en-Queyras y iHd» 
Qniirr (?), Diois. Saint- JuIlien-en-Qoint , è** do 

[Drame]. 

I Rançon, c° de Château -Pc 
[H.»te-Vienne]. 
Rillac-en-Rançon , <r> dAinl 
[ibid.]. 
l' Orîs-en-Ratier , c^ d'Entrai 
Faurie-en-Ratier« c" de Sour 
c'' de La Mure [ibid.], 

Vikz^s,pagus Radensis ou Limoux [Aude]. 
Redensis, Languedoc. 

Rbchicourt (comté ou Rechicourt-le-Ch&teau, a* de 
pays de), Lorraine. rebourg [Meurthe]. | 

Regnixr, Vêlai. La Roche-en-Regnier, c° de V 

[Hante-Loire]. 
RÉMOIS, pagus Remensis, Reims [Marne]. 

Champagne. 
^EiiixoiStpagus Redonieus, Rennes [Tlle-et-Vilaine]. 

Bretagne. 
Resson ( pays de ) , pagus Resson-le-Long , c" de Yic- 

Rossontensis, Soissonnais. Aisne [AisneJ. 
Rktrelois, pagus Reites-i Rëthel [Ardennes]^ 

tinus, Champagne. ( Mézières [ibid.], 

IMacheconl, a^ de Nantes (Li 
Inférieure]. 
Bonrgnenf-en-Retz, a^ de P 
hœ^[ibid.] 
tensis Breta "e \ ^amt-Pere-en-Retz , ibid, . 

' 5" • I Sainte-Opportune-en-Retï, c 

I Saint-Père-en-Retz. 
I Saint-Cyr-en-Refx,€*deFr«i 
^ c° de Bourgnenf-en-Rett. 
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T, Bresse* SaTigny-en-Aevermont , c" de 

Beaorepaire [^^ne-et-Loire]. 

^ys de) y pagus i Santeap, a^ de Tannes [Morbihan]. 
s, Breta^pie. { S.-GildaKde-Rhny8, c'^de Sarzean. 

s de), Languedoc. BJenz, a* de Mnret [H.-Garonne]. 

( de), pagtts Re- Biez, a^ de Digne [Basses- Alpes]. 
*rovence. 

Tois. L*Isle-en-Bigaat, c^ d'Ancerrille 

[Meose]. 

lys de), pagus Riom [Pny-de-D6me]. 
iSf Auvergne. 

IRiotort, c^ de Montfancon [Haote- 
Loire]. 
Clavas-en-Riotort , ibitL 

Bailly, c*^ d*Envermen [Seine-Infé- 

rieorel. 
Saint -Riqnier- en -Rivière 9 c" de 
IV A' ) Blangy [i&û^.]. 

Saint-Remi-en-Rivière, c* de Saint- 

Riquier-en-Rivière. 
Sainte -Beuve-en-RIvière, c*^ de 

Kenfchâtel-en-Bray, ibid, 

? ) y Bresse. Saint-Manrice-en-Rivière , c** de 

Saiot-Martin-en-Bresse [Saône- 
et-Loire]. 

? ) , Artois. Semy-en-Rivière, c® d*Enq[nin, c™ de 

Fauqnembergne [Pas-de-Calais]. 

U). Bourgogn.. ( ^j^J' %^ ^"7'" CY»-»^ 

fMontaner,a* de Pan [B.-Pyrénées]. 
Manbonrget , a* de Tarbcs [Hantes- 
. Pyrénées]. 
Castelnan-de-Rivière-Basse, ibid. 
Plaisance, a* de Mirande [Gers]. 

ITournay, a^ de Tarbes [Hautes- 
Pyrénées]. 
Saint-Séver-de-Rnstan, c^ de Ra- 
bastens [ibid.]. 



. „ .% de î 
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HISitoRiQUE. 131 

! Comté Rodez, capitale de tonte la pro- 
de Rod«0k Tince [ATeyronl. 

{ Hante- 
Comté \ M«ï«ht. ^^,^. „e ^wu 

deRooergae.i t»^-_- i 

! Rouen [Seine-Inférienre]. 
Elboinf , a* de Rouen. 
Quillebœnf , a* de Pont-Audemer 
[Eure]. 
Bonrgaehard [i&i</.]. 
Rontot-en-Roumois, ihîd, 

RonssET, Forez. Saint-Priest-en-Rousset, c* de Bois- 

set , c^ de Saint-Jeaii-de>Soley' 
mieux [Loire]. 

/Tj^erie de Perpignan, capitale 
1 Perpign'an. delaprovincie [Py- 
I rënées-Orientales]. 

, -, ™.« ASous-Tignerie/^Collioure, a* de Ce- 

f ^aUis Aspe'\ krie^ on Yalespir» 
Koossnjios, I ^ rw, \^ ibid, 

pagus RuS'i C /villefranche-«nr-le- 

einonensis, | lYignerie de) Tet, a* de Prades 

1 Gonflant, j [ibidX 
Comté / \^Prades [ibid.]. 

de Confiant. A Sons-vîguerie Pny-Valador, c° de 
I de Capsir. Mout-Loui«[t^ni]. 

iCerdagne française. Fayez Cer- 
\ hagke. 



Po]|^«ll-lLoYi»i9 tfiètSé 

cellm{Iièr^. ' , ..^ 
AobenTei-eii-AOjiMy c^ « 

ROTAK8 ou RoTAWEz, Bas. /^î^î-f-d^^^'y^'lf»^ - 
Dauçhine. ^ lencelDrôma]. 

Or!ol-«ii-RoyaiUy c** de Matl^ci 

eiv-Royans, 
Saint-^lf azaireren^oyaas , liF: 
BMnrg-dii-Péage [îMdL]. ; ' 

ÎRozant , a^ de Gap [OUAlpta]. 
S.-Aiidré-eii-RoBaiioit, tntraM 
Saint-André-^Romit; c^ 
. Rozans. 
1-. 

RuB (1a)^ Forez. Sttnt'^SaiiTenr-eii-B.iitau. €^ 

Bourg-Argental [Loire]. 

RvjrFACH,RvFAC ouEou»- RnCEkch , a^ de Colmar { 
FACH (^j« de) y pagus Rhin]. 
Rubiaeus, Sundgau. 

RusTAV, ager Rutiaumt, SaSat-Sefer/ e^ àê lalmH 
Bigorre. [Qantet-Pyréiées]. 

Sabloits (plaine de8),Iale- SablouTipey c* et c^ de 
de-France. tair^Seîoe [Seine]. 

Saclb on Saclat (plaine Saday^c» de Palaiatan {SelM 
de), Horepdbc Oise^ 

ÎS.-Alban-en-MontafpM, e* èe I 
de Chomérac [cMi.]. 

Tézelise, a< de LnnérillepfMrâi 
Tandemont, d* de Tézduc» 
SAiiTTOit on Xaixtoia » 1 Mireeonrt [ Yosges]. 
jMigus Segintentis, Lor* / Doinbafle-«n-Xaintois, e^ de 
raine. | recourt. 

M^ail-ea-Xaintoia, iHj^ 
Eoafi«e-eiHXaintclt| ibidm 



u I 
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LaStîntonge I Saintes [Charente-Inférieure], 
méridionale. { Barbézienx [Charente]. 
jLa Saintonge Saint- Jean-d*Angel7 [Charente-Tn- 
ns\ septen- féiienre]. 

li' I trionale. 

Le Broaa- Voyez ce mot. 
geais. 

r f^^^^L *v« «— [ Saint-Pol-snr-Temoise [ Pas-de- 
L (comte on pays! .. ^ 

comitams Sancii < _, . -• _^ ^ . , n jt . v 
irtois ) Magmcourt-cn-Comte, c" d Aobi- 

f Saint-Privat, c" d^Issoire [Pny-de- 

I D6me]. 
rvÂT ( pays de ) , j Gignac, c™ de Saint-Germain-Lam- 
PHvatensis , Au- \ bron \ibid.'\, 

l Bonrloncle , c" de Brioode [Haute- 

f Loire]. 

V Sainte-FIorlne, c^d'Anzon [i5û/.]. 

iSaint-Pierre-EgUse , a* de Valo- 
Barfleur, c" de Qnettehou. 
ité on pays de),( Saim , c® de La Broqne, c™ de 
ialmensis , Lor- 1 Schirmeck [Vosges]. 

\ Raon-snr-Plaine , ibia, 

c {}e),pagus SaU f Salmorenc , aujourd'hui détruit , 
siSf aux environs j dont le nom seulement a été 
loble : Grésivau- J conservé à une église de Voiron. 
\ Voiron, a* de Grenoble [Isère], 

Sancerre [Cher]. 

Ménétréol-en-Sancerre , c*^ de San- 
cerre. 
Berry. ^ Neuilly-en-Sancerrc, c* de Henri- 

chemont \ibid,'\, 

Savigny-en-Sancerre , c*^ de Léré 
[ibid.] . 

, pagus Sancte- Montdidier [Somme]. 
?icardie. 

12 
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Saône (pays àtU), pagus Châlons [Sa^DC-ct-OEioire]. 
Sequanus, Boorgogoe. 

Saomes , o'* de M mnen [SftMfct]. 
Saint-Calais, iHd, ^ 

Lîv«t-en-Saooou, c^ de S«iBl4^ 
Saoitois, pagus Sagenen^) \et [Sarthe]. 

if>, Bas-Maine. \ Moncé-en-Saonois • <^ de Ma- 

roUes-Ies-BramL [ibid,'\, 
Nenfcliâtel-eD-Saoïiois y c** dé La 
Fresoaytf \ihid!\, 
Sarlasais , pagus Sario" Sarlat [Dordogne]. 

tensis, Périgord. 
Sarrebourg («eigneariè et Sarrebonrg [Meurthe]. 

pays de). Lorraine* 
Sarregau (Haut et Bafi),\ 

oa pays de }a Sarre , 1 Sarregoemines [Moselle]. 
pagtis Saravensis on Sa* > Sarrebonrg [Menrthe]. 
rachowa : Lorraine et I Sarrebmck, à la Prosie. 
pays de Trêves. / 

Sataurt (plaine de), dans Sataitry, c" et c^ de YersaOlai 
le petit parc.de Ter- [Seine-et-Oiae]. 
■ailles y Isle-de-France. 

Sanlnes (hante et baase), c^ di 

Longi^ [Moselle], 
Dain-en-Sanlnois, c* de >rtgii 
[»*«/.]. 

SAUijiois,jMfitf «foZMtfnm'J SiUy*-eo*Saiiliiait9 4!?^ dm ^ 
on SalonenaU, Lorraine A [s^b^]« 

Fresnef-en««Saulnoù 9 e^^^^- 

tetU'^alins [Menrthe]. 
NeuTÎlle-enf-Sanlnois, c>* de DeisM 

/i N o f^ T f Bsconlonbre, c" deRoanefort-de* 
Sault (le) , Saltus , Lan- \ 5^^,^^ ^t ^ LimonxtAndel. 

6^**«- ( Belcaire [»Wrf.]- 

SAULT (comté pu pays de) , { Sanlt, a^ de Carpentras [Veiidaai] 
Proyenoe. '( Anrel, c^ de Sanlt 

Saumurois , ager S^mii^ Sammir [Maîne-et-Lobre]. 

rensis, Anjon. . ' ' 
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m , Béarn. Câitfllon-eii'-Sanfettte, c^ d*Axtiies 

• » [Bacses-Pyrénëef]. 

e) , sur la Save , Ôropade , «^ de Tûoloiue [Hante- 
san. (HrOnne]. 

on Savigihas (le), Savigny, c» de VÀxhttdt [fthW]. 
viniacensis, Isjon" 

ÎWaisiron n>iUa, 
Arra ^illa, Tôy. la charte d*A<Éal- 
bëroD I^', ëvé^pie de Meta., de 
Tan 933. 

ispagus, peut-être JEnkaris curtis super JUiifium Matt 

ne que le Char- [le Maid?]. ^ojrw la^chute 

pa^ àarmensis^ d*JSnde, ahbé de Saint-]flLthiei , 

ae. de Tan 9^ a* , 

VKiSjpagus Sear^ Soarponne on Charpeigne,«£* ée 
is. Lorraine. - Dienlonatd, c*^ de Ponfr44m»» 

ion [Meorthe]. 

'agtts, dans nne charte dn roi tiOthaire. Fqyet Ca- 

UB (pays de),j7a- Salins , a^ de Poligny [Jnra]. 
uderuis ou SeoHth- ^- , 

, Franche-Comté. 

( sonyeraineté on Sedan [Ardennes]. 
e), Champagne. 

)ays de ) , pagus Sëes , a* d'Alençon [Orab]. 

is ou jSagiensis » 

indie. 

oa^Uf), Bourgogne. Paji tituë, snirant l'abbë Lebeuf, 

"^ aux environs d'Is-snr-Tîlle et de 
llinebean, a* 4e Dijon [C6te- 
d'Or]. 

•a^z j ( Samt-Martin-de-Setinaiu . «" du 
renne, le. L«wl.,. | g^^, ^ ^ g„^i, {«^j. 

[le), TCiTemais; Thoury-en-â^onri ^eF Al Bc^e' 

[NièfM^ 
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Saône (pays deU), /Mf"' CbAlons rS«6iif-«t-£oire]. 
Sequanus, Bovrgo^pie. 

Saomes , o'* de M mnen [SftMfcé]. 
Samt-Calais, iHd, ' 

LÎTet-en-Saooou, (^ de Sa in t" >a - 
Saorois, pagus Sagonen-) %er [Sartbe]. 

ji>> Bas-Maine. \ Moncé-en-Saonois , <^ de Ma- 

roUes-les-BraoïL [iBid,'\, 
lienfcbâtel-ei^-Saoïioia y c** de La 
Fresoayé [ibid'Jl. 
Sarlasais , pagus Sarla-' Sarlat pordogne]. 

tensis, Périgord. 
Sarrebourg (seigneurie et Sarrebonrg [Mearthe]. 

pays de), Lorraine. 
Sarbigau (Haut et Bas),\ 

on pays de }a Sarrx , f Sarregoemines [Moselle]. 
pagus Saraçensis ou Sa* > Sarrebonrg [Menrthe]. 
rachowa : Lorraine et I Sarrebrock, à la Prosae. 
pays de Trêves. / 

Sataurt (plaine de), dans Satauiy» c" et c^ de YenaOlti 
le petit parc de Ver- [SeineHet-Oise]< • • . 
sailles, Isle-de-France. 

Sanlnes (hante et basse ), c^ di 

Longf^ [Moselle], 
Dain-en-Sanlno!s, c* de Ihàifa 
[ibid,]. 

S AULxr OIS , pagus SaUnensis] Silly - eo * Saulnois , ^ ^ ItaQP 
on Salonentist Lorraine.^ [s'^âi]. 

Fresnes>6n*«SanInob 9 e^'^'CMr 

tetn-Salins [Menrdie]. 
Neuyille-en-Sanlnois, c>* de IMae 

c /1 \ *. f^ T f Bsconlonbre, c"* de RoqnefovtH 

^^!î:L ^^""^ ' ^^^ ' ^'î Sanlt, at de Limonx [Andel. 
S«^^- ( Belcaire [iWrf.]. * 

Sault (comté on pays de), | Sanlt, a^ de Carpentras [VeiidaM]. 
Proyenoe. '( Anrel, c^ de Sanlt 

Saumurois , ager Salnm^ Sanmnr [Maine-et<pLoire]. 
rensis, Anjon. 



HISfOftlQUE. 1^ 

▲uvBSTBK, Bëarn. €ftsimon-eii'-Sattve«tte,c^d*Axtiies 

• f^. [Bacses-Pyrénées]. 

iAVBz ( le) , fur la Sate , Ùrmàe , «^ d6 Tûnloiue [Hante- 
Toplonian. (jkirOnne]. 

îÀViGiTT on SAvi6ifiA.s (le), Sayigny, c^ de l*Arl>re6le [fthW]. 
ager SaviniacensiSfhjon- 
nais. 

SWaiséron n/illa, 
Arra W/a. Toy. la charte tt*A^al- 
bëroD I^'y ëvé^pie de Meta , de 
Tan 933. 

^carmensis pagus, peut-être £rmaris curtis super JUivium Matt 

le même que le Char- [le Maid?]. F'o/ût la tihurte 

rskoÏA^ pa^us àanuensis^ d'onde, abbé de Saint-Mihiel , 

Lorraine. de Tan 97a* ., 

^CARTOJSTxxia jpagus Settr^. Searponne ou Charpeîgne,^^* ée 
ponensis, Lorraiue. ' Diealonard, c*^ de PoBfr4Jlom»» 

■on [Meoithe]. 

Sdrbiu pagus, dant nne charte du roi lothaire. Fi^yâi Ca- 

CRKBIKV. 

Sgooinoqs (pays de),^a- Salms , a^ de Poligny [Jura]. 
gus Scuderuis ou Seoti»- 
gonuà, Franche^Comtë. 

Sbdait ( BOUTeraineté on Sedan [Ardennes]. 
pays de) , Champagne. 

SÉKS ( pays de ) , pagus Sêes , a^ d'Alençon [OfA]. 
Saitnsis on jSagiensis » 
Normandie. 

Segeste{^gus\'bojagiagia£, Payi situé, suirantrabbé Lebeuf, 

"^•nx environs d*Is-ffur' Tille et de 
llirebean, a* de Dijon [G6te- 
d'Or]. 

c «A- ' ^ ( Saint-Martin-de-Seiinaiu , «" du 

d. Hu«one. le. Unde,. ^ g^,,^, ^ ^ 8„^i, p«4j. 

SijovA (le), TCiremais; Thonry-«n-S^onr , ,€^ élt 2>C»rne 

[NièrM].^ 
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Selvs (?) y Champagne. Yille - en - Selve , c*^ de Yenj 

[Marne]. 
Senlissiezï (le), pagus SU^ Senlis [Oise]. 
vanectensis, Picardie. 

SÉJxow À.IS, pagus Senonen- oens [Tonne]. 
sis, Champagne. 

Les deux Aquitaines. 
La NoTempopnlanie. 
^ n /i \ J Les deux Narbonnaises.i ,. 

Sept - PaoviRC« ( 1*. ) , ^ i^ Viennois. . «y«e nne^ ^"î»»» 
sepum Proi^uuut. ) partie de 1. proyincef «*» """'^ 

des Alpes grecques.' 
Les Alpes maritimes. 

Septunb, Berry. Savigny-en-Septaine , c^ de Bangj 

[Cher], 
Septimanik, Septimunia, Narbonne, capitale [Aude]. f^o;«x 

Languedoc. 

SÉQUANA.tsEj provincia\ 

Maxima Sequanorum > i La Franche-Comté. ) Voyez 
neuvième des dix > sept > La Haute-Alsace. ) ces mots. 
provinces de la Gaule. I La Suisse. 
Besançon, métropole. y 

Sebexzte, Gàtinais. CheVry-en-Sercine , c*^ de Lorrex- 

le-Bocage [Seine-et-M^ume]. 

Podenzac, a^. de Bordeaux. [Gi- 
ronde]. 

Arsins, c*^ de-Castelnati-de-Hédûe 

SERifis on CER»i5 (le) ,1 \}^^^ e" de La Bride ^hU.\ 
/«p«&,m«««, Borde-<'„^,i„j4j^,g^, ..ji,, l J 

Sancats , ihid, 

Canéjan, c" de Pes'sac [»6û<.]. 
Bomes, c*^ de Langon, a' de Baas. 
Sauternes, ilnd. 

Serval, Senlissien. La Chapelle-en-Senral , %Sf^ de Senr* 

lU [Oise], * 

Servancb ( val de) , Fran- Serrance , c*> de Melîsey [ Haute ■ 

che-Comté. Saône]. 

Serve (la). Voyez Dbsrbvk. 



HISTORIQUE. 1^ 

(le), le même que le SBtfuMZiir, •atrent Hadfleii de 

• ' .' ' . 

(Bbaillaiicoort-^n-Sérj, c" de Gs- 
ij^[So«nm^ 
StiBt-Etiame-eB-Sçrj, c^de Bout» 
tencourt, Md, 

r (ptys de), pagus Sisteron [Bassee-Alpes]. 
tricus, Prorence. 

f A.1S y paguê Sues- Soissons [Aisne]. 

s, Picardie. " 

i 

f SecaUuuUa, Or- Bomofwitin [Loif^t-Cber]. 

I 

(le). Fojraz le Saoitois [Bfaine], et le SAVuroia 

ine]. 

fSorani-lès-Breiirey, €^ de Bios 
rH«rte-S.én.] 
They-eb-Soraiis, c* de Soraae-Us- 
Breiirey» 
«yi de), ager Sth- Manléon [Bauef-Pyrëaëes]. 
Gascogne. 

is, pagus Solo» Soâlosse , c" de Coossey [Yot^]. 
Lorraine. 

'pays de) f pagus Stonne, c"deBAacoort[Ardennes]. 
tus, Champagne. 

tnensis . pagus , SnbttancîoD , dkrnite, non loin de 
doc. Moiltpellier [Hëraolt]. 

fSidly, a^ de Gien [L»iret]. 
Lionren-SuUias, c" de SoUy. 
NeaTy-en-Snllias , cP de Neuville- 
amt-Bois [i^ii.]. 

fFerrette, autrement Pfirt^ a^ d'Alt 
kirch [Haut-Rhin]. 
Altkiroh [ihU.]. 
Belfort [iU.\ 
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, j X fTalende, c» de "Varre [P' 

TAMNDK(pay8de),/»agriwï j^^^J "■ 

Talendensis, Auvergne, j pj^^^^^ f^^^-, 

iTalmont , a^ des Sablea [Yet 
Saint-Cyr-en-Talmondais , * 
Montiers \ihid.^. 
Talou ou TiOiLAV , pagus Eoyermea , a^ die Dieppe [ 
Talogiensis, pays de Caux.~ Inférieure]. 

Tardetois on Taktehoi., ( ^J ^^ ^h Wv°",i *' * 

sonnais. 1 r«* i 

^ [Marne] . 

/ Tauves, a* d'Issoire [Pny-de-î 

^.««.-0 ^««— j«\ l Saint-Pardoux-la-Tonr, €• « 

TAUV.S ( pay. de ), pagus} , , 

Tal,,»s,s. Auvergne. j Sait-Donat , iiid. 

\ Saint- Victor, c° de Besse [lA 

Méru-en-Telle , a^ de Bc 

[Oise]. 
Hénouville-en-Telle , e'^ de 

en-Telle. 
NeuiJ.ly-en-Telle, a* de Senlis | 
Fresnoy-en-Telle, c° de Ni 

en-Telle. 
Jouy-en-Telle , c" de €lia 

[ibid.]. 



Telle ou Thelle ( le ) , 
Beanvaisifl et Vexln fran- 
çais. 



\ , Tellav ou Tel- f _.,| _ ,,-. r» i 
, ,«g«T r«/6i«, J/"y-«^î.5~'['^"*^ 



Telles, Tellav ou Tel- 
lois 
Vexin 

I Termes, c^de Monthoomet [ 
Dorfcit , ibid. 
Tnchan , a* de Carcassonne [ 
Talayran, c" de La Grasse [ 

ÎSaint-Pol-eB-Temois , anti 
Saint-Pol-suivTemoise [P 
^^''"''^J^»^ c" de 
Pol-snr-Temoise. 
,Terna», ibid. 



tàUt «màen dio- I iTéroneiuie, c>* d'Aire-sor-U-Ly» 
Téffowttie, oaj [Pai-de-Oâhis]. 
I Mo&ixrs , pagug \ Botdogne-sar^Mer [ddL]. ^ 
ensis y Picardie , j S*mt-Oirier [ibid,], 
Flandre. ( Tpn^tf [Belgique]. 

, . „ i Saint-André-en-Terre-Plcîne , c" 

i de GailiMi pToMiej. 

j Savigny-en-Tene^^Pleifie, »MI. 

imacuttk», Pro- ( Marseille [BovcheB-HlB-Bii6iie]. 

I Arleft^[»6M/.], ete. 

^onssxxrQUEs ou Les Baux , <^ de Saint -Remy 
ux, comprenant [Bonches-da-RbAne]. 
!-dix-nea£ terres ; 
!e. 

Châteanneuf-en-Thnnerais ; a* de 
Drenx [Eare-et-Lotr]. 
T^> ^ , |Seaoncbes> Prisée en 

DEMEMBREES , J _,. , » ÎTm., 



sons le nofli de ilantoiie, 
BrezDlles, Ofid, 
GbattjpriMMlt c** de ICogeut-ie* 

aotron [iM.]. 

RAirçAisis, Per- TonrrOrise-de-Terneni!, quar- 
tier de la Tille de Temeoil sHué 
«nr la droite de TAnre, a* d'E- 
irreiix [KureJ. 

T-DE-BouEMOirr Saint-tliiÀralt, c^ de BoÉnseat 
le S.-) , Bassigny. [Hante-Jfame]. 

La Pire, capitale, a^ dft Léon 

[Axsnel. 

Gmse, a^ de Verruis Wd-V 

-. JRiblemont, a* de Sibit-QMBtna 

JUoraoM,) j^^j 

°' J llagay-en-Tbiinuslie, è* de Eoioy* 

I sur-Serre [ihiiU\, 
I Taisnières-en-Thiéracbe, c» d'A^ 
I TeM^ [Kord]. 

paya de) , p»$ws ni&era [Pny-de-IMbff]. 
nîis, AaTergoe. 
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IÇhâfffinBwrf-ea^ThÎBitraié» 
Drenx [R w tt L o fa r ] , ' . 
Thimer, c^ àt (fhmmnm 
Thimerais. 

TuovKWiSAis, pagusTiumr- Tkooari [Denz-Sèr^M]. 
censis, Poitou. 

Tbuks ( pays de la), pagut . Sandhaasea , c" de 
Thurensis, Nordgau. ^ [Bat-RhiD]. 

TiFAUGs (pays de ) , pagm Xi£Migef c" d» Hortigae [1 
Teofalgtcus, Yendëe. 

iGbaiiriat,c*'deTertaisoB ['Fi|- 
de-D6me]. 
Samt-Julien-de^-GoppdL* cP ^ 
Bmom [»«.]. 

Toiomenfis pagut, Anrer^ Billom, a* de denaoBt^tan 
gne. [pDy-d»*D6me]. 

TovKERaoxs, pagus 7omo- Tonnerre [Yonne]. 

dorensis^ Cham^^ngae^ *> \ 

/Toolplenrthe]. 
TouLois on anden dioeèseï Ifanoy p&û/.l. 

de Toul, pagus TmlUn-] Bar-le-Dnc [Mense]. ' . 

sis: Lorraine, Barrois et j Mireconrt [Yosgetl. /* - 
Champagne. f fleafcbitean [îM^j* ^ j. 

\ Reynel, c» d'Andelot [H.- "" " 

Xoui^is partienlier, ouf .^ J- ^^ h 
partie dn diocèse de Tonll^*^^»,*^ **• 

soumi^àla FpnoeaTant j BrLey^S-Mense , c» de 1 

U réumon de la Lon^me i ^^ r^j^^j. 

propre, eni736:Tonlo«.^^^^^ aU Colnmercy [•!«.]. 

TouLoir, Poitou. Toulon, c« de Sa])et-«B-TodlM; 

c^ de Lnssac [Vienne]. ■ • ' 

TouLoinrAis, pagus 7V(o- Toulon [Var]. ^^ ^^ 

nensis ou 7ofojMMi#/ 
Provence. 

TOULOUSAH , /Mgltf 7o2o- 

sanus, Haafr*Languedoo 



iTottloaie [Hanfee-^vuiomM»]. 
' {liw, a* d« MBMt K L 

* f CatteL^Samn» f 



HISTORIQUE. 

tagus Turonen- Tours [ladré-et-Loire]. 
onicus. 
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Picardie. 



ays ou diocèse 
is Tomacensis,^ 



Saint-QueiUiii-eii-Tourmont , c" 
de Rue [Somme]. 

Le Tournaisîs. 
Le Mélantois. 
La Pevelle. 
Le Mempiscus. 

Le Conrtraiais. 
Le Gantois. 
La Flandre. 



F'ojrez ces moU., 



En Belgique. 



ITournay, en Belgique . 
Cysoing , c** de Templeuve [Nord]. 
Saipt-Amand, a* de Donay [t'^iii.]. 
Mortagne , c° de Salnt-Amand. 

DY (?) , Cham- Nenville-en-Tonme-à-Fuy, c" de 

Juniville [Ardennes]. 

pagus. Voyez Grégoire de Tours , Miracles de saint 
, lO. 

ou Tricasti- Saint-Panl-Trois-Cbâteaux , c** de 

is Tricastùtus, Pierrelatte [Drôme]. 

liné. 

! Trières , c* de La Frette , c" de 
Saint - Etienne- de- Saint - Geoirs 
[Isère]. 



pagus. 



ComiUon-eu-Trièves , c*> de Mens 
V [iiid.]. 

Même pays que le pagus Kirch- 
heimensiSf on pays de Klrchheim . 

Voyez Kl&CHHSIM. 



jTs de ] , pagus Troyes [Aube]. 

r ou Trecassi- 

tpagne. 

jB de), pagus ToHins , a^ de Saint - Marcellin 
r, Daspbiné. [Isère.] 
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Torennet c* d» Meyouie [ 
BeauUen, a' de Briftt [iiL«jb. . 
^Hmezac. c*^ de BeanUea. . < 
jEttaillac, i3û/. 
TuRENNE- ( pays de) , pagus J Nooars , iiid, ^ 

Torinensis, Limousin. ' ^ Amac-Pompadour, c" de Fiilimfe 

[ihid,]. 
Estivaux, c^ de YigeoU \iHiX .^ 
Espafpac , c^ dé La Roche-CnuDM 

[ibid.], 

TuRSAN, Tamsates , Gas- Ave on Aire-sur- l'Adoiir» a* il 
cogne. Salnt-Sëver {Tianden], 

U«o» (p.y. a-), pagu.V^'TiZÂ'' ^"'"•^ P^- 
Ucconensu, Anvergne. | Saint-aerni-de-CbargMi [ÎM*.]. 

UsTou ( r ) , On Taixée Ooft, k* de Saint-Girona [AxÛp\ 

d'Ustou, Conserans. 
UzÉGE, pagus Ueeticus, Uzès [Gard]. 

Bas-Langnédoc. 
UzERCHs ( pays d*) , pagus i Uzerche, a* de Toile {Oon^]«« 

Usercensis, Limoasin. { Tamac , c^ de Bngeat [sML]. 

» 

Vaison ( paya de ), pagus Vaison, a* d'Orange [TwidaM^ 
F'asensis on Fasionensis, 
Provence. 

ÎBastide-en*yal , c^ de TiegfMil 
[Aude]. 
Caunettesren-yal, ibid, 
Rieux-en-Yal , ibid, 
Villar-en-Val , U^U, 
Vai. (le), on lb Yal lÀ Die [Dr6me]. 
QuiWT, Diois. 

iSaint-Cyr-en-Yal , c» d'OrilAi 
[Loiret]. 
Saint-Denis-eo-Yal , ihul. . 
V AL ( fj , liasse- Anvergne. Saint- Jean-en-Yal , c» de i 

langes [Pny-de4>6Bie^ 
Val (?), paysde Canz. S^t -Pierre- en -Vel» tf» 

[Seine-InférieaTe].- 
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>s, Baise -Na- Yal-Carios, c» de Saint- Jean-^ed- 

de-Port [Basse^-Pyrënëes]. 

rr, FaUrs Ro- Châteannenf, c* de Champagne, 
ogcy. ♦ 

Bresse. Montlnel , a* de Tr^fonx [AinJ. 

18, pagus Va- Yalence [Drôxpe]. 
>n Valentinensis, 
ihiné. 

u Valspir, FalUs Asperia. Voyez Roussxlloit. 
irbonnais. Lucenay-en-Yalet , c* de Genne- 

tines , c» de Monlins-sor-Allier 

[Allier]. 

/ Saint-Firmin-en-Yalgodemard , a* 
I de Gap [Hantes- Alpes]. 

àRD GapencoîsJ ^*'°*"'*^°®"**""'^*^?^*=^*™"^ » 
» t^ \ • \ cndeS.-Firmin-en-Yalgodemard. 

r Chapelle-en-Yalgodemard , c° de 

V QéineDce-d*Ambel [ibid,'\» 

Beaunols. Chevigny-en-Yalière , c» de Beaone 

[Côte-d'Or]. 

Champagne. | J^mT .Tdf^™!'. 

iBeaufort , a* de Beangé [Maine-et- 
Boar^eii, autrement Saint-^^r- 
main-de-Bourgueil, a^de Chinon 
[Indre-et-Loire], 

iCr^py, a* de Senlis [Oise]« 
Yez, Faduni , ancienne capitale dn 
Yalois, c** de Crépy. 
Yillers-Cotterets , a* de Soiasons 
[Aisne], 
)ays de), pagus Vannes [Morbihan]. 
s on Fenetensit, 

5. 

agus TFarateut, Scey-en-Varais, c» d'Oman s 

-Comté. [Douhs]. 

0ni(tOTreide), Vanconlenrs , a* de Commercy 

i. [Meuse]. Foytz Yavx. 
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y AUDEVONT (comté ou pays VandeoMmt , e" de Yèê 

de). Lorraine. tbe]. 

Vaugiraud { plaine de ) , Yangirard , c" de 8 

Parisis. 

Vaunage ( la ) , diocèse de CalTiséoii , c» de Sonmière 

Mimes. 

Vaux ( ? ), Sancerre. Sury-cn-Vanx, e» de 

[Cher]. 

Vaux . ( ? ) , Autunois. Sainlt^Pierre-eiiryeax , c^ 

le-Duc [Côte-d'Or]. 

Vaux ( ? ) , Anjon. Saint - Pierre - en - Va«x , i» 

Gennes [Blaine-el-Loife]. 

ÎVanceolenrs , a^ de Ce— 
[Meuse]. 
Bnreyen- Vanx, c» de ▼■neoala 
« On tnmTe^dans le mttmo ^~~ 
yanx-de-la-Mense, les Vanobdh 
ooort , les Qoatre-Taim tt ^Hwn 
^yex Yancooleors. 

Vaux (?), Franche^ïomtë. Kenrey-en-Vaox, c^ de 

[Haute-Saône]. 

Les Vaux, Hivernais. Parigny-Iès^Vanx, c* de '. 

[Nièvre]. 

Le Vâlat, pagus FelUms, Le Puy-en-Vëlay [Hante-I 
KeUavensis on FelUdeus: 
Cërennes. 

ViLHfyViennob. Vanlz-en-Vélin , c^ de lÊn 

[Isère]. 

VEiTAissxir (pays on comtat). Fcy^ CoxTAT-VnrAxaenr. 

Vbitbéb, Bas-Poitoo. Bonrboa • Vendée [Yeadée]* 

VEif DELAIS , pagus Findoi. j ^^j ^ ^^^^ 

Beauyaisis. ( BreteuU, a* de Clemumt [Qm 

iVendel, c" de S&lnt-Âabi 
Comûer [Ille-et-Vileiiie]. 
Lomrigiié-en-FoBgeridai tf' é 
gères. 
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II, pagus Findo- Vendâme [Loir-et-Cber] . 

Beauce. 

KisQt)ipagus Fer* l fFkteurtifadAUonam, \ Non loin 

s , mentionné en- ] DoâiniaeafrUs, f de 

Saolnois et le j Tngmnaeafius, L Nancy 

on ai s : Lorraine. \ FmeeliMsisfiùs, ] [H enrthe]. 

La ChapeUe-en-Yercora , a^ de 
Die [Drôme]. 

pagus Fertacomi- JSain^Agnan•en•Tercor8 , c™ de La 
Baft-Danphiné. y Chapelle-en-Vercors. 

Saint-Jallien-en-Yercors , ibid. 

Saittt-Martin-en-Vercors , ibid, 

, V . I Yerdmi-sar-Garonne , a* de Ca«tel- 

A T nio ! Sarrasin [Haute-Garonne]. 

Grenade , a^ de Toulouae [i^û/.J. 

-r. , l Yèrdnn [Mensel. 
I. , pagus Fvrda^ J Nenwlle-en-Verfnnoia , c»» de Pier- 
^^^'^^- \ refitte [ii«/.]. 

OIS, Blaisois. Saint-Lobin-en-Yergonnois , c" de 

Bloia [Loir-et-Cher], 
al de) , Dijonnais. Yergj, c* de Renlle , c*' de Gevrey 

[Côte-d'Or], 

OIS , pagus Ftr~ | Saint-Quentin , capitale [A.isne]. 
sis t Picardie. { Yermaud, a^ de Saint-Qaentin. 

IManonconrt-en-Yennois , c*^ de 
Saint-Nicolas-dn-Port [Meur- 
tbe]. 
Yille-^-Yermois [i^.]. 
-, rti { Chinon flndre^et-Loire]. 

m VAiaOH, Ton- Beanmonl-en-Yerron , c« de Chi- 

f non. 
pays de), pagas Yertns, a^ d'Epemay [Marne]. 
;nsiSf Cliam|>agne. 

RAJTCAis , pagiLs i Pontoise [Seinc-el-Oise]. 
Inus Francité, It>le- | Magny, a^ de Mantes [ibid.]. 
ICC. I Cbaumont ,. a^ de Beauvais [Oisr]. 

ORMAMi) , pagus Gisors , a* des Andelys [EurcJ. 
iHus Normanniœ , 
Voriuandio. • 

13 
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yAirDEVOVT(cointé on pays VandenMmt , e" de TA 

de). Lorraine. tbe]. 

Vaugi&aUd { plaine de ) , Vangirard , c» de 

Parisis. "* 

Yaunaoe ( la) , diocèie de CalriMon , c" de Sonuttièi 

Mimes. 

Vaux ( ? ), Sanccrre. Sary - en -Vaux , e* de 

[Cher], 

Vxux (?) y Antunois. Saim^Pierre-en-Yavz , c^ 

le-Duc [Côte-d'Or], . 
Taux ( ? ) , Anjon. Saint - Pierre -en -Ta« , ^ 

. Gennes [Blaine-el-Loifeli 

Îy anoonleiirs , a^ de ' 
[Meose]* 
Bnrey^-V anx, c* de ▼ 
« On troaTe^dans le miê^Ê ' 
yanx-de-la-Mense , les TansA 
ooort , les Qoatre-Tsim tt 6i 
Flores Yancoulears. 

1**' 
Vaux (?), Franche^îomtë. Kenrey-en-Vanz , c^ de! 

[Haute-Saône]. 
Les Vaux, KiTemais. Parigny-lès^Vanx, c^ de 

[Nièrre]. 
Le Vélat, pagus FellanSt Le Poy-en-Vélay [Hante-I^ 
FeUavensis on Fellmau: • 

Cerennes. 
ViLnr, Viennois. Yanlz-en-Vélin , c" de 

[Isère]. 
VBNAisnir (pays ou comtat). F<^r^ CoMTAT-VnrAxaenr. 
Vbitoée, Bas-Poitoo. Boorboa -Vendée [Yeodée]* 

VEif DELAIS , pagus Findoi. j ^^^ 

lisus ou Findiolensit , \ Zr^~^ * Z , î«^^~rr 
Beauvaisis. ( *'***"^ » * ^^ Oermoirt [ 

1 Vcndel, c» de SàJ"»-! 
1 Cormier [Ille-eW 

/*««. aeimou. ]Fo.gSU[«ïi. 

/ Lotmgiié-en-FoBgereîai e* 
l gères. 



fûgui finie- VradéoM [Loir-et-Ciwr] . 



3«),p«g«/'«^ 






1 D/xbâtaOù,. 1 de 


mliwi> ot 1« 




il : Lonaisc. 






Die [DrAme]. 


fiM Fenacomi- 


S.iiit-Agiiui*>.Terco«, c" d< La 


.D«phm*. 


^ Chapelle^a-Vercon. 








[ Saiot-Manm-efl-Veicon , iiid. 


,. d.), «.ciea 
Toula lue. 


Vcrd<m-iur-G.TonM, »• de Câilel- 


SjirriMn [Hanla-GtroDne]. 
Grenade, »*de Tooloow [itid.]. 


p.gu. r^«. 


IT*rddD[U.DK]. 


; Hen»iUe.Bn-Veidiiiioù, c" de Pin- 


™ine. 


1 refita [itW.]. 


, BUiioû. 






Bloii fLoiMl-CherJ. 


le), Dijonnais. 


Vergy, c" de RbhIIb, c" de Gen^J 




[Cûto-d'Or]. 


. pag-^ f':r- 


1 SainKliientia, capiule [Uioe]. 


, Ficirdie. 


j Yermind, a< de Salst-Qoeatio. 




Hanoncoart-cn-Vennaii , c° de 




Saint-HicuUt-du-Part [Hevr- 




tbe]. 




Title-eo-Termoii [ff^.]- 


ÏAIBOH, TOU. 


( ChiDon (Indre rt-Ioi«]. 


J Beiitmani-en'Temin , i» de Chi- 


» -If ). /"P" 


Vertu., a' d'Epemay [Marne]. 






irAii , pagiu 


1 Poatoiie [Seiiui-el-OiK]. 
UagnT. a' de Hantei [iÙd.]. 


.■>-™flr«riïle. 




1 Chaumont.i'de Bnimùa [O'itr]. 


"""'. /««"* 


GiFon , a' de) Andelyi [EnrcJ. 
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AHRUAIRE 



VfcZiE, Haute-Auvergne. 

yialoscensis pagus , Dommé 
plus tard MartiaUs pa- 
gus ; Auvergne. 

Vic-DR-Soz ( vallée de ) , 
pays de Foix. 

VicBiAS (le) , pagns Vicia- 
censis. Bourbonnais. 

"ViEKNOis , pagus Fiennen- 
sis , Bas-Daupbiné. 



La Viennoise , provlncia 
Vienneiisis y onzième des 
1 7 provinces de la Gaule. 
"Vienne, métropole. 



ViLT-ETTE , Orléanais. 



ViMEU, pagus rinemacus 
ou Fimaus f Picardie. 



ViNGEANMAis, Dijonnais. 



lYèie, c"* d^Allancfae [CaMal]. 
Capelle-en-Vézie, c* deLaC^p 
dal-FraiiM, c° de Aloalt 

[ibid:\. 

Voyei Martialis pagus. 



Vic-de-Soz , a^ de Foix [Ariég 

Vichy , autreaicnt Mcmtiflr- 
Bains, c° de Gusset [Ailier]. 
ViMme [Isère]. 
Saint-Rcmainren-Vieiinoi* , c^ 

Vaison [Vandose]. 
Le Danphiné, en très 

grande partie. 
, Le Bugey, en partie. 
I Le pays de Gex. 
[Le Comtat-Venai&siu, 

avec Avignon. 
iLa principauté d*0- 
* range. V F't>y 

^La Provence, en grande y^ ces m 

partie. 
JLe Languedoc , en paivl 
[ tie. 

I Le Lyonnais, en partie . 
I Le Forez, en partie. 
La Savoie, en grande 
L partie. 
Marcilly-en-Villetfe, c" de La Fi 

Saint«Aubin [Loiret]. 
Saint- Valery-sur-Sonaie y a* d 

beville [Somme]. 
Méricourt-en-Vimen , c" d'I 

noy [Ai/.]. 
' Bcanmont-sur-Vingeanne p eP* 

Mirebeau [Côte-d'or]. 
Montlgny-sur-Tingeanne , c* 

Fontaine-Française Wd'V 
Licey-iùr-Vingeanne [iW</.J. 



146 

fiaiiuttHsiipagui,aosmi T^JW MarMufag u . 

plus urd Martial^ p»~. • ■ • ■ .- 

gM,' AoTcrgn** » • - . ' 
ViC'DR-Soi (nlUt da), Yl*-<l»^i , *t de FoU [ArUg 

piji d« fan. 

'■ ' •- " 'ri, r- lin riiimt [^llioT] 



17 proTiDciiBdeUG«DlcALa IVuience 



ll:eLyonnaiE,Fu pari 



Êricourileo-' 
«çy [*if.]. 



««7:*tXi!!«!fsa 
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Vîrj, c* de Cervon , c" de Corbi- 
gny [Nièvre]. 
.. ^ . ] Samt-C^rmaâs-en-Vinr , c"» de Dé- 

cize [wid.j. 

Saiat-Parize-en-Yiry » c" de Dor- 
me» [Md,]. 

!S«uit-Ciers*le-Lande , a^ de Blayc 
[Gironde]. 
MarciUac, c" de Saint-Ciers-k- 
Lande. 

iVirarais bas ou méri- \^. . t j ,» • 

dional, «rUdroite T^rî'J' lî^î^"^'' 
de la rivière 4'Eriea. ) [Ardeche]. 
yivarais haat ou sep- \ 
teotlioiial , sur la f AniiODay , a^ de 
gaache de U rivière ( Tooraon [ibid.]. 
d'Erieo. ; 

fus f^ocontbu , Monastier-eii-Yocaiice , c" d*An 
raia. iMmay. [Ardèchc]. 

pagusy com- Foyez Yaison, Die et Yocaoce; 
s pays de Yaî- 

Die, aveo le 
de Lnc, a^ de 

probaUement 
int-Yîrarais. 

agus Bedentis, C Cmnmerey [Meuse]. 

( Yoid, a^ ée Goomiercy. 

Lanffoedoc { ^**"» ** 4e Muret [H»*-Garonne]. 
i^ngaeaoc. ^ Montefquleu-Yolvesire [ihid,], 

I pays de Yov- Yoozy , cP de Yertus [Marne]. 

t rongemtit , 

le. 

ognx, pays de Yoiissac,c" de Ghantelle-le-Cliâ- 

, BoorlKiiiiuûa. teau [Âl&er]. 

us Votagus oa i Epinal [Yotges], 

r , Lorraine et < Passavant-en-vosges , c^ de Jusscy 

k>mté. ( [Hante-Saône]. 

f% de) y pagus Yonlx , c" de Lorrcz [Seine-et- 
s (?), Gâtinais. Marne]. 



0'anKhùi, Ifuitâii. 




I, m»- FfYtt 



Xuarou. Âf « Siurrai 
Tmk (ptf) Â I'), pagai 



rivi»^ d-Yser . a' d« BcrgJ 
[Boni]. I 

^laDOnu» (l'), /lagiu ¥t(Badan,c°il'Ayep [CnrriicjJ 

FOI na CiBiijpmi (pgTs ïiiji nu Cjrlgnan, a' de MctiM 
d'), ag»f £pa-kn>ù. [ArdeuDM]. / 

LuKmboDrg rrançaii, j 



POÉSIES. 



LAIfOVB SK8 TBOUBADODKS. 



X« SIÈCLE. 

Fragment au poëme sur Boece. 

Drez es e bes qae l'om e Dea sVsper, 
Mas non es bes qne s fi' e son aver : 
Ta mala fe iMdz om no pot veder , 
L'om l'a al mt , migi no Ta al ser ; 
Corn l'ns lo pert , a Taltre Te tener. 
£ la mors a epsament mala fe : 
L'om Te n ome qoaîtm e dolent , 
O es malaptes , o altre près lo te ; 
Non a aver, ni amie, ni parent, 
E dune apel la mort ta dolsament , 
Crida e ucha : « Morz, a me qoar no ves ? » 
Ella s fen sorda, gens a loi non atend ; 
Quant menz s'en gnarda,no sap mot quan lo s prent. 
( Choix des Poésies originales des Troubadours, 
tom. II, p. 9.) 

II est droit et bien que l'homme se repose en 
Dieu , mais il n'est bien qu'il se fie en son «Toir : 
nul homme ne peut voir si maayaise confiance; on 
l'a au matin , on ne l'a mie au soir ; quand l'an le 
|)erd (l'ayoir), il le voit tenir à un autre i et la 
mort mémement n'est pas sûre : on Toil un homme 
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Tarenne, c» de Meymac [GorrèM(|. 
BeanUen , a' de Brif es [iW.]% 
BnveztiC, c*> de Beanlieu. 
JEstaillac, <^î^. 
TuRENNE- ( pays de) , pagus J^onuTs , ièid, 

Torinensis, Limousin* ' \ Amac-Pompadour, c° de Lnbersac 

[ibid.]. 
'Eitiiranx, c^^ deVigeois [ihtdJL 
Espagnac , c^^de La Roche-CaniDac 

[ibid.], 

TuRSAïf, Tarusates, Cas- Avre oa Aire-sar-rAdonr, a^ de 
cogne. Saint-Séver ^andes]. 

Ucu,n^nsu. AuTergne. | s^t.a.^4.cb«gn.t [»«.]. 

UsTOu (l')> 6n Yaixée Oott, à* de Saint-Girons [Ariége]. 

d'Ustou, Conserans. 
UzBGB, pagus Ueeti&is , Uzès [Gard]. 

Bas-Langnedoc . 
UzBRCRK ( pays d*-) , pagus j Uzerche, a* de Tulle [Ooir^]* . 

Usercensis, Limousin. ( Tamac , c^ de Bugeat [ibid,], 

YAisoif ( pays de ), p»gus Vaison, a* d'Orange [TandiMe]* 
J^asensis ou Fasionensis, 
Provence, 

!Ba8tide-en*Val , c» de Lagriuw 
{AiMÏe]. 
Caunetles-en-yal, ibid, 
Bieux-en-Yal , ibid, 
Tillar-en-Val , ibid. 
Val (le), ou le Val lÀ Dîe [Drôme]. 
Quiirr, Diois. 

!Saint-Cyr-en-Val , c« d*Orléan 
[Loiret]. 
Satnt-Denis-en-Tal , ibid, 
VAL ( f; , Basse-AuTergne. Saint- Jean-en-Val, c^^ d« âanzi! 

langes [Puy-de-Dôme]. 
yAL(?),pay8deCanz. Ç«int- Pierre- en-Val» c^ d*E 

[Seinje-Isférienre]. 
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h-^CàXiA», Basse-N«- Yal^arios, ci> de SaIiit-JeuiT.Pied- 
Ytire. d^Port [Basset^Pyrénées]. 

fàiM'^'Êiommi , ralUs A0- Châteauneàf, c^de Champagne. 

numa, Bngey. 
irAT.BOirifis, Bresse. ^lA^ntlael, a^ de Tréronx [Ain]. 

TàJLMwmtois, pagtts Va- Valence [Drôipe]. 

lattmus ou Valentinensis, 

Bas-Dauphiné. 
VA-KfiFiE on Yalspir , FalUs Asperia, "Voyez Roussilloit. 
Valst* Bourbonnais. Lucenay-en-Yalet , c« de Genne» 

tînes , c" de MouIlns-sur-AIlier 
[Allier]. 

Saint-Firmin-en-Yalgodemard , a^ 
de Gap [Hautes-Alpes]. 

Chapelle-en-Yalgodemard , g<> de 
Clémeuce-d'Ambel [ibicLI, 

Vaxiàbb , Beaunois. Chevignj-en-Yalière , c^ de Beanne 

[Côtc-d'Or]. 

Hallage , Champagne. | JoTn^m^Tdf V^y. 

iBeaufort , a* de Beaugé [Maine-et^ 
Bour^eiî, autrement Saint-Ger- 
main-de-BourgueU, aMeChinon 
[Indre-et-Loire]. 

ÎCr^py, a* de Senlis [Oise}. 
Vez, Fadurn , ancienne capitale du 
Yalois, c" de Cfépy. 
Yillers-Cotterets , a* de Soissons 
[Aisne]. 
Yakhks (pays de), pétgus Vannes [Morbihan]. 
Feneticus on Fenetinsis, 
Bretagne. 
Y AKAta, pagut IFamtmê, Scey-en-Varais, c» d'Omans 

Franche-Comté. [Doobs]. 

VAiXGovuin»(t«rr«fde), Vtficoulenrs , a* de Commercy 
Lorraine. [Meuse], f^ojrg Vavx. 
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yAUDnfO]ffT(comté on pays Vandemoat, c" de Véieliit 

de), Lorrainie. the]. 

VA.iTGXRA'fto ( plaine de ) , Vangirard , c^ de Sceaux [Seb^^ 

Parisis. 

Vâunaoe ( la ) , diocèse de Calyisson , c" de Somniièrea [Gtiçi 

Nîmes. 

Vaux(?), Sancerre. Sury-en-Tanx, c» de San 

[Cher]. 

Vaux (?) y Antunois. Saiiitk>PieiTe-en-yaiix , c" d'Araa 

le-Duc [C6te-d'0r]. 

Taux (?) , Anjoo. Saint - Pierre - en - Vaux , c» < 

Gennes [Maine-et-Loire]. 

Îy anconlenrs , a^ de Commer 
[Meuse]. 
Burey^n-yaux, c» de yaneonkon 
' Ou tronye dans le même pays 1 
yanx-de-Ia-Meose , les Tanxde^Sondi 
court , les Qoatre-Taïuc et Cbmbemi 
F^ojre» Tancoulenrs. 

Vaux (?), Franche^mtë. Neurey-en-y aux , c^ de S«i 

[Hante-Saône] . 

Les Vaux, NiTemais. Parîgny-lès^yanx, c^ de Pi 

[Nièvre]. 

Le yétAT, pagtts Fellaus, Le Poy-en-yélay [Haute-Iioire]. 
FeUavensis on FelUdcus: . . ' 

Cëvennes. 

yiLiif,yiennois. yaulz-en-yëlin , c^ de Meysiei 

[Isère]. 

yEiTAissiir (pays on comtat). F<^r^ CoMTAT-TxirAissnr. 

ysiTDÉK, Bas-Poitoo. Bonrbon-yendée [yendée]. 

Ji?«J^!!« ^^v»/-».;^*' I Vendenil, c" de Bretenil. 
BeauTaisis. \ Bwteuil , a» de Oermont [Oise]. 

iyendel, c^ de Saint- Aubin -di 
I Cormier [lUe-et-yilaine]. 

1 Lonyigné-^n-Fongeraiiy a* de Fo 
l gères. 
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II, pagus Fintio- Vendème [Loir<>et-Gber] . 
Beauce. 

\.ia(ïd), pagus Fer- f fTatctatUadAltonam, \ Non loin 
r , mentionné en- 1 Doâèniaeafiûs, f de 

Sanlnoia et le j înguriacafiùs, \ If aacy 

XDais : Lorraine. [ FIrueeUmsûJmis, } [Mearthe]. 

iLa Chapelle-en-Vercora y a* de 
Die [Drôme]. 
Saint-Agnan-eB'Vercors , c^ de La 
Chapelle-en-Vercors. 
Saint-JulUen-eB-Yercors , ibid, 
Saint-Martin-en-Vercors , ibid, 
Yerdnn-sur-Garonne, a* de Cattel- 
Grenade, a* de TouIoum [ihid,], 
„., i Vérdon rMensel. 
:s , pagus nrdu^ NenTÎUe-en-Verdnnois, c^ de Pier- 
^"•**'*«- f TeGtte[ibid.], 

3XS, Blaisoifi. Saint-Lobin-en-Tergonnois , c** de 

Blois [Loir-et-Cher], 
il de) , Dijonnais. Yergj, c" de Renlle, c^ de Gevrey 

[Côte-d'Or]. 

OIS, pagus Fer- i Saint-Quentin, capitale [4isne]. 
tis , Picardie. { Vermand , a* de Saint-Qnentin. 

IManoncourt-en-Vermois , c*^ de 
Saint-Nicolas-dn-Port [Mear- 
diej. 
Ville- fm-Yermois [iBid.]. 
y, rp t Chinon [Indre*et-Loire]. 

u VAXROjf, Aott- JBcanmont-en-Yerron, c» de Chi- 

\ non. 
pays de), pagus Yertus, a^ d*£pemay [Marne]. 
fuis, Champagne. 

lAJTCAis , pagus i Pontoise [Seine-et-Oise]. 

nus Francité, I»ie- | Magny, a^ de Mantes [ihid,}, 

ce. f Chaumonty a^ de Beauvais [OLso]. 

3RMAM]> , pagus Gisors , a^ des Andelys [Eurcj. 
nus JVormanniœ , 
Normandie. • 

i3 
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AimUAlAE 



VÉziE, Haute- Auvergne. 

f^ialoscensù pagus t nommé 

plus tard Martialis /mi- 

gus; Auvergne. 
Vic-DE-Soz ( vallée de ) , 

pays de Foix. 
YrcHiAS (le) , pagus Vicia- 

censisy Bourboonais. 

"ViKKifOis , pagus Fiennen- 
sis, Bas-Dauphioé. 



La Viennoise , provincia 
Vîennensisy onzième des 
1 7 provinces de la Gaule. 
Tienne, métropole. 



ViLTiETTK, Orléanais. 



ViMEU, pagus Finemacus 
ou yimaus , Picardiet 



ViNGEAiTifAis, Dijonnais. 



|Yèie, c"* d*Allaiiclie [CanCi 
Capelle-en-Vézie, c* de La 
dfil-Frais6e, c*^ de M 

[ibid:\. 

Voyei Martialis pagus. 



Vic-de-Soz , a* de Foix [A 

Vichy , autrement Mou 
Bains, c** de Cusset [AU 
Vienne [Isère]. 
Saint^omain-en- Viennois 

Vaison [Vanolnse]. 
LeDanphiné, en très 

grande partie. 
Le Bugey, en partie. 
i Le pays de Gex. 
[Le Comtat-Venaissiu, 

avec Avignon. 
iLa principauté d'O- 
' range. 

kLa Provence, en grande 
I partie. 

iLe Languedoc , en par^ 
I tie. 

Le Lyonnais, en partie. 
I Le Forez, en partie. 
La Savoie, en grande 
^ partie. 
Marcilly-en-Villette, c» de 1 

Saint-Aubin [Loiret]. 
Saint-Valery-sur-SoBune y 
I beville [Somme]. 
I Méricourt-en-Vimen , c" 

noy [iWrf.]. 
Beanmont-sur-Vlngeanne , 

Mirebean [Côte-d'Or]. 
M ontigny-anr^Vlngeanne , 
^ Fontaine-Française Ubid. 
Licey-lur-Vingeanne [ibîd. 






^'"'«". Bo«teta.. 



«"«ont, de i^ «^«f le ""* 






-^rK^ri-SS^ ^"«-c, c. de Cl. . 



. 


ri»r*]. 


Wu<uo,Bu«!-Al»c«. 


W— >bo«BiB.**kinJ., 




f Annontiires, a' di LiUB [No 




iLiBaiKlo.i&i^. 


Wunt, FUDdr* ton. 


, S.lagLm-«n-Wq,p« , e- , 


fù... 


Baité.?. 




EDBeti*res-en-Wenpes, c" di 




boardiQ [i&i/.]. 




/Saint'Miliiel , n' ilg Com 




[M«o,.]. 




BrODMeT-m-WoiTTS, r," d* 




Mihi.l. 




FrelB«i-eD-Woi7Te, »' do T< 




inr-Mîmc [tfiil. 


■Wi>rnEO,).f€gu,irarm 


S»uï-en-WiiiTi« , C de Fn>« 
■< WoiTre. 

U Toar-en-Woi™, iitf. 




Yille-.n-Woi>«. ibid. 












p.oll« [iii.f ]. 




Sùfli-MjiuriM-en-Woi™ , 




G~»>iDyilU,i^d'Etib [il 


frannomauUp^ut^mm^ 


. fore- 1» Cliarui d'AJalhcM 
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LAireVB SKS TKOVBADODKS. 



X» SIÈCLE. 

Fragment au poëme sur Boece. 

Drez es e bes qae l'om e Dea s^esper, 
Mas non es bes qne s fi* e son aver : 
Ta mala fe iMdz cm no pot veder , 
L'om l'a al ma, migi no Ta al ser; 
Corn Tns lo pert , a Taltre Te tener. 
£ la mors a epsament mala fe : 
L*om Te n orne qoaîtm e dolent , 
O es malaptes , o altre près lo te ; 
Non a arer, ni amie, ni parent, 
E dune apel la mort ta dolàament , 
Crida e ucha : « Morz, a me qoar no ves ? » 
Ella s fen sorda, gens a loi non atend ; 
Quant menz s'en goarda, no 8^> mot quan lo s prent. 
( Choix des Poésies originales des Troubadours, 
tom. II, p. 9.) 

Il est droit et bien que rhomme se repose en 
Dieu , mais il n'est bien qu'il se fie en son aycir : 
nul homme ne peut Toir si maayaise confiance; on 
Ta au matin , on ne l'a mie au soir ; quand l'an le 
perd (l'ayoir), il le voit tenir à un autre i et la 
mort mémement n'est pas sûre : on Toit un homme 
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chëtif et dolent, ou malade, ou pris par quelque 
autre chose; il n'a ni avoir, ni ami, ni parent, et 
alors il appelle doucement la mort, il crie et invo- 
que : « Mort, pourquoi ne viens-tu pas à moi P » elle 
se feint sourde , ne fait pas attention à lui ^ quand il 
s*en garde le moins, il ne isait pas quand elle le prend. 



XI' SIÈCLE. 

Fragment d'un chant du poipte de Poitiers , avant, son départ 
pour la première croisade. 

Jeu m*en anarai ea eyssilb ; Je m'en irai en exil ; 

Laissarai en guerra mon filh , je lais«erai mon fils en 

En grant paor et ea perilh , guerre, en grand effroi 

Et faran li mal siey vezy. et en péril, et ses voi- 

sins loi feront mal. 

Pus lo partirs m*es aitan grieus Pnisque le départ de 

Del seignoratge de Peytieas, la seigneurie de Poitou 

En garda de Falco d*Angiens m'eststpénible, je laisse. 
Lais ma terra e son cozi. à la garde de Foulque 

d*Anjoa son cousin et 
ma terre. 

Si Falco d'Angieus no 'Ih secor Si Foulque d* Anjou 

R 'I reys de cui ien tenc m'onor, ne le secourt, ainsi que 
Mal li faran tug li pluzor le roi de qui je tiens 

Qu*el veyran jovenet, meschi.... mon fief, la plupart, 

^ qui le verront jeune , 
faible, lui feront mal. 
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AîmI laU tôt qpiant amar snelh. Ainsi je ^tte tout 

Cav«laim et orgneUi , ce que j*ai coutume 

£ vaae m'en Uy, sestot destaelh, d* aimer, cheTalerie et 
Oa U paocador pearan fi. pompe , et je m*en vais, 

sans aucun retard, là 
où tous les pécheurs 
prendront fin. 
( Choix dès Poésies originales des Troubadours, 
tom. II, p. 83 et 84.) 

XIP SIÈCLE. 

Ja de SOS pes no m partira , 
S*il plagues qn*ieu a lui serais, 
Et sivals d'aitant m*enreqms 
Que dieises que ma dona era; 
Qu'en reû als non ay mon voler ,, 
Jor ai nueh , ni matin ni ser , 
"Ni als mon cor non dezira. 

Genser dona el mont no- us mira , 
Guai * e blanca coma ermis , 
Plut fresca que roza ni lis; 
Ren als non m*en désespéra. 
Dieus ! si poray Tora vezer 
Qu'ieu josta leis puesca jazer ; 
Ben ai dreg, mas trop mi tira. 

( Fragment d'une Chanson inédite de Richard^ 
Cœurwle'Liqn , tirée d'un ms. récemment dé- 
couvert à Aix, et npi>artenant à M. Oiraut ,) 
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Jamais je ne m'dloigoerais de ses pieds , s'il lui 
plaisait que je fusse son senriteur , et si du moins 
elle m'enrichissait d'autant qu'elle dit qu'elle sera 
ma dame; tu que je n'ai mon vouloir en rien autre 
chose , ni jour ni nuit , ni matin ni soir , et que mon 
cœur n'a d'autre dësir. 

Pas un ne yoit au monde plus gentille dame, gaie 
et blanche comme hermine, plus fratche que rose 
ni lis; rien autre chose ne me désespère. Dieu ! si je 
puis jamais voir l'heure que je puisse coucher aupré.s 
d'elle j je l'ai bien mëritë, mais c'est trop attendre. 



XUh SIÈCLE. 

L^ANE EC LE PETIT CHIEN. 
FABLE. 

Totas horas que .1. senhor Ténia a son ostal , .1. 
gosset li fazia festa , e s metia e sa fauda, e li sautava 
al coll , e lo senhor lo enamorava e li fasia molt de 
gaug , e lo aplanava e lo payssia de sas yiandas. 
Pesset «e l'aze del senhor que ell degues ayssi far 
coma lo gosset, e dizia a se meteys : « Miels degra 
icu far gaug a mo senhor que lo gosset , car ieu lo 
servisc e lo gosset non lo servis de re. » Apres aysso, 
l'aze vie so senhor intrar, c vcnc li encontra régi- 
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tan , oridan e braman, e vole li mètre los pes sobre 
las espallas. Gant o vie lo wsahor^ tota sa companba 
pesseron se que Taxe fot anrabiatx e batoron lo mot 
largament ab grans tsttos ; e d'aco que l'aze cnget 
ayer profieg et honor, dl ac v^rgonba « dampDatge. 
( Tmké des Fket et F'ertus, inédit.) 

Toutes les fois qu'un seigneur Tenait à son hôtel , 
un petit chien lui faisait fête, et se mettait dans son 
giron, et lui sautait an cou, et le seigneur le ché- 
rissait et lui faisait beaucoup de plaisir , et le car- 
ressait , et le nourrissait de sa nourriture. L'âne du 
seigneur s'imagina qu'il dût ainsi faire comme le 
petit chien, et se disait a lui-même : « Mieux dcvrais- 
je faire plaisir à mon seigneur que le petit chien ^ 
car je le sers , et le petit chien ne le sert en rien. » 
Après celai l'âne yit son seigneur entrer, et Tint à 
sa rencontre, gambadant, criant et brayant, et 
Tonlnt lui mettre les pieds sur les épaules. Quand 
le seigneur Tit cela , lui et toute sa compagnie , ils 
s'imaginèrent que l'Âne était enrage , et le battirent 
très largement aTec de grandes triques , et de • ce 
dont râne pensa aToir profit et honneur, il eiK honte 
et dommage. 
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XIV SIÈCLE. 

FABIiB. 

Apeuré pot, quit s vol , del ca 
Que Tenc , am grau pessa de pa , 
Al ria d*Diia ayga qa*era clara , 
E mentre la jus se regara , 
Autre can vie am semblan pessa, 
Adoîlx sautet dedins la ressa : 
So que lion es crezec que fos , 
' De rapar l'autra îo cochos , 
' E laysshec cela que ténia 
Per haver so que no rezia ; 
No den hom ToWr ra per cert , 
£ qui tôt o vol tôt o pert. 
{Lejrs d'amors, manuscrit de Toulouse , inédit.) 

Apprendre pent, qui ireat, du chiéll qui Tint, avec 
un gros moreeau de paio, an ooanuit d'ane onde qui 
ëtait claire ; et, tandis qu'il se regarde en bas, vit 
un autre cUen aree semblable morceau. Alors il 
sauta dans le misMan ; il orat que ce qui n'ëtait pas 
existait ; il fat empressé de saisir l'autre , et laissa 
celle qu'il tenait pour avoir ce qu'il ne voyait. On 
ne doit pas vouloir chose vaine pour chose o^rtaine j 
et qui veut tout perd tout. 
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XV« SIÈCLE. 



d'home SKGbN SA ETAT PUERIL. 



Mena vita de segilrtat , 

Joe , déport ; per el es amat. 

May tem verga que perilb gran , 

Ses barat es et ses engan ; 

May que anr ama una poma , 

QaaD es tôt nut no' ha vergonha. 

Non a cura , si es brazat , 

Aytan pauc, si TÎtoperat; 

Aysshl cam de leu es irat , 

Aytau tost es pacificat. 

Dels parens pren infecclo , 
* Si ban en si corrnpcio , 

Quar filb de lebros es lebros , 

E *1 del qui ba gota, gotos. 
( Elucidari de las proprietatz de iotas res naturals , 

manuscrit de Salnte-Greneriève , inédit.) 



DE l'homme dans l'aGE DE l'eNFANCE. 

Il mène vie de sëcuriU, de joie et d'amusement; 
est aimé pour lui ; il eraint plus la verge qu'un 
and péril; il est sans fourberie et satis ruse; il 
me plus une pomme que l'or ; quand il est tout nu ; 
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h. 

il à'a pu honte; il n'a soociy s'il est looë, anati peu , 
s'il est blâme; de mèmeqii'fi t^brite d'un rien , il.ea^ 
aussitôt apaise; il prend les^iees de ses parens, s'ils 
ont en enx coimption icar fils de lépreux est l^irenx , 
et celui d'an goutteux a Ufoutte^ 

KATirOUAaD.. 



LANGUE ]»K« ïaOUV£&SS. 



L'ART D'AIMER. 

xin* «liGLx. 

Ghatuon oomposée par HèiHDT, àe Piris (i). 

T ^ 

X. ^ 

Qui yeat uman mainfaitîr 

Ticngne sot joIiTeiDent : 

Car ans ne doit afaBir 

A fine amor aatNBÉeaft. - 

Cil qui ance loÎMi»ent 

Se doit netenent tenir 

Et beleoMot contenir ; 

Si aura de a'aniie joie. 

— DioK me laist astait Tenir 

En tel point qae m'aaiîe voie ! 

(i) HanoKrit d« U BiUieth. fioyak, («mmU Caagtf, m» €5. 
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It. 

Amors se Tept^ditai^ 

Par chascaa biw eointffMDk : 

Bean chaaoîer «t hêw. yeitir , 

Et aler migaotsmeat. 

Et contenir sagement. 

Qui vent amors retenir. 

De parler vîlainemeQt 

Se doit toajonrs bien tenir. 

•— Diez me laist annit Tenir 

En tel point qœ m*amie voie ! 

III. 

Bras estroitement laelés 
Doit U fins i^pans avoir ; 
Blanc gant, pies estroit chanciés , 
Netes mains : si doit saToir 
Que 8*il a petit d'avoir. 
Soit courtois et renToiii^s; 
Lors est d*Amor essanciés. 
— Biez me laist aamt venir 
En tel lien qoe m'amie voie ! 

IV. 

» 

Net chief , chevaos Uen pignés. 
Doit li fins amis votiloir; . 
Beans sorcis , dans alaitiés ^ 
Ne doit mètre «i nonchaloir : 

• 14 



# 
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Biens ne U peut ttpt valoir ; 
Les ungks blans et dMigié» , 
Le nés soTeat mf^m^f - 
Lor* «nra é» «'«nli j|ii«« ' 

En tel lien ^m pi^flÉb «pi»^! 

Soit conrtoU «t «Mfj^l»^ 
Fins amis, nn M)Mi flVfti 
Eux nés, lia*» 4r«l 41 né» piéft 
Et de liel açoîiUiiD^t , ., 
Et parle cortotsement» 
Si en sera miéU prisses. 
\ Jk nos hona a'vBrt 4*lllpor liéa 

Qni vSement. a9 cçmlif^* 
— BtesmelaSat amd.TeMT 
En tel lien qiie wînm* ri^ I 



;.'* 



LE DIX 0^ AÏ^ta&S, 

Par Gomnoi, de ^sm. 

Greoffra ou GodefiMÎ» celai qv^'on a frtfqaenment 
cite, d'après Vilkrtpt» peur ft w ita û ip ^làK prtfeieuse 
Chronique en Ters^ paMMe fir -il. BBèh'uâ dans le 
neuYième volutoe ^ki ' si a C km m ^ùm nt tl hk alei/rtm-' 

2 
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quatorzième siècle. On lui a attribua cette Chro- 
nique, que MUS doute il n'a pas faite; on a garde le 
silence sur les petits poAnes qu'il arait certainement 
composes. Xi était mesimnir de tel, oà plutôt « sui- 
Tant les apparences, il occupait k Paris, sons le régne 
de Philippe-le-Bel, ce grand fondateur d^mpôts, 
un emploi analogue à celui des contrôleurs de notre 
ancien grenier à sel. J'ai trouvé la preuve de ce fait , 
et même l'indication de la demeure de GeofiVoi 
dans le rapprochement de quelques uns de ses vers 
arec un passage du Znre tie la taiUe aê$ise sur les 
bourgeois dSe Pûiiê. en 1313. Nous yoyons en effet, 
dans ce dernier , à l'article de la rue de la Foirerie , 
que Geoffroi, le mesureur de sel ^ donna cette annu- 
la aux collecteurs trois sous parisb pour sa quote- 
part. Puis , d'un autre o6të , le poète Geoffroi ou 
Godefroi de Paris, à la fin de seS Ensmgnemens au 
roy Louys , s'exprime ainsi : 

Bop, mon dite ey te defin. 
Cil qui le fist si est ton homme ; 
Geoffroi de tkuîs l'en le nomme ; 
Se riens y a outre mesure ^ 
On pou salé , à cni la aire 
De mesurer'Vert et stUer, 
Ja n*en qniert à nel antre aller 
Mes qa*à toi , qol dois être adresé 
Qui tons les messarrans adresse. 

Malgré leur obscurité, ces vers nous prouTent 
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suffhwimnftnt que Geofiroi de Paris était mesoroir 
de sel; nous derons donc le recoimaitre dans le 
saubûer Geoffiroi de la rue de la Verrerie ^ qui 
donnait six lirres pour le Roi en 1313. 

Les poésies de Geaffirai sont reniiemiées dans le 
manuscrit du Roi coté n® 681S; elles sont désignées 
clairement à U suite du roman de Faïufd, et immé- 
diatement ayant les chansons de Jeannot de Lescu- 
rel , autre poète du même temps. Mais si le même 
manuscrit contient encore à la suite de ce Jeannot de 
Lescurel une Chtonique métrique anonyme, on n'en 
aurait pas dû conclure , arec Villaret et plusieurs 
autres critiques distingua, que Geofiroi de Paris 
avait composé cette dernière. Pourquoi n'en ayoir 
pas fait honneur tout aussi bien à Jean de Rues , on 
bien à Chaillon de Pestain, auteurs. du roman de 
Fauyeli à Jeannot de Letcurel, dont les œuvres pré- 
cèdent la Chronique métrique, ou bien enfin , et 
avec plus de vraisemblance, à un cinquième au- 
teur? De tous ceux-là, Geofiroi de Paris semble 
avoir le moins de titres sur la composition de la 
Chronique. En efiet, on j parle fort mal des taxes, 
des maltotiers , d'Engnerrand de Marigny et de Phi- 
lippe-le-Bel. Et c'était moins que tout autre un me- 
sureur de 5e/ chez lequel on pourrait reconnaître des 
sentiments et des opinions de cette nature. Ajoutons 
que parmi les poésies qui portent réellement , et avec 
tonte raison , le nom de €reofih>i de Paris , plusieurs 
sont dirigées spécialement contre les antagonistes des 
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impôts. Deux entre autres , composées l'une en latin» 
sous le titre de AUiacis , et l'autre en français, sous 
celui des Alliés , ont pour but unique d'exciter le 
roi Philippe -le-Bel à maintenir les impôts et à châ- 
tier ceux qui ne les trourent pas précisément de 
leur goût. C'est la seconde de ces pièces que nous 
allons publier , et l'on jugera facilement que sa ten- 
dance n'a rien de commun avec le passage de la 
Chronique métrique qui se rapporte aux mêmes 
événements. 

rfos compilateurs modernes ont à peine parlé de 
ce grand mouTement des baroAs de France , organisé 
sur la fin du règne de Philippe-le-Bel , dans le but 
d'obliger le Roi à révoquer toutes les taxes dont il 
avait depuis long-temps chargé les propriétés. Ils 
pouvaient y puiser l'un des chapitres les plus cu- 
rieux de leur travail historique ; à peine s'il leur a 
fourni deux lignes décolorées. Cette alliance eut 
cependant pour râultat de faire abolir toutes les 
taxes précédentes , et de prouver à la noblesse fran- 
çaise qu'elle avait encore les moyens de parler havt 
et de se faire éconter. U faut lire , dans la Chroni- 
(fue méuique , l'origine de cette ligue , et le discours 
que Philippe-le-Bel fut obligé d'entendre : 

Lt Rois respondit doncemeiit 
Qa'il i metroit amendement... 
M Si votis en dirai tost novelles 
a Qui vos seront bonnes et l>cllcs... » 
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Et le Roy 110 ▼oit plus ateodre ; 
Lat maies tortet fUt âttèoèn , 
Les tailles , les sntflRittoBS, 
If'oo^pies pnifl B^i» & méiieloitt « 
TXe pins, se Diélrlflaty aé sera. 
Oelni qui ooeOlir le fisfa 
Soit peias" ùei'cuu^lpleneiit 
Et ^1 les obAicWi èMinieilt.*.. 

A mon arts, d est décile de recoïknaftre ici un 
mesureur de sef, ou compie nous dirions aiqoiii^ 
dliui, un percepteur de fiofjinhuiions imhreeê$s,AùÊâ 
Geofflroi de Paris muAS-^MI l^i^ difi%ramJofnt dans 
son dit des jiUiés.lje Toici : 

I. 
TooC afsi coB par la Aunée, 
QA s'en ist par la chênhiée. 
Le te se moastfo deieniem, 
Aon de liioHhno la peaaée, 
T^le 00m éa caer est pMiée, 
De JEtit et se boseioeniMMil (4), 
Se monstre inani£eirtiiDiiptt| ' 
Il n*i faot anik« esdairenwnt. 
Et ansi com de l^nfa entée 
En bonne terre fermement 
L'en se noniit ttonlt dopospaant, ' 
Anxi dn Uèn. bontés «l née. 

(i) Également. 



HISIORIQUE. 163 

II. 

Ceste figure proposée, 
A quel fin ele est recosdiée 
Vous raportenû-je lireinent ; 
Je Toy une gent allée, 
Mais miex diroîe desUée 
Plus à droit et pins proprement. 
Qui, par son fait, apertement 
Monstre son man conceyement. 
Antre raison n*I est trouvée 
Que leur vonlenté seulenient ; 
En la fin gist l*encombrement 
De la chose mal ordenée. 

III. 

Tel gent dit qu'elle est engendrée 
De noble sanc et alevée. 
Mais il i pert (1) maoraiaemeat; 
Quer par leur outre «it rerelée 
Leur Toolenté, leur desîrrée. 
Et lenr mares proposonant. 
Dont il ont , par dec«rement 
Et par maures enortement 
D*eux, mainte grant gent aveuglée 
Qui en est au repentement , 
Quant voit leur fol coBSpirement 
Et leur malice desnuée. 



Cl) Perlj paraît. 
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IT. 

En une semblance fard^. 
Par dehors bonne et coulorëe , 
Firent-il leur aliemeQt, 
Ponr ce que féost relevée 
Bonne constnme, et ramenée; 
Tels estoit leur assemUement; 
Ce disolent premieremoit. 
Hès en leur cuer reposement 
Leur grant malice ponrpensée 
Estoit en leor yenimement; 
Dont tel gent qni Tilainement 
Ouvre, à droit vilaine est nommée. 

V. 

Ele cet trop en monrs disparée 
Et de ses devanciers sevrée 
Qui se mènerai. noblement. 
Il sont lignée desligaée. 
Contrefaite et mal alignée. 
En eux n*a point d'alignement. 
Leur devancier, lenr pansement 
Mirent tout en Tavencement 
De nostre conrone sacrée. 
Et il sont an destraisement ; 
Ci a mauves engendrement, 
Maufès fniict et maie portée. 
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YI. 

Bien est tek g«tt deoMtorM 
Qni oontrt MB ehief ett mtàéé; 
Dont el tpwn son e n com br e m ent. 
Nature est en enx bestonmée ; 
Venir n*en peut bonne sondée » 
Pois qn'en eox la nature ment. 
Guerre font sans défilement (1), 
Là où il doWent lerement, 
Foy j doit estre «nssinc gardée. 
Se Ganelon nontdlement 
Est Tenus I mal amendement 
Ait-ily et maie destinée! 

VII. 

Quant droit U Rois ne leur derée (2) , 
Mes raisons leur est présentée. 
Leur fait font-il non dénment. 
N'ont-il la Tenue et Talée, 
£t l'essne anssinc et l'entrée 
Et au Roj et an Parlement ? 
Et les orroit Ten bonnement , 
Et sans faire déportement 

(i) Sans deffitmaU, sans aToîr défié, sans aroir prérenu 
préslaUement l'adversaire de se teuir sur tes gardes, et de 
n'avoir plus eonfianco. Cest U exactement le sens du moi 
défier. 

(a) Devét, refuse. Quand le roi ne leur dénie pas justice. 
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Sera leur raison etcoutée. 
Puisque ce ne font vraiement, 
Leur fait 9e tien*je à bardement 
Mail à grant malke esprooTée. 

TIII. 

A tort est adonc coaspirée 
Contre le Roy telle contrée , 
Si leur en yen^rft folement. 
Trop tost s'est non pas pour hastée , 
Mainte testé en sera gratée . 
Ainçois que soit au finement. 
Li Rois tout débonnairement 
Verra tout leur efforoement 
Ne n'en fera anUre assonblée ; 
Pois ira bien pounriuBient 
Li royal signe ouvertement 
Qui les prendra à la volée. 

IX. 

B ont fait m&e triboollée 

De mars» mais 00m bUnobe gelée 

Tost aura fait •em passement. 

Si leur lo (1) que ne soit outrée 

Leur folie, mes recoupée 

Par boa et sage ordenement. 

■ ■■ I I II I I ■■ ■! Il II M»— .^ I I MH>i— . 

(i) Leur toj }e leur conseille de ne pas pousser plus loin 
leur folie. 
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De ce ne font odortoifement ; 
Damage i aroat gnakdoDeat. 
Poor ce pli la Vltrg» homuéê 
Qa*ele i mttê hattivemant 
Bonne pais, bon aeeordancnt; 
Quer trop est k folie alëe. 

X. 

Il sont com la bt^ eigarée 
Qal, quant s'aporçoit adirée. 
Ne va pas moolt séurement ; 
Et se se sent avironmée 
De leyriers entoar et serrée 
Lors li Ta par empirement , 
Ne ne peut fonir longuement ; 
Quer se li chien font sagement , 
Tost en sera prise cornée. 
Je ne di pas par jugement , 
Mes tels ont parlé hautement 
Qui paieront ceste porée. 

XI. 

Eoîs , la flonr de lis esmerée (1) , 
Blanche est comme la noif neigée; 



(i ) Esmerée j pure, simple^ naturelle*— Cette digression sur 
la signification de l'éctt de France est aujourd'hui très impor- 
tante pour nous ; ou y voit la preuve de la réduction des fleurs 
àc lis dès les premières années du xiv* siècle, dès le règne de 



i 
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Mes en la tene a dorement : 
RoU, ta flonr de lis est dor^. 
Dont charités t*est demonstrée 
Et que yivre d(Ms chastement 
En tes cinq sens sensiblement. 
En ton escn de pavement 
Trible a flonr de lis enarmée ; 
C'est de la foi le sacrement , 
Une en déîté simplement 
Et en personnes est tiiUée. 

XII. 

Rois, tele est la fonrme fourmée 
De Tescn , qu'elle est trianglée. 
Et par ceti disposement 
T'est-il la Trinité notée 
Et la tene foi baptisée 
Dont tn es enoint dignement. 
Mas li fnst (1) sans devisement 
Est nn , qnar singulièrement 



Philippe-le-BeL Sans doute ce prinee n'était pas Fauteur 
;j^ cette réduction, dont il ne faut pas, à mon avis, cherc 



i 



d'antre cause que la forme triangulaire de Técu royal. Du re 
on doit induire de notre texte même , que , partout aille 
que sur cet écn, les fleurs de lis étaient encore de son tes 
LIasonnées sans nombre. 

(i) Lifust, le hois , la hampe de la bannie de France. 
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Est on Diea : l'à toi aooIUe (1} 

Est telle foi , hsrffiMieiit 

Va , qoar victoiiTe t*«rt MUiTëe. 

XIII. 

Gentils Rois , de royal liguée. 

En la roîne cooronnée 

Prenez le yostre aTÎsement ; 

Ses frais qni U char natorée 

Prist, qui puis fa en croîs triblée 

Pour faire nostre salyement , 

Cens qui aloient hmnblfinent ■ 

Obéissanz outréément 

Retint à lui sans detsevrëe ; 

Et par telz , sans delaiement , 

Rois , amiranz, deTOtement «^ 

Vindrent à foi crettiennée. 

XIV. 

Nostre Sires fait sa monstrée (S) 
D'estelles en lune éclipsée 
Et en souleU diTersement. 
Et li quatre Tent font mesiée , • 
En Tair est mainte roicontrée , 
Et li quatre ausinc élément. 
■ — ■ *< ■ ■ 

(i) Le dixième on le onsième vers de cette stance a été ou- 
>lié par le scribe. 

(2) Le poète va faire allusion aux phénomènes naturels et 
lUx ecli)>ses qui clTrayèrent les peuples en i3i4> 

15 
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IT. 

En une tembUnce hrdétf 
Par dehors boniM eii coulorét, 
Firent-il lenr nJbMM^t, 
Ponr ce que liénit Mlerée 
Bonne coastame, et ramenée.; 
Tds ealoit bnr amimbluntg 
Ce diflolent premieremfBft. 
liés en leur cner reposeatent 
Leur grant aalioe poopensée . 
Estoit en leor veniMment; 
Dont tel gent ipi TiUinenient 
Oovre, à droit vîlame est nommée, 

1 

■ V. 

Ele ett.troffhiBajnioari dispavée 
Et de ses detiittdeBs mnét 
Qui se mmière^^.adbUpiaifc. 

U sont Ugnéc^dilJSgMfio^ 
ContrelÎMle et ^ alignée 9 

En eus n'a m^inl.d'aHgneBMWit. 

Lenr dffrancter» lenr pensemcnt 

Mirent tout en ratemcement 

De Boatre cpvo^' sacrée. 

Et il sont an deslmiaemeot; 

Ci a mauTès engendrement, 

Manvès fnûot et nude portée. 
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VI. 

Bien est teb gtnt desnatarée 
Qui contre aon chief est meslée ; 
Dont el qaîert son encomlncment. 
Nature est en eox bestoumée ; 
Tenir n*en pent bonne sondée. 
Puis qu'en eux la nature menL 
Guerre font sans deffiement (1), 
Là où il doiyent serement, 
F07 y doit estre anssinc gardée. 
Se Ganelon nonvellenient 
Est venus y mal amendement 
Ait- il, et maie destinée! 

VII. 

Quant droit li Rois ne leur derée (2) , 
Mes raisons leur est présentée. 
Leur fait font-ii non dénment. 
N'ont-il la Tenue et Talée, 
Et Tessne anssinc et rentrée 
Et an Roy et an Parlement ? 
Et les orroit l'en bonnement , 
Et sans faire déportement 

(i) Sans deffiemud, sans aroir défié, ssns aroir prévenu 
présIaUement l'adversaire de se tenir sur ses gardes, et de 
n'avoir plus confiance. Cest là exactement le sens du mot 
défier» 

(a) De\^e, refuse. Quand le roi ne leur dénie pas justice. 
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Sera leur raison escoutée. 
Puisque ce ne font yraiement. 
Leur fait «e tien-je à liàrdement 
Mais k grant maliee esprouTée. 

VÏII. 

A tort est adonc conspirëe 
Contre le Roy tcUe contrée , 
Si leur en TaB4ni folement. 
Trop tost 8*e8t non pas pour hastée > 
Mainte testé en sera gratée , 
Ainçois que soit au finement. 
Li Eois tout débonnairement 
Verra tout leur efforcement 
"Ne n*en fera autre assemblée ; 
Pois ira bien pourréoment 
Li royal signe ouyertement 
Qui les prendra à la volée. 

IX. 

n ont fait me tribonllée 

De mars 9 mais com blanche gelée 

Tost amra fait sem passement. 

Si leur lo (1) que ne soit outrée 

Leur folie, mes recoapée 

Par bon et sage ordenement. 

■ ■» ,1 I I .1,1 ■ I III» ^mmmtm^Êmm^Êmimmt 

(i) Leur lo , je leur conseille de ne pas pousser plus loin 
leur folie. 
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De ce ne font oonrtoiienwnt ; 
Damage i aroiit gnuidfliiieat. 
Pour ce pri U Vkrg» honorée 
Qa*ele i mtlo luMdvemont 
Bonne ptis, bon «oeordemcot j 
Qoer trop est b folie aUe. 

X. 

Il sont com U b«i|ta eigarée 
Qui, quant a*ap^ooU adirée. 
Ne va pas monlt sénrement ; 
Et se se sent avlronnée 
De lévriers entour et serrée 
Lors li va par empirement , 
Ne ne peat foair longuement ; 
Quer se li chien font sagement , 
Tost en sera prise cornée. 
Je ne di pas par jugement , 
Mes tels ont parlé hautement 
Qui paieront ceste porée. 

XI. 

ILois , la flour de lis esmerée (1) , 
Blanche est comme la noif neigée; 



(i) Esmerée, pure, simple, naturelle.— Cette digression sur 
la signification de l'écu de France est anjoard'hmi très impor- 
tante pour nous ; on y voit la preuve de la réduction des fleurs 
de lis dès les premières années da XIY* siècle, dès le tèffte de 
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Mes en la tene a dorement : 
RoU, ta flonr de lis est dorée. 
Dont churités t*est demonstrée 
Et que vivre dois chastemoit 
En tes cinq sens sensiblement. 
En ton escn de pavement 
Trible a flonr de lis enarmée ; 
C'est de la foi le sacrement , 
Une en dëité simpleaiettC 
Et en personnes est triUée. 

XII. 

Rois, tele est la fonrme fonrmée 
De l'escn , qu'elle est trianglée. 
Et par ceti disposement 
T*est-il la Trinité notée 
Et la tene foi baptisée 
Dont tu es enoint dignement. 
Mas li fnst (1} sans devisement 
Est nn , qnar singulièrement 



Philippe-le-BeL Sans doute ce prinee n'ëtaii pas l'auteur de 
cette réduction , dont il ne faut pas , à mon avis , chercher 
d'autre cause que la forme triangulaire de Féicu royal. Du reste, 
on doit induire de noire texte même , que , partout ailleurs 
que sur cet ëca, les fleurs de lis étaient encore de son tenpi 
LIasonnées sans nombre. 

(i) Xi fust, le bols , la hampe de la banni^ra de France. 



mMàfi^. 169 

Est un Diea : ^à trt «oolll» (1) 
Est telle foi, liMrt fca^ mt ' 
Va y ^pftr ffatallw Iwt inlfée* 

Gentils Rois , de royil Kfpnét, 

En la roine cooromiée 

Prenez le Tostre tnkmBeùt; 

Ses £rnU qoi le nhar wtfnyée 

Prist, qui pnift !«.€■ cvûii triblée 

Pour faire noitM aalTeeMat , 

Cens qni aloient luu i Meiu ent . 

Obéîssans ootrMaM^M 

Retint k hù 9êmb dttsevitfe ; 

Et par tels ^ aana dalaienent , 

Rois , amiransy dftfotefunt ^ 

Vindrent à foi Cfiti^miét. 

XÏV. 

Nostre Sires fait m mcmstr^ (S) 
D'estelles en famé écHpsée 
Et en sonleil diTeneaieiit. 
Et li qnatre vent font meslée , • 
En Tair est mainte rencontrée. 
Et li qnatre ansinc élément. 

( i) Le dixième ou le onsième rers de cette stance a âé ou- 
blie par le scribe. 

(2) Le poète- Ta faire allusion aux pb^onènes naturels ei 
aux éclipses qui eflrajèrent les peuples en i3i4' 

15 
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Lian a 

La terre 

Et bien haShm^ kà Mt mnOdée « 

La taott dievuKiit dnaaieiit. 

Si dit, ne ne pois autrement , 

Li mondes «it «at Gililëe. 

&ois , l'anné». iit ^gê»^ panée 
«Qoe 4a ehoM eil reeltée 
Qui doit TCifir leerMîtteiMiit ; 
D'Isaïe fn ratnatd^, 
Qoi dit qoe BûBligiM en Talér 
Vendroit, et en abiiitemettt-; 
Si que Teii irelt pbibement 
Partout, lani »>|iéaith— enf. 
Toat ¥ipus tém, Bèià; etpiosée 
Geste parole e q yitt — l ent; 
Quer, selon mon entendemenfr. 
Pour TOUS Ai dite et raportée. 

Hé Ebis! la montaigne esleée 
Qm doit em .Bas estre Tersée 
Et Tenir à decHnement, 
Cest l'orgueil de la gent faée 
Qui contre toy s'est forcenée, 
Que métras à terminement , 
Et trotout à pltin Tnienoity 
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Si que ta gent paûdblement 
VÎTO, qid d'eus fttoit Sodée. 
SeuCfrir est desheritemmt , 
Or en preoi doocqMd tenobement 
Que ta pers<Mme en soit doutée. 

XVII. 

Tu doU estre fûerre adnrée , 
Et glaive acéré et ëspée 
Pour maintenir ton tenement ; 
Si que ne loît pa» mespriaée 
France en ton temps, ne diffamée , 
Dont tu as le couronn^nent. 
Des mauvais fais oorrigement 
Et contre eux te tiens roidement ; 
Ton estât honnonrablement 
Garde , et ta gent tieng franchement , 
Adont r^neras seôrement. 
Explidt : ma rime est finée. 

Paulizi Paris. 
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OBSERVATIONS 

SUR LES CARTES A JOUER. 



Déjà plusieurs auteurs ont écrit sur les cartes à 
jouer j leurs dissertations, plus ou moins étendues, 
n'ont pourtant établi aucune certitude Wr le temps 
et le pays où elles ont été découvertes. Ponyon&-nous 
espérer d'être plus heureux? D'ailleurs, dans le court 
espace qui nous est accordé ici, nous ne pourrions 
arriver non plus à faire connaître avec précision 
l'époque de leur naissance , Fart de les iieibriquer , 
leur usage et Jes diverses combinaisons auxquelles 
elles ont donné lieu ; mais nous croyons pouvoir 
émettre de nouveaux aperçus, tant sur leur emploi 
dans l'origine, que sur une division très remar- 
<{uable dans leur nature, et à laquelle pourtant 
personne n'a fait aucune attention jusqu^à ce jour. 

Il sera nécessaire de faire observer d'abord, qu'en 
supposant les cartes inventées dès la fin du xiv" siè- 
cle , elles ne pouvaient alors être que peintes ou 
dessinées, puisque Fimpression de la gravure sur 
bois n'oûre rien d'antérieur à la date de 14^3 , et 
que celle de la gravure sur métal ne fut découverte 
qu^en 1452 par l'orfèvre florentin Finiguerra. Ces 
premières cartes donc étaient peu répandues. L'usage 
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les aura tellement dëtëriorées , qu'on peut dire qu'il 
n'en existe plus de cette ancienne époque. Depuis 
un siècle, toutes les recherches n'ont fait rencou' 
trer aucun monument de cette nature qui puisse 
remonter au-deU de Charles YI. 

L'importance des divisions que nous croyons de- 
voir établir parmi les cartes, doit nous engager a leur 
attribuer des dénominations différentes, au moyen 
desquelles on ait plus de facilité à les reconnaître. 
Nous laisserons aux plus anciennes le nom de cartes 
tarocs, et nous donnerons aux secondes celui de 
caries numérales. Les premières ont été certainement 
un jeu instructif) les autres sont celles dont on fait 
encore usage maintenant, pour tous les jeux mathé- 
matiques. Nous avons dit que nous laissions aux plus 
anciennes le nom de tarocs, et non pas tarots, malgré 
l'expression tarotée, mot employé par les cartiers 
pour désigner les petits dessins réguliers imprimés 
en diverses couleurs, sur le revers des cartes. Ce mot 
vient en effet de l'italien tarrochio , dont à la vérité 
nous ignorons encore la signification. 

Nous croyons devoir donner aux autres le nom de 
cartes numérales, parce que sur treize, dont chaque 
couleur se compose , il y en avait autrefois neuf, et 
maintenant dix, qui ne sont autre chose que des 
nombres, exprimés par différentes figures plus ou 
moins répétées. 

Le premier guide que l'on puisse trouver dans ce 
labyrinthe, est la Bibliothèque curieuse et instructive. 
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par le père Menestrier (1). Cet ouvrage montre plus 
d'esprit que de sagacitd ; parmi des choses exactes , 
il tire des inductions crronëes , qui ne sont pas ad- 
missibles. Il dit que les cartes ont été inventées pour 
distraire et amuser Charles VI, pendant les inter- 
valles un peu lucides que laissait à ce prînce Talië- 
nation mentale dont il fut frappe en 1392; il appuie 
son opinion sur un compte de l'argentier Poupard, 
que possédait autrefois la Chambre des comptes. 
On Y trouvait cet article ; « Donne k Jacqnemin 
Gringonneur, peintre, pour trois jeux de cartes 
à or et à diverses couleurs , ornés de plusieurs de- 
vises, pour porter devers le seigneur Roi, pour son 
cbatement, cinquante-six sols parisis. » Cette note 
doit faire penser que l'invention des cartes est plus 
ancienne que cette époque ; car si Gringonnenr eut 
été réellement l'inventeur des cartes, l'article eût 
sans doute été rédigé autrement. 

Nous ne rapporterons rien ici du père* Daniel , 
parce que son mémoire a moins pour but l'invention 
des caries que l'origine du jeu de piquet ; mais nous 
parlerons de l'ouvrage intitulé Recherches historié 
ques sur les cartes h jouer ^ par Bullet (2). L'auteur 
répète en partie ce qu'avait dit le père Menestrier; 
il y ajoute un grand nombre de notes et d'éclaircis- 



(i) Trévoux, 1704 1 in-12, tom. M, p. 168 à ig^. 
(2) Lyon, 1757, in-12. 
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sements aassi instructifs que cc^rieux, et soigneu- 
sement élaborés. 

D'antres ouvrages relatif anz cartes peuTent en- 
core être consultés avec fruit par les personnes qui 
Tondraient connattre ce qu'on a dit à leur sujet. 
Nous en donnons ici la note (1); mais elles devront 

(i) Ze Monde primitif, par G)urt de Gebelin. Paris, 1781; 
in-4^, tom. VIII , la première des dissertations mêlées, p. 365 
k 400. 

Idée générale d*une Collection d*Estampes, par de Reinc- 
ken. Leipêick, 1771, in-^o. 

// Giuoco délie Carte, par Sayerio Bettinelli. Cremmju, 
1775, in-iJo. 

Etrennes aux Joueurs de Caries, par Fabbë Rive. Paris, 
1780. 

Versuch den Ursprung der Spiclkarten, etc., par Breit- 
lu>pf. Leipsick, 1784, in-4. 

Materiali per servire alla Storia deW origine et d^ pro' 
gressi dell* incizioni in rame, in legno, etc., pttr D. Pierre 
Zani. Parme, 1802, iii-8<», p. 78 à 81, et 149 à 182. 

Essai sur l'origine de la Gratntre en bois et en taille- 
douce, par Jansen. Paris, 1802, in-8<>f tom. i , p. 87 à 108. 

Researches into the history o/pUrying Cards, par Singer. 
Londres, 1816, in-4**' 

Le Peintre -graveur, par Bartsch. Vienrte, 1812, in-8<', 
tom. X f p. 70 à 120 , et tom. xiii , p. 120 à i38. 

Hecherches historiques et littéraires sur les Danses des 
Morts et sur V origine des Cartes à jouer, par Gabriel Peignot. 
Dijon, 1826, in-8<», p. 197 à 323. 

A Catalogue raisonné of the Select collection ofengra- 
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Mes en la tene a dorement : 
Roi» , ta floar de lis est dorée , 
Dont charités t*est demonstrée 
Et que vivre dois chastement 
En tes cinq sens sensiblement. 
En ton escn de pai«nent 
Trible a flonr de lis enarmée; 
C'est de la foi le sacrement , 
Une en déité simpl«nent 
Et en personnes est tiiUée. 

XII. 

Rois , tele est la fonrme fonrmée 
De l'escn , qu'elle est trianglée. 
Et par ceti disposement 
T'est-il la Trinité notée 
Et la tene foi baptisée 
Dont tu es enoint dignement. 
Mas li fust (1) sans devisement 
Est nn , qnar singulièrement 



Philippe-le-BeL Sans dente ce prinee n'ëtaii pas i'autenr de 
cette réduction , dont il ne faut pas , à mon avis , chercher 
d'autre cause que la forme triangulaire de l'écu royal. Du reste, 
on doit induire de notre texte môme , que , partout ailleurs 
que sur cet écu, les fleurs de lis étaient encore de son tenpd 
Llasonnées sans nombre. 

(i) Li fitst, le bois , la hampe de la bannière de France. 
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Est on Dien : 8*à toi «odUe (1} 
Est telle foi , hsrdîoBtent 
Va , qnar ▼ictoire t*«rt Msyée. 

XIIL 

Gentils Rois , de royal tigniée, 

En la rome cooronnée 

Prenez le yoitre atiaeiiient ; 

Ses frais qui la ékâr aatnrëe 

Prist, qui pois fa em croie triblée 

Pour faire nostre salvement » 

Cens qui aloient hmaUement • 

Obéissanz outréënieiit 

Retint à lui sans dessetrrëe ; 

Et par telz , sans delalement , 

Rois , amiranz, derote^Mitt *^ 

Vindrent à foi crestiennée. 

XIV. 

Nostre Sires fait sa monstrëe (f ) 

D'estelies en lune éclipsée 

Et en souleil diversement. 

Et li quatre yent font meslée , « 

En Tair est mainte rencontrée , 

Et li quatre ausinc élément. 

- ■ > 

( i) Le dixième ou le oniième vers de cette stance a été ou- 
lié par le scribe. 

(2) Le poète-ya faire allusion aux phénomènes naturels et 
ux éclipses qui eflrajèrent les peuples en i3i4< 

15 
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L*iau a divws contflBflOieiit, 
La terre refait montemtmt , 
Et bien failknt» Ipi est trOM»»^^ 
La mort cheranche durement. 
SI dis , ne ne pins autrement , 
Li mondes est en Galilée. 

XV. 

Rois , Tannée «Bt piflça passée 
•Qae la chose est recitée 
Qui doit venir certunement ; 
D'Isaïe fn racontée 
Qui dis que montagae en Talée 
y endroit, et en alNÔssement^ 
Si que Ten iroit {Vainement 
Partout , sans espéeschement. 
Tost vous sera. Bois, exposée 
Geste parole eqpevtcaient ; 
Quer, selon mon entendement , 
Pour TOUS fn dite et raportée. 

XVI. 

Hé Rois ! la montaigne esleée 
Qui doit em bas estre versée 
Et venir k declinement , 
Cest l'orgueil de la gent faée 
Qui contre toy 8*est forcenée , 
Que métras à terminement , 
Et tretottt à plain vraiement. 
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-dodos seoos, 8o .pena que si a]gmio los juga8se> etc. » 
Sans doute le mot êeooê ett- placé pour faire com- 
prendre que ce n'est pas seulement le trio-trac, mais 
aussi le jeu de dés jf/Ua simplement àveo la main. 

l^fous ajouterons encore qne si le père Hëlyot, dans 
son Histoire des ordres religieux (i) , en parlant de 
Tordre de la Bande, dit seulement : t II ne leur étoit 
pas permis de jouer aux dez. » Puis nous dirons : 
Pourquoi donc vouloir croire que toutes les édi- 
tions où ne se trouve pas la défense de jouer aux 
cartes soient ohdtréet, suivant Texpression de l'abbé 
Rive, plutôt que de penser que de Guteny, tra- 
ducteur de Guevare , aura pu ajouter le mot cartea 
avant celui de dés , dans l'intention d'expliquer seu- 
lement la phrase espagnole ningun juego ? Est-il 
raisonnable de dire que dans la crainte de contrarier 
ceux qui voulaient jouer aux cartes , les éditeurs de 
divers pays auraient consenti à supprimer le mot 
cartes ? Pï 'est-il pas plus naturel de penser qne l'er- 
reur commise par de Guterry dans sa traduction 
française a été répétée dans tontes les autres éditions 
en cette langue ? Plus tard nous aurons à faire con- 
naître une interprétation de même nature, et plus 
singulière encore , puisque , au lieu de se trouver 
flans des lettres familières , elle a été faite dans un 
ouvrage de jurisprudence. 

Les auteurs de romans des xii*, xiii* et xiv« siè- 

II, I I I I I ■ T" 
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des , entrent dans des détails infini» sur les usages 
de IVpoque où ils Tiraient; cependant aucun ne 
nomme les cartes, ni les jenx auxquels elles <mt 
servi. Souvent dans des bas-reliefs , des tapisseries , 
des vitraux, on Yoit des d^, des cornets; jamais 
on n'a de'couvert de cartes. Charles V enfin , dans 
un édit de 1369, défend tous les jeux, ceux de ha- 
sard et même ceux d'adresse, ne jiennettaiit que les ' 
exercices qui peuvent servir à la dëfense et à là 
sûretd de l'État. Les termes de l'ordonnance sont st 
prëcis , qu'il nous a paru intéressant de la rapporter 
en entier, telle qu'on la trouve dans le recueil des 
ordonnances des rois de France (1) ; 

ft Charles par la grâce Dieu, Roi de France; 

« A tous ceux qui ces présentes Lettres verront , 
salut. 

« Savoir faisons que Nous desirans de tout nostré 
cuer, le bon estât, seureté et deflense de nostrc 
Royaume , de la chose publique et de tons nos 
subgés d^celuy , voulant obvier à tous iuconveniens 
et tousjours enduire et gouverner noz bons subjezen 
ce qui leur peut estre agréable et prouffitable, avons 
defTcndu et deffendons par ces présentes tousgeux de 
Dez , de Tables (2) de Palmes (3) de Quilles , de 



(i) Tora. V, p. 172. 
(2) Tric-trac. 
(i») Paume. 
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Palet, Soûles (1), de Billes et toas aatres tels geux , 
qui ne cfaeent point à exercer ne habiliter (2) nos 
diz subgez à fait et nsaige d'armés à la deffense de 
nostre dit Royaume, sur poine de^ quarante sols 
parisis, à appliquier à Nous, de chascnn et pour 
chascune foiz qu'il y encfaerra : et voulons et or^ 
denoBs que nos dix subgez prennent et entendent à 
prenre leurs geux et esbatemens, k eulz exercer et 
habiliter en fait de tra^t d'Arc ou d'Arbalestreif es 
bianx lieux et places oonTenables à ce , es VÏUes , 
terrouoirs, et £Eu^t leurs dons aux niienlx traians (3) 
et leurs festes et joies pour ce, si comme bon tous 
semblera. Si donnons en ouindement à tous Senes- 
chaux , Baillis, PreTots, Vicontes et autres Officiers 
de nostre dit Royanlme et à chascun d'eulz, si 
comme a lui appartiendra , que nostre dite ordon- 
nance ilz facent tenir et garder sans enfraindre , et 
mettre a exécution de point en point , selon sa 
fourme et teneur, sur paine d'encouiir nostre indi- 
gnacion, et d'estre punis, les remis et nëgligois, de 
telles paines que ce soit exemple aux autres, en tes- 
raoing de ce , Nous avons fait mectre nostre Scel à 
ces pr^ntes lettres. Donne en nostre Hostel de Saint 
Pol lez Paris , TAn de grâce mil trois cens soixante- 
neuf, et de nostre Règne le quint. » 



(1) Mail. 

(2) llendre habile. 

(3) Tirans, habiles au tir. 

16 
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Si lesoartes étaient déjà inventas en lft6(^»^rai 
apparemment en était fort pea véponàa^ 
elles e«88cnt été désignées dans nne ordonDaAo» i 
détaillée. Ne serait-on pa» fondé à croiM. cpM «• 
serait au moment où tous les jeux Tenaient à*êÊ99>m 
formellement défendus qu'on aurait eberelié à 4ii 
imagiMr de noirreaux, dent In nom ne se tfWtfiMt 
pas compris dans l» liste que nons Tenons starTOirf nC 
auxquels il était par cotiséqocnt possible de ee KvMt 
sans aToir la crainte d'être repris ni amendé?' Une 
autre obeerration viendrait à Tappm de oif nÔMm- 
nement; c'est de voir les cartee introdaites en E^ 
pagne sous le nom de iiaips, mot, san^ oMrtrnsHl, 
imité de l'italien naièi, qui désigne nn jen «ir«i« 
fants. Quoi de pins adroit en effet 9 et poomit-Qii 
mieux faire matetenant si » daa» un tarif de doMaqn, 
on eût prohibé tout jeu de hasard , que d^ntrèchâve 
une pacotille de cartes , en cherchant a Ihipe oraArn 
qu'nn tel article ne pouvatt être oompris dus» In 
prohibition , puisqu'il serait on simple- jeu d'cnfiratif 

Plus tard , le prévôt de Puis rend ime ordèo^ 
nanoe ^ea date dn 22 janvier 1397 , par laqudle il 
est fidt d^ense anx gens-de métier de jouer l«i j^wre 
ouvrables à la paume, à la boule, ata déi, ann 
GARTBs et aux quilles. C'est dooe dans an tspttee êm 
vingt-huit ans, entre 1360 et 1397, qne doit être 
placée l'invention des cartes k jouer , ou au moins 
leur introduction en France. 

On peut même avancer que les œrfss taroeêk alors 
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importées d'Italie en Franc* t cbaogérent bientôt de 
nature, et donnerait naÎManee aux caries numérales. 
Aucun fait positif ne peut, il est Trai , être apporte 
à l'appui de cette assertion ^ mais nous Terrons bien* 
tôt que si les plus anciennes cartes tarocs, impri- 
mées avec des planches de métal, ont été fabiiqaées 
en Italie , c'est en France , et à une époqae anté- 
rieure à ces cartes italiennes, que l'on rencontre des 
caries numérales , également imprimées , mais avec 
des planches en bois. 

Nous ne sommes pas de l'opinion de Meerman ^ 
qui croit trouyer une date positive sur l'existence 
des cartes ,'dans la remontrance faite aux pages de 
Charles Y par leur gouTemeur, au moment où Jehan 
de Saintré , l'un d'eux , venait d'être nommé écujer 
par le Roi , qui , comme nous l'avons vu , défendit 
tous les jeux par son ordonnance de 1369. Selon 
Meerman, ce fut en 1367 que Jehan de Saintré fut 
préféré a ses <:amaradet à cause de sa bonne con- 
duite, et que le gouverneur leur adressa ces paroloiB : 
tt Veez ci vostre compaignon qui , pour estre tel , a 
acquis la grâce du Roy et de la Royne et de tous , 
et vous qui estes noiseux et joueux de cartes et de 
dez et sieuvés deshonnestes gens , taverniers et ca- 
barets. » 

Ce passage semblerait décisif ^ mais on doit ob- 
sei'vcr que s'il se voit dans d'anciennes éditions , 
même dans un ancien manuscrit français de la Biblio- 
tbéque Royale, n» 7569, il ne se trouve pas dans les 



182 ANNUAIRE 

Si les cartes étaient déjà inrentécs en 1S69, Tasage 
apparemment en ëtait fort peu répandu , autrement 
elles eussent été désignées dans une ordonnance aussi 
détaillée. Ne seraifc-on pa» fondé à croire que ce 
serait au moment où tous les jeux Tenaient d'être si 
formellement défendus qu'on aurait cherché à en 
imaginer de nouveaux , dont le nom ne se trouvait 
pas compris dans la liste que nous venons à» voir, et 
auxquels il était par coiisécpient possible de se livrer 
sans avoir la crainte d'être repris ni amendé? Une 
autre observation viendrait à Tappui de ce raison- 
nement ; c'est de voir les cartes introduites en Es> 
pagne sous le nom de naifn, mot, sans» contredit, 
imité de l'italien naibi , qui désigne un jeu d'en- 
fants. Quoi de plus adroit en effet P et pourrait-on 
mieux faire maintenant si , dans un tarif de douane , 
on eût prohibé tout jeu de hasard , que d'introduire 
une pacotille de cartes , en cherchant a feire croire 
qu'un tel article ne pouvait être compris dans la 
prohibition , puisqu'il serait un simple jeu d'enfants P 

Plus tard , le prévôt de Paris rend une ordon- 
nance, en date du 22 janvier 1397 , par laquelle il 
est fait défense aux gens de métier de jouer les jours 
ouvrables à la paume , à la boule , aux dés , avx 
CARTES et aux quilles. C'est donc dans un espace de 
vingt-huit ans, entre 1369 et 1397, que doit être 
placée l'invention des cartes à jouer , ou an moins 
leur introduction en France. 

On peut même avancer que les cartes tarocs, alors 
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importées d'Italie en Fraiic«t cbaogéreot bientôt de 
nature, et donnèrent naissance aux caries numérales. 
Aucun fait positif ne paut , îl est rrai , être apporte 
à l'appui de cette assertion ^ mais nous Terrons bien* 
tôt que si les plus anciennes cartes tarocs, impri- 
mées avec des planches de métal, ont été fabiiqaées 
en Italie , c'est en France , et a une époque anté- 
rieure à ces cartes italiennes, que l'on rencontre des 
caries numérales , également imprimées , mais avec 
des planches en bois. 

Nous ne sommes pas de l'opinion de Meerman ^ 
qui croit trouver une date positive sur l'existence 
des cartes ,'dans la remontrance faite aux pages de 
Charles Y par leur gouyemeur, au moment où Jehan 
de Saintré , l'un d'eux , venait d'être nommé écujer 
par le Roi , qui , comme nous l'avons vu , défendit 
tous les jeux par son ordonnance de 1369. Selon 
Meerman , ce fut en 1367 que Jehan de Saintré fut 
préféré à ses camarades à cause de sa bonne con- 
duite, et que le gouverneur leur adressa ces paroles : 
tt Veez ci vostre compaignon qui , pour estre tel , a 
acquis la grâce du Roy et de la Royne et de tous , 
et vous qui estes noiseux et joueitx de cartes et de 
dez et sieuvés deshonnestes gens , taverniers et ca- 
barets. » 

Ce passage semblerait décisif; mais on doit ob- 
server que s'il se voit dans d'anciennes éditions , 
même dans un ancien manuscrit français de la Biblio- 
tbéque Royale, n» 7569, il ne se trouve pas dans les 
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deux autres manuscrits, Tuo du fonds de ^aint- 
Germain, n** IBTô, l'autre de celui de la Sorbonne, 
n» 445. Le manuscrit n» 7569 parait être de la fin 
du xv« siècle » et semble avoir sei^ri pour Timpres- 
sion ^ quant à celui de Saint-Germain , il est cer- 
tainement le plus ancien des trois. En 1583 il ^tait 
entre les mains de Claude d'Expilly, et porte ces 
deux vers sur le premier feuillet : 

« Ce livre soit gardé y non tant pour sa beauté ^ 
« Qae pour le saint respect de son antiq[alté. » 

Dans ce manuscrit le passage est ainsi conçu : 

« Yeez icy votre' compaignon qui par la boivtë de 
lui a acquis le bien qu^il a ? et leur fît beaucoup de 
belles remontrances , etc. » 

Le troisième manuscrit est exactement comme 
celui de Saint- Germain. 

De cet examen , nous devons conclure que le mot 
cartes est une interpolation faite par le copiste un 
siècle plus tard , et cela , par conséquent , ne peut 
servir de preuve pour l'année 1367. 

n doit en être de même de l'opinion basée sur 
Renard le contrefait, poème terminé en 1341, et 
dans lequel on trouve ces vers, au folio 95 de l'exem- 
plaire qui a appartenu à Lancelot , et qui est main- 
tenant a la Bibliothèque Royale, n*" 6985-3. 

« Si comme fols et folles sont , 

« Qui pour gaigner, an bordel vont 'y 
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<• JcNMBt aim dfs , ans ctrtM» «u faUlM , 
m QtStk.Viém mê »oê^ diitctuMag. » 

Le mot caries est encore ici ajoatë pat le copiste. 
La preaye qu'A n'est pas de Vaatenr se tire d^an 
autre exemplaire du même ouvrage , plus ancien 
de près d'an siècle , qui vient de la bibliothèque de 
De la Marre, et qoi se trouve aussi a la Bâ^liothéque 
Royale , n« 763(M , les vers sont ainsi écrits : 

«r Si comme fols et fqles font, 
« Qui pour gaigtttr, an bordel sont» 
« Joaent à'geoz de des on de tables » 
« Qui à Dîen ut( sont dditablet. » 

L'ouvrage de Sandro di Piposçzo, intitule Traité 
du Gowernement de la/amiile, né peut non plus 
servir à résoudre la question qui nous occupe j car 
si l'auteur Ta compose en 1209 , la copie que l'on 
en connaît ne peut, suivant la remarque de l'abbé 
Zani (1), être antérieure à, 1400; et s'il y est fiiit 
mention des cartes, tout porte à croire que cette 
mention ne doit être attribuée qu'au copiste. 

Le recueil intitulé : Jtecopilacion de las Leyes 
destos RegnoSy etc. (2), imprimé en 1640, contient 
une ordonnance rendue en 1387 par Jean I*', roi de 
Castille ; elle est ainsi conçue : « Mandâmes y or« 



(i) Matêriali per servirt, etc., p. ï6t. 
(2) Tom. H f p. 3o5 , verso- 
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« denamos q[ oingunos de los de nuestros reynos sêa 
« osados de jugar dados , ni najrpes en publico ne 
a en esc5dido, y qualquier q los jugare, etc. » A 
la suite se IrouTe une autre ordonnance de Jean II, 
donnée a Tolède en 1486. Il y est également dit : 
« Qualquier ^ en sa casa tablero para jugar dados, 
« o naypetf etc. > 

C'est là-dessus que s'est fonde l'abbé RiTe, pour 
dire que les cartes existaient en 1387; mais s'il eût 
bien touIu examiner soigneusement et faire des 
rechercbes plus scrupuleuses , il aurait trouyë que 
le mot naypes , qui en espagnol signifie caries , est 
uoe interpolation moderne facile a démontrer , 
puisque le mot ne se trouve pas dans le recueil inti- 
tulé : Ordenanças reaies de CastiUa, imprimé à 
Médina del Campo, en 1541 (1). Dans cette ancienne 
édition , ces mêmes ordonnances portent seulement 
la défense a de jugar juego de dados ni de tablas, a 
dinero, etc.; » c'est-à-dire, de jouer aux jeux de 
dés et au tric-trac , pour de l'argent. 

Une autre édition plus ancienne encore des or- 
donnances royales de Gastille , imprimée par Jacob 
Croberguer, en 1508 (2), présente la même défense 
« de jugar jue^o de dados ni de tablas, a dinero, eto»» 

Ainsi les cartes ne sont assurément pas nommées 
dans le texte original des ordonnances de Gastille;. 

(i) Fol. io4, col. 1". 

(?.) Fol. m, verso, col. 2«. 
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mais les modernes éditeurs de ce recoeil coDsidisrant 
que le jeu de trio-trac, toMtf (d'où est Tenu le mot 
tabher, qui e«t encore maintenant le nom ômmé au 
fond de ce jeu) , était pen en usage, se sont permis 
de supprimer le mot iMas , et de le remplacer par 
celui de naypes, parce que les nttjrpes ou cartes 
étaient derenues d'un usage très fréquent. 

Après la question de la date est Tenue celle du 
pays. Ballet , Heinecken , Betinelli , ont cherché à 
démontrer que la France , l'Allemagne ou lltalie, 
devait être considérée comme le berceau de cette 
invention ; Singer même a Toulu aussi revendiquer 
une part pour l'Angleterre. Quant au droit que 
l'abbé RÎTe veut donner à l'Espagne, nous venons de 
démontrer que son opinion est basée sur une cita- 
tion inexacte. ' 

Plusieurs des pays que nous venons de nommer 
)>ourraient cependant revendiquer une part dans 
Finvention des' cartes. Ainsi, Pun d'eui pourrait 
avoir eu d'abord des cartes peintes ou dessinées , 
tandis que ce serait dans un autre qu'on aurait 
fabriqué les premières cartes gravées. Puis, comme 
parmi les cartes il existe deux divisions, l'une d'elles 
semblerait avoir pris naissance en Italie , tandis que 
l'autre serait due à la France. De plus, les différents 
usages auxquels les cartes ont pu servir, et leë ccmi- 
binaisons diverses auxquelles elles ont été soumises 
en divers pays, ont pu faire dire, avec raison , que 
tel ou tel jeu est d'origine italienne, allemande 
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française ou espagnole , et par conséquent entraîner 
dans Terreur sur Torigine des cartes mêmes. 

Observons en passant que le mot trappola, em- 
ployé par Bartsch pour désigner certaines caries, ne 
peut pas servir à démontrer leur ancienneté, plus 
que ceux de lansquenet ou piquet. Cette expression 
n'est ni une marque , ni une fabrication particulière \ 
c'est un mot italien .qui signifie tromperie, aUrape; 
il a été donné soit à un jeu particulier, soit plutôt 
aux cartes numérales, inventées pour attraper de 
Targent, tandis que les cartes taracchio servaient, à 
l'instruction. 

Les cartes , comme tout ce qui tient aux arts , ont 
une origine italienne : c'est à Venise ou à Florence 
que les Grecs réfugiés de Constantinople les ont 
d'abord fait connattre. Suivant toute apparence, elles 
n'ont été considérées d'abord que comme un mojen 
d'éducation, et c'est pour cela, sans doute, qu'elles 
ont reçu en Italie le nom de naibif jeu d'enfants* 
En effet , les premières cartes étaient réellement un 
moyen d'instruction, un jeu agréable pour les en- 
fants : elles représentaient les figures de divers états 
de la vie, les Muses, les sciences, les vertus, lés 
planètes; il n'était pas alors question de points, de 
nombres. Deux preuves de ce que nous avançons sont 
rapportées par Zani. L'une est puisée dans la Chro- 
nique de Jean Morelli (1), qui écrivait en 1393, à 



(i) Florence, 171 8, r ^7^- 
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Florence. En parlant des pertes auxquelles un jenne 
homme est exposé, il dit : « Ne joae pas au jeu de 
hasard ni à aucun jeu de ééê ; joœ les jeux qui sont 
à l'usage des enfents : les osselet», la toupie , les fers, 
les naibi. > L'autre preUTe se rencontre dans la vie 
du duc Philippe-Marie Visconti, par Decembrio (1). 
L'auteur rapporte que ce prince, ne en 1392 , s'ezer» 
çait dans sa jeunesse au palet, ou ballon, souvent au 
jeu où l'on se sert àe figures -peintes ^ et qu'il y 
trouvait tant de plaisir, qu'il paya 1500 ëcus d'or 
celui fait par son secrétaire Marziano. Donc les 
cartes n'ëtaient pas alors un jeu de hasard, un jeu 
dangereux, mais un jeu instructif, amusant, un jeu 
d'enfants. 

Des cartes de eette espèce ont bien pu aussi servir 
a l'amusement du roi Charles VI, quand il était 
réduit à l'état le plus triste et le plus malheureux 
de la vie, puisque, par la folie, Thomme a perdu ce 
qui le distingue de la béte : le bon sens et le juge- 
ment, n est facile de concevoir que , même dans un 
tel état d'abrutissement, des figures diversement 
coloriéea peuvent offrir quelque attrait à un esprit 
affaibli , tandis qu'un huit de cœur, un neuf de car- 
reau , ne présentent aucune espèce de distraction , 
si on ne peut y joindre les combinaisons mathéma* 
tiques, qui maintenant les rendent si précieuses aux 
joueurs. 

n H^MHaMRHi i~i^ — MMM^P^-^M^B^^^^M I II ■ Il ■■«■Il mtm »^^^^rm I ■■ 

(i) Milan , i63o, chap. LXi, p. 33. 
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Ces cartes, comme nous rayons déjà dit, por- 
taient, en Italie; le nom de naibL Nous n'en cher- 
cherons pas l'origine , et nous nous garderons de 
penser que ce mot puisse Tenir du grec ««vioc» 
compose de yn , particule nëgatire s€ms, et de Soroc, 
parole; infans d^signant^ en effet, un être sans parole, 
un enfant. C'est hien certainement de iltalie que le 
mot a passe en Espagne, où les cartes sont enoon 
désignées sous le nom de naipi. Vous n'accoixlcroiis 
pas plus de créance aux étjmologiea données par 
Bullet et par Court de €rebclin : l'an , disant que le 
mot nûïpi Tient du basque; et l'autre, faisant dëri- 
Ter de Tëgyptien le mot taroehio. 

Le plus ancien exemple qu'on puisse citer d'un 
jeu de cartes, est celui qui fat peint en 1392 par 
Jacquemin Gringonneur, pour le roi Charles VI. On 
a souTent rapporte Farticle du compte de Poupard, 
mais on n''a jamais décrit ces précieuses cartes. L'abbé 
de Longuerue est le seul qui en ait parlé ; enoore le 
fait-il d'une manière très incomplète , disant seule- 
ment : « J'ai TU chez M. de Ganières (1) un jeu de 
cartes (je ne sais s'il était complet) telles qu'dles 
étaient dans leur origine j il j aTait un Pape, on 
Empereur, les quatre Monarchies , qui combattaient 
les unes contre les autres; ce qui a donné naissance 



(i) C'est de Gaignicres, gouverneur des petits -61s de 
Ix)uis XIV. 
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a VOS quatre cooletin. Elles éuieot longues île 7 à 
8 pouces. » 

La dimeasûm rapporta ^ les figures du Pape et de 
l'Empereur, le nom du possesseur» font facilement 
recomiattre le jeu , dont une partie se trouve main- 
tenant à la Bibliothèque Royale de France ; mais 
l'abbë de Longuerue ne les a pas bien examinées , 
ou peut-être les a-t*il confondues avec d'autres 
cartes moins anciennes, qui alors se trouvaient dans 
le même volume avec les cartes de Charles VI. Elles 
ont été peintes arec grand soin, même avec talent, 
sur un fond dore rempli d'ornements formes par de 
petites lignes, en points légèrement enfonc<^ dans la 
pâte sur laquelle l'or est appliqua; elles sont en- 
tourées d'une bordure en argent, où se voit aussi un 
ornement également en points , le même répété sur 
toutes lés cartes, et figurant uu ruban ou une 
bande de papier étroite, roulée autour d'une ba- 
guette. Quelques parties de broflerie sur les vête- 
ments sont rehaussées d'or , tandis que les armes et 
armures sont couvertes d'argent , en grande partie 
oxidé par le temps , comme celui de la bordure. 
Aucune inscription , aucune lettre, aucun numéro, 
n'indiquent la manière d'arranger les cartes ; mais le 
sujet des figures qui nous sont parvenues donne lieu 
de penser que^ comme le jeu de taroc italien , dont 
nous parlerons bientôt, il devait être composé de 
cinquante figures sans aucun point. 
Ces cartes, d'un si haut intérêt , ont été recueillies 
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par M. de Gaignières, qai a forme sa coll«ctioB à la 
fin du xvii« siècle i leur richesse» leur beauté , la 
perfection ayec laquelle elles sont ezëcutëes, doiTent 
faire penser qu'elles ont été, en effet , destina à 
Tamusement d'un prince , et nous avons seulement 
a regretter de ne savoir que par tradition qne ce 
sont les cartes de Charles VI , sans connaître omn- 
ment elles sont parvenues au s^lé collecteur qui a 
conserve à la France un si grand nombre de moou* 
ments intéressants pour l'histoire. 

La grandeur de ces cartes varie de 4 lignes aor la 
hauteur et de 3 sur la largeur : nous n'en possédons 
que dix-sept. Celles qui se trouvent ches le marquis 
de Gîrobmo , à Venise , sont au nombre de sept ; 
peut-être ontrelles fait partie du même jeu t c'est , 
du moins, ce qu'on peut présumer, en réfléchîsaant 
qu'elles sont e'galement peintes sur un fond dortf , 
et qu'elles n'offrent que des figures, sans aucun point 
indicateur des nombres et sans aucune enseigne poor 
la de'signation des couleurs. 

En donnant ici la note des dix-sept cartes qoe 
possède la Bibliothéq^ie Aoyale, nous avons cru 
utile de leur assigner un numéro d'ordre, et d'y 
joindre le nom de la figure correspondante ainsi que 
le numéro qu'elle porte dans le jeu de taroc italien, 
dont nous parlerons ensuite. 

1. Le Fou, Cette figure se retrouve aussi. dans le 
jeu de taroc actuel ; elle j est placée la première : 
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pent-^tre bkn e«l-ce le même perMonage que celai 
qai , dans le jeu itatien » est nommé Misiao I. 
f. L'Éeuyer, CHATA&iaa VI. 

3. L'Empereur, Imper^tok VIIII. 

4. Jje Pape, Papa X. 

5. Les Amoureux, Cette carte reinrésente des 
groupes de jeanes gens et de jeunes filles se pro- 
menant ensemble sar la terre, tandis que, du ciel , 
deux divinités leur lancent des flèches. .Ne derons- 
nous pas Toir ici Apollon et Diane ayec les enfants 
de TliobéP Alors ne' doit-elle pas être considérée 
comme la dixième carte de la série des Muses, 

AVOLLO XX P 

6. La Fortune. Cette figure, debout sur un cercle 
représentant le monde , tient une sphère d'une main 
et de Tautre une baguette divinatoire; nous la re- 
gardons comme devant correspondre a Astrolo- 
GiA XXXVniI. Il faut ici faire remarquer que , 
dans le jeu italien , cette figure porte le n^ 39- tant 
en chiffre romain qu'en chifiVe arabe. C'est une 
erreur: elle devrait porter le rif' XXVIIII. Il est 
étonnant que Bartsch , en en donnant la description , 
n^ait pas fait cette observation. 

7. La To^mpérance , TfHPEaAifCiA XXXim. 

8. La Force , FoaTSzzA XXXVI. 

9. La Justice, Jostigia XXXVII. 

10. La Lune , Luna XXXXI. 

11. £e Soleit, Sol XXXXmi. 

12. Le Char. C'est un guerrier armé de toutes 

il 
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pièces, la naio appuya npr lia» haJAdiayéo»,^ 
tenant debout sttr un char tfatntf pav dwiof, die^HlK 
blancs. Cette compoaiti<m> vépoad certaîneneni à 
Maktb XXXXV. y .. ^ ; 

13. V Ermite arec un saMier.'CleUie; ^ff^f.de 
vieillard Cftfc probablement la même cpw c^« q|ii, 
dans le jeu italien , est tomn4e.êAaMÊM^ ISfXJÇfJfL' 

Il reste encore ^atre cartes- qui aa p>n|j.s||ffr 
offrir ancon rapport aToo les %nree do ra9oiep.jfia 
de taroc italien, mais qui pourtant ^ r<^ffH|Vi^ 
dans le jeu de 'taroc tel qu'il est actueMenien^ #on»- 
posë;cesont: «:•■■, i-. 

14. Le Pendu, Figure d'nn homme e«q^c|i|.j^y 
un seul pied. Court de Gebeltn prétend qoa oftte 
figure a été mal interprétée par 1^ oartitrr q^i ^'^ 
conaîâérée en la regardant do haa eu hMul^ JS^ff 
représente la Prudence » l'une des qiiat^ . Teitlis 
carc^nalest portant le n^ XXXY dans le jeu italien, 
où se trouTent les autres "fartusi. Il ajoute qnVn 
la retournant sens deesas-dessou», on j Torn^ an 
effet y comme eitibléme de la Prudence, rhonupn^ae 
tenant un instant sur un seul pied, jusqu'à ce q^'îl 
soit assuré du lieu où il pourra plaœr l'autre arap 
sëcuritéL 

15. Im Mort» 

V 16. La Maison^Dim, 

n. Le Jugement dernier. 

Ce serait maintenant le moment de aous occnper 
de l'ancien jeu de uiroe iudiqn, qui a tant de rapport 
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avec celui que iknii Tenons de décrire ; mais comme 
noas pensons <}n'il n'a éié ezëcuté que vers 1470, 
nons eroyons deroir parler aupai'ayant d'nn sermon 
qae saint Bernardin de Sienne prononça le 5 mai 
1423 (1), sur les degrés de Saint-Pétrone, à Bo- 
logne. Les paroles da saint prédicateur eurent une 
telle influence sur les auditeurs , que « d^érant à 
ses ordres, en présence des magistrats, on brûla sur 
la place les dés» les totons, les cartes ^ et même les 
tables sur lesquelles on se livrait à ces jeux- impurs.» 

Devons-nous croire la singulière anecdote rap- 
portée par Bemini, qui amène le fabricant en 
larmes devant saint Bernardin , et< lui fût dire : 
« Mon père , je n'ai jamais appris autre cbose qu'à 
peindre des cartes ; en me privant d'exercer cet art , 
tu m'Mes la vie et à ma pauvre famille les ressources 
nécessaires pour son existence, -r Si tu ne sais antre 
chose que peindre , lui répondit le saint avec bon- 
homie , peins cette image. » En même temps il traça 
un soleil rayonnant ayant au milieu les lettres I. H. S., 
si souvent eitipiojrées depuis pour désigner le nom de 
Jésus. Ce conseil réussit au pauvre peintre; qui s'en- 
richit en vendant une image destinée à rappeler de 
pieux sentiments. 

n nous reste encore à entretenir nos lecteurs d'un 
acte qui prouve que l'art de fabriquer les cartes 

(i) Histoire des Hérésies, par Bemini. Vewae , 17841 
tom. IV, p. 157. 
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avait déjà une grande extensioD, en Europe, au mi- 
lieu du ZY« siècle; mais il est bon de faire observer 
que le titre dans lequel on trouve ce document 
n'indique pas s'il y est question de cartes tarocs 
ou de cartes numéraies. Temanza le rapporte dans 
une lettre adressée au comte Algarotti (1); il Ta tiré 
d'un ancien registre de Venise, écrit en dialeetis 
vénitien. Nous en donnons la traduction d'après 
l'italien de Zani (2) : 

« Ce jourd'bui 11. octobre 1441. G>mme il parait 
que l'art et la £sibrioation des cartes et des figures 
imprimées, qui se font à Venise, sont tombés dans 
une décadence totale , et cela à cause de la grande 
quantité de cartes à jouer et de figures peintes et 
imprimées qui se font bors de Venise ; à quoi on doit 
remédier, afin que lesdits maîtres , qui forment une 
association assez nombreuse , soient utilisés de pré- 
férence aux étrangers : il soit ordonné et statué, 
comme lesdits maîtres nous en ont supplié, que 
désormais , à compter de ce jour, il ne puisse être 
introduit dans ce territoire aucuns travaux du susdit 
art, imprimés et peints sur toile ou sur papier, 
comme qui dirait aussi cartes à jouer et qudique 
autre cbose que ce soit dudit art, fait au pinceau ou 
imprimé, sous peine de saisie des objets introduits 
et de trente livres douze sous d'amende, etc. » 

(i) Lettere pUtonche, tom. v, p. ^ao et 32i. 
(2) Materiali per êervire, etc.j p. 76. 
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.U ett donc bien démontré, par ce. décret, qu'en 
1441 oo &i8«it des cartes à Venise ; qu'cm en fabri> 
qnait aussi dans d'autres pays ; que ces cartes étaient 
imprinÉuées et peintes. On doit en conclure aussi 
qu'elles étaient gravées sur bois, puisque l'impres- 
sion de la gravure sur métal ne fut découverte que 
onze ans plus tard, en 145S. 

Arrivant maintenant à l'ancien jeu de taroc ita- 
lien , nous devons dire d'abord que le nom du gra- 
veur de ce jeu est demeuré inconnu. Il est certain 
qu'il n'est pas de l'invention d'André Mantegna, 
comme l'ont pensé quelques personnes. Zani paraît 
croire qu'il a été fait à Padoue ; mais il ne peut 
donner le nom de l'auteur. On n'est pas non plus 
certain du temps où il a été gravé ^ mais il en existe 
une copie complète , dont une des pièces porte l'an- 
née 1485 , inscrite sur la tablette que tient la figure 
Arithhxticba XXY . Or, on peut penser que le jeu 
original doit avoir une antériorité de quinze années 
environ ; il aurait donc été gravé vers «1470. 

U est nécessaire de faire remarquer que Bartsch , 
en donnant la description de ces deux suites, a 
commis une grande erreur; il cite la copie pour 
l'original , et l'original pour la copie. Malgré l'es- 
time que nous portons à cet excellent auteur, nous 
ne pouvons nous empêcher de dire qu'il est d'autant 
moins excusable dans cette occasion, qu^il avoue 
lui-même être, à cet égard, en contradiction avec 
l'abbé Zani, juge assurément très compétent. 
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Le jeu sans annëe est certainement l'original s 
d'un l>on goût de dessin , la gravure en est fine , les 
tailles droites et serrées , ce qui est un caractère des 
anciennes estampes florentines. Cependant plusieurs 
des inscriptions placsëes au bas sont dans le dialecte 
vénitien. L'encre d'impression de l'exemplaire de la 
Bibliothèque Royale de France est d'un gris cendré^ 
et les épreuves sont tirées de planches fort usées; 
mais nous avons rencontré des épreuves éparses d'un 
ton très vigoureux. L'abbé Zani dit avoir vu à 
Naples, ches le duc de Cassano. Serra, un exem- 
plaire complet, d'une parfaite conservation, et dont 
l'impression était très noire. 

Il est difficile de comprendre comment Barttoh a 
pu regarder les cartes originales comme étant des 
copies; il aurait dû voir, au contraire, que celles 
qu'il décrit comme originales sont visiblement co- 
piées d'après les autres. La gravure en est plus raide 
et plus maladroite; le caractère des têtes est son- 
vent différent et toujours moins agréable. Une autre 
])reuve de la priorité du jeu donné comme copie , 
c'est que , dans cette suite , la même figure de 
l'arithmétique dont nous avons déjà parlé compte , 
clans la suite originale , avec des jetons , tandis que 
dans l'autre suite elle tient une tablette où sont 
placés des chiffres arabes. Or il est bien certain que, 
lorsqu'on écrivait les nombres en diiffres romains, 
on ne pouvait compter qu'avec des jetons. L'usage 
(les chiffres arabes, étant plus moderne, n'a pu étrq 
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thode de ces diiffivs a M adoptée généralement. Il 
faat enoore faire remarquer que, ^dMé le jea origi- 
nal, les cartes ont de hantent 9 jkMOes 6 & 9 lignes, 
et de largeur 8 pouces 7 â 8 Ggnes^ tandis tpie les 
copies ont seulement 9 poiiees 4 à S lignes sur 3 
pouces {» lignes. On doit naturelleiilieBt penser que 
les cartes fabriquées en'secOild doÎTent être jplutôt 
plus petites que plus grandes ;' d'éillecirs , ces cartes 
étant d'une dimension plus égale entre elles', c'est 
une petfection de fiitnieatioil qnf démontre leur 
postériorité. 

Quoique ce jeu ait été décrit, nous pensons qu'il 
sera agréable d'en tronrer ici la récapitulation , 
afin de pooyoir'plus fadlémént se faire âne idée 
exacte des conformités et des différences qai ejdstent 
entre les cartes et celles de Charles VL L'ancien jeu 
de taroc est-dirisé en cinq séries, marquera cha- 
cune d'tme de» premières lettres de l'alphabet, ran- 
gées en sens inrerse de leur ordre numérique, le 
n« 1 faisant partie dé là série E, tandis que le n* 50 
est de la série A. 

. Zani a touIu faire considérer ces lettres comme 
les initiales de Atutyo , BâYYoïri ^ Coppb. DiRAai 
et EsPABOVE pour Sp^onè^ qui est le véritable mot 
italien; peutrêtre aussi à cette époque, ou dans le 
ilialecte yénitien, cette expression était-elle reçue. 
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I" SÉRIE. — LES ÉTATS DE t A TIE. 

> 

*E* I *MlSERO 'I' I *1* 

•E- I 'Fambio "II* I '%• 

•E- I 'AaTxxAir -III* | ''6' 

*£* I 'MiRCHADUm ^IIII' I '4* 

•E* I *ZiirTiLOMO 'V* I .5. 

•E* I -CHiLVALnR 'VI- I '6* 

•E- 1 *Dozx "Vil* I '7' 

•E* j •Rk «VIII- I -8- 

•E- I -Imperator •VIIII' . | "D* 

•E* I «Papa 'X* J 'lO* 

n* SiwE. -. LES MUSES. 

•D* [ *Calzops 'XI* I '11* 

•D« I -VRAlflA XU* I -IS' 

•D- I 'Trrpsicore •XIII* i 'iZ' 

-D- I Erato Xmi- I .14. 

•D* I *PoLiM2riA 'XV* . I 'IS- 

•D* I -Talxa 'XVI* I «le* 

•D* I *MRLFOMS]fR 'XYII* I •17* 

•D* j •Evtbrfk -XVIII- \ 'tS* 

•D' I Cho XVim- I 19' 

•D- j *Apollo -XX- I -SO- 
UP SÉRIE. — LES SCIENCES. 

C' I -Grammatica XXI- | -21- 

C- I LoicA XXII- I -22- 

•C- I Rhetorica XXIII- j ^â- 



/ 





C-| 


ClOHETRXl -XXIIIl' 


■5» 






C-| 


A.RiTMmTirBi 'XXV' 


■5S 






C-| 


Myhchi XXVl- 


■M 






C-| 


Po«(. -XXVII' 


■M 






C- 1 




■as 






C' 1 




■89 




■€■1 


TaiouMSiA 'XXX' 


■M- 


IVi Sim». — LES VERTUS 






B'I 


luÀco -iXtl- 


■tl 




B-| 


CBHOBim XXXTI- 


■« 






B- j 


CojMico -XXXIII 


■18 






B-j 


TÏ11PÏB.I.CI. xxxnit- 


■34 






B-I 


Prtdïsrh XXTIV 


■35 






B-j 


Fomrazi -XXrVI- 


■M 






B-| 


I-r,Ti<:u. XXmi- 


■3T 






B-| 


Cmxtrrx ■XZXTIII- 


■38 






B- 


SriKitHEA -xxxvmi- 


■Sfr 


■B-I 


FiD« -XXXX- - 


■M- 


V' 


Si«». — LES PLAHÈTES. 


■A-I 


LvMi XXXXI- 


■41- 


-AI 


Me.ïTmo ■XXXXIl- 


'4t- 


A-I 


Vebv, xxxxni- 


■*3- 


VI 


Soi XXXXllIl- 


■44- 



H qm MOU l'iTOBi i(ji Cût olMrii 



2M 





àmnvAnm 




A'\ 


•Marte XXXTf' 


1 *4& 


•A^i 


•lypiTER ODHOrfl* 


1 '«t^ 


•A-f 


•SATvmiro •XXXXVII- 


1 ^47 


•A»i 


•OCTikVA SÏKRA 'Xxxxmi' 


1-4» 


•A- 1 


•Primo iiomui •XXAXVIUI' 


|-49 


•A- j 


•PknÉA. Wtà -XXXIX» 


1*60* 



Les cartes sont ici au nombre de cinquante, ce 
qui n'est ed ri^port aT^ àaciui de noa jeux» puis- 
que, suirant le nombre da joueurs et les coipbinai- 
soDs adaptées pour cbafua jau, elles sont en uombre 
toujours divisible par 4, tel qua 20 pour la. l>onil» 
lotte, 28 pour le bralav, 32 pour le piquet; et un 
grand nombre de jeux, ft6 pour la.trafppla» 40. pour 
rbombre, 48 pour le raTarsia* 52 pour le lansquenet 
et plusieurs autres, 96 pour la comète» 104 ppur la 
loterie at 812 pour la tranta-at-.im { le taroc actuel 
est cependant compose da 78. cartes. H se joua antre 
deux personnes 9 mais on fait trois parts , dont deux 
de 25 et une de 28 pour celui des joueurs qui 
donne les cartaa. 

Les anciennes cartes tarocs n'ont donc pas été 
faites pour des jeux mathématiques , mais saulement 
pour un jeu instructif Dans ce jeu, divisé en cinq 
séries , on trouve les 7 planètes, base du s/stènae 
céleste; les 7 vertus, formant le principe de toute 
morale ; les sciences , que l'homme seul est capable 
d'acquérir, at dont la oonnaissanoe l'élève au^djBsaus 
des animaux ; les Muses» dent la culture répand tant 
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de charme» dans la vie ; enfiii une suite des divers 
e'tats dans lesquels llioaanie peut se trouver, depuis 
la situation la plus pénible > la misère, jusqu'à la 
plus élerëe de tontes, U ttutverain poatyicat. 

On sent qu'en roéUnt de telles cartes et les dis- 
tribuant an hasard à plusieurs personnes, elles pou- 
vaient souvent offrir des assemblages agréables, 
singuliers y bizarres ou ridicules, qui, comme le 
jeu d'oie ou d'autres, prësMitaient des chances amu- 
santes ponr tonte la société. Les chiffres et les let- 
tres, alors, ne servaient donc de reconnaissance que 
pour ceux dont l'instruction notait pas assez com- 
plète pour juger à quelle association appartenaient 
les cartes qu'ils, avaient dans la main. 

Nous n'avons pas besoin , d'après cet exposé , de 
faire sentii* que le mot naipi devait en effet con- 
venir à désigner une telle collection de cartes , puis- 
qu'elles étaient véritablement un jeu d'enfants. 11 
sera aussi bien facile de voir qu'un jeu de cette 
espèce pouvait offrir un délassement au prince qui, 
par la faiblesse de son esprit, se trouvait ramené 
à l'état de l'enfance. 

Mais si d'un côté de telles cartes présentaient 
quelques points d'instruction à certaines personnes » 
d'autres voulurent trouver^ sous une forme à- peu 
près semblable, les chances hasardeuses de la guerre 
et de la fortune : alors on imagina les cartes numé^ 
raies , qui furent divisées d'abord en quatre com- 
pagnies égales , ayant chacune une enseigne pour les 
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gauche et de la droite un anneau f emblème doL. la 
foi conjugale, ce qui^ayec Tinaeription, tromperie ^ 
semblerait être une critique amàre du mariage. 

D, roi' de carreau, tenant une ëpëe de la main 
gauche. Il porte le nom de Coursube, qui, dans hs$ 
ancien» romans , est le nom d'un roi sarrasin. 

£, dame de carreau, tenant un sceptre dm la 
main gauche , et de l'autre une espèce de hochet #■ 
orfiëvrerie. L'inscription est.: en toi te/e, e'efl-«- 
dife : ne te fie qt^en toi* 

F, Talet de pique , ayant la main gauche sur le 
l>ommeau de son épée, et tenant de la droite un 
grand flambeau. A ses pieds est la boule de l'einr 
pire. L'inscription semble être s ctarde, ce qnà ne 
présente aucun sens. 

G, dame de pique, la main gauche sur la hanche 
et tenant une fleur de la droite. L'inscription pmtt 
être : le avt dict , dont le sens paraît incompréhen- 
sible. 

H , roi de pique , tenant a deux mains une lance 
de tournoi et portant le nom d'j^poUin, qui est 
celui d'une idole attribuée aux Sarrasins dana les 
romans de cette époque. 

I , dame de cœur, la main droite sur la hanche 
et tenant un sceptre de la main gauche. L'inscrip- 
tion est : la foy et p<ft<, c'est-à-dire, la foi ûêê 
perdue. 

J, roi de cœur, tenant son sceptre de la maiii 
gauche. L'inscription est coupée. 
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A la saite d« eetto oarle derait probablement se 
iroarer le ralet du oorar, comme le Talet de carreau 
derait être à la fin de la prraiiàre rangée. Que te 
trouvait -il aa-deMouftf rien ne llndiqae. Cette 
feaiUe contenait-elle encore les quatre écujrers et 
les as f nous deront le prëBumer, sans pouToir ce- 
pendant saToir ccHnitient ils se seraient trouyés 
placés. 

^'ayant vu que les figures de ce jeu de mutes 
numérales, nous ne pouvons cependant doater que 
les points y étaient exprima , dans chaque couleur, 
par eonar, carreau , trèfle et pique, comme ceux que 
nous vojons encore maintenant sur nos cartes, 
puisque c'est la marque distinctive des figures de 
chaque couleur. 

Nous devons rappeler ici que les enseignes em- 
ployées pour les couleurs ont éprouvé beaucoup de 
variations : cœur/ carreau, trèfle et pique, sont les 
plus répandues; mais, en Italie et en Espagne, elles 
sont encore daignées par coupes, deniers, bdtons, 
épées» En Allemagne on dit rouge, grelots, glands 
et vert. Quelquefois, en conservant les cœurs, les 
deniers ont été remplacés par des grelots; puis des 
glands tiennent Heu des trèfles, et des feuilles de 
lierre remplacent les piques, dont elles ont la forme. 

n est sans doute inutile de rappeler que les coupes 
ont varié de forme , que les autres couleurs même 
ont été désignées par plusieurs espèces de figures 
d'hommes , d'animaux , des fleurs , ou autres ob-^ 
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jets. Un de ces jeux , grave sur métal , a été fait 
par UQ mattre dont le nom nous est encore inr 
connu , mais qui quelquefois a marqué ses grayures 
des lettres E. S., avec Tannée 1466. Les couleurs et 
le numéro des soldats y sont exprimés par des figures 
nues d'homme ou de femme , par des animaux fé- 
roces; lions > lionnes et ours : par des bétes fauves^ 
cerfs , biches , daims ou élans : enfin par des oiseaux 
de différentes espèces. 

Ce jeu offre, ainsi que nous l'ayons dit plus haut, 
quatre figures et neuf points dans chaque couleur; 
il serait trop long d'en donner ici la description en- 
tière; on la trouvera en partie dans le Peintre gra-^ 
veur, par Bartsch (1), puis dans le Catalogue rai- 
sonné du Cabinet de M. TVilson (2). 

Il nous reste encore à parler d'un autre jeu égale- 
ment curieux par son ancienneté et sa singularité : 
les cartes en sont rondes et au nombre de 52 , diyi> 
sées en quatre couleurs, ayant chacune quatre figu- 
res, roi, dame, écuyer, varlet et neuf points, dési- 
gnés par des lièvres , des perruches , des œillets et 
des ancolis. Indépendamment de cette manière d'ex- 
primer les points, ils se trouvent encore retracés 
en chiffres romains dans le bas de la carte , et en 
chiffres arabes dans le haut. Il est bon de faire remar- 
quer que, dans les chiffres arabes» les 4, les 5 et 

---' ^«i ^_ II» — — - Il r T ■ . I u i- - I 

(i) Tom. X , p. 8o et suivanles. 
(7.) P. 87 et suiv. 
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les 7, sont faiM la manière des Airabes, et non dans 
celle qui leur à été sabstîtii^ en Europe. vers la 
un do XT« déde. An bas de chaque ourte, et entre 
les cercles qui forment leur l>ordttrey. on aperçoit 
les lettres T. W., qui sont certainement les ini- 
tiales'da nom du graveur ; cela prouve suffisamment 
qu'elles ne doivent pas être attribuées à. Martin 
Scfaongauer, ainsi que l'ont crq quelques amateurs. 
Quant à la date, elle se trouve sur les quatre as, 
ëcrite t îl est vrai , à la main, mais ei| caraetére et 
d'une encre qui ne peuvent laisser de doute sur leur' 
ancienneté. Le diamètre de ces cartes est de S pouces 
6 lignes. 

Bartsch, dans le PeûUre gixtveur, décrit nn jeu 
semblable (1) , seulement il donne le nom de pied- 
d'alouette ^ la fleur d'anooli, et il y comprend une 
cinquième couleur d^gnëe par des roses. Il dit 
que chacune d'elles se compose de 13 cartes, ce 
qui en donnerait 66 pour le jeu, complet. £fec- 
neeken a parlé de la suite des roses; Singer dé- 
crit aussi celles de ces cartes (S) qui se trouvaient 
dans la coUection de M. Douce , à Kensîngton ; il 
pense de même que ce jeu doit avoir cinq couleurs 
de 14 cartes chacune, ce qui donnerait 70 cartes. 
Ces deux auteurs se trompent certainement. Le jeu 
que possède la Bibliothèque Royale , et qui fut ae- 



■ > ■ » -^— — ^— ^— — — *.» 



(i) Tom. z, p. 70 à 76. 
(s) P. 45et46,ao5iao8. 
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qais de M. Volpato en 1833, est aasunîment oom* 
plet; les planches y sont encore dans leur entier; 
les cartes y sont réunies par 4 on par 6. Les as se 
trouvent sar une seule planche^ ils ne sont qu'an 
nombre de 4. Les points 4 à 9 de chaque coulenr 
sont réunis sur 4 planches; mais les S et les 3, ainsi 
que les figures, sont mélangés sur 5 planches, et 
dans aucune de ces planches on ne trouve autre 
chose que les quatre couleurs dont nous avons parlé. 
La Bibliothèque Royale de France ne possède 
qu'une seule carte avec une rose : c'est un roi à 
cheval marchant vers la droite ; la rose est placée 
dans le fond à gauche. Le cheval est couvert d'un 
caparaçon orné de fleurs de lis , ainsi que l'indique 
Singer, mais cette carte ne porte aucun monogramoM, 
et quoique sa dimension soit la même , elle me pa* 
rait devoir être d'un autre graveur : ce qui donne* 
rait lieu de penser qu'il existerait un jeu dont cette 
série ferait - partie. M. Sigismond Bermann de 
Vienne, à qui nous avons écrit pour avoir des 
éclaircissements à cet égard , a bien voulu nous 
répondre. Les renseignements qu'il nous a adressés 
démontrent que les cartes rondes de Vienne ne sont 
pas les mêmes que celles de Paris. Elles sont des 
copies sans marque de la suite complète de Paris. 
M. Rechberger a bien voulu aussi nous faire parve- 
nir une note à ce sujet , et , comme nous , il pense 
(}ue cette classe des roses doit appartenir à un autre 
jeu , puisqu'aucune des combinaisons connues jqs- 
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qu'à 06 jour ne peni amener doz nombres tfae don- 
nerait nne cinquième oonleur. ' 

Nous pourrions peut-être eneore parler de beau- 
coup d'autres cartes, dont les couleui^ et les points 
sont marqués par toutes sortes d'objets de diffé- 
rents genres, mais cela nous entraînerait trop loin f 
d'ailleurs les cartes de cette nature ont éié exécutées 
dans le zti« et même dans le ztii* siècle; alors elles 
offrent moins d'intérêt. 

Ayant de terminer cet article, il nous reste à dire 
quelques mots du jeu de taroc , tel qu'il existe 
actuellement, et dont on fait encore usage en Italie, 
en Suisse , dans quelques parties voisines de l'Alle- 
magne , et aussi en France , dans plusieurs départe- 
ments de l'est et du midi. Ainsi que nous l'avons 
dit, il contient 78 cartes, et parait être un composé 
des anciennes cartes tarocs et des caries numérales. 
11 est formé de cette manière : 

40 cartes donnant les points 1 à 10 de chaque cou- 
leur, comme dans les cartes numérales modernes; 
car nous avons déjà fait remarquer que les anciennes 
n'exprimaient que les chiffres de 1 à 0. 

16 figures représentant roi, dame, éeuyer et var- 
let , comme dans les anciennes cartes numérales , 
chaque figure ayant l'enseigne de sa conletir. 

SI figures numérotées, dont le choix, assez hété- 
roclite , semble fait dans l'ancien jeu de taroc; ces 
cartes sont dites a tuUi, à tous, c'est-à-dire supérieures 
à toute autre, et n'appartenant à aucune couleur. 



^12 
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1 autre figure, enfin, sans numéro, et qui est la 
première du jeu; elle représente u/i^u, n'a pas de 
valeur par elle-même, mais augmente celle des 
figures auxquelles elle se trouve jointe. 

Ces figures sont : 

LE FOU. 



I. Le Bateleur. 

II. .JciroK. 

III. L'iMPiaATEiGB (1) (le 
pape). 

ly. L'Empbrecr. 

V. JoprrER. 

VI. L*Amour£Ux (Apol- 
lon). 

VU. Le Chariot (Mars). 
VIII. La Justice. 
VIIII. L'Ermite (Saturne). 
X. La Roue de fortuite 



XI. La Force. 

XII. Le Pendu (la Pro- 
dence). 

XHI. La Mort. 
XIIII. La TEMPiRAVCE. 

XV. Le Diable. 

XVI. La Malsou^Dieu. 

XVII. Les Étoiles. 

XVIII. La Lune. 
XVIIII. Le Soleil. 

XX. Le Jugement. 

XXI. La fin du monde. 



(l'Astrologie). 

De tout ce qui vient d'être exposé ne devrons-, 
nous pas conclure t 

Que les cartes sont d'origine italienne et inventées 
dans le xiv* siècle; 

Que les cartes tarocs sont celles inventées d'abord , 



(i) Sans doute le cartier a fait ici une erreur de la même 
nature que celle du pendu, en considérant comme une fi^cc 
(ic femme celle du pape vêtu d'une roI»c longue. 
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et qu'on en trouve des traces a la fin du xiy« siècle ; 

Que rezemplc le plus ancien, qui existe est le jeu 
peint par Jacquemin Gringonneur pour le roi Char- 
les VI, en 1392; 

Que dés 1441 on trouve la preuve de cartes im> 
primées et peintes à Venise et dans d'autres parties 
de l'Europe j 

Que nous ignorons si ces cartes vénitiennes étaient 
tarocs ou numérales; 

Que le jeu le plus ancien des caries numérales est 
tire de planches en bois, gravées et coloriées au 
patron ^ 

Que ce jeu a été fabriqué en France vers 1430, 
ce qui donne lieu de penser que c'est en France 
qu'ont été inventées les cartes numérales; 

Qu'on trouve des cartes numérales gravées sur 
cuivre, en Allemagne, soit en 1466, soit en 1497, 
avec des changemens très variés dans l'enseigne des 
couleurs ; 

Que les variations qui ont eu lieu dans les figures 
et dans les nombres , ainsi que dans les couleurs , 
ont pu être multipliées sans qu'on puisse tirer au- 
cune conséquence de ces changements ; 

Que l'existence des caries numérales n'a pas fait 
abandonner l'usage des caries tarocs ^ puisque nous 
trouvons un jeu de cette espèce qui doit avoir été 
gravé vers 1470, et recopié en 1485 ? 

DUGHESKE AÎHB. 
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DE LA CHANSON MUSICALE 

EN FRANCE, 

AU MOYEN AGE. 



Po^r peu que Ton se soit adonné à l'ëtnde de la 
littérature au moyen âge, il est impossible de ne 
pas s'être aperçu que la chanson occupe une plaee 
importante dans la poésie de cette époque. Les Fkvn- 
çais se distinguèrent surtout dans ce genre de coin- 
portion. Je ne répéterai pas ici ce qui a été dit à ee 
sujet sous le rapport littéraire; je ferai seulement 
remarquer que nos poètes chansonniers composaient 
ordinairement les airs sur lesquels deraîent se dum* 
ter leurs productions : c'est donc comme murîcîens 
que je vais les envisager. 

. Aux XII*, XIII* et xiT* siècles , les grands seigileiirs 
non seulement protégèrent les troubadours et les 
trouvères, mais ils se livraient encore eux-mêmes 
avec succès à la composition de la chanson. Thi- 
bault roi de Navarre, le duc de Brabant, le duc de 
Bretagne, le comte d'Anjou, le vidame de Chartres, 
le châtelain de Couci, etc., figurèrent parmi les 
principaux chansonniers du moyen Age. 

La littérature de cette époque nous apprend donc 
quHl y avait plusieurs eq>èce8 de chansons : la chan- 
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son de geste, la ohanscm amoareasc, le senrente, le 
rotmei^e , U pnstoareUe on beiigeprette f les paitures 
ou jeax-partift, et enfin la chanson balladëe. 

Malheureasement , le nombre de ces composi- 
tions musicales est trop restreint pour permettre 
de découvrir £icilement les difiîSrences essentielles 
qui existent entre elles. Cependant je vois tâcher de 
les analyser en les passant en revue. 

Cest mal à propos que Ton a pensé que le mor- 
ceau connu sons le nom de chanson de geste fût 
véritablement une chanson : c'est une oreur dont 
on est actuellement reyenu. La chanson de geste , 
celle de Roland , par exemple , dont tant d'auteurs 
du moyen âge ont parlé, n'était pas antre chose 
qu'un poème dont ce personnage était le héros , et 
lorsque l'on voit, d'après le témoignage de Aobert 
Wace , dans le Roman de Hou , que le ménestrdi 
Taillefer chanta à haute voix les chansons de Char- 
lemagne , de Roland et d'Olivier, à la tête de l'ar- 
mée des Normands avant la bataille d'Hattings , cela 
signifie simplement qu'il déclama différents mor- 
ceaux de ces poèmes, dans lesquels il pr^entait ces 
personnages comme modèles, aux soldats assembla 
et près d'en venir aux mains. Les formes musicales, 
telles que nous les entendons aujourd'hui, ne me 
paraissant donc pas suffisamment arrêtées, je ne 
crois pas devoir m'en occuper ici. 

La chanson amoureuse , le servente , les ro- 
truenges , les pastourelles ou bergerettes , les par- 
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tares ou jeux-partis, se rencontrent fort souTeot; 
ils étaient tous à peo près da même caractère , too- 
jours à trois temps. L'exemple n° 1 est le premier 
couplet du /eu de Robin et Marion (1) , par Adam 
de la HaUe (1282). 

Le lay, d'origine bretonne , était encore une chan- 
son d'amour fort en vogue , mais ses formes musi- 
cales étaient différentes de celles dont nous Tenons 
de parler; le lay était presque toujours à trois temps, 
et chaque couplet se chantait sur une mélodie diffé- 
rente, au lieu que dans toutes les chansons dont il a 
été question précédemment, la mélodie se répétait 
à chaque couplet, comme on le fait de nos jours. 
Qn trouve cependant beaucoup de lays dont le 
dernier couplet est semblable au premier, si ce 
n'est qu'il arrivait le plus souvent dans ce cas qa'il 
était dans un autre ton. Le lay s'accompagnait or- 
dinairement sur la harpe ; ainsi l'on voit Tristan te 
livrer souvent à cette occupation , et le roman- 
d'Alexandre représente son héros écoutant un Xwf 
accompagné par cet instrument. Dans cette divi- 
sion de la chanson ou doit ranger le descors , qui 
différait peut-être du lay proprement dit sons le 
rapport poétique, mais qui, musicalement parlant, 
en était un véritable. L'exemple n° 2 est le pre- 
mier couplet d'un lay que l'on trouve dans Gkiil- 
laume de Machault (1360-1400), Ms. 7609, p. 370, 



(t) Voyez la mafi<pie notée , i la fin da volarae. 
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v9ùto. Cette mélodie doit aToir obtena un grand 
sacoéty car on la remontre aireo des paroles diffë- 
retttet dans des anteora diflEérents. Enfin la chanson 
ballades participait dn TÎrelay quant ans lois de 
la composition littéraire, et de la ballade sons le 
point de vae musical. En efiet, cette double forme 
se trouve teoLtuellement exprimée dans Guillaume 
de Machault : 

Pmsqa*il toi» plaist, lors sans délay 
Encommençai ce Tirelay» 
Qa*on daîmme chanson baladée, 
Einsi doit-elle estre nommée. 

Mss, 7609,/©/. 74, recto. 

Je la présente ici, exemple n® 3. On voit qu'elle 
est à 6/8 ; effectiTcment, telle était la mesure de la bal- 
lade, qui ne figure pas dans notre nomenclature, car 
cette composition s'écrivait presque toujours à plu- 
sieurs parties, ainsi que les rondels et les motets, et 
tout en faisant partie de la musique du moyen âge, 
je dois les exclure de mon travûli qui n'a que la 
chanson pour objet. 

La ballade , et par conséquent la chanson balla- 
dée, n^ont dû se pr^nter qu'au xiv* siècle 9 en eflet, 
avant cette époque, la masiqae mesurée n'admet- 
tait pas de mesure à 6/8. La mesure à trois temps 
était seule employée , puisque le traité de Francon , 
qui représente l'état de la musique au xiu* siècle , 
n'admet pas cette mesure. Jean de Mûris est le prc- 

19 
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mier auteur important qui exprime l'id^ de cette 
combinaison du rhythme binaire arec le rhythme ter- 
naire. De plus, ce qui vient à l'appui de cette opi*^ 
nion , c'est qu'aucune ballade ne se trouve dans lea 
poètes du moyen dge^avant le xiv« siècle. 

Je ne puis terminer un trayail sur ce sujel; aans 
parler d'une chanson françi^ qui courut l'Europe 
aux XY* et xYi* siècles, et dont le nom est parvena 
jusqu'à nous; je veux parler de la fameuse chanson 
de l'Homme armé. Plusieurs auteurs, entre autres 
Bumey {Historjr of Miuic, vol. 29 p. 493) , ont pré- 
tendu , mal à propos , que cette chanson ëtait la 
chanson de Roland. On a vu , d'après ce que j'ai dit 
tout à l'heure I que si cela eût été, elle n'eût rien 
renfermé de musical , et cependant c'était bien ane 
chanson, car elle servait de thème à presque tooa 
les compositeurs de cette époque. On pense géné- 
ralement que c'est une chanson de guerre, et cette 
opinion est établie sur son titre ; or, rien n'est pltn 
faux , car on trouve dans le Proportionale mnsiceâ 
de Tinctor les premières paroles de cette prodao« 
tion si répandue ; elles sont ainsi conçues x 

Lomé , lome , lome armé 
Et Robinet tu m*as 
lia mort douièe 
Quant tu t'en vas , etc. 

Malgré les recherches les plus étendues, je n'ai pu 
retrouver le reïte nuUe part. An sarplus, en voit 
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c||ie ce n'dUit qu'une cbanaoïi d'amour dont .le tan 
se rappûrte à celui d'un air trivial qui de nos jours 
a ooum les rues i Gnt^adkr, 4fue tu m'qffligts , etc. 
U y a qodques années , plnsMors personnes aTan- 
cérent , à l'occasion de la représentation d'un ballet , 
que l'air de l'Momme mrmé était le même que eelui 
sur lequel on ebante les grotesques paroles, Omu la 
mère Michel qu'a pet4u soit chat; dles étaient sans 
doute induites en erreur par le riiytfame fortement 
scandé de l'air en question $ d'antres critiques pré- 
tendirent que l'air était perdu. Si la première de 
ces opinions est erronée,. la seconde n'est pas plus 
exacte. Cette mélodie, fort peu connue aujourd'hui, 
n'a été qu'égarée ^ on la retrouye parfaitement indi- 
quée en analysant les différentes compositions aux- 
quelles elle a servi de iMise, telles que les noms de 
Dufay, Busnois, Brumel, Delarue, Pij^pelare, Jos- 
quin, Tinctor, Morales, Palestrina, etc., exemple 
n? 4. Il est vrai que l'auteur est inconnu^ quelques 
personnes ont pensé à tort , d'après une phrase que 
Ton trouve dans Aaron, ToscaneUo in muaica , que 
c'était Busnois qui l'avait composée; or, il y a ici 
erreur évidente, puisque la phrase ne parle que 
de la manière dent Busnois a noté la chanson de 
l'Homme armé, probablement dans la messe de ce 
nom que Baini dit se trouver dans les archives pon- 
tificales; cela ne prouve pas qu'il en soit plutôt ' 
l'auteur que tel autre compositeur d'alors, puisque 
presque tous ont écrit une messe sor ce thème. J>i 
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choisi pour exemples des productions musicales dans 
lesquelles le sjrstème de tonalité se trouve en rap- 
port arec le nôtre , ce qui , à ces époques reculées , 
n'était qu'un cas exceptionnel; il eût été sans doate 
fort essentiel de développer cette importante ques- 
tion , mais les bornes que je ne dois pas dépasser 
dans cet article m'empêchent d'entrer dans de plus 
grands détails à l'occasion de la chanson. Je crois 
donc avoir démontré que ce jeu d'esprit musical a 
toujours trouvé faveur parmi nos ancêtres ; et je 
puis ajouter, sans pouvoir être taxé de prévéntioii 
nationale, qu'aucun peuple ne s'y est distingué 
comme eux. 

BoTTBB DE ToVLUOn, 
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SUR LES MANUSCRITS 

CONSERVÉS AU SÉMINAIRE BT A l'hÔTEL-DE-VILUE 

DE LTlfOOES, 

Relatifs à rhUtoire da Ijimonoîn. 



Dans le cours de Tamise 1819, M. le comte 
Simëon , ministre de Tintérienr, ayant demande à 
tous les préfets un travail sur les antiquités de leurs 
départements 9 M. de Gastéja , qui administrait alors 
la Haute-Vienne , me pria de lui donner une notice 
sur les monuments des diverses époques que j'avais 
été à portée d'observer dans ce département, où les 
devoirs de mon service m'ont retenu pendant huit 
ans. Je m'occupai avec léle de ce travail , qui a été 
depuis publié ; et dans l'intention de le compléter 
autant qu'il était en mon pouvoir, je cherchai de 
tous côtés des matériaux. 

On me parla alors de manuscrits composés ou re- 
cueillis en assez grand nombre jmr un abbé Nadaud , 
curé de la petite paroisse de Teijao, mort avant 
1789| et qui avait consacré près de quarante ans à 
mettre en ordre des notes sur l'histoire et les monu- 
ments du Limousin. Ces manuscrits avaient passé 
dans les mains de l'abbé Legros, autre ecclésiastique 
nussi zélé, aussi savant que le premier, quoiqu(î doué 
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d'une érudition moins judicieuse, et qui avait beau- 
coup ajoute , par ses propres recherches, À celles d^ 
son laborieux préde'cesseur. On ignorait , au surplus, 
ce que ces manuscrits étaient devenus depuis la 
mort de Tabbé Legros, décédé en 1803 ou 1804; 
mais on pensait généralement qu'ils avaient dû être 
déposés au séminaire de Limoges. 

Je les y découvris , en effet , non dans la biblio- 
thèque de cet établissement , mais dans le fond d'une 
vieille malle couverte de poussière; quelques ans 
même se .trouvaient notablement endommagés par 
suite de cet abandon. Je m'empressai de dresser an 
catalogue de ceux qui pouvaient avoir quelque im* 
portance relativement à Thistoire et à l'archéologie 
du département ; plusieurs se rapportent à l'ancienne 
province tout entière du Limousin , et offriraient 
ainsi de précieux documents pour ce qui intéresse 
le département de la Corréze, sur lequel je ne pense 
pas qu'aucun ouvrage archéologique ait encore été 
publié , et qui pourtant est aussi fort riche en mo- 
numents des différents âges. 

Voici les titres des principaux manuscrits qui 
existaient en 1821 , et qui probablement existent 
encore au séminaire de Limoges; la liste totale que 
je dressai alors en indique cinquante-huit , de divers 
formats , reliés ou brochés. 

Mémoires pour l'histoire du diocèse fie Limoges , 
par Nadaud ( potùUé ou état des bénéfices de la pro- 
vince ) , 2 vol. in-folio , reliés. 
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JVobiiiaiiie, % vol. in-folio , relies. 

Histoire au Limousin, par Nadaad , in-fol., pareil. 

Mélanges manuscrits , ou Recueil de pièces justifi- 
catives pour servir à l'histoire de Limoges et de la 
province du Limousin , 3 vol. in-folio, parch. On y 
remarque les pièces ci-après : une lettre particulière» 
contenant la relation du mariage de Louis XJV, en 
1660; le testament do Jean dé Sandelas, de 1404 ; un 
inventaire de Gilbert de Malemort , ëvéque de JLi- 
qioges, mort en 1294; rexcommunication prononcée 
par l'évéqne Philippe- de Montmorency contre ceux 
qui lui retenaient le droit de joyeux avënement 
(1518); statuts des maîtres selliers de Limoges, de 
1403; inventaire de l'abbaye de Grandmont (sécula- 
risëe en 1771 ) ; testament de Bertrand de Lur, che- 
valier, de 1483 ; une relation détaillëe de la mort de 
Ricliard-Cœur-de-Lion devant Ghalus (à dix lieues 
de Limoges), qui contient des particularités cu- 
rieuses ; mémoires sur les guerres des religionnaires ; 
recherches sur la maison de Pompadour; dissertation 
sur rhistori'en Adhémar de Chabannais; observations 
sur un bénédiclionnaire de la bibliothèque du sémi- 
naire des ordinants de Limoges, qui paraît remonter 
au moins à l'an 1100, etc., etc. 

Histoire de Grandmont (abbaye de), par l'abbé 
Nadaud, grand in-4<^, parch. 

Table chronologiaue ecclésiastique dts diocèse de 
Limoges, in-folio, parch. 
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Fouillé du diocèse de Limoges; cures. 2 toI. 
in-folio , parch. 

Histoire des ahhayes du diocèse, in-folio , pairch. 

Table chronologique cit^ile du Limousin , in-folio , 
parch. 

Abrégé des annales du Limousin jusqu'à Van IdSSy 
grand in-4o, relie , 1776. .C'est un bon r^samë> £iit 
par Legros, de l'informe compilation du P. Booft- 
Tenture -de-Saint-Âmable. 

Continuation de V Abrégé des annales jusqti^mi 
1791, in-4oy relie, 1778 , par le même. C'est la suite 
du précédent. Ces deux volumes forment nne hi8« 
toire complète de la province, depuis les^iremiers 
temps jusqu'en 1791, et mériteraient d'être publia 

Essai historique sur Limoges f in-4°, relié. 

Recueil d*épitaphes , inscriptions et autreê anMiqui» 
téSf in-4**, relié. 

Dissertation sur la mission de saint Martial, petit 
in-4", parch. 

Mémoires pour sentir à l'histoire des évéques de 
Limoges, petit in-4®, parch. 

Terriers de plusieurs notaires, de 1552 â ld20, 
in-4% parch. 

Inondation de Limoges et limitation de la Gaule 
celtique, cahier qui, d'après le stjrle et l'écriture, 
doit 4|^e au moins du commencement du xvii« siècle. 

Mémoires pour seri^ir à l'histoire du cardinal Du- 
bois, in-folio , relié. 

Epiures de saimt Martial aux Boidelais, in-fol., br. 
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Parde des jinnahê du royaume de France, deux 
petits cahiers. 

Abrégé de thùtoire de Chartres, cahier in-foHo. 

Mémoires sur les guerres des protestants dans te 
Limousin , cahier in-folio. 

Extrait des Méntoires de JYadaudp pour l'histoire 
de Briyes , cahier in-folio. 

Le Limousin eeclésiastiifue, cahier in-folio. 

Essai sur la politique du dergé de France, 
cahier io-lS. 

Mémoires sur M, de La Fayette (ëréqae de Li- 
moges, mort en 1676), cahier in-folio. 

On Toit que cette collection , dont je n'ai cité qne 
les principaux manuscrits, ofiVe nn assez grand in- 
t<$rêt. C'est là qne j'ai pnisë la plas grande partie 
des faits et des indications qne j'ai donnes dans ma 
Description des monuments de la Haute^Kienne : et 
je ne doute x>as qu'on n'j trouyât encore la matière 
de plus d'un ourrage curieux sur des objets dont je 
n'ayais pas à m'occuper, tels que l'histoire ecdésias • 
tique et celle des famiUes nobles du x>ays , les fieft , 
les diyisions territoriales , et même le commerce et 
l'industrie , pour les époques antérieures à 1789. On 
à pu remarquer encore , dans cette liste , les docu- 
ments qui se rapportent à l'histoire du cardinal Du- 
bois (ne, coftime on sait, à Briyes, en Bas-Limousin); 
à celle de la yille de Chartres; à la politique du 
clergé de France, etc. 

Il ne faut pas oublier d'ajouter que , parmi ces 
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miuaiisorils ,. ne trosTail m^Jon '«né Mflla 'v^AÉie 
contenant'^ en toitnre très fide, un» i!irfiilÉÉ% 
latin da prtiPH^ «t da i^joiir étf^OutolN y0«£)t- 

Martial qui-ayait msiM à ^.twA» ètÊ céeéÊkttÊÊk 

oorieiiK non aenleraoït p««r'l# pii^ «liMr^'^'^fMb 

encore piuir fMJÊ^^Ugàtm févAEilèi * 4bl tMiÉNfe 

dana ir SI* ««Imie^ àm^^MémMm deUai HtirtÉéMui 
Antiquaire» de IVmoei. ' . = :r^*î*s'3fc> ■ 

A|^ aT«ir ei^iatf et*rttail'let'maMMiaMiH 
séminaire d<jb»â«M )p«rlé4M«iai» •l'qiMA^I» 
•apëriAiir in'aFiit «îim&4 «ve»«MMRm nliHyiÉW, 
je Tovibwiii'Aiiiiiwr « les futkvfm an JTiilii éi ygli 
ne rir*frfftiwV**t Ma inwft _ niMiiim iwii • Mihi jinÉi^ 

ttM8e.^4PMim d'abord lea nagi^wi d» TilÉM» 

TMîfBffiltyin oMiRlaiM da TiiiiioBaii oittu tfttby^'feéiÉliMi 
bewmp dflintirea da 9MM U^lhnmmi «Ml dll 
l on »4 w ji |w gowpant^ la» dwi' e o ni » b ifl wi pmiÊm 
ôi^gret»» «n imnlm dt dDtM^è-niiitt^dta'fÉr 
duuilHi «f»lo«^ - M'- . • ■■ ■*^- ■ ■■.-♦:;/■ >i4:y..i 

JUft figiatreadlNit il aTipftvCiinwit étm g a É H Ott i 
lumaa w4olio» oefUlDiiil Im m|« dii iiwwii àiiipili 
1M8. JMqn'è lifi««JD T n «Mi de» piètl»^ Mh 
monimi* à dci épofma t^ -.wfiifpwnn, •#! «ilM»>â 
1601 et llîOii d'antnadialeiqpi'AiJiiAlaii^iMfôÉih 
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L'an de ces Tolames « pour titre : Mémoires du 
consulat,des clu>ses.<im se sont passées durant nostre 
charge eanfuUùre, commencée le 7 décembre 1563, 
finis font le même Jour iSM* Mais, nudgrë cette in* 
dication , il contîent beaueoop de faits antérieurs et 
postérieurs à cette double date. Le second Tolume 
est intitulé : Élection de MM. les consuls de la ville 
de Lymoges f faite par les habitants d'icelle, au son 
de la cloche h la manière accoustumée, en la maison 
de ville , 'etc. (1592). (Même obserration sur ce titre 
que sur le précédent. ) 

Ce qui ajoute beaucoup à Tintérât de ce recueil , 
c^est qu^on y troure non seulement de% fiiits et sor- 
tout des actes qui intéressent au plus haut point 
rbistoire du pajs , mais encore des- édits et ord^- 
nances de nos rois qui s'appliquaient & tout le reste 
dn royaume, et se rattachent, par conséquent, à 
notre histoire générale. Ces actes ont élé consigni^ 
ici par Tordre et sous les yeux mêmes des magistrats 
chargés de les fiedre exécuter; ce qui garantit suffi- 
samment leur exactitude, et pourrait fournir, an 
besoin, un contrôle précieux pour celles de ces 
pièces qui ont été publiées. Nous citerons seulement, 
pour exemple, TordonnaBoe de Henri H, de 1658, 
qui autorise dans la Goienne et les pays Toitini le 
rachat de la gabelle et des droits de quart et de 
demi-quart f à condition de payer, pour la province 
seule du Limonsin , une somme de neuf vingt dix- 
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« et ne demeura quasi penoimo es maisona pour 
« icelles garder ; les petits innocents cryoient à Dieu 
«si piteusement misériooràe.... Item, ëtoit en la 
« dicté saison grand chertd de kledz et de Tins par- 
« tout Lymousin ; car le sestier de froment se yendoit 
« 50 solz , le septier de seigle 40 sols et plus, etc« » 

Nous notons ailleurs les pièces suiyantes : iuTen- 
taire des poudres k canon et artillerie de la Tille, 
avec l'indication des tours qui fnisaient partie de 
son enceinte; construction des «Sgouts ou donhau de 
la yille ; âection faite par les consuls d'un ermite 
(à MontjoTjT, près de Limoges), pour remplacer 
frère Claude Angélus, qui venait de mourir (1586). 
Ou donne l'acte qui nomme a cette place Pierre 
Las-Ajras , honune ancien et de bonne famé , à 
condition « qu'il fera prière et oraisons, comme ap- 
partient , pour la proqp<àitë du Roy , des consuls 
et des habitants de Limoges, comme doit £iire un 
bon et dëyot bermite. » 

A la réception du roi de Nayarre (en 1556) , on 
joua une maralUé à six perfonnaigeê ^ où figuraient 
quatre bergers , f ancien homme fymoges, et sa flUe. 
Les bergers discutent sur les avantages de la vie 
champêtre , sur la prééminence de la noblesse et les 
soins qu'elle se donne pour la défiense des pasteurs , 
<{ui n^ont h faire qu'a garder brebieUes, etc. j après 
quoi ils vont éveiller Lymoges, domine griê eH magé^ 
héUfilié à Cannienne^ qvd tenoU conienamee de prendre 
repos, Celui«ci fit son compliment au roi de Navarre 
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son seigneur, « et monstra de ]a main ikn grand 
i< cueur rouge , couvrant une pomme dans laquelle 
« estoit un cnfont de Tâge de dix ans , aceonstré en 
« fillo et df^esse , tenant en la main une elef d'ar- 
« gent , etc. » 

Des cdrëmonies à peu près semblables se rtfpë- 
tèrent à l'entrée de la reine de Navarre; elle fîit, 
en outre, complimentée par Apollon et trois des 
Muses , qui n'oublièrent pas de vanter les talents 
poétiques de sa mère , la célèbre Marguerite. 

Sous la date de 1572 , nous trouvons des dcftails 
relatifs à la mort de l'amiral de Coligny et ao mas- 
sacre des protestants, rapportés par J. Pénicaud 
( nom d'une famille qui existe encore à Limoges )• 
On lit à la suite cette note singulière : CoUeganaH 
niandato memoriœ posteri tracUdii, Ailleurs on -lit 
que ce récit (ou peut-ôtre un semblable) a été £eiik 
par le mattre-d'hôtel du sieur de Casse on de Loêse, 
qui , passant a Limoges , découvrit à un des consuls 
les faits dont il avait été témoin. 

Dans les derniers temps, nous remarquons le 
passage de Henri IV à Limoges et les fêtes qui furent 
célébrées a cette occasion , puis une relation de la 
mort de ce bon roi; sous le règne de Louis XTV, 
l'arrivée à Limoges d'un corps d'Espagnob pris à la 
bataille de Lens , etc. , etc. 

Un autre volume également conservé à l'kôtel-de^ 
ville a pour titre : Lifre de recepte et de mite de ia 
confrérie de la fette Dieu , esiabSe en l'église de 
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SMnt^Pierrd-'àu^QueyToix de Limoges, On troaye à 
la première page la date de 1650 ; il y est fait men* 
tiôn d^an registre semblable commencé en 1447 (la 
confrérie avait ëtë fondée en 1S35) , mais qui se 
trouvait alors rempli et complect d'escripiurès. On 
Toit qu'on devait « au dict livre inscripre les comptes 
ce des^ baiie» , peindre et figurer les réparations et 
«c jojrauz qui se feront doresnavant, etc. > Suit un 
état des sommes dépensées pour là confection de ce 
livre et de deux autres : « Le parchemin achepté à 
«la foire de la grand' Saint- Jehan, à Fontenay; 
c quinze douzaines de grand vélin de Bretaigne , qui 
« a consté trente solz tournois la douzaine; item , 
c payé à Jehan d'Engolesme, tivrayre, pour la fàsson 
« des diets troys livres, m liv. v solz ; item , à Pierre 
a Raymond , pour peindre et UlunUner les dicts troys 
<i livres, tu liv., ete. » 

Sons la date de KSI , dans un article intitulé : 
Pestilence notable , on Ut : «c Nous escripvons aux 
« siècles â venir, et inscrivons dans ce papier comme 
« sur colonnes de la Syrie , qu'aux environs de mars 
« de l'an 1631 , uoz péchés estant parvenus à leur 
« comble et ayant excédé la mesure do ceux de nos 
c pères.... la peste ravagea hostilement nos foyers, et 
c fist un funeste charnier de noz concitoyens , au 
« nombre de vingt mille par bon calcul.... Cette 
« désolation publique fut comme la tonsure et rasure 
« du genre humain, etc. > La ville était presque 
déserte, bien qne ce ffllt l'époque de Yostention; et 
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ce fut alors , dit le narrateur, « qu'on ne trouva pliis 
(c Lymoges dedans Lymoges , etc. » 

Un auti'e volume de format in-4o renfermé^ avec 
quelques titres assez modernes, nn grand nombre 
de pièces des xii« et xiii* siècles , écrites en langue 
nationale de cette époque, qui a beaucoup d'analogie 
avec le patois limousin d'aujourd'hui. La j^upart de 
ces pièces , publiées au nom des consuls , sont des 
actes de leur autorité; quelques unes, portant les 
dates de 1212 , 1246, 1260, 1274, se rapportent à 
des fondations pieuses. On y trouve encore le tarif 
des droits de peatges qui se pagen h Lemotges; de 
cera, de draps de Franssa , die peysso saiat^ de peysso 
Jrese , etc. (1377). Une autre pièce , aussi en patois» 
contient les coutumes et franchises de la ville et du 
château de Limoges , approuvées par Henri » jadis 
roi d'Angleterre , seigneur d'Irlande , etc. ; par 
Edouard , prince de Galles et de Guienne , et par 
Charles, roi de France, etc. (vers 1363). Il y est £ût 
mention de Joh. Chandos, vescomte de SanhSaavettr^ 
loctenen général en las partidas de Franssa, etc., etc. 

Vers la fin du volume, on a placé un grand 
nombre de forléaux ou tarifs du prix des denrées 
exposées au marché de Limoges, et de la valeur des 
monnaies du temps; ces tarifs, arrêtés et signés 
( depuis 1545) par les consuls» présentant , parmi ces 
signatures , des noms encore bien connus dans le 
pays, sont intéressants sous plus d'un rapport, et 
montrent les variations de valeur àf% objets ^ pre- 
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mière nécessité pendant l'espace de près d'un siècle 
(1457 à 1&29). Plusieurs de ces forlëaux se trouvent 
rapportes à la fin de mon Essai sur la Haute-Vienne. 

On conservait encore aux archives de la mairie , 
outre les actes des rois de France et d'Angleterre 
ci-dessus relates , le traite signd entre Edouard III 
et Jean de France, qui délaisse la vUle et le terri- 
toire de Limoges , à condition que le roi d'Angleterre 
conservera aux habitants leurs privilèges (1361); la 
confirmation de ces privilèges par Charles V ; l'or- 
donfiance de Charles i^/k/ci roi de France ^ régent 
du royaume , qui accbrde aux consuls le droit de 
posséder des fiefis nobles (1421) ; un acte semblable de 
Louis XI (1463), et d'autres encore de Charles VIII , 
Henri U , Henri IV, etc. 

Des copies de plusieurs de ces pièces se trouvaient 
(en 1821) entre les mains de M. Maurice Ardant , 
négociant de Limoges , qui s'occupe avec succès de 
rhistoire et de la numismatique du Limousin; il me 
communiqua aussi une charte de la vicomtesse Mar- 
guerite de Bourgogne, de l'an 1274, qui confirme 
les privilèges et libertés de l'ancienne cité de Li- 
moges, dite U Château; des arrêts de la juridiction 
consulaire, de 1498 , etc. Cette dernière pièce est en 
latin, et la plupart des autres en patois. 

La bibliothé(fue do la ville , que je n'oubliai pas 
de visiter en détail, ne m'ofirit point de manuscrits 
curieux , à l'exception d'une traduction de la Cité 
de Dieu, attribuée à Raoul de Presles, poète et 
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historien de Charles V, et d'un beau Tolume en 
parchemin , contenant une suite de chants d'ëglise ^ 
avec la musique not^e. Toutes les pages sont chargées 
d'ornements en or d'assez bon goût, et les majoseules 
ofirent des peintures d'une belle exécution ; on lit 
en tête de celui-ci un mémento daté de l'an 13Q7. 

Telles sont les indications qu'il m'est possible de 
présenter sur les manuscrits qui existaient a Limoges 
en 1821 , date de la publication de mon ourrage tor 
les antiquités du département, rédigé d'après les 
notes que j'avais alors recueillies. Cette notice est 
nécessairement incomplète; 'mais elle m'a semblé 
pouvoir offrir de l'intérêt aux personnes qui , main- 
tenant plus qu'à aucune autre époque, vont étudier 
à leurs sources les histoires de nos provinces. Ce 
motif m'a décidé à leur soumettre mon travail , » 
tout imparfait qu'il puisse être. 

C. N. Allou. 



hmiokiqoë. 235 

INDICATION 

DBS FBlIfClPlUX OUTRAOBS PROPBXS À VACILITER LES 
TRATAOX KBLATIP8 A l'bISTOIRB DB FRARCB , 

Fondée sur Tétiule des documents originaux. 



Au moment où , par une ardeur nouvelle vers les 
recherches concernant. notre histoire nationale, on 
s'empresse de recueillir de toutes parts les documents 
originaux, et où bientôt la valeur d'un ouvrage d'his- 
toire ne se mesurera, comme cela eût toujours dû 
être , que d'après un emploi rëel , consciencieux et 
judicieux de ces documents , il n'est sans doute pas 
inutile de jeter un coup d'œii sur le i)assë , et de 
donner un aperçu des ressources presque infinies, et 
-la plupart non encore utilisées^ qu'offrent à l'étude 
les principaux travaux d'érudition de nos prédéces- 
seurs. Constater les richesses acquises aux hommes 
studieux par des publications antérieures , c^est à la 
fois épargner un temps précieux pour des recherches 
nouvelles, et rendre hommage au profond savoir, au 
dévouement désintéressé des hommes laborieux qui 
parleurs veilles et leur intelligence nous ont enrichis 
de tant de ressources , de tant de moyens d'étude , 
dont nous serions bien aveugles de ne pas profiter. 

Il suffit de s'être occupe un peu sérieusement de 
la moindre question historique , pour savoir com> 
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4 

bien d'embarras on rencontre sur sa route , et com- 
bien on est heureux de pouvoir s'aider des ressources 
de tonte espèce que l'érudition des deux derniers siè- 
cles a préparées aux hommes laborieux , mais moins 
courageux, qui devaient leur succéder. Difficulté 
de connaître les travaux antérieurs sur le sujet 
qu'on veut traiter ; difficultés de connaître les titres 
et le lieu des documents originaux relatifs à ce sujet; 
difficultés de les lire s'ils sont manuscrits, et très 
souvent difficultés d'en comprendre les textes, soit en 
latin barbare, soit en vieux langage français; diffi- 
cultés biographiques, chronologiques, généalogi- 
ques, géographiques. Puis, après avoir acquis les 
moyens de surmonter ces obstacles , autre embarras 
pour se reconnaître au milieu des nombreux recueils 
de documents originaux , seule base solide de tout 
travail d'histoire. Cependant toutes ces richctfties 
existent, elles sont sous notre main, elles reposent 
sous la poussière des grandes bibliothèques : que 
de recherches superflues leur usage eût souvent 
épargnées aux écrivains modernes qui ont pris plus 
d'une fois la peine de refaire moins bien des travaux 
excellents, qu'ils auraient trouvés tout faits et qui, 
plus souvent encore , ont pris le parti de s^en passer ! 
En essayant de présenter en quelques pages le 
résumé de travaux qui ont exercé la patience et le 
savoir de plusieurs générations et de plusieurs siè- 
cles, nous avons dû penser qu'il serait lu par d'au- 
tres personnes que celles pour qui les sources de 
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l'histoire de France sont familières: aussi n'est-ce 
poixït à ces dernières que s'adresse cette Notice , à 
moins qu'elles n'aiment à y retrouver rapprochas 
en un cadre étroit les ouyrages si volumineux et si 
nombreux dont elles vivent entourées. 

ISous distinguerons, dans l'examen des sources de 
l'histoire do France et des travaux qui en facilitent 
l'emploi 9 

lo. Les moyens généraux d'étude, tels que les 
oatalogues de documents originaux, les recueils bi- 
bliographiques et biographiques, les grands glos- 
saires, les traités de paléographie, de géographie 
historique, de généalogies, de numismatique, les 
recueils de mémoires d'érudition historique ; 

2«, Les principales collections de documents ori- 
ginaux, • 

n est surabondant de prévenir que , resserré dans 
les limites les plus étroites , nous sommes forcé de 
ne nous attacher qu'à quelques sommités, et que 
nous avons dû trop souvent les signaler sans analyse 
et sans critique. Mais cette sèche Notice n'est en 
•quelque sorte qu'une petite partie de l'introduction 
ou de la table d'un travail de longue haleine dont 
la rédaction nous a été confiée par M. Guizot , mi- 
nistre de l'instruction publique , sur l'appréciation 
des sources de l'histoire de France, et des nom- 
breux travaux d'érudition ][>ositive qui ont eu cette 
histoire pour objet. 

Nous nous trouverons alors en état de payer de 
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fréquents tributs d'admiration à tant d'hommes aa- 
vants et modestes , dont on connaît gënëralaouot 
moins la vie et les œuvres , maigre Tauréole de oe1é- 
brité qui les entoure , qu'on ne connaît les plos lé- 
gers -écrits de nos poètes ou de nos romanciers de se- 
cond ordre, passa ou présents. 

I. MOTINS Gl&jrBEAlIX d'bTUSIS^ 

Nous commençons par indiquer un Madael^ on 
Cruide général de l'Histoire de France, qui nous 
parait propre à tenir lieu, pour le simple exposé 
^chronologique des faits , de la plupart des histoires 
modernes , dont on peut craindre d'adopter les 
théories, quelque séduisantes qu'elles soient» quand 
on veut travailler d'après les sources : 

Summa historiœ Gallo-Francicœ civilis eiioerœ, 
eéUta à F, M, Loasitz , eloquentiœ et histor, prof, 
pttbl. Argentor. Treuttel , 1790-1793, in-8«, 4 vol. 

'Cet ouvrage trop peu répanda est rédigé avec coo- 
scîence et une érudition sage et positive; il ofire un 
sommaire aualjrtique très concis et impartial des 
principaux faits historiques et des plus importantes 
questions de géographie historique, de législation, 
de mœurs, en un mot , de l'état social de la Franco 
depuis les Gaulois jusqu'au SO mars 1793. Les faits 
y sont disposés avec une méthode presque aussi ri- 
goureuse que dans les classifications des sciences na- 
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turelles; à l'appui de cliaqne fait important, Tauteor 
indique succinctement une partie des principale» 
sources originales qui l'ont &it connaître. C'est sans 
contredit , avec les Index chronologiques de D. Bou- 
quet, places en téta de la, grande collection de» 
Histoires de France , mais restes malheureusement 
incomplets, et qui demanderaient à Atre publiës*à 
part i>our devenir plus utiles , le Rësnmë chronolo- 
gique le meilleur et le plus instructif qu^on puisse 
prendre pour guide ; il nous paraît bien supérieur à 
celui du président fiénault, quoiqu'il soit moins 
connu que ce dernier, qui a joui d'une si grande 
vogue. 

Bibliothèque historique de la France. Un ouvrage 
bien plus nécessaire encore à l'étude consciencieuse 
de notre histoire, mais que son étendue et son im- 
portance même ne permettent pas de consulter aussi 
facilement et aussi usuellement , est la Bibliothèque 
historique de la France, par le Père Le Long, Une 
première édition parut, en 1*119, en un volume 
in-folio de 1,100 pages, contenant 17,487 articles et 
quelques additions; et cinquante ans après, une 
seconde édition en 5 volumes in-fol. , contenant près 
de 50,000 articles , fut donnée , sans nulle modifica- 
tion au premier plan y par M. Fevret de Fontetle, et 
terminée par M. Barbeau La Bruyère, sous ce titre : 
Bibliothèque historique de la France , contenant le 
Catalogue des ouvrages tant imprimés que manu- 
scrits, qui traitent de l'histoire de ce royaume ou 
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qui y ont rapport, avec des notes critiques et histori- 
ques, par Jacques Le Long, de l'Oratoire; nouveUe 
édition, revue, corrigée et considéraJblemerU aug- 
mentée par M. Fevrei de Fontette, consHUer au 
parlement de Dijon^ Paris, 1768-1778, in-foL h yol. 
Il sufEt d'aToir consulté uoe seule fois cet inappré- 
ciable recueil pour savoir qu'il n'est pas une ques- 
tion de notre histoire sur laquelle on n'y trouye les 
iûdications les plus précises de la plus grande partie 
des travaux antérieurs qui la concernent. On |>eut 
sans doute lui reprocher des défauts dans la distri- 
bution des matières , défauts en partie compenaâ 
par les bonnes et nombreuses tables qui forment 
presque seules le cinquième volume; on dâirerait 
surtout y trouver les documents authentiques de 
l'histoire isolés des travaux de seconde main^ db- 
tinction qui n'existe pas; ce qui nous engagea à 
proposer eu 1834, à la Société de l'Histoire de 
France , la publication d'un Répertoire des sources 
originales de notre histoire, dont nous nous occu- 
pons. On peut aussi remarquer que le CatalogUjB de 
Le Long et de Fontette , quelque considérable qu'il 
soit, puisqu'il comprend le nombre vraiment ef- 
frayant de 48,223 articles, sans les suppléments 
placés à la fin du tome iv et au commencement du 
tome v, est cependant encore incomplet, môme pour 
répoquc à laquelle il a paru , et que depub 1778 des 
suppléments volumineux sont devenus indispensables, 
Foit pour les documents et les ouvrages relatifs à la 
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révolution française et aux temps postérieurs, soit 
pour les trayaux publies depuis lors sur des époques 
antérieures. Mais malgré ces défauts, dont plusieurs 
étaient inévitebles, la Bibliothèque historique delà 
France n*en reste pas moins le guide indispensable 
de tontes les personnes dévouées à l'étude de notre 
histoire , jusqu'à ce qu'il puisse en être donné une 
nouvelle édition , à laquelle sans doute on travaillera 
long-temps encore. 

Cet ouvrage est partagé en cinq Livres dans l'ordre 
suivant : Livre I", Préliminaires généraux de 
l'Histoire de France; chap. 1«', Géographie des 
Gaules et du royaume de France ; cbap. 2 ^Histoire 
naturelle de ce royaume; chap. 3 , ^Histoire des an- 
ciens Gaulois, — Livre II, Histoire ecclésiastique 
de la France; chap. !•% Histoire des origines des 
Églises de France; chap. 2, p^ies des Saints de 
France; chap. 3, Histoire ecclésiastique des pro- 
vinces et des villes de France ( par ordre alphabé- 
tique ); chap. 4, Histoire des contestations qui se 
sont élevées entre les théologiens de France ; diap. 5, 
Histoire des hérésies nées en France; chap. 6, 
^etes et traités concernant l'Histoire générale des 
Églises de France; chap. 7, Des droits et des béné- 
fices de l'Église de France; chap. 8 , Histoire du 
gouvernement ecclésiastique ou des Métropoles et 
de leurs suffraganti, avec les histoires du second 
ordre du Clergé de France; chap. 9 , Histoire du 
Clergé régulier ou des Ordres monastiques. — 

21 
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Livre III , Histoire politique de la France. Eu tête 
de ce Livre, qui commence le deuxième Tolnme, est 
un tableau chronologique de nos Rois. Chap. 1*^, 
Préliminaires de V Histoire de France, savoir: 
traites de Forigine des Français ^ ouvrages sur les 
mœurs et, coutumes des Français, sur la langue 
française et les antiquités; mélanges et ouvrages qai 
traitent de plusieurs parties de l'histoire de France; 
histoires gën<Çrales, plans sommaires et abrëgës de 
l'Histoire de France ; traités concernant la ohrôilo- 
logie des rois de France et rétablissement ûj.e des 
Français dans les Gaules ; catalogues des écrivains 
de l'Histoire de France 5 collections d'historiens 
contemporains ; chap. 2 , Histoires des Rois de 
France, !«, 2« et 3« race; chap. 3, Histoires et 
généalogies de la famille royale de France ; chap. 4 , 
Cérémonial de France; chap. 5 , Traités poHti^fues 
concernant les Rois et le royaume de France, tels 
que prérogatives des Rois de France , leurs palais et 
arinoirios , gouvernement de l'État, recueils des lois 
du royaume, titres des domaines du Roi, traités 
concernant les finances du Roi , ouvrages sur le 
commerce et la raaribe de France , contrats de ma- 
riages et testaments des Rois, droit de succession à 
la couronne, alliances politiques de la France, droits 
de la couronne sur plusieurs États -voisins; chap. 6, 
Recueils des actes publics, chartes, traités et anUres 
pièces politiques qui concernent VHistoire de 
France ( ce chapitre est des plus précieux pour l'in- 
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dicatioD des documents originaux) ; chap. 7, Traité$ 
et hisloH'es des offiees de France, grands dignitaires, 
grands officiers , grandes magistratures. — Livre IV , 
Hiêioire eivile de France; chap. t". Histoire civile 
des provinces de France; chap. 2, Histoires des pays 
qui appartenaient à V ancienne Gaule et qui ne sont 
plus du royaume de France^ tels que la Suisse , les 
ëlectorats du Rhin, les provinces des Pays-Bas, etc. ; 
chap. 3 , Histoires des Cokmies françaises formées 
en Amérique, en Afrique et en Asie, et Histoire 
de la Corse; chap. 4, Histoires de la Noblesse de 
France et de ses familles illustres, traites des fiefs , 
armoiries^ tournois, ordres militaires, chevalerie, 
généalogies des grandes familles. — Livre V, Histoire 
littéraire de la France; chap. l«s Histoires géné- 
rales de la littérature de France , et Histoires des 
Universités et Académies ; chap. 2 , Recueils géné- 
raux d'histoires, vies et éloges des Français qui se 
sont distingués dans les sciences et les arts ; chap. 3, 
Histoires des Français célèbres dans les sciences, 
théologiens, jurisconsultes, médecins, philosophes , 
mathématiciens , historiens , antiquaires, voyageurs, 
géographes^ chap. 4 , Histoires des Français qui se 
sont distingués dans les arts libératuc , orateurs , 
philologues, poètes, musiciens, histoire des spec- 
tacles en Franco; chap. 5, Histoires des Français 
qui se sont distingués dans les beauœ-arts, archi- 
tectes , peintres , sculpteurs , graveurs , impri- 
meurs, etc.; chap. 6, f^ies des Dames illustres, 
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savantes et autres de France. — Ouire ces diTi- 
sions, on trouve, en appendice, au tome m des 
Mémoires sur plusieurs historiens modernes de 
France; en appendice au tome iy, une table détail- 
lée des titres de Fontanieu conservés à la Bibliothèque 
Royale, en 841 portefeuilles; le catalogue d'un re^ 
cueil dVstampes représentant une suite des événements 
de l'histoire de France depuis les Gaulois jusqu'au 
régne de Louis XV inclusivement , recueil précieux 
formé par M. Fevret de Fonteite , et qui est aussi 
conservé à la Bibliothèque Royale ; la table g^ié- 
raie d'une autre collection de portraits de rois et de 
grands personnages , très curieux pour l'histoire des 
costumes , et conue sous le nom de M. de Gaignières, 
qui l'avait formée ; enfin , une liste alphabétique de 
portraits des Français illustres. — Viennent ensuite 
de nombreux suppléments aux tomes i , ii , m et iv, 
et enfin les neuf tables suivantes, qui sont de la plus 
grande utilité pour Tétude : 1^ table générale des 
matières selon l'ordre qu^elles ont dans les quatre 
premiers volumes ; 2^. table géographique des pro- 
vinces , villes , abbayes et autres lieux ; 3**. table' 
chronologique des documents; 4®. table alphabé- 
tique des chroniques et des histoires générales indi- 
cfuées dans la table précédente; 5**. table alphabétique 
des personnes dont il est parlé dans cette bibliogra- 
phie j C^. table alphabétique des matières ; 1\ table 
des manuscrits; 8^ table alphabétique des auteurs ; 
U°. enfin , table alphabétique des, anonymes. Après 



HISTORIQUE. 945 

celle coumératioD , qui ne peut dooncr qu'une idée 
fort imparfaite des immenses ressources fournies a 
Tcftude par la Bibliothèque historique, nous de- 
vrions peut-être supprimer toute autre indication 
bibliographique, nous bornant a renvoyer à l'ou- 
vrage de Le Long et de Fontette; mais outre que 
nous avons à signaler plusieurs recueils de premier 
ordre, publies ou continues postérieurement, nous 
pensons encore être utile en groupant sous un jour 
nouveau les ouvrages les plus essentiels à l'étude des 
documents originaux de notre histoire , qui sont en 
partie perdus , pour ainsi dire, dans ce grand recueil 
au milieu d'une foule d'autres d'un intérêt tout-à- 
fait secondaire. 

D'ailleurs , les auteurs de la Bibliothèque hisio^ 
rique n'ayant point dépouillé toutes les grandes 
collections de documents originaux qui existaient 
de leur temps au cabinet des manuscrits de la Bi- 
bliothèque Royale , dont elles font encore une des 
principales richesses, non plus que beaucoup d'au- 
tres collections de pièces historiques manuscrites 
existant alors à Paris ou dans les provinces , et qui 
pour avoir changé de mains n'ont pas toutes été dé- 
truites i>endant nos orages révolutionnaires , il est 
utile de rechercher et de consulter les cataloguée de 
ces collections. Dès l'année 1739, Montfaucon avait 
publié sous le titre de Bibliolheca bibliolhecarum 
manuscriptorum nova, Paris, in-folio, 2 vol., un 
ouvrage qui prébentait déjà un tableau précieux des 
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plus riches collections de manuscrits existant en 
France au commencement du xtiii* siècle , surtout 
dans les établissements religieux. La plupart de ces 
dépôts ont été dispersés pendant la révolution, maïs 
il n'est pas impossible de retrouver les traces d'une 
bonne partie d'entre eux , soit au cabinet des ma- 
nuscrits de la Bibliothèque Royale, soit dans le ca- 
talogue général des manuscrits de France et d'une 
partie de l'Europe, publié en 1830, par M. Gostaye 
Haenel, sous ce titre : Cotalogi librorum momucfip- 
torumqui in hihliolhecis Gallim, Helveliœ, Belgii, 
Britanniœ, HUpaniœ, Lusitanio OMervanturmmc 
primum ediii; Lipsiœ , l vol. in-4o en trois parties. 

Les travaux dirigés par les soins de M. Gaizot , 
ministre de l'instruction publique , dans toutes les 
Bibliothèques et dépôts d'Ardiives des départements, 
feront sans nul doute découvrir un très grand nom- 
bre de documents qui auront échappé aux recher- 
ches rapides du savant professeur allemand, et ser- 
viront à rectifier les erreurs inévitables dans un 
semblable ouvrage entrepris par un voyageur étran- 
ger, qui n'en aura pas moins rendu un service réel 
en groupant ensemble tant d'indications isolées , hor 
connues ou presque oubliées. 

Celui-ci n'ayant pu comprendre dans son travail 
la Bibliothèque Royale , c'est-à-dire un dépôt plus 
riche à lui seul que tous les autres réunis , il reste 
toujours à étudier la plupart des nombreux fonds 
de documents originaux relatifs ù Thistoire de 
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Franco qa'on sait y odflter , tels que le fonds dit 
da Roi on ancien fonds, cenx de Dupuy, Bd- 
thune, Brienne, Gaigniéres, Doat, LouTois, La- 
marre, Balaie, de Mesme, Colbert, Gange, Lan- 
oelot , Ducange , Serilly, Fontanieu , La Vallière , 
de Camps, et quelques autres moins importants. 
On ne doit pas y oublier le Cabinet des Chartes , 
qui contient les nombreux documents rassemblés 
peu de tempe aTint la rëvoluticm par les soins du 
ministre M. Bertin , et de l'historiographe M. Mo- 
rean, tant en France qu'en Angleterre, où fut enroyë 
M. de Bréquigny, et â Rome, où BL Laporte du Theil 
employa plusieurs amures à ces recherches (1)« On 
trouTe sur la plupart de ces fonds des renseignements 
dans la Bibliothèque historique, dans la Préfiice du 
premier Tolume du catalogue des ouvrages impri- 
ma de la Bibliothèque Royale , et dans l'histoire de 
cette bibliothèque, par Le Prince (1782). On peut 
aussi consulter les iuTentaires d'ane grande partie 
de ces collections au cabinet des manuscrits ; mais 
l'utilité en est derenae bien plus réelle depuis que 
leur dépouillement général, auquel on travaille de- 
puis prés de deux ans, par suite des recherches 
ordonnées par M. Guizot, sous la direction de 
M. Champollîon, a permis d'en cataloguer isolé- 



(i) Voir sur ce cabinet, qui fkit partie de la BiU. Royale, 
1c Mémoire instmctif puLlié en 1827 par M. Ghampollûm. 
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ment chacuuc des pièces, et depuis que les titres do 
pièces déjà inventoriées au nombre de plus de cent 
dix mille , sont classés suivant leur ordre chrono- 
logique. 11 suffit d^avoir eu besoin de faire au dépar^ 
tcment des manuscrits de la Bibliothèque Royale 
quelques recherches sérieuses pour apprécier l'obli- 
geant empressement et l'instruction profonde des 
savants auxquels la conservation en est confiée. 

Après la Bibliothèque Royale, les Archives géné- 
rales du royaume (l) sont le dépôt le plus riche en 
documents historiques manuscrits, et où il soit le 
plus facile d'en rechercher les indications, grâce 
û l'ordre parfait qu'a su y établir son savant direc- 
teur , M. Daunou , grâce aussi a sa' bienveillance et 
à celle de plusieurs personnes instruites, attachées â 
cet établissement. Les titres originaux y sont distri- 
bués en six sections, législative, administrative, 
historique, topographique, domaniale et judiciaire 9 
il existe des inventaires , catalogues , ou cartes pour 
chacune d'elles, et l'on sait que le Trésor des Chartes, 
qui forme le principal fonds de la section historique, 
a été inventorié par Dupuy et Godefroy, dont le tra- 
vail est fréquemment cité à raison des nombreuses 
copies manuscrites qui en existent. Les tables égale- 
ment manuscrites des Registres du parlement et des 

( i) Ilôtcl SouLisc , rae du Chaume ; et ji la Saiote^dkapeUe, 
.\\i Palais de Justice, pour les ArckiTOS judiciaires, dont la 
:di<l« esl confle'e à M. Terrasse. 
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Registres de Us Chambre des ewaipies , doDt on con- 
naît aussi plusieurs copies , sont de même fort Utiles 
à consulter, en attendant que cei précieuses collec- 
tions deyiennent, ainsi que \es BêftHIres delà Cour 
de aides et ceux de VHà^l'ée-ViUê de Paris, 
Tobjet d'un dépouillement semblable à celui que 
M. Gnizot a fiiit entreprendre des différents manu- 
^rits de la Bibliothèque Royale. 

Quelque utile que puisse être pour les recherches 
historiques Tezamen des inventaires de documents 
manuscrits conservés à la Bibliothèque Royale, aux 
Archives du royaume et dans d'autres collections 
moins importantes ou moins cotinues et d'un àcoès 
moins facile, tels que les archives des différents mi- 
nistères, et celles des anciens Parlements , des Cham- 
bres des comptes, des Mairies des provinces, cette res- 
source ne peut être néanmoins d'un usage commun et 
journalier, surtout pour les personnes habituellement 
éloignées de la Capitale ou des chefs-lieux de dépar- 
lements. Aussi devons-nous signaler plus particuliè- 
rement encore on recueil qui offre les indications^ 
les plus précieuses sur les titres originaux imprimés, 
et qui ]>eut être considéré comme le complément 
indispensable de la Bibliothèque historique pour la 
partie la plus authentique des sources de notre, his- 
toire. INous voulons parler de la Table chrofwlogi- 
que des Diplômes, Charles, Tilres, Actes imprimés 
concernant l'Histoire de France, 4 vol. in-folio. 
Fuiis, 1760-1830. Le plan de celte coUectiou iiti 
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les dâais qu'exigerait un traTaii de cette nature, 
s'il fallait le composer de toutes pièces. Les docu- 
ments dont les titres sont signales dans cet ouvrage 
y sont disposiis chronologiquement, et accompa- 
gnes d'une analyse anssî>» succincte que possible, et 
de l'indication des principaux recueils dans lesqu^ 
chaque titre a M publie : des tables nombreuses et 
faites arec le plna |pnmd soin contribuent encore è 
en rendre l'usage très facile. 

En 1754, à la mort de Secotisse, Fabbë de Foy 
arait entrepris une Nùiite dêê chartes et auires 
actes relalifi à VHisMte de France qui se irembefU 
imprimés dans les mmrageê de dipiomatique , etc. 
(in-folio), d'après le catalogue qui en ayait étë pré- 
pare pour la Table des diplômes ^ mais cet ourrage, 
dont il n'a paru, en 1765 , que le premier toI., com- 
prenant la première et la deuxième race, n'obtint pas, 
et n'a.point acquis depuis, l'approbation des savants. 

Un recueil qui, sous- plusieurs rapports , offre le 
même genre d'uiiUtë.que:U Table des Diplômes im- 
primés ^ est celai que G^rgisch publia en Allema- 
gne, sous le titre do JRegeSta ckranologico-^Uplo- 
matica rerum prœcipuè germaniearum. ( Francf. et 
Leips., 1740, 1744, iurfolio, 4 vol.) Il comprend des 
listes de diplômes disposées aussi chronologiquement 
depuis l'an 314 jusqu'en 17d0; Brequigny n'ayant eu 
de ce recueil qu'une connaissance assez tardive, n'a 
pu en £aire usage pour ses premiers volumes; il est 
donc encore utile à consulter , quoique moins com- 
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■nies nn noiivcan rpcucil de tilrei de cli.irle» , qui 
<ie rattache à la grande cnlWtian des AloliHTnenla 
Germaniœ MiforfCO; ce sont les J<egefîa chnmol»» 
gieo-iiplomatica Hegum atque fmperalcTumrMft . 
norum initi à Conrodo ■ , uaque (td Henrieum 'Mf 

(flM-(ai3), par M. Boelimer, Frsncf. , 1831, iu-4*. 
lome i", dans lequel *e troure l'inrHieatîim do 54!! 
iliplâmes imprima Ou manuscrits, dont pluaieurK 
roDcernent oolra liùloire (1). Deni autres Toliimri 
oDtëtë [mbli^.i depuis, l'im par M. Chniel, en IS34, 
l'autre parM. Gaillsiime de Baume r, en lg38,naii 
ceux-ci intérosaent presque eiclusivcmoit l'Aile- 
magne , aiiiBi queheancnup d'nutrei catalogues de 
pièce* diplomatiques oonimencës an lifrieu rement rt 
dont la publication «e continne. 

H oii«^ pourrions signalor d'antres catalogues dr 

ilocumcnts historiques relatifs plus eu moins dïrec- 

. ipinent à la France , tels (piii le Cii(alo0w; de roUr» 

gaseoM, normandi et ftunçalt, eoniervét dont In 

AreUvct de la tour de [/mdres, par M. Carte 

(t) h. Eochmar aoil iioir >u»i piiUCd <1cdx St^geMa Kn- 
rolorum, et une lifllc cbitm^o^uc àr^ Loi* tiDfëj-iald de 
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( 1743, in^blio, 2 yoI. ), et de nombreux catalo- 
gues imprimes des manuscrits des plus oélébres Bi- 
bliothèques d^ l'Europe, qui n'ont point été com- 
prises daos le recueil de M. Haenel. Mais nous ne 
nous sommes que trop Sirrêté sur «es premières res- 
sources pour rétnde de l'histoire de France (1). 

Après avoir indique lés recueils de titres , de do- 
cuments et d'ouvrages historiques , nous devons si- 
gnaler les moyens de les consulter avec fruit; on sent 
d'abord le besoin de notices biographiques et bi- 
bliographiques sur les historiens originaux. Ces 
notices, on les trouve, en partie assez exactes et 
assez complètes, dans la BibHothëque latine du moyen 
âge de Fabricîus : 

Alb. Fabricii BibUotheca latina medim eî infimm 
{Btatis, eum supplemento Christ SehoeUgeTvH, eéit, 
prima ilaliea, à P. /. 2>. Mansi, è manuscriplis 
editisque eodicibus eorreeta , illustrata , aucta. 

(i) Nous deronc «àgasler ctpenâant oomme propre à fiûre 
apprécier et niUiier lu dpcnmmits orifiiisax de toute na- 
ture coofieriiaiit l'iiisteiw des Français des différents états , 
et à contribuer ji leur conservation , le dernier ouvrage de 
M. Âlexi» Monteil , intitulé : Traité des Matériaux manu- 
scrits de divers genres d'histoires ; 2 vol. in-S". Paris , i835. 
— On trouve des renseignements utiles sur les ouvrages rela- 
tifs À l'histoire de France, publiés depuis la révolution, dan* 
la France Httéraire de M. Qnérard, dans le Mamt^ du 
Libraire de Bl. Brunet , s* édit. , et snppl. , ainsi qns dans 
las tables de l'ezcdleut Jcurtuil de la Likrmirie. 

2« 
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{PcUavii, 1764, in-4%ton. i*vi. La ps^mièra AK« 
tion date de 1784.) ■ ; •;. 

Ce 'Dictionnaire biographique et biblîogn|^tiiqi|ft 
des ëciiTaîns latins du moyen àf;6 «^ distribué pir 
ordre alphabétique délateurs, est ii|di<|iMtfhiaiâ 
tous oeuz qui s'occupent d'études liistoriq^MOiiiil- 
tëraires. Il serait plus utile encore s'il eom^reotSt 
aussi les auteurs, et particulièrement les hU te riaos 
qui ont écrit en fran^is jusqu'à la fin da x^np- M jMfc . 
Malheureusefllent ce dernier traTail n'a ftoiixt êUâtk 
d'ensemble /et les notices qu'on d^ire^tt U r ottfw r 
réunies sont disséminées , soîtes tétç des dilBfrHii>ei 
éditions de ces historiens, soit dans le» ipolleotMi 
littéraires périodiques, publiées depuis. la ÛM éa 
x¥i* siéde, soit dons la (prande et excellente Affaire 
UUéraire de ia France. .. ^ , 

Ce dernier «uvrage^ commencé par les BMSio^ 
tinà en 17S3, poursuiyî par eux (par D. Riret^ yosnr 
les tomes i à ix^ par D«*Qémencet et D. nrfnwt 
pour les tomtt x, xt et xn)' jusqu'en 1769» eloofH 
tinué depuis par l'Académie des Inecripttolitv <^ 
parrena au tome xix , qui n'atteint pas encm 1*t»^ 
née IM). Los ouTrages de Yossius, de Strana», de 
Meusel, deLenglei-Dttfire8noy,dn P. Nioeron, offimt 
aiissi nir nos historiens bon nombre de nolticie hio* 
gl4^biqu«s etJMbliogçaphiques; le ciiiqaî&DMlhire 
dis la BibUothéqoe hîstpriqim en indiifiie ^ailmt 
autres disséminéîBiilaBS dittrentes colleqlîûBMi ^ eiJa 
Biographie uaivcnfelie contîeot qmdqiMi aMkea 
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S4.i€cintes> sur les plus célèbres d'enir'euy. Une^iorte 
de biographie qui serait peut-être plus utile encore 
pour l'étude 'de nos annales serait, celle de tous 
les personnages qui ont rempli quelque rôle dans 
rhistoire du moyen âge; cette biographie est de 
même presque entièrement à faire. 

L'e'tude des documents originaux est accompagnée 
de difficultés de plus d'une sorte , que réruditioii 
française a diminuées par des travaux dignes de la 
reconnaissance et de l'admiration de toute l'Europe 
savante. C'est ainsi que la lecture même des manu- 
scrits et l'appréciation do leur degré d'authenticité 
ont été rendues plus faciles par les deux grands 
Traités de Diplomatique, celui de M&biilon d'abord 
(in-fol.), puis celui de D. Toustain et Tassin (6 in-4o). 

Voici les titres de ces deux grands ouvrages : 

Joh. Mabillon , de Re DiplomaUcà Ubri VI , in 

m 

quihuê quidquid ad veierum instrumenîorum anli- 
quilatem, materiam, tcripturam et stilum, quid- 
quid ad Sigilla, monograrmncUa , tuJbscriptiones 
ac notas chnmologiciu ; quidquid indè ad atUiqua- 
riam kistorieam, forensemque diiciplinam perli- 
net, explieaturet illustratur. Aceedunt commen- 
tarius de antiquiê Regum francorum palatiis; ve- 
lerum tcripturarum varia specimina taimUs l\ 
comprehenia ; nova ducentorum et ampliàs monii- 
tnentorum coUeetio (IG81, in-fol.). 
JSfutdem tupplemenlum lUn'orum de Re Oiplo- 
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malicàf in quo archetypa in his libris pro regulis 
proposita, ipsœque regulœ denud conflrmantur, 
novisque speciminibus et argumentis asseruntur 
et illustrantur {Paris, 1704; in-fol.). H en existe 
une édition de 1709 qui présente fort peu de chan- 
gement, et une autre édition beaucoup plus récente 
et fort belle, publiée à Naples en 1789. 

Nouveau Traité de Diplomatique, où Von exch 
mine les fondements de cet art-, on établit des règles 
sur le discernement des titres, et l'on expose histo- 
riquement les caractères des Bulles pontificales et 
des diplômes donnés en chaque siècle; avec des 
éclaircissements sur un nombre considérable de 
points d'histoire, de chronologie, de critique et de 
discipline, et la réfutation de diverses accusations 
intentées contre beaucoup d'Archives célèbres, et 
surtout contre celles des anciennes églises. Par deux 
religieux bénédictins de la congrégation de Saint- 
Maur (DD. Toustain et Tassin. Paris, 1750-1705, 
in-4*, 6 vol.), avec 100 planches, très chargées d'un 
nombre infini de détails paléographiques. 

Le Traité de Mabillon , qu'on s'accorde à regarder 
comme bien plus commode que la nouvelle Diplo- 
matique, est divisé en six Livres : le premier est con- 
sacré à l'examen de l'antiquité , de la matière et de 
l'écriture des diplômes ;. le second , aux caractères 
du style , des subscriptions , des sceaux et des notes 
chronologiques; le troisième, à combattre certaines 
objections contre l'authenticité des chartes ; le qaa- 
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triéme (par D. Germain) comprend la description de 
163 palais et métairies de rois de Franco de la pre- 
mière et de la seconde race , dont il est fait mention 
dans les diplômes royaux; le cinquième et le sixième 
présentent le texte, l'explication des êpecimen d'an- 
ciennes fritures, et particalièrement d'nne sërîe 
très précieuse de diplômes de nos rois, depuis Dago- 
bert !•» jusqu'à Saint-Louis; en 68 PI. représentant 
des fac timilê de ces chartes et des dessins de sceaux ; 
plusieurs autres chartes de la première race sont 
figurées dans le supplément. 

Les règles posées dans la Diplomatique de Ma- 
billon ayant été TiTcment attaquées par les Jé- 
suites, qui en faisaient une sorte de querelle de cor- 
poration, elles furent défendues ayec un grand' 
avantage de logique et de modération par Mabillon 
lui-même, par D. Ruinart, D. Goûtant» Maffei, 
Fontanini , de La Croze, et par d'autres érudits des 
plus célèbres au commencement du xtiix* siècle. 
Cette guerre diplomatique durait encore, ou plutôt 
fut ranimée en 1742 par une attaque yiolente di- 
rigée contre les titres de l'abbaye de Saint-Ouen de 
Rouen ; la défense de ces titres fut la première occa- 
sion du rîouTeau traité de Diplomatique que publia 
en français la congrégation de Saint-Maur. 

On a reproché avec raison à ce dernier ouTrage 
d'être trop souvent devenu unearèue de polémique, 
et de s'être parfois écarté de l'esprit de critique sage 
et modérée, dont Mabillon avait donné l'exemple^ 
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on lui a aussi reproclie des longueurs et l'examen de 
questions un peu trop étrangères â la diplomatique 
]>ratique) telles que la discussion des alphabets de 
tous les peuples anciens, etc. 

Néanmoins rëtude de cet important ouvrage no peut 
dire qu'extrêmement utile , surtout après une pre- 
mière lecture deMabiUon, dont les règles plus sévères 
y sont appliquées et de'veloppëes. On en peut juger 
par rénnmération suivante des matières qui y sont 
traitées. La première partie comprend un examen des 
principes fondamentaux de la Diplomatique et de la 
valeur des titres d'archives ; la deuxième , consacrée 
A l'étude des caractères extrinsèques des diplômes 
occupe seule la plus grande partie des tomes ii , m 
et IV ; la troisième traite des caractères intrinsèques 
des anciens diplômes, tels que le style, l'orthogra- 
phe , les formules , les dates , les signatures ; la qua- 
trième , des caractères généraux et particuliera des 
lettres et bulles des papes ; la cinquième , des for- 
mules et usages observés dans les lettres et les 
actes donnés en chaque siècle par les évéques , les 
nbbés et les communautés ecclésiastiques séculières 
et régulières ; la sixième, des caractères des diplômes 
des empereurs, rois, seigneurs, magistrats et autres 
laïcs; la septième offre l'examen des artifices des 
faussaires dans chaque siècle ; la huitième enGn ré- 
sume, en quelque sorte , en une méthode pratique , 
les rc'gles propres à faire discerner les vrais et les 
faux litres. 
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Les deuK grands Tnitéi de Diplomatique n'étant 
;i la portée que d'uti petit nombre de lecteurs , on 
]«eut recourir i Tabrége' qui en fut publié, soqs forme 
de Diettùnnaire , par dom àe Vaines (S to). in-8<>. 
PariSf 1774). Il existe plusieurs autres traités de Di- 
)>lomatique publiés depuis un siècle, en Italie, en 
Allemagne, en Angleterre; celui de Gallerer, profes- 
seur à Groettingue , dont le l*'' toI. (in-4*) parut en 
1765, sous le titre à'EUmetUa arUs dipUnnalieœ 
univeri., se distingue par la méthode et la préciaion. 
Les travaux de Marini , publiés en Italie sur les plus 
anciens diplômes, ont aussi un très grand mérite; il 
a paru depuis peu d'années à Londres, en 1 vol. in-4*, 
un recueil de spedlMn palœographiques d'une ad- 
mirable exécution, par Thomas AsiJe. En 1835, il 
a été publié à Évreux, par M. Chassant, un petit 
recueil in-12 de fae êimile d'anciennes écritures , 
qui peut être asses utile pour familiariser à une prcv 
roière lecture. Mais bientôt nous aurons en France 
un nouveau Manuel de Diplomatique, dont la com- 
position a été confiée par M. Guizot à M. Natalis 
lie Wailly, employé aux Archives du royaume, et 
qui paraît avoir été rédigé avec conscience et savoir. 
On sait en outre que l'institution de l'École des 
(Chartes , qui ne date que de quelques années , ofTrc 
les plus grandes ressources aux jeunes gens qui 
veulent étudier à fond la Diplomatique. 

Apres la difCculté de la lecture matcridlo tics 
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(locumenls historiques manuscrits, s'en présente une 
autre applicable aux ouvrages imprimés, aussi bien, 
qu'aux manuscrits , et qui re'sulte du langage même 
employé , soit dans la basse latinité , soit dans les an* 
ciens dialectes romans , origines de nas langues mo- 
dernes. A la difficulté des textes latins barbares, 
Ducange a pourvu , par son Glossaire pour Pétode 
des écrivains de la basse latinité : Glossarium ad 
scriptores mediœ et inftmœ lalinitatis, edU. nov., 
locuplelior et auctior operâ et studio monoeha- 
rum,ord, S. Bened, (1733-1736, 6 vol. in-fol. La 
l'« édit. est de 1678, in-fol., 3 vol.); monument ad- 
mirable qui suffirait pour illustrer à jamais le nom 
de son auteur, et dans lequel apparaît, éclairé par 
des milliers de textes originaux, le moyen âge tout 
entier avec ses usages, ses lois et ses croyances, en 
même temps que s'y montrent évidemment les plus 
anciennes origines de notre langue. Les bénédic- 
tins , après avoir augmenté le premier ouvrage de 
Ducange, en ont fait un supplément qui exigerait 
lui-même aujourd'hui des suppléments nouveaux : 
Glossarium novum ad scriptores medii œvi cùm 
Latinos tùm Gallicos, seu supplementum ad aue- 
iiorem Glossarii Cangiani editionem,.., Collegit. 
D. Cai^entier (1766, 4 vol. in-fol.). 

Le célèbre philologue allemand Adelung a pu^ 
hlie un abrégé de ces Glossaires, dont l'usage est très 
commode (Glossarium manuaie, etc., Hal. , 177^, 
et scq. in-S*", 6 vol.). Walchter, en 1737; Haltaos, 



HISTORIQini. 261 

en 1768; Schenias, en 1781 et 1784, ont ansri po- 
blië des Gloasairei pour là lecture des historiens de 
FAllemagne pendant le aooyen Age. Dueange , lui- 
même , est auteur d'un Glossaire grec propre à fa- 
ciliter r^tude des ëcriTains bysantins , qui se rat- 
tachent a notre histoire pour l'époque des croisades 
(1688 , in-fol., S toI.). 

La langue des plus anciens historiens français,- 
celle des poètes et des romanders, offre souTent 
plus de difficultés que le ktin barbare des ehro- 
niques et des chartes. Aussi la plupart des éditeurs 
ont -ils ajouté aux textes des Glossaires d'anciens 
mots français. D. Garpentier avait mdme consacré 
le tome it de son Supplément en partie à la langue 
française. MM. de Sainte-Palaye , Barbazan et Mou- 
chet, continuèrent ce même genre de recherches, 
et recueillirent un nombre fort considérable de 
matériaux qui , suivant le projet publié en 1756 , 
devaient former quatre ou cinq volumes in-folio , 
et qui commençaient k être mis en œuvre par l'im- 
pression d'une partie du premier volume, quand la 
révolution éclata- et interrompit cette entreprise lit- 
téraire et tant d'autres. Les matériaux qui devaient 
servir à la confection de ce Glossaire de la langue 
romane sont conservj^s, en une soixantaine de vol. 
in-fol. mss., A la Bibliothèque Royale , où ils ont pu 
déjà être utiles pour la publication d'un ouvrage de 
même genre, mais bien moins étendu, le Glossaire 
de M. de Roquefort. En effet, cet écrivain , qui a 
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cté détourné trop tôt de ses études sur la littérature 
du moyen âge, publia en 1808, sous le titre suivant, 
lin ouvrage qui est encore aujourd'hui indispen- 
sable , quoique fort incomplet : 

Glossaire de la Langue Homane, rédigé d*après 
les manuscrits de la Bibliothèque Impériale et 
d'après ce qui a été imprimé de plus complet en ce 
genre; contenant Vétymologie et la significaiion 
des mots usités dans les xi*, xu*, xm*, xiv*, xv« et 
xYi* siècles y avec de nombretix exemples puisés 
dans les mêmes sources , et précédé d'un Discours 
sur l'origine, les progrès et la variation de la 
langue française. {Paris, Warée, 1808, 2 vol. in-8*, 
XXXII, 772 p. et 780 p., et avec Supplément, 1820, 
1 vol. in-8«.) 

Les patois des difiérentes provinj:;es de France 
qui subsistent encore comme autant de témoins vi. 
vants des anciens dialectes de la langue romane, ont 
cté aussi l'objet de Glossaires qu'il n'est pas sans 
intérêt et sans utilité de consulter sous plusieurs 
points de vue historiques , tels que les origines di- 
verses des populations, leurs mélanges ou leur isole- 
ment pendant le moyen âge. C'est ainsi qu'on peut 
recourir, mais avec une grande circonspection, pour 
la langue primitive d'une partie de la Gaule, au 
Dictionnaire français- breton du P. Grégoire de 
Rostrenen (1732, in-40; 1836, 2 vol. in-8o); au Dic- 
tionnaire de la langue bretonne, }>ar D. Le Pelle- 
tier (1752, in-fol.); au Dictionnaire de la langue 
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celto^bretonne/de M.Logoiiideo (ISdl, ia-S*^) (1)) et 
pour d'autrea dialectes , au Dictionnaire languedo^ 
cien de Sauvages (in-8^ 1756 et 1821); au Voca- 
bulaire occitanien de M. de Rochegude (in-8<»y 1819); 
au Dictionnaire du patois limousin , par Beronie et 
Vialle (in-4°,1823); auDictionnairc rouchi-français, 
par Hécart,(in-8^ 1826 et 1833), et à plusieurs 
autres Vocabulaires moins étendus insérés dans des 
histoires locales ou dans les Bféraoires de l'Aca- 
démie celtique et de la Société des Antiquaires de 
France* 

Je ne puis terminer ces renseignements superfi- 
ciels sur les sources de notre ancien langage sans rap- 
peler des travaux qui résument en quelque sorte 
tous les autres par leur étendue, leur profondeur, 
leur maturité : on a déjà nommé les savants écrits 
de M. Rajmouard , dont l'ensemble forme le cours 
le plus complet de Tbistoire de l'ancienne langue 
romane, restituée avec toutes ses règles, surtout pour 
les dialectes méridionaux ou de la langue d'oc. En 
efl'et , sa GrammoÂre nmane, son Choix de poéiiei 
originales des Troubadours (1816 et années sui- 
vantes, in-8% 5 vol.)» son JYouveaux choix des 
mômes poésies, dont le tome ii, qui commence un 
grand Lexique roman, a été récemment livré à l'im- 

(i) Il a ëté publie ea Angleterre dei travaux plot impor- 
tants , et géaénietaetA moins f jste'matiques , sur les anciennes 
langues galUque et gacHc[uc , qui toncbcnt par tant d'affinités k 
la langue bretonne. 
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patience du public ëctairë, forment ua ensemble 
inappréciable que complëteraient, s'ils étaient gron- 
pe's en un seul corps , les nombreux articles insères 
par M. Raynouard depuis plus de Tingt années dans 
le Journal des Savants , sur toutes les questions de 
la littérature du moyen âge. Mais nous n'avons point 
à nous occuper ici de notre ancienne littérature en 
elle-même , nous n'avons dû en indiquer que qoel- 
ques contacts avec l'bistoire. C'est sous ce point de 
vue seulement que nous devons encore signaler l'ou- 
vrage de feu M. l'abbë de La Rue sur les Borâêê, 
les Jongleurs et les Trouvères normands et anglo- 
normands (Caen, 1833, 3 vol. in- 8°), travail dans 
lequel sont , il est vrai , développées beaucoup 
d'idées trop exclusives sans doute et arrêtées de lon- 
gue date , mais qui n'en offre pas moins des rensei- 
gnements fort curieux sur les poètes du nord, rivaux 
des poètes du midi (1). 

n ne suffit pas de pouvoir lire le corps et com- 
prendre la langue des écrits historiques du moyen 

(i) On connaît, sur les vicissitttdes et sur les anciens mo- 
numents de la langue française , les écrits de Bisquier, Fan- 
chet, Borel, Ménage, Lacombe, Lebeuf , Bonami , Léreaqiié 
de La Bavallière, Sainte - Palaye , Barliaian, Fonoemagne, 
Le Grand-d'Aussy , et les tramux plus récents de MM. Méim , 
Roquefort , de Rochegude , Sitnumdi , Faoriel , Yillemain , 
Auguis, de Monmerqué, P. Pluris, BoLert , Crapelet, Gba- 
Lailles, Fr. Michel, le Roux de lincy, Jubinal , et d'antres 
qui s'occupent des mêmes reclierches. 
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âge ; on lenit trop «>aTèiit eneore arrête par des 
diffiodlt^ de gëognphie , de chroBoiogie, de génëa- 
logie, et par le besoin d'une oonnaissance assex 
exacte dublacion, de la nnmitmatîque, et de. quel* 
ques-ans des monoments fignf*ës les plos caracté- 
ristiques du moyen âge. • 

Pour répondre aux difficultés yéographiquei on 
peut surtout recourir aux ouvrages suivants de 
d'Anville, de dom Martin, d^Hadrien de Valois et 
du père Labbe. 

Notice de l'ancienne Gaule, tirée des monu^ 
menu ramaini, par d*Anville (Paris, 1760, in-4», 
1 vol. aveo une carte). Cet ouvrage important pour 
rbistoire et l'arcbéologie est distribué par ordre 
alphabétique , et entièrement borné à la période ro- 
maine. — On trouve dans V Histoire des Gaulois^ 
par D. Martin (1780, in-4<';.t. ii, p. 27 à 422), un 
Dictionnaire topograpbique des Gaules, utile à con- 
sulter pour les périodes gauloise et gallo-romaine. 

Un autre ouvrage de d'Anville sur les États mo* 
demes qtU se son$ formés après la chute de V empire 
romain en Occident (1771, inr4*»), offre de pré- 
cieuses indications pour les premiers temps de la 
domination des Francs et antres peuples barbares 
dans la Gaule. Mais le meilleur ouvrage que nous 
possédions sur la géographie de la Gaule et de la 
France pendant le moyen âge est celui que Hadrien 
de Valois a publié sous ce titre : 

Notitia Galliarum ordine litterarum' digesta , 

23 
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in quâ situs, génies, oppida, portus, casiella, vieif 
montes, sylvœ, maria, elc, G€UHœ Ulustnantur ; 
locorum antiquitales , varia eorum nomina, ve* 
tera ac nova , episcoporum ac monaJsteiiorum oH- 
gines, aliaque ad hisloriam francieam pertinen- 
lia nolantur et explicanlur; Paris, 1675, in>foUo. 
Les descriptions historiques et géographiques de la 
France , par l'abbë Expilly, par Dufour de Longue- 
rue, Piganiol de La Force, Boulainvilliers, Dulanre, 
ne peuvent , en aucune façon , satisfaire au vide que 
nous signalons (1). 

Le P. Labbe, dans son Prodromus historim saerœ 
(in-fol., 1646), a insère une liste trop abrégée, qui mé- 
riterait d'être complétée et réimprimée à part; elle 
porte ce titre, qui en indique suffisamment l'objet : 
Syllahuspagorum, comitatuum, vicariarum ae iimi' 

(i) 11 existe plusieurs Atlas historico-géograpbicpifls de U 
France, soit pour rintelligence de l'abrégé chronologique 
du président Hénault, soit pour V Histoire de France de Yelly 
et Villarct (1764-5, in-4°i 6o feuilles). La Collectiom de* 
Historiens de France et le Oallia chrisiiana contiennent 
aussi plusieurs Cartes du pays, soit à diffàrentee épo^es 
hisloriques , soit sous le point de vue des divuions politiques 
et ecde'siastiques. On connaît V Atlas géograph, ^ histor. , 
polit, et administr, de la France ^ par Bruë (1820-28, grand 
iii-fol., 24 cartes). "L* Atlas historique des États européens, 
de MM. Kruse, dont il a été donne une édition franc, en i835 
par MM. Lcbas et Ânsart , peut être aussi fort utile à oonsolter, 
de préférence même au grand Ailat de Letage, 
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lium in uiuujtuàtiœFrancO'GaUim diœeeêi m^norum 
regianumy quœ iegentibus francicm historiœ êcripto^ 
Tes y et prisea Regum noitrorumtprincipum, episèo- 
porum, àbbatunif aUorumqtte diplomata, dona- 
tionet, prœcepta, capitularia, etc., pereurrentibus, 
haud leveinterdùm negotium facessere soient. 

Un Dictionnaire géof;raphico - historique de la 
France da mojren âge- est donc encore à faire ; les 
Notices de d'AnTille, d'Hadrien- d^- Valois et du 
P. Labbe, pourraient en être la-baie* Les travaux 
actuels de la grande Carte de. France , applique's 
dëjà à des recherches archéologiques, en fourni- 
raient une occasion faypra!>le , que l'administratip^i 
supérieure s'empressera sans doute de saisir; le^ira-^ 
vaux approfondis de quelques membres de TAcadé- 
mie des Inscriptions sur la g4.ographie de la France 
au moyen âge trouveraient dans un semblable tra- 
vail une heureuse application. 

Pour Fexamen des questions de Chronologie on 
peut d'abord recourir aux Tablettes chronolqgiques 
de Lenglet-Dufresnoj (1778), et bien" mieux en- 
core à la grande édition de VArt de vérifier les 
Dates, publiée de 1783 a 179:ê, par D. Clément, 
tous ce titre : VArt de vérifier les Dates des fails 
historiques des Chartes, des Chroniques et autres 
anciens monuments , depuis la naissance de Je- 
sus - Christ ; par le moyen d'une Table chrono- 
logique (où l'on- trouve les ères des diiOféreiltcs na 



268 ANNUAIRE § 

lions....), avec deux calendrien perpéiueU et la 
chronologie historique des conciles, des papes, 
des empereurs romains, grecs; des califes, du 
rois des Perses, des Huns, des Vandales, de$ 
Goths, des Lombards; des princes d'Antioche (el 
autres princes chrétiens d'Orienl); des grands-mai- 
ires de Malte et du Temple, de l'ordre Teutonique; 

des empereurs français, allemands ; des rois dé 

France, des grands vassaux de cette couronne, de$ 
souverains des autres contrées de l'Europe, eU*, 
3* ëdit , 3 vol. in-fol. formant plus de 3000 pâgM. 
La première édition de cet oayrage avait été pré- 
parëe par D. Maor d'Antine, qai mourut aYant de 
l'avoir termûiëe^ deux de ses confrères, D. Ursin 
Durand et D. Cléraencet Tachevèrent et la publié^ 
rent vers 1750, en un. seul volume in-4<^. La con- 
grégation de Saint-Maur chargea bientôt un autre 
de ses membres, D. Clément, de compléter et de 
perfectionner cet utile ouvrage, mission dont il 
s'acquitta avec succès , en faisant parattre en 1770 
une 2* édition fort augmentée ( 1 vol. in-folio) , et 
enfin, en 1783, le premier volume d'une 3*, â la- 
quelle il avait consacré treize années de veilles (1). 

( I ) U a été publie dans ces dernières années , par les soins 
de M. de Gourcelles et de M. le marquis de Fortia d^rban , 
une nouvelle édition de VJIrt de nférifier les Dates, avec une 
continuation depuis Tannée 1770 jusqu'à nos jours. Cette 
édition contient en outre une partie relative aux événements 
antérieurs à l'ère chrétienne. 
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Il serait stinlMmcIsiit d'cppajrer sur l^mportance et 
le mérite d'un ourrage, indispensable non seule* 
ment aux émdits , mais aux publidstes , atix juris- 
consultes, et dans lequel on trouve la solution de 
milliers de difficultés chronologi<{ueà, dont une seule 
nécessiterait des recherches longues et laborieuses. 
L'indication qu'on y trouTe aussi des premières et 
dernières années des régnes et des gouyemements 
non seulement des rois, mais de la plupart dès 
grands Tassaux, est fort utUe pour fixer la date 
d'une foule de chartes qui n'en ont point d'antre 
que des indications de cette nature. On trouve aussi 
des ressources, mais incomplètes, sur ce dernier ob- 
jet, dansVAhrégé ehronologique des grands fief^ de 
France, -p^T Brunet (1 vol. in-8®, 1759). 

L'histoire généalogiqw des familles nobles a été 
l'objet d'un si grand nombre de travaux de t4feo 
nature que ne pouvant ici les énumérer, nous nous 
bornons aux grands recueils suivants , qui peuvent 
tenir lieu de presque tous les antres pour l'usage 
auquel nous les appliquons, qui est de faciliter 
l'étude des sources originales de notre histoire. Le 
premier de ces ouvrages est celui que les célèbres gé^ 
néalogistes de la maison du Roi , MM. d'Hozîer père 
et fils , ont publié sous le titre d' Armoriai gêner' 
rai de la France, ou Regisirei de la nobùtêe de 
France; Paris, 1738-1768, 10 vol. in<-fol., en 6 re^- 
gistres. La Bibliothèque Royale est elle-même extré- 
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mement riche en recueils de pièces gënëalogîqueâ 
concernant principalement les familles de France. 

On peut encore consulter le Dictionnaire généa- 
logique, chronologique et historique des premières 
maisons de France et d'Europe, par La Chesnaye- 
des-Bois (1757-1765, in-8<», 7 vol., ou la 2« édition 
do 1770-1778 , in-4®, 12 vol.), ainsi que les ouvrages 
plus re'cents de M. de Courcelles {Histoire géné(»IO* 
gique des Pairs de France , 1822-1831, in-4®, tom. i 
à xi) et de M. de Saint -Allais {Anntuxh'e hiêto- 
rique, généalogique et héraldique de V ancienne no- 
blesse de France); derniers ëchos pour ainsi dire 
d'une science et d'habitudes qu'on s'efforcerait en 
vain de reconstituer pour d'autres intérêts que ceux 
de l'histoire. Mais le recueil sans contredit le plus 
))rëc|euz pour la solution de difficultés généalogi- 
ques, est l'ouvrage suivant, si connu sous le nom 
JH^P. Anselme : 

Histoire généalogique et chronologique de la 
royale maison de France, des Pairs, grands-offi- 
ciers de la couronne et de la maison du Roi, ei 
des anciens barons du royaume, avec les qwjAiiés , 
l'origine et le progrès de leurs familles ; le tout dressé 
sur les titres originaux, registres des Chçtrtes du 
Roi , du Parlement , de la Chambre des Comptes , 
du Chùtelet de Paris; carlulaires de l'Église; ma- 
nuscrits ci mémoires qui sont dans la Bibliothèque 
du Roi et autres: par le P. Anselme (de la Vierge 
Marie), augustin dccliaussé; continuée par M. Du 
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Fouroy ; 3* édition , revue , co^rig^ëc^ et augmenlëc 
par les soins du P. Ange de Saiute-Rosalic (Fr. Raf- 
fard)ct du P. Simplicien, augustius decbaussés^ Pa- 
ris, 1720-1733, in-fol. 9 roi. 

Les matières contenues dans cette 3* édition sont 
distribuées dans Perdre suivant : 

Tome 1*', maison royale de France; tomes ii, m, 
IV et V, les douze anciennes pairies et la suite des 
Pairs de France^ tome vi et vu , les sénéchaux , con- 
nestables , chanceliers , jnaréchaux de France , ami- 
raux et autres officiers de mer; tome viii, grands 
maîtres de l'artillerie et des armées do terr^ ^ 
grands aumôniers , grands officiers de la maison du 
Roi; grands maîtres des eaux et forêts de France; 
tome IX , statuts et liste des chevaliers 4e Tordre du 
Saint - Esprit. Ce volume est terminé par quelques 
additions et plusieurs bonnes tables. 

Le P. Alexis devait continuer cet ouvrage et pu* 
blicr deux volumes de supplément, sans qu'il y fût 
encore question des Barons du royaume , nojis 
n'avons pu vériQer si cette suite avait été en elTet 
imprimée. 

Le Gallia chriftianaf dont nous parlerons plus 
loin pour les documents originaux qu'il renferme » 
est le recueil le plus uUle pour l'histoire de la féo- 
dalité ecclésiastique, c'est-à-dire la succession des 
évéc{uesy des abbés et autres chefs ou agents du 
l>ouvoir religieux en France. 

Il existe plusieurs traitéô de Part héraldique ,^ 
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tels que ceux de Geliot, d'Andrë de La Roque, 
de Wilson , de La Colombiére , du P. Menés- 
trier, etc. ; ils sont trop connus et trop peu impor- 
tants pour qu'il soit nécessaire do les signaler ayee 
plus de de'tails. Les sceaux ne sont pas moins utiles 
pour reconnaître les signataires de diplômes, les 
fondateurs des édifices religieux, etc., que pour 
rhistoire des arts; on en trouvé un très grand nom- 
bre de figurés dans les deux -grands traités de Di- 
plomatique, dans les hbtoires généalogiques des 
familles nobles , dans les grandes histoires des pitH 
vinces par les bénédictins , et dans les histoires d'ab- 
bayes. En 1835, il a été publié à Caen, sous les 
auspices de la Société des Antiquaires de cette Tille, 
à la suite d'un catalogue raisonné des princîptnx 
dépôts d'archives de la Basse - Normandie , par 
M. Lechaudé d'Anisy, une collection faite avec nn 
très grand soin de nombreux dessins de sceaux des< 
principales familles et des établissements religieux- 
de INormandie (2 yoI. in -8^ et atlas in-4®, repr^en- 
tant prés de 500 sceaux); enfin un recueil également 
récent (1835), le Trésor de Glyptique ^ a spéciale- 
ment consacré une de ses sections aux sceaux des^ 
rois et reines de. France. Il a été publié en Alle- 
magne , en Angleterre et en Italie, plusieurs collée-^ 
tions très riches et très intéressantes de sceaux du 



moyen âge. 

La numismatique française fournit aussi de pré- 
cieux secours à l'histoire, et à ce titre nous devons 
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en signaler ici les traites les pluir oaoels. JLe nombre 
en est si peu considërable qae nous poiwons presque 
ne rien omettre 'de ceux qui ont M publies en France. 

Figurez des Mcwnoiftê de France, publiées par 
J. -B. Haultin; Paris, 1619, in-4^ — Ouvrage 
très rare qui ne consiste qu'en une série^de Planches 
exécuta avec une grande fidélité : comprenant les 
monnaies frappées en France depuis le commence-^ 
ment de la monarchie jusqu'au règne de Henri II, 
et qui n'ont point été accompagnées , comme elles 
devaient Fétre , par un texte explicatif. ' 

Anliquariœ supeUectilis portiuneula, eU., par 
Paul Patin (PI. in-4«, 1610). On trouve dans ce petit 
traité de nombreux dessins assez fidèles de monnaie» 
gauloises et de celles des rois de la première et en 
plus grand nombre de la deuxième irace. 

Recherchés creuses des MÊimmu^es de France , 
depuis le commencement de la Monarchie , avec des 
o&servaiions> des preuves et les figures des mtm» 
noyés, par Claude Bouteroue; Paris, 1666, in-folio, 
tome !•'. — Cet ouvrage , fort savant et très recher- 
ché quoique incomplet , comprend , outre une in^ 
troduction , les dessins et la description des mon- 
naies gauloises, gallo-romaines et des tiers de sol 
d'or des rois francs de la première race. L'auten'r 
avait annoncé trois autres volumes qui devaient 
contenir les monnaies de la seconde et de la troi- 
sième race, celles des prélats^ barons, communau- 
tés , avec lois et règlements relatif â leur febri* 
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cation. 11 paraît quHl en a laisse les manuscrits prêts 
à ctre puhli«5s, et que Le Blanc , auteur de TouTragc 
ci-nprès iodiqud, les reçut en communication et les 
utilisa dans son travail, ce qu'il avoue indirectement. 

Ducange , au mot Monela de son Glossaire de la 
hasse latinité' , article fort savant , accompagne de 
plusieurs planches de monnaies royales de la troi- 
sième race , et de monnaies baroniales. 

Tables contenant j année par année, lei prix 
du marc d'or et d'argent en œuvre et en bilkm, 
puhlitfes dans les pre'faccs du Recueil des Ordon- 
nances de la troisième race. 

Traité historique des monnoies de France depuis 
le commencement de la monarchie jusqu'à présent , 
par Le Blanc, in-4°, 1G90; ci Amsterdam, lG92,avec 
de nombreuses figures gravées. Il faut y joindre une 
Dissertation du mémo auteur sur quelques monnaies 
de Cliarlemagiie , de Louis-le-Débonnaire , de Lo- 
thaire et de leurs successeurs , frappées dans Rome ; 
in-4°, 1689. 

Quoique le traite' de Le Blanc, soigneusement ré- 
digé d'après des documents authentiques et des 
textes originaux , et me'thodiquement distribué |)ar 
ordre chronologique, pèche en général par un dé£iut 
de vérité dans la représentation des monnaies, et 
quoiqu'on remarque chaque jour qu'il a besoin d'âtre 
augmenté et peut-être même refait , cependant c'est 
encore l'ouvrage le u^vt^ utile et le plus complet sur 
les monnaies royales de France , et il est de plus en 
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^\us recherché. Son aatèur avait préparé , aiqsi que 
Bouteroac, une seconde partie consacrée aux mon- 
tiaies âes eVéques et des barons ; mais elle n'a point 
TU le jour, et ce sujet a été traité plus tard sous le 
titre suivant : Traité des mormoies des Barons, ou 
représentation et explication âe toutes lés monnoies 
d'or, d^ argent, de bilUm et de cuivre qu'ont fait 
frapper les possesseurs de grands fiefs , ,pairs , 
évéques, abbés, chapitres , villes et autres seigneurs 
de France , pour servir de complément aux monu- 
ments historiques de la France en général et de 
chacune de ses provinces en particulier; par To- 
bîesen-Duby. PaHs, 1790, in-4», 2 vol., 1 JO PL 

Dn même auteur: Mecueil général des pièces 
obsidionales et de nécessité gravées dans Vefrdre 
chronologique des événements. Paris, 1784 , in-4^. 
Tï PI. , plus 4 PL de récréations nnmismatiques. -^ 
Quoique l'exécution des planches de ce recueil no 
reproduise pas non plus fidèlement la physionomie 
des monnaies , et quoiqu'on déconvre chaque jour 
des pièces qui n'y ont point été représentées, cepen- 
dant cet ouvrage restera , comme celui de Le Blanc, 
utile et même indispensable , jusqu'à ce qu'il ait été 
remplacé.- 

Tout récemment y enfin , a été publiée la IVumis- 
malique du moyen âge, considérée sous le rapport 
du type, jusqu'à l'apparition du gros d'argent, 
par M. Lelewel (Parts, 1835, S vol. in-8^ et atlas 
in-4®), ouvrage rempli d'une foule de vues neuves 
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et ingénieuses , et qui paraît être jufqa'À oe jour it 
t raité le plus complet et le plua fidèlement esseulé (1). 
A ces ouvrages généraux on peut joindre bMioconp 
de travaux particuliers , publiés depuis, vingt -eiiiq 
ans, sur les monnaies de villes et de provineei, 
telles que le bel ouvrage de M. Ainsworth eor les 
monnaies franco-anglaises de l'Aquitaine »^ont en 
prépare une nouvelle édition française : tels que les 
Mémoires de M. de Saulcy sur la nnmiwui^îqne da 
la ville et des évéques de Mefï, etc. La jpéatiun 
récente d'une Revue de la JVumismaUque firempaiiê, 
dont les premiers numéros ont dignement r^poodn 
aux promesses faites par les éditeurs MM. Gaitierel 
de La Saussaye, doit donner en France une impafaBOQ 
de plus en plus favorable à ces sortes de recherdiak 
Quoique Tétude des grands monuments des arU 
semble moins étroitement liée , et par suite moine 
utile à rétude de l'histoire , néanmoins tons les éUh 
ments sociaux étaient dans des relations si intimée 
pendant le moyen âge qu'on ne tarde pas À s'apai^ 
cevoir des lumières que cette étude peut finie re» 
jaillir sur l'histoire; aussi croyons-nous deroii; 
signaler plusieurs ouvrages importants sor ce sujet» 
et d'abord : , 

Les Monuments de la monairehijg françoU^ qui 



(i) Il existe un autre traité général de NnmitmalSqM àm 
moyen âge , publié en Allemagne par Blader , et qui pantt 
être fort important ; non» ne le co n w ai Mn i is pas. . 
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c<mprennefU VHUMre de Franee, mec les Hgwres 
de chaque règne qne l'injure du tempe a épargnées ; 
par D. B. de Montfaacon; Paris , 1729-1733 , ÎD-foL, 
5 yol. avec P]. Le tome i***coiiipreBd depuis les pre- 
miers temps de la monarchie josqu^à Philippe P'; 
le tome ii jusqu'à Saint - Louis ; le tome m finit 
sous Louis XI ; le tome vf finit sous François P' ; 
le tome y s'arrête à Henri IV. Montfaucon arait 
conçu sur an plan heaucoap plus vaste la publica- 
tion des monuments de la monarchie , et ce^ cinq 
Yolumes auraient à peine formé le quart de rourrage 
entier. Quoi qu'il en soit , le texte de ce précieux 
ouvrage, rédigé en latin et en français, est une yéri- 
table histoire de France , éclairée par les monuments 
figurés. On reproche ayec raison aux gravures, très 
nombreuses, de n'être point une représentation assez 
fidèle de la physionomie contemporaine des monu- 
ments , et de n'ofirir presque aucun sentiment d'art. 
Toutefois ces dessins ont été long-temps les seuls 
qu'on pût consulter on citer; ils ont été reproduits 
dans plusieurs grands ouvrages , tels que le TrétCT 
des antiquités de la cowrfmne de France (La Haye, 
1745, 2 tomes in-fol. avec 304 PL), ainsi que dans 
la plupart des ouvrages modernes sur les monuments 
et sur les costumes français au moyen âge (1). 

(i ) n faut ea excepter la Collection des Costumes frtuiçtds, 
par M. Hcrbet, composée de 90 Plaoches , la plupart dattinées 
d'âpre les vii(oettes des manuscrits. 

24 
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M. Seroux d'Agincourt, dans son magnîfique'ou* 
vragc intituM : Histoire de l'Art par les motm- 
ments depuis sa décadence au vi' Hècle , juêqu'd 
son rétablissement au xvi« (Paris, 1811-1828, grtfnd 
in-fol., G vol. comprenant le texte et 325 PL), four- 
nit une foule de renseignements précieux sur rhis- 
toirc des arts pendant le moyen âge , mais plut 
particulièrement .en Italie. 

Plusieurs autearS; en publiant des séries nôuTelles 
de monuments français inconnus à MontfaucOB , ont 
en quelque sorte continue son ouvrage; c'est ce qu'a 
fait Millin dans ses Antiquités nationales , ou ile- 
cueil de monuments pour servir à Vhistoire gêné" 
raie et particulière de l'empire français , tels 411e 
tombeaux, inscriptions, statues, vitraux, elc, Hrés 
des abbayes , châteaux et autres lieux devenus^do^ 
maines nationaux (Paris, an vi et suiv., iD-4«, 
5 vol.). — Tels sont aussi la Description du Musée 
des Monuments français (Paris, in-8*», d'abord en 
1 seul vol., puis en 8), et Y Atlas des Monuments 
des Arts,,,, de la France (1828, in-fol., 45 PI.), par 
M. Alexandre Lenoir, fondateur de ce Musée , dans 
lequel il avait réuni avec goût et préserve d'une 
destruction totale une foule de pre'cienx dëbri3 
d'anciens édiûces religieux. — Monuments français 
inédits, pour servir à l'Histoire des arts , des cos- 
tumes civils et militaires, armes, armures, instru- 
ments de musique, meubles de toute espèce, et 
décorations intérieures et extérieures des maisons, 
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par M. WiUeinia.(en 50 livrais. in-folio, oomprenant 
300 PI., et termine en 1834) : tel est le titre d'un 
autre ouvrage, mieux^essine ^ue tout ce qui a été 
fait dans le même genre. 

Parmi les autres publication^ analogues, suscepti- 
hlcs d'être consultées avec fruit, on doit aussi re- 
marquer les 3Ionuments français çlas8é9 ehronolo- 
giqwmerU par M. le comte Alex, de La Borde 
(grand in-folio, livr. 1 à 45); recueil de magni- 
fiques dessins., la plujmrt d'édifices de la période 
gallo-romaine, continué à grands frais, et pour le- 
quel l'auteur n'a rien épargné, de mémo que pour 
son voyage en Espagne. Citons encore les p^oyoges 
pittoresques et romantiques en France, de MM. Ch. 
Nodier, Cailloux et Taylor, ouvrage d'un grand prix 
par le fini des dessins (plusieurs vol. in-fol., com- 
prenant les provinces de Normandie, Lalignedoc, 
Auvergne, Franche-Comté....); et le bel ouvrage 
de MM. Chapuy et Joliment sur les anciennes Ca- 
thédraUê de France. 

Chaque province offre ajussi des illustrations de ses 
antiquités locales : l'Alflice doit à MM. de (jrolberjr 
et Schweighauser la description de ses principaux 
monuments ; le Languedoc la doit à M. Dumége et 
aux autres membres de la Société des Antiquaires 
du Midi; l'ancien Bourbonnais, ù M. Ach. Allier; 
le Poitou, à la Société des Antiquaires de l'Ouest; le 
Nord, à la Société de la Morinie ; la Normandie, aux 
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antiquaires anglais (Ducarel, Cotmau et autres), qui 
se sont ëpris d'un si vif amour pour ce pa3r8, origine 
de leurs plus nobles ancêtres, ainsi qu'aux membres 
si dévouas et si actifs de la Société des Antiquaires de 
Caen, MM. Aug. Le Prévost , de Gerville, Dcville, 
Galcron , Roger, Langlois , Lambert , et autres , et 
particulièrement à M. de Caumont, dont le' Cotin 
d'antiquités monumentales, accompagné de dessins 
instructifs , quoique plus particulièrement relatif aa 
nord-ouest de la France , offre néanmoins un gnide 
fort utile pour des recherches archéologiques dans 
les autres contrées. 

Les anciennes histoires de provinces , par les bé- 
nédictins , contiennent aussi de nombreuses figuras 
de monuments qu'on ne consulte point assez aujoiir«> 
d'hui; on trouve également des dissertations fort 
instructives sur cet objet dans le vaste et précieux 
recueil des Mémoires de l'Académie des Inscrip- 
tions, et dans ceux de la Société des Antiquaires 
de France. 

Ces deux recueils, ainsi que le Journal des Savants, 
les journaux de Trévoux, de Verdun ,.les Acta ernd. 
de Leipsickf et plusieurs recueils allemands pins 
modernes , offrent aussi les notices les plus intéres- 
santes sur une foule d'autres questions, concernant 
l'histoire ou les mœurs du moyen âge; Bonamj^ 
Lebeuf, Belley, Dreux du Radier, Sainte-Palaye, 
Foncemagne , Le Grand* d'Aussy, ont surtout écrit 
sur ces sujets, M. Leber a recueilli la plus grande 
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{>artie de leurs* traTSUX et beaucoup d'autres, dans 
une collection dont la lecture est aussi intéressante 
qu'instructive : CollecUùH des meilleures disserliMr- 
Uons, notices et traités particuliers relatifs à l'His- 
toire de France, par MM. Leber, Salgues et Cohen 
(Paris, 1826, etc., 14 vol. in-S»; il doit y en avoir 18). 
Les Antiquitates ItaUcœ medii œvi, de Mnratori 
(6 vol. in-fol., 1738-1742); les Glossaires de Ducange 
et de Carpentier dont nous avons parlé prëcédem- 
ment^ les dissertations de Ducange a la suite de 
Joinville , les deux ouvrages de D. Martenne , celui 
de Anliquis ecclesim , et celui de Monackorum 
ritibus; YMstoire des Français des divers ÉtaU, 
par M. Al. Monleil (1828-33, 6 vol. in-8«), sont 
autant d'ouvrages très propres a éclaircir une foule 
de traits de mœurs du moyen âge. 

II. Collections de documerts omiciRAux miLATirs 
A l'histoire m VaAffCI. 

Forces de nous restreindre aux ouvrages les pins 
importants, nous omettrons ceux qui ne sont bons 
a connaître que pour l'histoire de Tërudition , et 
({ui sont devenus inutiles par des publications poa 
tërieures : c'est ainsi que nous ne parlerons point 
des recueils de Pithou et de Marquard Freher, ni 
de beaucoup d'autres moins gâiéraux encore, et qui 
ne concernent que quelques époques isolées on bien 
seulement certaines provinces et certaines familles. 
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Le recueil que nous trouvons à signaler le pre* 
m\eTf tant à raison de son étendue qa'à caasc de son 
utilité, est celui de Ducbesne. 

Historiœ Franœrum seriptores coœlanei, ab ip- 
fius genlis origine ad Philippi IV lempora, seu ad 
a, 1286; quorum plurimi nune primùm ex variis 
codicibus mss, in lucem prodeunl; aUi verd auc- 
tiores et emendatiores ; cum epistolis regum, re- 
ginarunij pontiftcum, ducum, comitum, abbtUmn, 
fit aliiê veteribus rerum francicarum monuménUs; 
operà ac studio And. Duchesne (et post pafrmn 
Franc. Duchesne, Andreœ fUii- Pari», 1636, 164f, 
i649,in-fol.,6vol.) • 

Le torae i (163G) comprend les histoires, aniflales^ 
et antres documents contemporains, depuis l'origine 
de la nation jusqu'au roi P^pin; — le tome ii (1636) 
depuis Pépin, père de Cbarlcmagne, jusqu*à Hagirat- 
Capet; — le tome m (1641), rcyenant en partie sur 
la même période , embrasse les écrits composés , de- 
puis Charles Martel, père du roi Pépin , jusqu'aux 
temps de Hugues et de Robert; — le tome rr (1641) 
publié , ainsi que le précédent, par Ducbesne fils , 
s'c'tend depuis les rois Hugues et Robert jusqu'à 
Phi lippe- Auguste ; — le tome v (1649) s'étend de- 
puis Philippe-Auguste jusqu'à Philippe*le-Bel. 

André Ducbesne avait publié en 1633 le plan et 
la liste des écrits qui devaient composer un grand 
recueil des historiens de France, beaucoup plus vaste 
v.t plus général que Ips deux collections antérieures, 
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de Pithou et de Marqnard Freher. Ce recueil devait 
former 34 toI., dont 5 seulement ont paru , ou 6 en 
y joignant le ]*' roi. de la collection des historiens 
de Normandie : Hûtorim lYormanorum scriptores 
anliqui, re$ ab illis per Galliam, Angliam, jipu- 
liam, Capuœ prifuHpalum f Siciliam et Orientent 
gestasj explicantes; ab a: Çhr. 838 ad a. 1220. In- 
sertœ sunt mùnoêteriorum flmdaiiones variœ , sé- 
ries episcoporum ae abbti^um, genealogiœ regum, 
ducum, œmilum et nobilium; ex codd, mss,, edente 
Andr, Duçtiesne, 1619, tom. U% in-folio; tri^s rare 
et très rechercha, surtout par l'Angleterre. La pre- 
mière partie de la collection générale, comprenant 
14 Yolumes, ëtait destinée aux historiens généraux 
de la monarchie et aux documents propres à éclai- 
rer la succession chronologique des événements sous 
les rois des trois races. La deuxième partie , en dix 
volumes , devait contenir les historiens des églises , 
des monastères , des grands tîefs et des provinces. 

Les documents originaux des 3 premiers vol. de 
Dnehesne ont été entièrement reproduits, souvent en 
un autre ordre et d'après des textes plus corrects , 
dans les premiers volumes de la collection de D. Bou- 
quet; mais plusieurs annales y ont été démembrées 
à un point souvent fatigant pour Tétude, et une 
grande partie des pièces contenues dans les tomes iv 
et V de I^luchesne, quoique moins soigneusement re- 
rueillios que celles des volumes précédents, n'a point 
<*ocore pris place dans la nouvelle collection. Du- 
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chtisne doit surtout à ce bel ouvrage d'avoir éXé 
surnommé le père de notre histoire. . , 

Rerum Gallicarum et Francicarum scripiarei, 
— Recueil des historiens des Gaules et de la France. 
par D. Bouquet et ses continuateurs. Paris , 1738- 
1833, in-fol. Tomes 1 à 19. 

Cette collection passe à juste titre pour être la 
plus importante et la plus soigneusement composée 
qui existe non seulement en France , mais en Eur 
rope. Nous ne pourrions rien ajouter a Testime uni- 
verselle dont elle jouit; il nous suffira de rappeler 
que , pour les temps antérieurs au xiii*. siècle, elle 
présente rapprochés tous les docoments originanii 
de notre histoire, hormis des chartes et ordonnances 
qui font partie d'autres recueils. Les chroniqneit 
annales et histoires générales comprenant pliuiean 
siècles, ou même seulement plusieurs règnes, j ont 
été très souvent scindées pai* règne ; et cette distribo- 
tion , commode pour des recherches limitées à cer- 
taines époques , mais gênante pour des étudea moins 
spéciales , a été l'objet >du seul reproche de tfuelqoe 
importance qu'on ait fait au recueil de D. Bouquet*. 

Les bénédictins de Saint-Maur ayant obtenu du 
chancelier d'Aguesseau d'être les éditeurs de cet im- 
mense travail, dont Colbert etLeTellier avaient déjà 
tenté d'encourager la publication, Us recherches né- 
cessaires pour une si grande entreprise littéraire 
furent commencées en ilTi par D. Bouquet, spécia- 
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lement chargé' de ce soin par ses «ipérieurs. En 
1738 parât le i«' yolame, et les sept autres, jusqu'en 
1752 , furent également Vœu^re <le ce savant et labo- 
rieux bénédictin. Les tomes ix à xi, rédigés par 
DD. Haudiqnier, Poirier, âonsseau et Précieux ^ 
furent publiés dans l'interyalle de 1757 k 1767 : ce 
sont ceux dont on est généralement le moins satis- 
fait. D. Clément et qnelques-uns de ses confrères tra- 
vaillèrent aux tomes xii et xiii, qui parurent en 1781 
et 1786. La révolution interrompit Touvragé, et la 
classe d'histoire de llnstitut, en le continuant, fut 
heureuse d'en confier le soin à un des derniers béné- 
dictins, D. Brial, qui avait été adjoint à D. Clément 
pour le xiii« volume ; dès Tannée 1796 il se re- 
mit à l'œuvre, si toutefois il avait interrompu ses 
\>aisibles travaux pendant nos orages révolution- 
naires. Depuis 1806 jusqu'en 1822 , D. Brial publia 
seul les tomes xiv à xviii, et lorsqu'il mourut en 
1828, les matériaux du tome XIX étaient en grande 
partie rassemblés., revus et commentés par lui. -Ce 
tome a été publié en 1833 par les soins-dè MM. Dau-i- 
nou et Naudet, que l'Académie des Inscriptions a 
chargés de poursuivre ce bel ouvrage , et qui «ont 
les dignes continuateurs des bénédictins. 

La collection entière , jusqu'au tome xix, estpïr<^ 
tagée en huit séries : la première , comprise dan» le 
tome i*', se compose des anciens monuments de 
riiistoire des Gaules avant Clovis; la deuxième, qui 
forme les tomes ii , m et iv, correspond à la dynastie 
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mëroYiDgienne. Au lieu de rassembler de mêtae en 
un seul corps les monuments de la S* race , D. Bmr- 
qnet préféra > sans doute à tort, partager la pé- 
riode carloTingienne en quatre nouvelles sériet, 
savoir : Pépin et Charlemagne (75S-814), dont les 
actes remplissent le tomev; Lonis-le-DébonBairèj 
auquel est consacre le tome vi ; Charles^le-CSiaaTe 
(840-877), auquel se rapporte le tome vii, et enBn 
Louis-le-Bégue et ses successeurs, jusqu'en 987» âam 
les tomes viii et ix. Une septième série, qdi ocMope 
les tomes x et xi , comprend les documents reialifr 
aux trois premiers rois capétiens Hugues , Robert 
et Henri; le régne de Philippe I*', Loitis VI et 
Louis Vn (1060-U80) occupe les tomes xii a xn, et 
forme une huitième série. Avec le tome xvii com- 
mence une neuvième série correspondant aux deax 
règnes de Philippe-Auguste et de Louis Yin (1180- 
1226) , qui embrassent aussi les tomes xviii et xn. 
Les nouveaux éditeurs commencent donc , avec le 
tome XX actuellement sous presse, une dixième sé- 
rie , qui s'étendra depuis l'avènement de Saint-Louis 
jusqu'à celui de Philippe de Valois (1226-1828). Elle 
devra comprendre cinq à six volumes, et ne paratt 
pas devoir être terminée avant vingt ans. La fin de 
l'ouvrage, en supposant, comme on l'avait projeté 
primitivement, qu'il doive s'arrêter au règne de 
François !•', se partagerait seulement, suivant l'avis 
de MM. Daunon et Naudet, en deux dernières sec- 
tions : l'une, pour les quatre règnes de Philippe VI, 
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de Jean,' de Charlet V et de Cbarlei VI (1318- MIS); 
l'autre, pour lei régnes de Charles Vil, OiarleiVIII 
et Louis XII(14!!-IS15]. — Dca notes et notiaaa 
Listorique», cbronologiqucs et biographiques, des 
léaumis chronologiques, d'excellents» pre'facei dans 
lesquelles sont gëoéralement disculpes d'imporUulea 
questions d'histoire^ des tables dlendues et iingaeD- 
Bement rëdigëes dans les treize premiers Toluma, 
se joignent ù l'eiactitude des telles pour donner la 
plus grand prix â cette collection. 

Un appendice jusqu'ici indispensable i Is collec- 
tion des Hisloricns de France est l'ouvrage suivant, 
ducëlébreJ. BoDgars: Getta DH per Franeo$, ttve 
orienlaliaw, expeditionum et regiti Franeorum hie^ 
roioUmilani hiilorta, variis led iUiui wvi tcripto- 
rilnu litUrii commendota. HaQovr.,lGll,in-f.,9rol. 

Cette collection contient les textes originaux latine 
des historiens Tudebode, Robert le raoine, Galderic 
evéquc de Dol, Raymond d'Agille, Albert d'Aii, 
Foutcher do Chartres, Gaultier le chancelier, Gui- 
bcrtVIIl, abbé de Mogcnl, plusieurs anonymes, 
Guillaume de Tyr, Jacques de Vitry, Olivier l'Escn- 
iHte de Cologuc. cnlln l'ccrit plus moderne de 
Marin Sanuto, connu abus le nom de Liber tecre-' 
lorum fidelium eruett , et un projet de la délivrance 
de la Terre-Sainte ^crit au iiii* siècle <!). 



L'Auad^ie des IiMeri|>t ions ayant dériild k puU 
cation d'one Collectton générale dei Milorlnu ^ 
OoAoA», partag^'eii Iroii s<!ries , i 
■oarcM grMqau, (diMinîqaes □rienljiles, arabea 
pertnes, l'oaTr*]i« de BoDgar;! y devra être refoa(||{ 
M. Michuid^ d»a m £ib(iQ{rripbif dei Ooitai 
(t Tol. il»^, fSU}, Ji rcnni des analyse* trè* à 
tailla d'Va gnai nombre tie doctimenti arigig| 
concammt ceUa'l>ardiiD de l'histoiro du moj'eah 
et que n'araît pJint coonus Bongars : la por^ i 
source* arabei de Mttc MbIiograpLie, la p]u< 
et peut-être la plai cnrieusc , est due l> M, Reig 
LeadiMimBetils de Mmce grecque, rdatifi a 
wdei, «ont dUiAniiite dans la grande colleclion î 
aatetinbjtilAiiu,ridî(ÎDnduljnuvre(161Q etans^ 
Buiv., in-fol.^SevolO.oudai» l'ëdilion plus 
derne «t plBi coOiplittr de Hiifbidir (Sottn.lSU'j 
aBO<e*iÛT.,']a4>) (I). 

Arant de parlir d'entra rmneil^.p _^ 

France , notii Bctoos en mentioDnar on'iiaï^'jaHÉI 
que iDOderae com^ratÎTeméBt «m pnndattrsMMl 
de no* b^Mdiotini, et cjnoiqoe plutdt relatif ^]!^j||(r 
letnagne , n'en eit ^pas moini trii inpoitm pM|gJ^ 
France , Mrtoiit ponr lei tcnp* 4™ deitt p^^|iifK# 

_^ : , , - i . ^ ^H»! 

(i) 1>uu«teu«ilkbl«Usui(haMM 
d'une tnductiM !uii>a. La pirfiUM Ceonn ■ 
iTidBctiDa.riuçÛH ds prÎBeifux, WM ir.lIlM .iV.lMIjI* 
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races pendant lesquelles se. confond si fr^uémment 
l'histoire des deux nations. Je veux parler d|es Mo- 
wamenU de l'histoire germanique, par Pertz, ool- 
lectlor. entreprise sous les auspices d'une association 
libre , et dont les trois premiers volumes, les seuls 
publies jusqu'ici , ont dignement répondu aux espé- 
rances du monde savant. Les anciens travaux du 
xYii' et du XYiii* siècle ont été revus et les textes 
comparés à d'autres textes non moins autbenticfues , 
mais inconnus aux premiers éditeurs. Voici le titre 
de cet ouvrage capital : 

Monumenta Germaniœ historiea , indè ab anno 
Çhr, 500 usquè ad annum 1500; (nupieUt socieMU 
aperiendis fontibus rerum germanicarum medii mvi- 
Ed. G. R. PerU, in-folio, 1826-1835, 3 vol. ^Scrip- 
torunif tom. i. Hanov. , 1826 ( collection d'annales 
depuis le vii« siècle jusqu'au x« j. — Tom. ii (1829), 
ScriptùTum , tom. n ( suite des annales, chroniques, 
extraits d'historiens et collection des documents les 
plus anciens relatifs à la célèbre abbaye de Saint* 
Gall ). — Tom. m (1835), Legum, tom. i ( nouvelle 
collection générale des capitulaires rendus par les 
Empereurs depuis le vi« siècle jusqu'au x«) (1). 

Ce dernier volume rend bien moins utile le recueil 
de Baluze t CapUularia regum firemcorum (1677, 

(t) Voa» avoiti mentionna pr^ëdenunent les Regesta (iit^**) 
oa tables des litres des dipldmes qui se rattacbent à celte col- 
leclioii. 

25 
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2 y<aân-folé) , dont il reprodUât ^ jplopiMidb Ùim 
têtus à'tLptèê de. pouitouMi ihBWwicrili^^*» QwaitBh 

elle dorra «mii remiiJAceR'oB» itodUb|*«il8'»j 
de teiiès. relftdfi à ^hi•toîrtt:d'AUdnft9ictf 
bFeax;:peiiitti:4e coniAàt ;. tais tfonl} «aoK db' Sâfev- 
dioc^ BjgtiiriMi r Ugrfitios , liàwï.^fethi»»QrfiiÉÉ, 
Undeiihrc«, MèttromB», fceJbntteyjtcéiÀli pfm 
I keù ^ Pés; Lodwig: ét^antrM é>rt:aiomlnÉwl|iifcib 

^bli«nt «ncore chaque joav.fl^iM Jfft'dSMiiiilÉi 
.partios dè'.rAUoaUgfcw.'. . ' : v; -. i'> d litt 'ît i^ftl^ljlf ' 
;, iJi&jr«cnn&i|«t>9'ttAa<>n(Bit d«roir ftiBC^fègUBl» 
aii0l>ta«ta.^K»^«^û.diLPrvB(HK|a^ ibfSffÊÊKêKÎ^ 
d^ire<Àeieiiift ày&ient Ittf/iiiiâtar |i«B^fi|lkte 
YingtJîiia; anMittoitsaicBl ci^xètK a'ar d b iitiiH i K I I 
FÉ»liee »ir0olMlrÀe« qai m'«qt :ëtë iiiiiaiii>iinrJÉpijii 
par, la réroUtâoni ert la>€QlkcUoil 4|ÉMai||tldBp 
ebartfli^fiBtrapn^ «ivl«fkmdeti^WlfMir4%M^ 
efc.faîètapliu. d^T)dappëë;tto6i«lrlfbérmvoib 
qna.- l^hî^ofvafiw t}tbi^iëlaîli âiik'Hélé 4IMk 
r«dbflEohflti«> ausqiitlleé la yitintfbe liii||pliÉÛIi iJIMi 
€të d0i9i|$e.par.t}»(«piéié(M 
résulta qo^one ecdladlMii' tréf WMfaitolikribinIWi 

sarrës Â4a B Jblio t brfqoe R o yal e , rt l a i I p ii i f w 



de» charUi et d4»14m«t eoTteenoM VHUloire 4* 
Franee. 

Tom. I", ia-tol. (ITOl] , EKl>lAtaiM de la p^iidd» 
mémriBginiQe , recocillii et pablUi par Fendrix 
de Br^uipiy; an» uns notice très d^tailltfe des 
pi^a qui font partie de ee volom*. >' '' 

Tom. Il et iii(lTSt), Iictlreada p«pe InnoceatlII, 
recueillica et publiifM par de La Porte du ThHl , 
pour aerrir de MippldmeDt â l'édition dCa Lettre* 
de ce pape, paTBBliize(l6B3, îb-fol,, t >al.). • 

Cea dam ouTragea, ai difiifreDUi déniait appcr- 
tonir i deux »Aita diaËioctM de la colleetioB i Viofte 
compotie de diplAmet , et l'antre de lettre). Lu 
raretti dei esemplaîrea du toIdd» de Briqnigny, et 
l'utilita qu'on peut letirsr de la collection ràlnie 
à la Bibliothèque Rojale, ont drfleirnïntf l'Académie 
des Inicriptiona ft reprendre et i poursnirre oettc 
imporrante publication. Un rapport anr ce projet a 
été présenté l'an dernier i l'AcadAnie par H. Pat- 
dessua; il es parait paa qu'il j ait taeonta de cotiv- 
meocement d'eiécutiofi. Ce sera un nouieau ser|ic« 
rendu par cette Aeadétnie an <Studea hiatorîqnes i 
car les diplômes, comme lea lois, offrent des tésMÎ- 
gnagea bien plua antbentiqnea, et juaqu'ici tnoina 
utilitA que le* «kroDÏqDei et lea annales- 

EntreautTMRicunl* géoéraocde ilipldiB>t,:alile>i 
à conaaltdr, noua ÎBdiqnerona k Codex H^omali' 
CUM IMto de Lnnig (1 Toi. în-fol.); le* SVltUa 
tmp^rolonMN d« Goldait , etaortont TounadCauf- 
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Tatit ; d'Aubert Le Mire et de F f^ipen» : /l^iiÔlNàkl 

helgiea , et dotuUiones pim In foûorem eceUOmnm 
Belgicùrwn job Aiiberto I^firaio mOailnotU Màê- 
trata, ^ vol. iTi-4«, 1A24-ie^. — Bi»onèmè^ditmv 
pnbli^'par F. J.-Fr: Fopjpem,- cwm noUMmkli kk h 
rumBelgii, eum iuppiemenUi et &(M^ mbi^ étpiè^, 
maUlmÉ, 4 vol. in-lbl. BrumiUm , On-ifU.^' T 

Une atttre coUeotiaii dcm' moitié ifaporbMé^i^ 
}a éollêctîon gënërile dès^eiiàrtev, et ^eipwMfa 
également i'Acadénié des loscriptïoiM/efiQffWdtt 
Ordbmiàiices des Roi« die Franœ^ée la troiiièM wéèti 
Ordùnnan4!e$ dêt tùiê ûê France if la W ûùik m 
race , rêcueilHe$ ptar ordre eftnmoiôflftf^ :|Mr 
MM. de Lmr^e , Séfmese \ dé FWe^éeMi êe 
Bréquignyeî de PaiUireU Paris; 1723^815, i»^liL; 
tom. 1 à lil. ' ,/ .ît.;! . 

Louî» Xiy ayant ordoimtf de foire né* .èoUa^iaft 
nonreile des Ordonnanoet , oompâM sartowt* 
rîeàrement XMir Domoolin , Refiaffi^ FoiitiaiaB^ 
sois, de Ferrières, le plàii*eii Iii1f|fal|]idén:lflity 
in-4% sons le titre de TekU eMiOildioM«^4cr6^- 
dùWiMmeee faUéeparieir&ià^de France de fe^^ni» 
sièmc race, depuU J^u^aer-Cùpet ime^éntêm^ 
par Q. Berroyér; Eusdbe de Lsiirîèrb'et>€ll Iiqjnar, 
avocats aa parlement. Tontdbis, fa p«9)Bealàim-d« 
recdeil ne Commença qne £iB-]iiiît''aBa apff4l^:':Ca 
17S3 parai le tome i*' par lee soina da M^rdaliMiT 
rîère , qui prépara anadias matftnatxJo lUàiaBi— ; 
M. Seconme' Im tvec^da,; et 'pùfbUi te alf^M«^« 
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lûmes suivants. A sa mort, en 1754, rourrage fat 
confie à M. de Villeraolt, auquel le chancelier ad- 
joignit bientôt M. de Bréquigny. Ces deux sa- 
vants publièrent de concert les quatre Tolumes sui- 
vants; M. de Brëquigny publia seul le quatorxiéine. 
La classe d'histoire de l'Institut ajant repris la con- 
tinuation de cet important recueil , en confia d'a- 
bord le soin à MM. Anquetil , Bigot de Prëameneu , 
Camus et de Pastoret; mais ce dernier en resta bien- 
tôt seul charge , et l'on doit â ses soins assidus et à 
son érudition les tomes zv A xiz ; il travaille encore 
en ce moment aCi tome zz. Voici la distribution 
chronologique des 19 volumes publies : 

Tom. I (1723) , depuis Hugues Capet jusqu'à la fin 
du règne de Charles-le-Bel (10&1-1327}. 

Tom. II (1729), Ordonnances de Philippe de Va- 
lois et du roi Jean , jusqu'à la fin de 1354. 

Tom. m (1732), Ordonnances du roi Jean, depuis 
le commencement de l'annëe 1355 jusqu^à sa niort> 
arrivée le 8 avril 1364 , avec un supplément pour 
toutes les années de son règne. 

Tom. rr (1734), contenant différents supplteents 
pour le règne du roi Jean , et les Ordonnances de 
Charles V données pendant les années 1364, 65 et 66. 

Tom. V (1736) , Ordonnances de Charles V, depuis 
le commencement de l'année 1367 jusqu'à la fin 
de 1373. 

Tom. VI (1741), Ordonnances de Charles- V, depuis 
le commencement de l'année 1374^ et Ordonnances 
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deGluirli» VI; dapiûs le oenunânctiiM»ttdOf.aMl 
règD«^<18aO)ja8qa'àiafii^dftr«iiMi»82l^ • Wm*^. 

Tanu Tii.(1745>, OrdoMiaaèes lié CbaiiflifVir^t^ 

puiiJteiiëc^.188]fr.jfliscprèi«:ébïdttJI3M:(i*i{la.7 9\ekr 

-. Toié/i.ik(I.'S^)h QKdottaanMfidè Q^iâmtil&^^èê^ ' 

Taèfc».géiéwi1ait'>ohrofwiogiqn<^déi toLi «rétft 
(106T**14llF)^piur MjcdeiVfllannfÉlfe» ■ n-.::> fn». J6t 
i(EQm:± 4«M8) v OwioÉiMmMndetCliirili^ia^/iir 
piii»l«fOèiiÀn«aceiBcrit dfti'aniéB tMft jtÊÊKpÊtà 1a Éà - 
de l'annëe 14l6v! « > : i:f:v\il^''r (il ? • 'i!-fi!|.< -om tti'i 

puis 1419 jiucja'-A la fin du régne de, ta -piniflfry «ii 

14K!'^-- H -i; .i • •■ .:: ...'^ ;•.!..;? C t ti .Mi . T 

jutqn^jà k;Ûa>da éègnetdeiCSMUflef.'VlPI t h.- .j-'.uT 
. .fWnjsûi >(41j8tyi; Oéde«rfMiaof»[dep«i>3iiifc<»i%t 
meiipeMaiife 4nvègiie de OiaÉto YU^ joiqrt VUi-fe 
de 1447. . .'i.vMÔ-i noL -i fv-.tï- . k)( t<»ti'^) 

•"foM; »«it(47ttB)v«dep8ib 144a jiifllia^ 1»^ 
ChegWVJI trf.l%8i. .f> ,iW'M. .i< i -^ tir/n o| <i:<oij 
. Ttmû lÉfl'^aHi.), di^>>4i'k> .cemwinrtffMMfcifci 
régfe deliMÎe Ja^oa^aiMn^ie jliiUt4il^ 

T«ia;;kvi'H8ff>>^ di4i«it1e«M>bdajm :i4«»if^ 
qu'an mois de jain 146T. .Ï^TM *ifi 

lV>k. iLTk (là»), deiHiîi kl MÉb ^ . jnUlfli 4t<7 
jusqu'à UÛà Ab ;nilM MM.:M '>'i ni ii9:ur»mii| v* i' 
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Tom.. zTiii (lSI6)y devais le mois d'airril 1474 
jusqa'an mois de mars tiSS;. .. - -■ 

Tom. XIX (1835), depuis ie-mollde mars 1482 iai- 
quliu mois d'airil i486 » o'e8t-4-dfre la fin du régne 
de Louis' XI et le commeacûnenide Charles ^lU. 

Chaque volume est aocompagnë d'eKodlente^pré- 
facei où'oBt ^t^ traiufes, aTecùile profonde érudi- 
tion , plusieurs «(oestiims très imporiautc» de.droit 
public ; «lies sont aooompagnées de tableaux prësett- 
tant, annëe par année, le prix du marc d'or et 
d'argent , le nom , le poids et la Taleur des différentes 
aortes de monnaies. Des tables chronologîqnesytopo» 
grapbiqaes, deê matières et des personnes, offrent 
des résumés très complets et très méthodiques des 
objets traités dans chaque ordonnanee. - ' 

M. Isarobert , dans son Recueik général de$ an- 
'tiennes Lois françaises, depuis Van ii20jusqu*èn 
1769 (1822-1833, 29 Toi. in-a»), a reproduit ayec 
soin les plus importantes lois et erdonnanoea anté- 
rieures an xix« siècle ; ce qui ne dispense cependant 
pas de recourir aux grandes collections que nons 
sTons indiquées. Il existe plosieiirs. autres recueils 
de pièces originales concernant Thiitoire de notre 
ancienne législation , tels que le Codex legmii anii- 
quaruin de Lindenbrog (2 vol. in^foLi 1618); — les 
fjeges bairharorum, publiées vers la fin du siècle 
dernier par Cancîani (5 toI. in-fo1.); — les èaVrages 
de Houard, intitulés : Anciennes UHs des François 
rônservées dans les eoulufhes anglaises (I7C6, int4<', 
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2 Tol.) ^«t Traités «tir tes cohIimmi in0fri ttir 
mandas publiées en Angleterre 4tfiiiitêjê x»'$i^ 
jusqu'm XIV (1776, m-4«, 4 Td.)$ ^les ÉUMtMtê'^ 
ments de Saint-Louis, le ComèU éeJ^imrrt JSfÊ$- 
fontaines , les Assises â$ Jérusatiemp ict.CSiMi|lip 
de Beaunoisis , par BeaiHiuniotr •« : pvflblMB ]«^.;k 
Thaumassiére ( 1 690 , 1 vol. in-fol.) , Jet. WliUifli 
des Lois mmiêimei et w m m èreiâk êi fiijtl ifupir 
M. Pardeasos, et aurtîiNiift le recueil leplUfjif^iipfl 
en Testiges d'utagef nngôlîert et. de loii 4a$ t'^jpt^ 
rents âget de la féo^alîlë^ ea li«cee..dw!4Mlî|i|li 
peuples qoî oot saocenivemenl baJiiU JMftoi^iM^ 
toire, nous Tonlons parler do igriwd ,Cfl«UMniii^ jjp 
France s :'"-*t'^* • 

]YouveattOmtumier0éniralp ou. Corfê imjCfÊ 
tûmes ifénéraieê et particislièreà de Fremoê jf?i«f 
provinces, eommes mm$ le nom des CfWjtetj «wimI^ 
meni vérifiéeê eur l»$ ori0inâuût 0(m$$ntéÊ^.:m 
greffe du paeiement de Paris et deeemêtet^eémêitê 
royaume, aoee les notes det MM. "^""'Tiïftif, (TUm 
velin, Brodeau et J. M. Mmrdf aïooûâiê m fpnîi? 
ment, Jointes au» aumotatifim de.'MMi'^Ùk^aiH 
Molin, Fr. Bagueauet G.M,del4 Boekem0il0i 
mis en ordre et aceompagné de fli m ii i nÉ?!., ïi i l ii 
prétations, des dieUons obscures, lisk$ 4MÎ4#K* 
quei de Ueueo, etc. par M. ChaHm.^* JRpnNIHA 
Richebowrg, avocat au parlemeni, (Paiii^lll^» 
4 Tol. in-fol.) Cette coUeckw»» la fplns c«ffijlj|y^ 
la plus réceale des contnmes ie TWnnr ^ m fimfy^i 
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548 , et la Bibliotlirfiiiie bistoriqae en iiidiq[né «aè 
treDtaine d*aiitrM, qoi OBt'Atf'oiiliMt. 

Pour lliîatoire en Droit public » on ne pont se 
dispenser de reootirir aux trôii grands Recueils de 
Rymer, de Leibnitz, de Dnmont et de Moetjens. 

Rymer : FiBdèray'cùMfenêkmes, UUêrm H ev/ut- 
cunquê generU aHa p^Miea inier reges AngHœ H 
aliùs quoivU impenÉtùrfiy r$ges, êteJ, oft ingreau 
GnUliekni I, in Anguàm , A. D. 1066 , ad «otfra 
tisgtM iêmpora MMa anU traéUUa; primàm étrà 
Th. Rymer et Sanderson; dêmêd auçtm, aeemwi^ 
tijlms A. X^larUe HHMfOoke} dernière édition, pu- 
hliëe par la commission des Records {LoMré$, ltl6, 
1830; 6 ToL in-foL/ s'arr6t«nt à l'annëe 1877). La 
première Wtion de cet ooThiKe capital, non moliis 
utile â rhistoire des antres natkiu qn*à cdle de 
rAogleterre , fat entreprise par ordre'de la reine 
Anne et publia à t^ondres de 1704 à 17f7, en 
20, vol. in-fol.; elle s'étend jasqu'en 1654. ' 

Leibniu. Coéex fwHi gfnêkm âtpUmuOM, in 
quo tabuim ouihenHem neionm puMwrwm ira^ 
taluwm, aHarumque rerum majariê momenti per 
Ewropam geskurum, tempanÊm êeriê étgeêt» eonH- 
nenlur {Hmwv^ra, 1693 ; in-fel.); ^ JUmUiua Oh 
dteiê imii genêhm éêpkmaêM (HanwefPa, 1700, 

in-folio). 

Domont : Corps unévenel é^jOomMqu^ dm éroii 
des gêm , eaniena$U un reeueU de frottés tf 'ai* 



lianee, de paix y eU.^^ 44 toj^ ffl^ 0mviK^o9f a 
pacteiy etc..,,, qm^ <m^ ,^itf i#^ #^ JS^n^K^^^ 
puis le règne de l'empereur CharlenumiÊe jur- 
qu'àpfréêenty^pectUê eilpmuakmf Jmtl N lP i *^ 
rayulH.^rk$ idsekmoÊixm^fdi^ 0^estr0^f U9 mmH Ê/i Êi 
de matfia(firde$ grwi^ ifitHnoef j-. kmpi rfirtf r^pMlife 
dMfqH<m»f ^(9^*.y? l» limmHêMrm 4mm'9i^ii^, 

ropef.pm.M* IhÊÊHq!i9l^ imért^riiQ^kfn^^ 

rr^T^ut^M^f. :îhi!€9tfi^diimfUf^^va^}m iKfijîjji.i 
mè8i;iiflîAëe9 '4éi]«^k|' ir»ttéi«;jeBlrt «Mtlpmi^ 

dcnaûàiàe. partie» -dcfnfU^IU^ijiiMii^fllIl | m*jj t j|ij Wi 
piemière parOi^ depuis l8iA|tt8<|a'â.lliyi| ifaidiÉlI 
partie, 141é^l4ft«4:--*rKlVNM:>tei,(,>i¥i*ifti»'ptarl^ 
M3&-t41i6^4eàtièB»è|«r|;a^Mt'hAMIb -rt Xoteir, 
pnmiérei pntîè^ o| ^>4flaa; 7 teteô»towytrtiét«l<i^ 
15â9.w3?. y, pt^ièiefttrlÎA, tê^SlMÊêtydfmSiÊm 
pàrtÎ6,'160M68»iw3*offlB;;n^ti9miiîte«^ 
l«&0|.dèaadtee parde. l«^ttitSC^)>trai)^^ fMbi( 
1664^1606* f^lbmttm^fnl^kttM^IÉ^ MHtMM 
deuxième partie> 1680-1700. — Tome'TiH, pnMïlM 
partie^ î»«)^llt| ^nèa^fMirti^ nHHWuit 
Le Ihïm iiiiiiiili ml iiiiiinp iiiflil iifiiii ■m^ujéi 
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son extrême imporUtAoe. 11 on n été' publié im sup* 
plëment sous leiitri de : 

Supplémênê^augranA Corps diplomatique , dans 
leq'oel on trouve le- cértfnidnial' diplomatique et 
rhiâtoiredes ancien» trait)^, le toot limasse parles 
soins de Jean Barl>e7rac» jém8Urdkmyi1l99, in-^ol., 
5 vol. : * . • •■. • f 

n existe plusieurs antres recueils d'actes , de trai- 
tés- entre les i^oàs et entré leé natiions se rapportant 
aux XVII* et xvin« siècles , tels ^ûe ^ux "de Moét- 
jcns, de Lamberti, de'Rousilet. 

La publication irelatire à la gnerre de la succès* 
sion d'Espace, que dSrigè M. Mi^fiet d'après les-do- 
coments existants amt arcbivès des afikires ^an- 
gères , et dont il a d^à paru deux volumes ,- est des- 
tinée à compléter ces grands recueils, et A jeter mi 
nouveau jour sur la situation politique de l'Europe 
à la fin .du XVII* siècle et ' ati ' conimenciBnieBt 
du xviii*. ' 

L'histoire ecolésiastiqne dé' la France n'étant pas 
la partie la moins importante de son histoire géné- 
rale» nons devons signaler plu^teara ouvrages nott 
moins essentiels pour IHine que pbiir'raatre. 

L'une des collections 'historiques de ce genre les 
plus justement célèbres est sans côÂqttédit la Gaaic 
chrétienne t GalUa ckristiana, in prwincioi e€àl€^ 
sioiticas ditlH^to, quâ seriies et hisîoria ùrdri^ 
opiseoponim' , episcoporum et' tOibatùrky FrOneim 
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v iei nmrmmTi* MUonum ab origine eccUHammà 
notira ttmpora deiuntur et probatur ex authê 
Ueit ftwtnwMuM ad ealcem appoiHU, operà et U 
Hù D. Dio». Sammarlhani (Deoys de Saiate-3 
tbe , «ap^riear de la congrdgalion de Saint-Man 
toractl à uit, 17lfi à 1T85. — L'ouvrage est c' 
triburi j*t méiropolet ou archcyi^chrfs ; 
oaa d'tax «oat'plMJB les ^vichës qui en d^peadc^ra 
et, MtH duqat dioojee, les abbayes, doyeani^ c1 
pitrw qni y toat thu^s, iivee la sucEesi 
logique de tons les ëvjquei, ahhia et autres c^ 
de l'Ëglise. La Gmle chrétienne des bint Saint 
Marthe, ISït, ia-Gplio, 4 vol., et celle antérianîl 
deClaad* Robert, tflfE, 1 vol., pr^seataieat , 
ooDtrairB, d'abord toi» les archevéchéi, 
éyiobé*, enfin le* abbaye», cLaciiii par ordr 
bAiqiie. — IjMf>rmiffiou documetiCi urigii 
Mnbieox qui feo4<ut cette calleclion si prjcieu 
sont pUeié* à U mite de cha(|ue miitropole, avec II 
pagination dîfMrenle. Le tome i (ITIS) cantimtS 
ardievéehA d'Albf, Ait, Arles, Avigtiori et AudC 
atao lédtl l UB ragan ts ; — tome ii (1710), Boilrget) 
Bordeam; — Utsam (ITSà], Cambray, Cologne, I 
bmn; — toBe iTflTl S), Lyon; — tome T (1731), 
neaet MajrawMj— terne vi (1738), MarboDi 
Tii«tTiu(lTU),Pariaj — tom.iietï(1751),IleiiJ 
— l)»«ii(IT«^iRDueDi-tomei>i(17T0J,NeDiJ| 
TanntaÎHj — ^tone iiii (1786), Toulonae et 'IV 
II rotts 1 puMicr )m archevêchés de Toiii 
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Qc» {rHmU0), tt (if YSam, doAt kt mUMmiz 
avaient «Sté / ea gnad» partM ; ff^iliik OT«Bi la «ér»- 
latioBû L'açbiàreiMm: idt cette prMeaee e oH eê tbii 
serait bien dénrable. 

Les b^D^dictiiis «vaiefit aassi pn^pastf m Jifono- 
slleon Ga{We<miiHi> à l'iMtac des MonoêUe&n drM- 
UmfUOÊm et flWfwaitoimy nuis le annttserit (eo 
3 Tol. ia-fel.) ii'eo a point ëttf 'pnblù^; il paraît freir 
M dëtrait dans liaesadis. de Tabbaye Saînt-Geiv 
main-dfee-Prës peiviant la rtffcdlilion» et' l'oir n'es 
oonnatt ipie qnelqnes ^mmtes de graTiures 4lMri- 

buées avant l'ioipRipsioa de l'oaTirafe. 

. , ■ I • ■. ■ . - ■ ... . . . ' . 

Lês CoUeeUom dm A^èi é$9 Omettn sent une 
diss sources les pliis ricbee et les plus antbcBftiqties 
pour l'bistoire da mojen Ige^ non aïoîns. pour Lliis* 
toire cÎTile et politique ifae poiirriiistoire^eocltf« 
siastiqae ^ tint les inlMts'des deux pouYoirs étaient 
babitudlement en enafagtet en.lBtte« etparœ qne 
ces fesueils renfcmaiht anssi beanoovp dé lettiDiey 
de dipldmes et antres ■ àeftes pdUiet.' On i^Mt. con* 
suhpr an besoin l'na»\dea crfl eeii e »s . jinvaittae , sait 
otlIi^diteRoTale^: OllMtffoflffllOHMilIlMlldtflMrcMHit 
#l'#fWinrfriWtiW coB. refte mumimu (Paris* 1644, 
in«^ »• S7 Tol«)):seît;la ooUeotÎQB desipènsLabbe 
etGossart(PaKf| 107t-»ii»4Bl., 18 vol.; aTèole siq^ 
plément en 6 Tcd., VêlkH., 174i),,eaUe€tion qni est 
la idusjénéwli—in) «aiipidtëe. On a aa«à l'éditîea 

96 



de Maùti {VênUe^ Yen I946)y i|a'oii 
la plus^ doBifdèi^i et \& t/m^nkanÊfatmitEkamm 
éditîd», dom fialn^ lie pdUîÉr.qpol«àfiUliim««l* 
lume (1683). .* M«i.-.b' H'i}tr )fi«iiw 

Mais ii 6X181» desi mfti]feilsf«pê«UNix'''dMl éoÉJallâi 
de rà SVùBee,<ttt{cecK.là.taéHtentf'é^ 
le plaBi|çnaiâ«oÎB.'Lèpl«tHitflf>Mita||BhH êm/9k1$à' 

âiiilieahar m' inrrîiUiiiffiliii Mlniiiipi^nfTii (ftllpt 
iea»v iit^iJ.^ .8 :voL)^ lie^^itqmeyffAiier rf^iili^lfe 
qu'à Tannée T^t|vl» lgeéoaè^.jniqqlîÉiJi4tt| wjîèfc 
troisième s'arrête à l'annëe 987. Il en a MffufSÈé 
deoxïMpidtosiits,, eiiJiiaet oUMQV^^^Ùj^â^iiL 
Pe9 Mie-'ttempiikfaat k EëTolcMlîèf ^-éq»:! 
ëtfiiioa: dyeCu— îhir4e>Jà iGiuili tti- 
]>j ijabbét V lé'^rsmipr iv^ia^iNld p q^avér éb^ 
îl«'ëtéii«iie|Mni i^Bmifenia»fa>iéW fîWi t t'^fjÉJi 
8tD|i daiM(Btai(i«toit]]ne >totit.ijwenipririii<i tfliàBilii 
£0i]iUe|{ iâprâMtet JbreotuâétiivilibyttîUu^ 
pltWigfÉii4eiifiH»âdbifK«i|pi^^ tiÉÉiUfttjpItrf 
:iiaer'i rfi iiièi »fr <tdgitiw<<c<A ffViii^ i e « 11^1 1 

tiqdb. aeUf vabiW Jet iiSoM ]^MtÎ9(d»UT4 

rap«^ :|miifi];€ttn8k'étfMMi|l9^^ 

L» ioTte: ilè)ekJtmfià|è,,.lM^ii4;a0r]â ipiiiii j|pî6( 
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de savantes dissertatidne , daos ]e même g^are a 
peu prés que VHistona terum prcmeicaTum d'Ha^ 
drien de Valois, pour l'histoire politique antérieure 
à Tan 75î (Paris ^ 1^46 et «liv., in-fol., d Vol.), et 
que les Mémoires de Lenain dé Tilletmont , . pour 
servir à V Histoire ecclésiaslique des six premiers 
siètles, justifiés par les citations des auteurs origi^ 
naux ( 1683 et sniv., in-i**, 16 vol. ), et son Histoire 
des empereurs et printes des mêmes siècles (i720, et 
années saiv., Sn-4^, 6 ydl.). Nous indiquerions encôfe 
îei les jinnales ecelésitutiques deBarondus, avec les 
suppléments de Raynaldi, et les corrections de Pagi 
etdeMaii^.(1588>«1740,.in<ibl.,'di vol.:), comme très 
riches en textes originaux, r;l|>portës dans leur ordre 
cfaroBologique, si cette iinmense collectioti ne devait 
être, plutôt considérée comme une histoire générale 
de toute la chrétienté. 

Quoique la grande et célèbre cblleètion des Vies 
des sdints, connue' sôu s le non» de collection dtë 
BoUandisles (j4clasanctorum omnium, ex kttinis 
et grœeis monumentis colleçla, et nùtis ilhtstrijUù , 
à patribus Soc. Jesu J. Bollando, Henschenio, Pa- 
peUrochiOf etc.y.etc.j Antv.^ 164a^lT94, in-fbl., tom. i 
à 53 ), tie soit pas d'an intérêt moins général , noufi 
ne pouvons cependant nous dispenser -d*én faire 
mention, comme de Tune des entreprises liistorikiues 
et littéraires les plus vastes, Tnne de oellès qui of- 
frent i l'histoire des mœurs du moyen âge les: ma- 
tériaui les plus nombreux» les plus singuliers, éclai* 
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rét par an dîiMrUtioni eritiquei des plus judfc* 
cieaiM. Lea texte*. orifiiMax des vies de saiiit* m 
sont dî>trîbaÀ ntiTHit U date Je» jaurj de leii| 
mort; la rie de chaque Mint y est riipAéc antei^ 
de ftii ija'elle ■ iii tronWe avoir été écrite, f»^ 



naïi-'. 



plan de ronTrago fat couça, n les premiera mal 
riaos raMomblA an oonuneiioémeDt du xtii* ùiékf 
par le P. Ronrej'de, dtJtrMtbt, et le i*' volant 
publU en 1S48, par le P. Jean Bolland, bientâ^ 
aid^ dea PP. Henacben et Papebroeck, toua UW) 
jAuitea, i AnTera. Cette inAaie -corporation a pooK 
anivî'l'oaTrage aprit bieo dea Tïcissitudes que noHlt, 
ne pooTon* ici mandonner, jnaqu'ea 1794 , ^poipM' 
à laqnelle partit le lui* f olnme, le G' du mois dW ' 
tobre , qnî a'arréta va, aainta boaor^a par l'^lii^ 
le tt de ce moia. La* tectet originaux rassemblai' 
pour la termïnaiaon de cet înmeuse et précieux itr 
cdnl ont iti dripoià i la bitiliotliéqne dile dt. 
Bourgogne, i BrAulles. lia Aitrernat peul-ètre ea 
partie dana la M«itiaoat)oa dei nà dea l^iaÈA-it 
BelgiqM(deObaaqii)ire}, qna doit païUte la «i^ 
mité biatoriqae de Brosdlaa. 

L«i Aeta ëtaulonm w*»it mmH JtaMétaN 
pn- VI prfora ordMt WMia, UMtabs.6M«JIÀ 
1 ) M eolbeta «p *er4>lsrMHf «MtMWb , «la~ ( l#M- 
1101, inJoL. • T«L ), aoBt nn aatn rwernU d« ^Mi- 
menti «rigiBanx d'nn tria fmd fm pMV VkUttlm 
du mwjtu igti oea doennanta j amt.dlaUMdb 
cbronoIogiqaeMent , ee'qni aa wmai l'«i|t fWi^ 
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cile que de la coUficfioii des BoUandistes. Mabillon 
et Luc d'Aoherj-, ëditears do recneil, y ont joint 
des préfaces et des notes fort savantes , genre de 
mérite qu'on retroove dans an autre ouyrage de 
Mabillon, les Armaiet orétnis $aneti Benedicti 

(1703 et suiy., in-fol., 6 Yol.). 

Indiquons encore la Bibliotheta maitima veterum 
patrum et alianm scriptoruim eccles,; nova ed4t 
8tud. Ph. Despont (Lugd., 1677 et ann. suiv,, in-fol., 
27 Yol.i plus â Tol. postérieurs d*index et à'app€h 
rcUus), le Bullarium magnum romanwn (1727 à 
1748, in-fol. , 15 tomes en 9 yol.) , et le Corpus Jwris 
canonici , comme trois des grandes collections de 
documents originaux auxquelles on ne peut se .dis- 
penser de recourir quelquefois , quand on cherche 
à approfondir des questions qui toachent en même 
temps à l'histoire ecclésiastique et à l'histoire civile 
ou politique du moyen âge, mais qui ne se rattachent 
qu'indirectement à l'histoire de France. 

Parnçii les pins riches collections de pièces origi- 
nales détachées , relatives en partie à l'histoire de 
France , et qui ii'ont point encore été, pour la plu- 
part, reproduites dans D. Bouquet, qai s'arrête à 
Tannée 1226, ou dans les collections spéciales que 
nous avons précédemment indiquées, nous devons 
signaler les suivantes comme des plus dignes de l'es- 
time dont jouissent leurs savants éditeurs : 

Ph. Labbe : lYova BibUotheca manuêcriplorum , 
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ciéœ MonitmfftionHii (16â7i» in4a)^:|tjfi41)i aiul u 
D. Lac .d^àchMy ^ffi!p<<itf<g<^tÉt/<<gr*ftt»ÉNI 

in-fol., 3 vol. .; !: / ' J ?- ,.mi;« i . «OTtV 

iii^% 4 Toi. ; t« édh., far^ La Buiwi Vin ,siH#itt. 

tijQii»,^pir\Mann^ 1760^64, ioHfoL-;«lr^l>- -i ;8fTl 

tomm 'Mm^fX illiT<i'\it4ftk\ 6 vol. «i^^ 

eoiletffito .9«tiN«m ««jr^ilonim:^ el inniiwinwfomiii 

il^i\xv*î<A\i-9mA,»i .. -..1:1: ■ ,« •■; -iî ':r'î:-îmft<|;iV; 

iPiPtai JlbeimèinK aiiècifolofiWiitiwrtiyti|iiji»4 

Ludwig iJMUfiLim méniiueiiijfkfmm tmàjê^wnà 
dtplomalttm, etc. (Francof. et Leips.)^ ^7:^1741^ 

inJS*';i2vok ■■■ "■;'"■: ; *■■ '•'''■■': ■ 

lyAnbaist Piêi^ fagitiTM ]^ sertir AlliîàrQari 
de France,' 1759, iii-4«, 3 vol: ' ■ * '"' * 

iVoficet €t eoftraiis àet MènmbrUi ié 'li'ÈlÊL 
du Moi et milr^M MftftoîM^Nef , ptOilitt pki^ ^'"i^-* 
desinscripliotiB, 1^8^-1 S31, iii^4** lioittet.i k^it ' ! 

Toutefois cette \cleridère odlUclibB èirt j^hiïftlnlla^ 
(ive aUteitauiiliiDriti orMtaÀlL »• • '" ' '* * ' i 
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Ha ëtë jinblië'plasienrs antres notice» et evtnitR 
de docomcDts origioanx conserrës dans les grandes 
bibliothèques d'Europe, et dans lesiqaels on ren* 
contre çà et là des pièces concernant la France, tels 
que l'oaTrage de Lambecius sur la Bibliotbëque de 
Vienne , celui de Sinner sur la BibKdtbëque de 
Berne , celai du baron d'Aretin sur la Bibliolhëqne 
de Munich, etc., etc. 

Dans la nécessite où nous sommes ide nous tes- 
treiiiklre, nous nous bornerons A indiquer encore 
qu'eu tromne une foule de documetits originaux re- 
latifs â la Franee dats lés grandes histoires des pro- 
vinces par les bénédictins, dans c^lle de Lorraine 
par 0. Galmet, de Bretagne par D. Lobineau, Mo- 
rice et Taillandier, de Paris par D. Lobineau , de 
Lianguedoc par D. Vaissette, de Bourgogne par 
D. Plancher; ainsi que =dàns quelques antres, soit 
qu'elles aient été publiées, soit qu'elles soient en- 
core manuscrites, comme sont celles de Normandie 
par D. Lenoir, qui avait rcfuni plus de cent mille 
copies dé pièces origiiiafos, de Picardie par D. Gre- 
nier, de Poitou par D. Fonteneau*, etc.-. 

Les histoires des principales abbayes , de Saint- 
Denis, par Felibien, de Saint-Germain-des-Prës, par 
Bouillart; les grandes histoires généalogiques des 
principales familles de France, par Duohesne, La'> 
rocqne. Du Bouchot, Soyer, de Solier, BaluEe, etc., 
ne sont pas moins riches en pièces originales. 

H en est de même de plasicars édifices de no^ 
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faistorieiift domi^ p«r les éroditi 4n xni* 

que les Grodefroy, les Du Poj, les I^bowr— f f^i— i- 

le xTiu* siècle, par Seconsye » Lea|^et4)aft utauj ft 

autres. . • . . » • ct.- j 

I • 
I 

n Bout reste â signaler ploiieiffl gnuiâet oâftlo^ 
dons modernes dont; la rémikm forme ymm-^âtÊk 
prëciease , mais incomplèle et însufiiiaÀtè d*;(É|f)i^ 
nUfoei et de mémoires rektift à l^histaSre dft VMÉPt 
depuis les premiers tempe de la m<»iaraliiie^il'^3^ 
a eu entre autres mérites eeilii de téçndf. 0tÊ^m 
grand nombre de maÎBS beanoonp de *doeliiÉllilf 
rares et peu censnltÀ. '.\--w 

Trois de ces collections, publiées do 1M» .j#iÉi, 
offrent les plus grandes reseenroee k'^ébanÊm-êm 
sources originales de notre bistoire t eafai^'liil 
collectkiis de VOIU Goinot, Bndioo , PMilîiMMi 
Monmwqoé. Nons nous )>oni0M â donaar 
les titres des piàoes qui font, partib do 
d'elles. . \\' rt^. 

CoUemm eu miimêMê rtkâtfi à mkUÊm^JÊ 
France, depuii lafimêMmiÊ k^mo nmAilil nm . 
çaUe juiqu'au xifi« êiMê, onmc «ne inêroéâêHm, 
des euppUmenUf de$ nolicff #fr êêê nolni, |«r 
M. GttiMt (Para, JMèM, lau^im, St yoL j|%Sf^ 
Cette collootion ooqeisto em tmd^etklM» §épMb- 
ment fidèlee et très soignées ;. dst'prioclpalia. cfN»» 
niques et d'autres ooynifee IdMoiiiiiiet.oripMHn 
écrits en latin* . « 
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Tomes i et n. Histoire des Francs, par Grégoire 
de Tours; — Chronique de Fr^egaire; — Vie de 
Dagobert I«f ; —Vie de saint Lëger; —Vie dé P^in- 
le-Vieui: , maire du palais. 

Tome III. Annales d'Eginhard; —Vie de Cliarle- 
magne , par le même ; — Faits et Grestes de Charle- 
magne, par le moine de Saint-Gall ; — Vie de Louis- 
le-Dëbonnaire , par Thëgan; — Vie de Louis-le-Dé- 
honnaire, par l'anonyme dit l'Astronome ; — ^Nithard : 
règne de Charles-le-Chauye. 

Tome lY. £rmold-le-Noir : poème sur les faits de 
Louis-le-Dëbonnairej — Annales de Saint-Bertin ;— 
Annales de Metz. 

Tome T. Histoire de l'église de Aheims , par Fro- 
doard. 

Tome ▼!• Siège de Paris : poème , par Abbon ; — 
Frodoard : Chronique sur les derniers rois carlo- 
▼ingiens ; — Raoul Glaber i Chronique sur les der- 
niers rois carlovingiens et les premiers rois capé- 
tiens; — Helgaud : Vie du roi Robert; — Adalbcron, 
Poème sur le régne du roi Robert. 

Tome Tii. Vie de Bouchard, comte de Melun; — 
Fragments de l'Histoire des Français; «-- Chronique 
de Hugues de Fleurj; — Procès -Verbal du Sacre 
de PhOippe !•' ; — Histoire du monastère de Vézelay , 
par Hugues de Poitiers. 

ToBie Tui. Vie de Loui»-le-Gros, par Suger 4 — 
Vie de Suger, par Guillaume, moine de Saint- 
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De»»; ^ Vie de hMxA^ttfmV^Wmà&Ckmn^ 

Tome ix; Vie de PllUîfl^atlMAitP^ 

— Histoire de Philippe-Aâg|wtei^'|>«VîèiiiU«artVW* 
Breton j -T-Vie de Louia Vfil;iTj.]>ie Xîf^f|l^i'^A 

Tome-x. LaPhiU]^^&po$m6|yj^'C^ 

îe-3reton. :.J»,rr i.: .-^^hacccftèi^ 

Tome XI, Chronique dp, f^(4Uj|ii^i^ 
Tomes xii et xiii. Croi|«|^ V^V^-^I 
Albigeois ^ •— Histoire dea ÀJi^eois^ n 
de Vaulx-Cemey ; -^ GaillauBoei de Pmt^ 

— Chronique en- langue romane s'-^Bçs 
rieux des Français. 

Tomes xiV k xxir. Ctbi^iies^i: îtii^éi' î^^Wk- 
toire des Croisades, par Gnibert de IXopÊS/l^^ 
Vie de (ïuibeH dé Tfo^l','{)it^ liiî-âéMf «Itf %• 
dé saint Bernard abbtf de GtaSHutik. * • ^^ '0.>Jk,a t 

Tomes' XVI , stini «t tnii. HÎièoiiw d^ CHUÉMÉ'» 
p» Gaîllaarte dé TjT; '^ * • «i .»«^' 

Tome i/ix. fiîfttoire dés Crttkd^, pÉlr^lIttiiilii 
le-Trësorier. ■ ' ' ■ *' ' ' ' -l «'•« o«>«*'' 

Tomes xx?et ïxi; HktoSrff dir Crdafeéuri f f ' B U 
bert d^Aix et par HvfioiioBd d^Agâié; '^>> ^ir^m;)»^! 

Tômo xxri. Histoire 'dos CrjâMtàSksJfÊrWààftéê 

Tome XXIII. Histoire de fap ^yw fti lh » i Ç l Mi i ÉÉH 
par Robert4»-Moinie; — Sklnf^ éifTmmM iiiijpar 
AaOal de Caen* • . - -ri - •* .•r«>;^i;?. nb -.-i / 
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de OiAitmir -^-^HiÉtote tte k €roiMrie aeLom Vll^ 
psrOëmi-4èD6«ll4i-W :-.-;-:> »- ;oo.-t !• .' '! ^;. • r . 

T«diei'ZX¥àsàdrtu. Hittoir»>de Hontaaiiclîe-, par 
Orderic Vital. .-..•'. j .-. ' r. 

Tome xux. Ui#toîre «k& Kormaiida, par Gail- 
laume de Jpiiiirfge&v et Histoire 4f Cri|iUaanie-le-' 
Conquërant , par Guillaume de Poitiers. . 

CoUèetUm âet ÇMvniqùes rUUtonales françaUe$, 
écrites eii UmffUB ^îfféÊréj^ xiu* ifti -xVf* èûde, 
avec notés et lÊyui^miëlneHù,j^ar'3: 'A. Bfach'on $ 
Paris, Y trdiire] lW!<-lèîÉ9; 47 toI. îo-8*, * ' 

xin* siècle. Histoire de Ponstaiitiqople:Soas les 
empereurs français , parDucange, t. i et^u.-^jU^o- 
niques :4o Qeofirpjr.Af yîlle-«fiardo«iii^ avec les aiip- 
pIteéntStf t. ui. --^ Frpgfne^pi^id^ «lujt^^iqa^ors J^jn 
aaiitÛM., idem. -"--PlûUppe JIKqoskesy.idem rr.Clir<^. 
niqiM «feipqmB aooiyrPVf de^ f^r^i^ 4? J^^^ 
t. ]3^, — ^ Cluropiqiie de 9amoa,Meuilwier ; -T-.Gpi^g^ 
t«lîifiL4e4-<JPr9«i^rt..ff. «|-TJh,r^.C^^ 
saint MJsgWare^f— PoM« 4'A4a4l fie Lu Halle |iar 
Charles d'Anjou ^ — Guillaume Guiart, Btranch^ 

dearoyauaLlignli§efi..)..VI^iTJW-,..... .^ , ..1 

■iT^4î^. .Oo4«ar^ *».*w. ^ ïaiUei ^ )!* 

▼Ulé denmften.t9MU.t. «^ ^.QtMTDiûqiie;^^ Jgi;^ 
sart , arec des ad4ttîpm *•¥*?« ffW^^f^ 'î^ïPhro- 
nicpiesy et Poësies de Froissart , t. z a xxiii. — Gom- 
bat déé YMte; -M. Potoe sarli'BatsiUeé^tMtjr, 
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par Colin de lUnaiiti - 
Ridura n, t. xuT. — AnbMMck da^MCAl^ai 
BU duc d'Arboré ; — Coiwikotka iTftihip^^in ir* 
ChroDÎque 'd« Hicbard H; — BUnoiM*.dsSti|m 
Sslmon, t. IXT. . .' i,.j\j,!'.- 

z*> nèale. ChnmiqoMd'EnguerrRTid deMoiiib«> 
let, t. sxvi i sizi.— Lefèvre de Saint-Reiar, 
t. iixii) xisni* — Cbrdnique et procès de la Pd' 
csUe, t. IiXiT.—r Chroniques de Mathieu de ConC/, 
t. ixiretxzxTi. — Chroiiîque de Jacques Diiclercq, 
t. ixiTii Aixiiz; — Jonnia) d'un bourgeois de Vi- 
nt , t. IL — GeorgM OtasteUab , Vie du boo Cbe- 
ralîer Jacqaci da Iidaiii, t. m. — Chroniques des 

duci de Boargogne, jjMT le mtoa 'et ptr II 

t. ILtl i IITII. 

N. Bnclion avait ai 
grandei Chttmiqne* de S«nrï)ani(, m IV 'vdrtvt^j 
alari que plnnenn petitM OfaroaqMMrte ^l|itlim 
grand* dncbéi et eoBtrfi, ipiMÊtmX «tt JC>fttawi( 



OiroHqnea de Saiàt-JMaû oM <M |Ua-*MHMAtt 
anDoncdM par MM. Pud Uarofa, J»TiriiBfclii» 
P. Paris. .-'■• :vU!x..i 

La plu grande partie <tei Cl iii j aâ g iiii ymÊs^ ri m 
dam la ooHeo^on de M. BndboB, Wièm'itéàttÊû 
étaient intiite* , ont M reptidàftM pMÎ M M MH 
eimtAtoiUPuMèMltatMtn. ■■•■> >jT^,iii 
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France, depuis le règne de PhiHppe-uiuguste jùé^ 
qu'à la paix de Paris, conclue en 1Y63; avec des 
notices sur chaque auteur, des observations sur oha- 
c^ue ouvrage et sur les époques historiques aux- 
quelles ils se rapportent ; par MM. Petitot et Mon- 
merquë. Paris, Foucault, 1819^1827. 

I** Sian, jusqu'au commencement du xvii« siècle, 
59 tomes en 53 volumes in-8®. 

11* SÉais , 79 volumes in-8<>, en j comprenant le 
volume 21* bis. 

Voici la liste des Mémoires qui forment cette col- 
lection importante et fort estimëe : 

Geoffroy de Yille-Hardouin : de la Conqueste de 
Constantinoble , tom. i. 

Jean , sire de JoinviUe : Histoire de Saint-Louys , 
tom. II. ^ 

Extraits de manuscrits arabes relatifs au réf^nc de 
Saint-Louis, traduits par Gardonne, et disserta- 
tion sur l'histoire de ce Roi, par Ducange, t. ui. 

Anciens Mémoires du xiv« siècle, où l'on apprendra 
les aventures de Bertrand Duguesclin, traduits 
par Lefebvre; et Observations relatives à ces Mé- 
moires, par M. A. Petitot, tom. iv et v. 

Christine de Pisan : le Livre des Faiz et bonnes 
Mœurs du sage roj Charles V, et Tableau du 
règne de Cliarles VI, tom. v et vi. 

Histoire du maréchal de Boucicaut, d'après l'édition 
de Th. Godefroy, tom. vi et vu. 

57 
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Mémoire» âé Pi«rre .d« Fénfai i l«m. *[i;'. ^ -t-^'f? 
Mémoire cODtiemant U pticeUfl dPOtUatie» toril. v#if^ 
Supplément des Mëmoiîrea m JétnmM^Ar^^yffm 

M. A. Pétitot , tom. Tii« l '» 'i ".rriT, iif|i 

Histoire. d'Artus.ill; doc âe Bretagne , ttàtM et 

Ricbemont,.t6iit^frtf.': ' r. :•• '■' . «V ,v^-'. .-mj»*! .m 
Mémoires .]*eUti£i à'FU^cent» sire d'lllienj,f||9i* im. 

— Mémoires d'Olivier, de ]4LJiIarclk^^\taql9 j^*|| fît 

— de Jacques Daclercq , tom. xi. ^ ^ . . j ,i § 

— de Philippe de Comiûes, tom'.' xi k i^f.^ *' . 
Histoire de Louj^ Xlf oo Ghrw^pe'fl^oille^ 

Jean de Troycs, tom.' xiiï el xiv. " ' /' "^ . 
Mémoires de Gnillkame de VitleneàTè/éoi^. nf, 

— de La TremmUe, par BoacfibtyOdle^Fall^lirib 
du chevalier Sanà-Reprocbe^ioiB,vJnnCn';^«iiOL> 

HittcÔEi» dû ffiyard, pârU kjU mMuàritktÊ(fÊ»l 

— des choses mémorables ^ riègne de TidlilliflHI 
et d]i TrêBfÂitl^^ par Robeit de la rilih ■ i ifri i l i » 
geeur de .l^hurab^e Ibt jôp flëdbn^ teBM>é»ioÏLSi 

Journal de Lodfte tk^ Sttvvjre; dnebMèU élAaifMK 

lieame, iom'..'xikti. 1/ ^ «tzi r..>ji»<.viK .Â-«hifr.V 

Ménoirea dèt Maorlin et Gfdilattme DoUl^r^teaUi 

Commentaires <de .mduire 'Kâise de-^MoB^iM^'^taMe 

Mémôrèé dé Gas^rîdftlSa^faÊ, si%aAirÀ»'îh- 
vannes, toin.ixxlM i xM»: , V/ .- -'-biD oS .^n^W 

— de la Vie "de .JEraafeaii^Jei.goef ■■>«]; ili*l^ 
Vieilleviile , tov; tt^aràaBti|y;MHlH>d M »l^ 
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Mëmoiret éê Fnaçoîs d« BojvtOf baron Dirvillart, 

tOtBt SXTIir â ZBÏil -'' -> .W- -■ - '' ^:-' 

Oommeataîtfet te cbnitei»^ Groamt tu la. Gaulé 
belgique, par Fr. d« Rabadir,toiDi sulîi et z&iii. 

Le Si^deMel»t>ar TeaisèrearGharlea V^en ^^2. 

— Discours de Gaspar de Celliliray. ^^ Méjoi^e 
^ yp^Wi 4tt diji», de Goiae en.f talie , pf^. ^li, de 

La Chaatre. — Méneires de'Gaillaame de.Roche- 

- f ■• .- ' . . 

chouart; tom. xxxii. 
Mëmoirer de Michel de^ÇattelnaUj totn% nLxiii. 

— de Jean de Mergey ; — > de François de La Noue ; 

— d'AehtUe Gwman ; — de Jeas4?hilîppi ; t j xxzrr. 
-^ dm due dé BiMiilkMi ; -* éè BfiillaUBJe de Sceaux, 

séignenr dé Tkyauiiee; tom. xxxt. 

— de Philippe Huranlt, ci>mte de Cheremy, étf de 
Phil; Hmrauli, ahhë de Pootlevoffe, tom. %xxn. 

— de Marguerite de Yaloif ; -^ de Jaoqqet-Aoguste 
deXhou; tom.-aaim. "i «'? * ' 

— > de Jean Choisuia j — de Mathiett Merle ; tome 

Chronologie noTenaire de Palma Gafet, tom. xxzrni 

â SLin. '' 

Mémoires de Jacquet Pape, seigneur de Saint- 

Auban , tom; XLin. . ■ 
MémoireB d'Estat^ par |C deNenfVilley seigneur de 

ViUerDy^; *— du'dnp d^AngbiâleSnîef tom. uit?- 
Joumal de Bieree d* rEstoile aqr hat r^nês de 

Henri UL, de Henri IV et de Loub XHI, limies 

«▼ à LXU-. • ' ^ ■ ^• • '■ 
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R«laU<m faâte par J. Gtliot $ — i 

Groulard; — de M. de M«rillao;> 
Mëmoires de metnre Dmral , «uurqn» éé FMUISMjr* 

Mareuil» tom. L et Li. ■-.■^ 

Table- géiéralè et analytique dea flUttîèTCt^- per 

M. Delbare, tom. lii. . * ? -;■ < ■• 

A cette tém on joint lèi eanrres MflB^leliia'de 
BrantAme^ ëdtt.ttMv Bf« de MeoBMrqv^ ("'"v^ol^ htlê^^ 



'. ■ • .•,••■ -*■ 
Mémoires dei lage^ rojalea CBoo Môm iÉa^ ^ m it de 

Heiiry4e4jrraiid (Mëmoirei de Sullf ), toa. «an. 
Histoire de la Mère et da Filt^ par le omtéImI de 

Bichelieii, tom. x et u. ••^ *-;. — 

Saccincte narratîoik des grandes aetioas d<i»JUè/fr 

le cardinid de Riehelieii» toni. n. : '. - 

Prëeis de THistotre des Prorinoas-Unias darF^rt* 

Bas, par M. Laurent, tom. SI. • • . 
Les N^ociations do président Jeannin, t. si à^svi. 
Mémoires do maréehal d'^Bstréat, ton. xvi. .=-> - 
-* sur la R^enoe de Marie de Médicis, par Itolr 

obartrain, tom. xti et zru. i . 

— du duc de Rohan , tom. zmi et m. 

— du maréehal de Bassompiarre, feom.'Sn àmn. 

— du cardinal de Ricbelieu, tom. xui àsB;- « 

— de Gaston, duo d'Orléans, tom, zxxt. 

— du «sur de Pontis, tom. ixsi et-noui.- - 

— de Robert Amanld d'AndiUy, t. xsnireiiuiT. 
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Toma xiiT, fiiitoiredai'Crciiudei, par Foolehu- 
de UnrtrM ; -^Hiitoire da U Cromde delionii VU, 
par Odon ^Douil: > : ' ' 

Tome* uv i isViii. Hîitoirede Homandie, par 
Ordcric Vital. 

Toms xiix. Hiitoire du nornuiDda , par Gail- 
lnuma d« Jamidges, et Hiitoire àt GuiUaanie-le' 
Conquérant , par Guillaume de Poitiers. 

Collection de» Chroniipiet nationales prançaUft, 
écrilei en langue bulgairé, du xm* au ivi* lièeîe, 
avec notet et ieUitrettiementi , par J. A. Blichonj 
i'arw.Verdière, l«1-i8W . A7 toI. in-8". ' 

iiii' liècli!. Hiïtoire de CaDalantinople lou» lea 
empereur! ftançaii, parDucange, t. i et u. — Chro- 
nique! de GeafTroy de Ville-Hikrdouiii, avec lei «up- 
pMmeDts, t. III. — Fragmenta, de cLconiqaeurs by- 
zantin*, idem. — Philippe Moualm, idem. — Chro- 
nique giecquB anonyme dei Français de Morde, 
t. i>. — Cbroniif ne de BamoDMnnUner; — Cotupi- 
ration de J. Procida, t. v et n. — Cbroniqœ de 
saint Magloire ; — Foiine d'Adam de La HaUe lur 
Charles d'Aojouj — Guillaume Guiart, BraDchs 
de> royaux UfDDfM^ t. TU «t,tj(ii. | 

BIT* «i^. G«4a&t>r de.'PaHt. et Tiille d» la 
vilb da Pari» en 1319, t, u. — '.GkroTÙqDe^de Frei*- 
9art , aTeo de* additiofi* d'aKtTM /rHmentf de clu-o- 
niquea, et PoAiei do Froinart, t. i à mu. — Com- 
bat dea Trente; —PoAnaiurti BataïUe deCr^, 



318 ANNUAIRE 

Mémoires de Lafare, tom. txr. 

— du maréchal de Berwick, tom. lxt et lxvi. 
Soayenirs de madame de Caylns, tom. lxti. 
Mémoires da marquis de Tôrcj, t. i.xvii et cxtiii. 

— du maréchal de Villars, tom. Lxviit à lxxi. 

— du duc deNoailles, tom. lxxi à lxxit. 

— du comte de Forbin , tom. lxxit et lxxv. 

— de Duguay-Troniiiytom. lxxt. 

— secrets sur Louis XIV et Louis XV , par Daolos, 
tomes LxxYi et lxxvii. 

— de madame de Staal, tom. lxxvu. 

Table générale et analytique des Méndoires, par 
M. Delbare, tom. lxxtiii. 

A ces trois collections on a coutume d'ajouter les 
Mémoires du duc de Saint-Simon , en îl vol. liv-S" 
(1829-31) , ainsi que les Mémoires relatifs à laJUé- 
volution française, publiés par MM. Berville et 
Barrière (1820-26, 56 vol. in-8°). Peu de temps avant 
la révolution , en 1785 , avait commencé à paraître 
une Collection de mémoires particuliers relatifs 
à l'Histoire de France, dont 72 volumes ont é^é 
publiés, et qui contiennent une grande partie des 
Mémoires de la collection Petitot ; mais ccUe-ci lui 
» fait perdre tout son prix. 

Plusieurs collections de mémoires et autres écrits 
historiques originaux ont encore été rëoemment 
commencées en France : M. Buchon a reprodjuît 
avec quelques additions , dans le PanUiéon UUé- 
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raiire (1835-86), l«t chroniiiaes qui faUaûnt partie 
de son premier recueil , «t antre autre» f roÎBsart et 
Monstrelet, anxquels*èo' promet de joiadre* la 'plu- 
part des Mn^Qiairei de la« eotlectiôn Petite — 
MM.'Micfaaùd et PenjoulatvicmieDt de mettre au 
jour (1836) les premiers Toinmes'd'utttf NùWI>elle 
collection éê Mémùires pour servir à VHùUHre de 
France, depuis U xài* ki^te^jusqU'^à la fiié du 
xTiii*« Le traT^ des éditeurs se distingue par rem- 
ploi de textes plus orîgbkàuk , ainsi H][bè par dîVers 
extraits et analyses dé chroniques et autres pièces 
historiques destinées à remplir les Vides qu'on remar- 
qué trop sotiTent 'dans, les mâneires. Ce recueil doit 
être partagé en trois séries, dont la pre/hiére s'étend 
jusqu'à 'la Ligue, et la deuiaème jusqu'à la Fronde. 
Les Volumes déjà pahli^ contiennent : Joinville , 
Christine de Pisan','les' IVfémoires sur Duguesclin , 
la Vie du maréchal àé Boucicaut, le Journal de 
L'Estoile et les Mémoires du cardinal de Retz (édit. 
originale de MM. Ghampôllion)» 

Une autre collection qui n'est pas non plus sans 
intérêt et sans importance, et qui paraît obtenir du 
succès, est celle que M. Darijou, de la Bibliothèque 
Royale, publie depuis prés de deux ans , sous le titre 
à'Aréhives àuriêuses dé l'HisUtire de France, de- 
puis Louis XI jusqu'à Louis XVllI, ou CoVi/etmh 
de pièces rares, curieuses et fntéressantes , ielles 
que chroniques, mémoires, pamphlets, tettrës,vie8, 
procèi, testaments, exécutions, sièges , batailles , 
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maiêoereê, fétei, eériwunUêê /Wnèftntf i Ht. X'mi'* 
▼rage est partage, en irQÎf,aén(Bt.: de.lifoaîi.XI:à 
Lonû Xm , de Loms Xm à LwkXy , do LcMdaXV 
à Louis XVni. Dix Totoiiie^ de k^piimîiw iAeiB 
sont publiés, et ne tenninent pas enoore le yTi»iaè|le} 
ils reprodoiient avec esaetitade. mi très gnnd 
bre de p&àees hiftoriquet, rafet oa inrfdi> eii 

Bft. Paol Laeroix (le bibliapliile Jaoob). a 
entrqtns la publicatioft de.C!Ml>ttf^et, 
et éoeuÊMnU de VHUMirê ûêEfWHOê^i 
inééUt, pour servir dé oompléaienlrMK oaJIeiligi 
Gruiaot , ^Bucboa , Petitot , "ManmÉÔnfU f HMleiâl •'• 
encore publié que k CknmUt^ de Jêtm dUhUlÊm 
(4 Tol. iii-8S 1836), soigneotemeat reroetiM ém 
textes en partie inédits. Il annonce les gi anilqi]fi|ii> 
niques de Saint-Dems , une traducjtson Tranyiiia de 
rHisteîre nnÎTerselle de Mathieu Pârli, ek»^pki^ 
sieurs chroniques également inédites dei>xv*'ift 
xTi* siècles. . •■•...:,. ■ .' 

M. Paulin Paris, qms'ooeope tout spécialMMat 
des monuments littéraires de notre aneiennelnagne^ 
dont il a déjà publié pli^riejars potoes «nriem , .a 
fait. aussi paraHre, en tS36, les deux premim.^r»- 
lûmes (in-12), d'une eoUeetien dumâaie fanpt» 
sous le titre à*EUMr0 âeJPtûmtpmUi imêwwêiiÊ 
coMlewfioratfM, et qui mw|rsni1 In/nmininiiMign 
des Chroniques de SainlnDinia et diflëranlia pièoat 
concernant le.régne de Fraagoéa IL . . 

La ilemi« félrof|Mpl^, qne.p«blit depuaimi» 
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ans M. J. Ta8ck«reau , est aussi un recueil iotëres- 
sant de documents originaux' pM étendus, f^tifîR 
a notre hiitcnre» de même que la seconde partie du 
Bulletin de la Société de l'Histoire de France, pour 
1834 et 1835. 

Pious ne parlerons point des ouvrages pnbliés ou 
{«réparés par tette Société ; ils sont mentionnés ail- 
leurs dans cet Annuaire; mais nous ne pourons 
nous dispenser de'signaler les premiers ouTrages mis 
au jour depuis deux ans , aux frais du Gouverne- 
ment, sous la direction de M. Gnixot, ministre de 
l'instruction publique, et des comités institués par . 
ce Ministre pour la recherche et la pubHcaikm des 
docwnefUi inédUi relMfIt à VHUtoire de France. 
Cinq volumes in-4^ • sont déjà . publiés , savoir : 
I. JYégociali(ms relative» à la SuecesBian d'Es- 
pagne tou$ Louis XI F, éditées par M. Mignet,' t: i 
et 11 ; 2<». Documente relatifs à la Guerre de la iue- 
cession d'Espagne , avec plans et cartes , édités par 
M. le lieutenant-général Pelet, 1. 1**; le deuxième est 
aussi terminé; 3<>. jQwmaJldes étals généraux tenus 
à Tours en 1484, par Jean Masselin, édité et tra- 
duit par M. Adlielm Bemier; 4®. Prochs-^erbot 
des séances du Conseil du roi Charles Vllly édité 
par le même; hf*. Recueil de f^(mments inédits 
d*Abeilard, édité par M. V. Cousin. Parni les 
autres documents dont l'impression a été Clément 
décidée et dont la publication aura lieu sous peu de 
mois, nous indiquerons encore la Chronique en vers 
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Mémoires dtt Pierre dé Fénia ^ tonû ihtn ' n-^? 
Mémoire c^acernant Ift puceUa ^itMéatu, toih.-Vti^ 
Supplément des Mëmoures sur Jèai9d-<FAre|i|^ 

M. A. Pétitot , tom. T4I* l » « -. rnc niji 

HistcArB) d'Arias, m ; doc de BrttKgao, éMtitf 4» 

Ricbemont, l^ak^tnf,'. r. r '•' .%V -v' .-)ii)»i .m 

Mémoûtesxelati^ À'Flq^centt n^v 4'flli«nt>l9P* ^* 

— Mémoires d'Olivier, de U.Jfarcb^a,>toi|l, j^;tf| (j^ 

— de Jacques Dudercq, tom. ^i» ,. . ^ ,,, 

— de Philippe dé Comi&es, tbiiiV xi à iîfiï' ' . 
liistoire de Louys XI» ou ChKqmqae'sçanmettHl 4* 

Jean de Troyes, tom. xiii et xiT. 
Mémoires de Gniliâùme de VilienèÛTè, Hm, Mr. 

— de LaTremoilk, parBooeltotybtile-PMffj^ 
du chevalier Sanâ-Reprocbi^;iom,iUftn-:^«fioO 

^i8taîrb 4a f&yiu>d, pdrlé lojrU Mh4téAr» M^^vt 1 

— des choses mémorables ^ règne de LfllitpgBI 
et djB Fvwçbifrl^, par Aobdrt de JautoèrdÈfiMP 
gnear. de .ÇlintrabgQ fet ;dp flëdan^ tÂu)#Pi0ri.Hi 

Journal 4e Lodlse <k^ Stîvi^#; dnohariU tilAnj^fM- 

lieans,, ftmnl.'ito. i!* ' ^.ix i ' '. .Mi<u:*->l/f irt-thifr/. 
Më«unre& dèr Maotln «t GmlklÉme DaMl^ 

itnàiiXk. : .! i .- ::î/:'.îi-îO i-j ■•j'i7Jî»'ïaJ -icff 
Commentaires de .mcbsife BUise de'Itaif^iiM^^teas 

xsàisJoiAÎ ;'- .:•. S 'j'-iJ oî : r:«i.i*7 al.' «>fffl|il|ttK) 
Mémûrèé de Gaspar .^dftlSaiifai, MgarfiP'4»>ÎRi- 

vannes, toin.izxm è jotv: , t7 ,. .'^ciD o!> jng'ti 

— de la Vie de.grppfA^eJ SoèpiMUt^; iAii« 
Vieilleville , lomi iaLivànnti|r;iiHt}<)d .'HT »1j 
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Mémoires de François de Boyviiii baron Dnvillars, 

toiDt xxyni à zxz.t > 

Commentai^s des demiÀMb' Guerres en la- Gaule 

belgique, par Fr. de Rabutin*, tom; kxxi et xîuii. 
Le Siëge de Metz ^ar l'eBipèreur QiarlesY, en 155Î. 

— Discours de Gaspar de Colligny. — MënJoire 
du Vo^^gq du duc. de Guise en, Italie , pf^r M., de 
La Cbastre. — M^eires de Guillaume de Rocbe- 
cbouartj tom. xxxii. 

Mëmoirea de Michel de..Castelnau , tpm^ scxxiii. 

— de Jean de Mergey ; — de François de La Noue ; 

— d'Achille Gamon ; — de Jean-Philippi ; t.- xxxrr. 

— du duc de BoùiHon ; — de Guillaume de Sceaux, 
seigneur de Tavannes^ tom. xxxt. 

— de Philippe Hurault, cnmte de Cheyem^r, et de 
Phil.' Hurault, abbé de PontleTÔye, tom. xxxyi. 

— de Marguerite de Valois; — de Jacques-Auguste 
de Thou; tom.^utxTii. 

— de Jean Choisnin ; — de Mathieu Merle ; tome 
xxxvin. 

Chronologie novenaire de Palma Cayet, fom.xxxyiii 

à XLiii. ' ' 

Mémoires de Jacques Pape, seigneur de Saint- 

Auban, tom. XLin. . 
Mémoires d'Estat, par M. de Neufville, seigneur de 

Villeroy; «^ du- duc d'ÀngO^lesmeç tom. xlit.- 
Jouroal dt Pienre de l*E8toiJe sur les règnes de 

Henri HI., de Henri IV et de Louis XHI, tomes 

XLT à LXJX. 
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KelatioQ faite par J. Gillot; — M^oiresde Claude 
Grouiard; — de M. de Marillac^ tom. xlu. 

Mémoires de messire Daval , marquis de Fontenay- 
Mareuii, tom. l et li. 

Table gënërale et analytique des matières, par 
M. Delbare, tom. lu. 

A cette si^rie on joint les ceuvres compUtet de 
Brantôme, ëdit.|par M. de Monmerquë, 8 toI. iih6*. 

Deuxième série, 79 volumes in^B^, 

Mémoires des sagesfiet royales œconomies d'eatat de 
Henry-le~Grand (Mémoires de Sully), tom. i â iz. 

Histoire de la Mère et du Fils , par le cardinal de 
Richelieu , tom. x et xi. 

Succincte narration des grandes actions du Roi, par 
le cardinal de Richelieu, tom. xi. 

Précis de l'Histoire des Proyinces-Unies des Pays- 
Bas, par M. Laiurent, tom. xi. 

Les Négociations du président Jeannin, t. xi A xti. 

Mémoires du maréchal d'Estrées, tom. xti. 

— sur la Régence de Marie de Médicis , par Pont- 
chartrain, tom. xYi et xYii. 

— du duc de Rohan, tom. xvni et xix. 

— du maréchal de Bassompierre , tom. xix à xxi. 

— du cardinal de Richelieu , tom. xxii à xxx. 

— de Gaston, duc d'Orléans, tom. xxxi. 

— du sieur de Pontis, tom. xxxi et xxxii. 

— de Robert Amauld d'Andilly, t. xxxiii et xxxiv. 
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: ans M. J. T>tefa«reaii, cM ■nui nn recueil întAvi- 
: sant de docuinint» origiaiux pM ëtendns, l'datifii 
à notre liutoirB, di intiBe que U féconde jwrtie du 
I BuUetiii de U Société de l'Hùtoire de France, pour 
, IS3i et IS3S. 

, Nous ne parleroni point des oiiTragea pnbliëi ou 
I |>répar<!i parncette SaràM; ili sont mentioDrati ail- 
, leurs dans cet Anouaire) mais nons ne pouTone 
DOUi dispenier de'si^naler lea premiers ouTrages mît 
I au jour depuis deux ans , aux frais du Gour a r n e- 
ment, soiu la direction de M. Gniaot, ministre de 
l'instnictioa publiqne, et des comités instituas par 
ce Miniatre pour U rMfe«rche et tapubUeaUoH Éet 
OoeumenU inéitU relaUfi à l'/Uttoire de Franei. 
Cinq Tolumes ia-f sont d^jl. publiés , saToir : 
I. Pfigoctationt rêlativtt à la Stteetiiion d'Et- 
poijlte ttnu LtrtUi Xlf, Alildea par Itt. Mignet, t. ■ 
et II ; l°- Doeitment» rtUUif* à la Gwrre ie la «m- 
cession i'Etpagne , arec plans et cartes , ^téa par 
M. le lieutenant-génriral Pelet, 1. 1"; le deaième est 
aussi terminé j i". Joitmol ie» état* ginéraitx teruu 
à Towt en ItSf, par Jean Masselin, Mité et tra- 
duit par M. AdhsliD Bemier; 4°. Proeit-verbol 
d«t liOHCet du Conseil du rof Chartes P'III, HM 
par le latme; 5'. SeOHtU dé fragmentt inèêUl 
û'Abeilari , édité par M. V. Cousin. Panai les 
nutres documents doat l'impreenon a été également 
décidée et dont la publication anra lieu sons pen de 
nioii , nous indiqneroof encore la Cknmtqtu en «en 
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MémwtaàÊiafm; to^. n*. --'- ■■'> ''»• tmiiv 

— dn murinb*! de BsrwMki; «*».«■*<•• MM ' - - 
SonTMnnd»Dudia*d«'C«7lBi,tMà.n<«;' "-' - 

— dn iDaréclul dB'ViUtM^' Mm.i£xViii>l uk&I* -> 

— dn dac datHosiksvMmi nlki-t Lsvfnii'- > .'' — 

— dacomtsda An4sii,' tnbJi.ilKT«tKK<f<->*- — 

— da Dagn ly-IVoaim tnw^ tar. i< ' .l'V 'H - 

— Mcreb mr Loiùi%IVMl.oéitXV;'|i#IMfa« 
tomes xuvi et uuTiii. >':-ï i; : 1 1 ^1/ *S — 

— àtinuAameàaSlMtà,-*om..tjmkwljni, ...., .-U — 
TablB gàuSnb) «t aM^<|te< Ar HMoMif 'fM 

M. Dslban, ton. txnai. < —■ > • ''' L -^ - 
A cea trois coUectiona an a cootuoiG d'ajoutir les 
Mémoirei du dw .de *aint-Jfmon , en Si vol. i^-è' 
(lSZa-ili),'nnài'i^tle» Mémoirei rfiltitift à la Ri- 
vùtuUon firançàUe, publies par MM. Bpryîlle et 
Barrière ('lSt(f^lO, Efi roi. Îa-K"). Peu de temps avant 
la rrivolutïoD , en 11SS , avait cammeoci! ik paraître 
une Colkction de mémttiTci parlKnliers rflatift 
à VHUtoire d« France, dont 7Î volumes ont é\i 
publiai, et qai eonliennpnt une grande pnttîe des 
Mtfmoîret deli cotlsclion PeLÎtot; mais cdlc-ci lui 
I) fait perdre 




ithoii daM U rmnéamWU- 
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raire (1835-86), les chroniciiiet qui faisaient partie 
de son premier recueil , et entre autres f roissart et 
Monstrelet, auxquels. on promet de joindre* la 'plu- 
part des jn^oirei de ■ la» eolleètiôn Pétitot. — 
MM.'Micfaaùd et PonîoulatTiemieDt de mettre au 
jour (1836) les premiers Toinmes d'urne JVùWOiellê 
collection éê Mémolrts pour servir à l'Histoire de 
France f depuis U zm* ki^le^jusqu^à la fiié du 
xTiii*« Le fevail dee éditeurs se distingue par l'em- 
ploi de textes plus oriçixteux , ainsi 'que par divers 
extraits et analy^ses de chroniques et autres pi^ees 
historiques destinées à remplir les Vides qu'on remar- 
qué trop sottTent 'dans, les mânoires. Ce recueil doit 
être partagé en trois séries, dont la première s'étend 
^isqu'à 'la Ligue , et la deuiaème jusqu'à la Fronde. 
Ijes volumes déjà pnhli^ contiennent i Joinville , 
Christine de Pisan, les* iVfémoires sur Duguesclià, 
i Vie du maréchal de Boucicaut, le Journal de 
'Estoile et les Mémoires du cardinal de Rets (édit. 
iginale de MM. Ghampollion )» 
Une autre collection qui n'est pas non plus sans 
érét et sans importance, et qui paraît obtenir du 
ces, est celle que M. Darijou, de la Bibliothèque 
'^ale, publie depuis prés de deux ans , sous le titre 
'réMves àurieuses de l'Hiitoire de France, de- 
' LouU XI jusqu'à Louis XVllI, ou CoNeeffim 
"ieces rares, curieuses et intéressantes, telles 
hroniques , mémoires f pamphlets, lettres , vies, 
'S, testaments, exécutions ^ sièges , MaiUes , 
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moBêoeres , féUi, eérimoiUêê /Wni^rti i Ht. .fc'mi- 
▼rage est partagé, en tmàê.Métwê.t àà.IiÊatii^JBLik 
LonûXm, deLomsXmàLevkXy^dBLcMdaanr 
à Louis XVm. Dix Tobmifliçde UpÊmaâèm wâétb 
sont publiés, et ne tenninflut pas enoore le a:fi>iiiiiia| 
ils reproduisent avee exaetitiide. vn très ^umà: 
bre 4e p&àees historiqneiy nnei on inédi ia t i . 

M. Panl Laeroix (le biWopliile Jaodb),n 
entrqtris la publication: de ,Clmmi9IÊÊêf 
et doeuÊMnii de VHUUHifê ûê^nm€$^M\ 
inéâUs, pour ssyrir de oompléasenlt nnx oa J Iafligi 
Gruiaot^Bucbon, Petitot» MciQXDénfêé | wêêê^ M i ■*> 
encore publié que la CknmUt^ de Jê^m MidtÊm 
(4 Tol. in-8^ .1836), soigneosement remetiM 4>* 
textes en partie inédits. Il annonce les grMidfp'C^w 
niques de Saint-Denis , une trfkhiojtkm ^finHi^aiiecde 
rHistoire unirerselle . dé Mathieu Paris» et^^pia»' 
sieurs chroniques également inéditfe dea^xif^'ift 
xTi*. siècles. . ••.•.■ -i -'..-'■»,■.>..' 

M. Paulin Paris, quis'ooenpe tout spëeialMMat 
des monuments littéraires de notre ancîenne^laagni, 
dont il a déjà publié pli^rieurs potoes^nriaÉai» m 
fait aussi paraHre, en tS3Sf les deux prenifffè.iieip 
lûmes (in-12), d'une coUeetien du mâma .y-^" 
sous le titre à'EUMt$ âeJF)nmcepm'fM éortmêm 
eomîi mp ùnÀm » et qui Q9ni|»n4 InjconaMBoiMHt 
des Chroniques de SaînIrDenia et diAfraniia pièois 
concernant le.régne de Fraagoîa IL ■ \ - ».. . 

La Rmk$ riêr9$petfU90 > que.p«blit ^bpuAimis 
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ans M. J. Tasehereau , est aassi un recueil intërcf- 
sant de docoments onginaux'pM ëtendds, i^atifiR 
a notre histoire, de même qne la seconde partie du 
Bulletin de la Société de l'Histoire de France, pour 
1834 et 1835. 

Pions ne parlerons point des ouvrages publiés ou 
préparés par tette Société ', ils sont mentionnés ail- 
leurs dans cet Annuaire; ouiis nous ne pourrons 
nous dispenser de'signaler les premiers ouTrages mis 
au jour depuis deux ans , aux frais du GouTemie- 
ment, sous la direction de M. Gnicot , ministre de 
l'instruction publique , et des comités institués par . 
ce Ministre pour la reckerche et la pubHeaUon des 
documenté inédiU relaUflt à l'HUhnre de France, 
Cinq Tolumes in-4<* - sont déjà . publiés , sayoir : 
I. NigociaUont reUUive$ à la Succenian d'Es- 
pagne sous Louis XIV ^ éditées par M;. Mignet,' t^ i 
et H ; V*. DocumcnU relcUifis à la Guerre de la sue^ 
cession d'Espagne, avec plans et cartes, édités par 
M. le lieutenant-général Pelet^ 1. 1*'; le deuxième est 
aussi terminé; '6^, Journal des étals généraux tenus 
à Tours en 1484, par Jean Masselin, édité et tra- 
duit par M. Adheim Bemier; 4<'. Procès-^erbal 
des séances du Conseil du roi Charles VIII, édité 
par le même; 6"*. Recueil de firagments inédits 
d'Abeilard , édité par M. V. Cousin. Parmi les 
autres documents dont Timpression a été également 
décidée et dont la publication aura lieu sous peu de 
mois, nous indiquerons encore la Chronique en vers 
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pnnfmcmm de <kiiUiÊmiude:nêêlMMÊt<k^ 
$9de iionêrèkihéféUquûênSUtmiêÊf étktfetntndait 
litté^sykmciitv par iHi Faiimlv }« 'QMnduiHw^lt 
vtfr« roMOfU cte< 4iigi-àtf i V a riw è i î W W » ,. jb«r*Bél>Hr Jb 
Sainte-More» ëditëe par M. Fr. MicluKilte ^MMU 

parJa» 80ÎM 4k H.i&iëwdi9. w Jt0«il«^^ 

4'^il#Mrra) jàafiëM.â.Loiidrai:iMWliMqii%9^ 
^iltf iMc M..Ghnii^ollioa. lMt^€2MMli4««aiM|l« 
ilf oittHn^, traTiôl diffiailtftv^Bâ^àcii^ ]Uflml|4il 
fiilf]mèt»'Vc4iMMft dMc ilAniMirili dKUflwÉM 
.aminfewli^4r'^^wU^s tiii fjrnÉfrmÉBliH 

Bosanfon.fods Ja aiÊi^ieillaiiee'^e.ilI» W«âi|r» |i**ll 
4SP«i|p«iiEi0Dmttdai&dMa#^CIw^ 

«•rd«Epitft w«t iiétittoipaA:3Mftii.pftM énvoté If^^iipv. fll 
«SjMlrftde mâme do JtfàiKtfi'dtf «iitf|#à|Mi^|tf^ 
iVLÔNàlidb» dA WaiHf/ëlxrint IfcMiMl JTJfMUV^ 
iQ0e fran^etig^, dèat laJuélMâod a ^tJTiMÉilis^â 
Hm. Lteimnant, Adg. UPrëiq^vM. MMlIliS é 
Albart iieninr, f^tûmlîèrtiiMDt ianés dan^r^lil^t 
dès mkiiùAmai^àM'Ètki^iMBiàlft: '. ' . - b ^ :^'t5>f ) «:^ 
. (ia.lcoUflQtkipi* l^aiGoÉinnuitÉiiciii ^ooHMDdlBf dHH 
«Ée iiëne de âofiàmeMts'^rigniaw det.^Ift^lM^rit 
tante'; (4init'ia8 ^UaMqtti'édran at 
peu 'À pea^ efe à l«fi»Ue MMonfi allMlitf te 
lM&ûflrefw«B«kQii9«te'gnBde«l!iiM 
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rendant ainsi sa hante porftion |K)litiqae utile à des 
études que sa psofoéde u&fctruettona! dëjA'^TÎTCf* 
ment éckirëes. ... ■ .. ... ; •:, ', 

En terminant cette Notice, si incomplète et si 
abr^g^e ,. il est sans doute inutile de répéter que bous^ 
somipes bien loin de croire avoir offert à l'étude toutes 
les ressoutces que l'érudition française et étra^éve 
ont accumulées . pour la. connaissance de notre his^ 
toire nationale. On en retrouyérait un grand nombre 
encore dans les immenses, recheiiches dé Bldlitori et 
d'autres savants iUlicne^du'ZTiu* siècle, pour la pu- 
blication des sources de l'histoire de leur patrie ;r dans 
les travaux de la commission anglaise àei reeoMê \ 
constamment dirigés depuis trenteans vers les docu- 
ments les plus authentiques et les plus originaux de 
la législation et de l'administration publique, dont le 
Domesday-Booh est le monument le plus précieux , 
documents qui s'ajouteront aux recueils de Saville , 
de Camden, deTwisden, de Gale, de Warthon, etc., 
et qui doivent être complétés par un Corpus Ml. 
brit,f auquel travaille activement M. Cooper; dans 
les documents inédits publiés ou préparés avec beau- 
coup de soin par la commission historique de Bel- 
gique; enfin, dans les travaux modernes de l'érudi- 
tion allemande , qui affectionne aussi avec raison le 
moyen âge. Recueils de lois et de diplômes , cartu- 
laires, registres officiels des grands corps civils ou 
religieux ; annales, chroniques, mémoires, biogra- 
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phies couteraporaiDes , telles sont les principales et 
les véritables sources de l'histoire, qa'ëclaire encore 
l'f^tude des monuments figures, et plus particalière- 
ment celle des monnaies, des inscriptions, des scalp- 
turcs et des peintures. En indiquant succinctement 
les plus importants trayaux de ce genre, au milîen 
desquels il sera facile de distinguer ceux d'un ustge 
indispensable de ceux dont l'utilitë est plat moob- 
daire , nous ne dispensons assurément pas de eonsol- 
ter, au moins en partie , les cinquante miUe articles 
de la Bibliothèque historique. Puissions-nous seole" 
ment en avoir rendu l'abord moins effrayant et an 
peu plus facile !'ce serait sans doute avoir interprété 
lidèlement les vues et l'esprit qui ont présidé â la 
formation de la Société de l'Histoire de Franee , et 
qui dirigent depuis bien plus long-temps les traTaos 
de l'Académie des Inscriptions et Belles-Lettres. 

JoLbS DRSffOTEtS. 
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RÉSUMÉ DES TRAVAUX 

DE LA SOCIÉTÉ DE l'hISTOIRE DE FRANCE , 
PSNDAITT L'AHKiE 1836. 

Depuis ri nterruption de son Bulletin mensuel (1), 
la Socie'té de l'Histoire de France a 'dû reporter , 
et a reporte en effet toute son attention et toutes ses 
ressources pécuniaires yers la publication d'ou- 
vrages historiques originaux : aussi l'analyse de ses 
iierniers travaux se rédait-elle à peu près à l'énoncé 
des ouvrages sur lesquels son choix s'est définiti- 
vement arrêté. 

Jusqu'à ce jour elle 9 publié : 

1°. Sous le titre de l'Vstoire de H Normant la Ira- 
ihiction française inédite, remontant au commcn- 
rcment du xiv° siècle , d'une Chronique latine du 
moine Aimé, antérieure de plus de deux cents ans, 
«'t relative à l'établissement des Normands en Italie 
ft en Sicile. M. Champollion a été l'éditeur de cet 
ouvrage. 

2°. Les Lettres également inédites du cardinal 
I\la3arin , concernant les troubles de la Fronde , 



( I ) U a ulc publié en l834 <^t l835 quatre voiuince de ce 
iccui'il , qui conliciil dus |nèccs hlsloiiqucs dcluchëcs, cl dca 
:«iialvsc. et noiiccs coiicornanl l'histoire de Fraïue. 

28 
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phies couteraporaiDes , telles sont les principales et 
les véritables sources de l'histoire, qa'ëclaire encore 
l'ëtude des monuments figurés, et plus particalière- 
ment celle des monnaies, des inscriptions, des scalp- 
turcs et des peintures. En indiquant succinctement 
les plus importants travaux de ce genre, au milîen 
desquels il sera facile de distinguer ceux d'an usige 
indispensable de ceux dont Futilitë est plas Mooa- 
daire , nous ne dispensons assurément pas de oobmiI- 
ter, au moins en partie , les cinqaante mîUe articles 
de ia Bibliothèque historique, Puission^-noas seale^ 
ment en avoir rendu l'abord moins effrayant et un 
peu plus facile !'ce serait sans doute avoir interprété 
lidèlement les vues et l'esprit qui ont préside â la 
formation de la Socie'té de l'Histoire de Franoe , et 
qui dirigent depuis bien plus long-temps les traraux 
de l'Aéadémie des Inscriptions et Belles-Lettres. 

JuLbs DssifOTEas. • 
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RÉSUMÉ DES TRAVAUX 



t. 



9. 



LA SOCIETE DE L HISTOIRE DE FRANCE , 
psNDAirr L'AHKis 1836. 

puis l'interruption de son Bulletin mensuel (1), 
K^ie'té de l'Histoire de France a 'dû reporter , 
^eportë en effet toute son attention et toutes ses 
urces pécuniaires yers la publication d'ou- 
ïs historiques originaux : aussi l'analyse de ses 
iers travaux se réduit-elle à peu près à ]'«înoncd 
)uyrages sur lesquels son choix s'est définiti- 
int arrêté. 

$qu'à ce jour elle ^ publié : 
Sous le titre de Wstoire de H Normant la ira- 
ion française inédite, remontant au commcn- 
nt du xiv° siècle , d'une Chronique latine du 
e Aimé, antérieure de plus de deux cents ans, 
lative à l'établissement des Normands en Italie 

Sicile. M. ChampoUion a été l'éditeur de cet 
agc. 

Les T^iires également inédites du cardinal 
arin , concernant les troubles de la Fronde , 



11 u clc imblic eu i83/} ot l835 quatre volumes de c«> 
il , (|ui coiiliciil lies (tièces liLitoiiques detucbe'cs , cl <U>> 
sc, t\ niiliti'-. cuiiMTii;'.!!! l'Kisloire de France. 

2« 
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l'exil du cardinal (1651-2) et ses intimes et affec- 
tueuses relations avec la mère de Louis XIV : 
publication conJGëc à M. RaveneU 

3°. Le 1^'^ volume du texte et de la traduction 
«le l'Histoire des Francs, de Grégoire de Tours, 
édition nouvelle , due aux soins de MM. Guadet et 
Taranne , et qui se recommande surtout aux hoinmes 
.«tudieuxpar la collation exacte jdes plus importants 
manuscrits. Le 2® volume est sous presse*, et doit 
paraître avant la fin de Tannëe. 

Parmi les autres ouvrages dont Timpression avait 
ete prëcëdemraent votëe par la Société, et dont il a 
etc^ fait mention dans les deux rapports annuels pour 

1834 et pour 1835 (1) , les Chroniques de Froissari 
occupent le premier rang par leur importance et 
leur étendue; l'adjonction de nombreux docu- 
ments inédits, qui jetteront un nouveau jour sur 
l'iiîstoire du xiv^ siccle, et le soin tout particulier 
<ie l'e'diteur, M. Lacabanne, à reproduire avec leur 
} liysionomie originale les écrits de Froissart, assu- 
rent le succès de cette publication, dont l'impression 
est commcnce'e. Il en est de même de la Chroniq^e 
de f^illehardouin , dont l'édition , préparée par les 



(i) Voir lo rëàumé des travaux de i834 dans \c Btilietin de 
lit. Société, l*"* partie, lom. ii, p. l\b\ et pour les travaux 
(le i835, le rapport très détaille insère dans la Revue rttro- 
'^jitctii'e, mai i836 , ]». i63. Ces rapports sont distribua à tous 
l< ^ membres de la Société'. 
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soins de M. Paalîn Paris, n'a été retardée jusqu'ici 
que par d'aatres traraux do l'éditeur. 

Le Conseil de la Société s'est occupé du choix 
«rnutres ouvrages à publier pendant Tannée 1837. 
Ces ouvrages sont : 

1 <". Le Rôle de la taille de Paris pour Vannée 1S93, 
manuscrit inédit, dont la publication a été confiée 
à M. Gknraud, élève distingué de l'École des Chartesi 
aidé dans ce travail par les conseils de M. Bureau de 
La Malle. Les renseignements que ce pi'écienx do- 
cument a fournis à l'éditeur, rapprochés d'un rôle 
analogue , mais moins étendu , pour l'année 1313 , 
déjà publié par M. Buchon , ont été asses abondants 
pour lui permettre de présenter une sorte de sla- 
Uslique de la capitale sous le règne de Philippe-le- 
Bel; il est parvenu à fixer le chiffre delà popula- 
tion, la somme des impositions des contribuables, 
les rapports de la population avec la superficie , les 
noms el; remplacement des anciennes rues , ainsi que 
des édifices publics, et à reconstituer un plan gra- 
phique de la ville de Paris telle qu'elle était à la fin 
du XIII* siècle. La rédaction de cet ouvrage , suscep- 
tible de servir d'introduction aux belles recherches 
statistiques de M. de Chabrol, est entièrement 
finie , l'impression en. est commencée , et il y a tout 
lieu d'espérer qu'il verra le jour avant la fin de 
l'année, surtout s'il obtient les encouragements que 
le Conseil es)ièrc de l'administration supérieure de 
celle ville. 
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2<'. Mémoires de Pierre deFenin sur le règne de 
Charles VI* L'auteiir de ces Mëmoires, panneftior et 
ecuyer du roi Charles YI, raconte les ^énementi qui 
se sont pass^ en France dans les trente premiéret 
années du xv^ siècle , et en particulier les reUtîofit 
entre Louis duc d'Orléans, ses enfants et Jean doo.de 
Bourgogne. Il existe à la Bibliothèque Royale une 
copie de cette Chronique plos complète et plus oci- 
ginale que la copie utilisée par Denys Godefroj, et 
reproduite dans la Collection de M. Petîtot. Le 
Conseil de la Société de TUistoire de France a oonfié 
le soin de cette publication à M^^« Dupont , auteur 
d'une notice fort savante sur le chroniqueur Le Ferre 
de Satnt-Remy, et qui, ayant fait une étude iwMale 
(les sources de notre histoire aux xnr* etXT* lièolee» 
avait déjà préparé une copie du manuscrit de Pierre 
de Fenin. 

3°. Recwil des sources de l'Histoire de JPnmcef 
Urées des écrivains grecs. Le Conseil avait arrêté » 
dés Tannée 18â4 , la 'publication des extraits de 
Strabon concernant la géographie de la Gaule ; 
M. Letronne , qui avait bien voulu se charger de 
ce travail, ne Ta point abandonné, et a récemment 
promis de s*en occuper avec activité ; il a paru utile 
do donner, avec le Strabon et les autres géographes 
grecs, un recueil d'extraits des historiens de la même 
nation , soit anciens , soit du moyen êge, qui peu- 
vent fournir quelques renseignements sur l'histoire 
de France. Les soins de l'édition ont été confiés à 
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M. Berger de XiTrey, qui anra a collationner de 
noavean , à compléter et à traduire en français , le» 
extraits dëjà publiés dans le 1*' Tolmne de la col- 
lection de l'Histoire de Franoe de D. Boaquet» Cet 
ourrage (texte et traduction) devra former trois 
volâmes ; on espère publier le premier ayant la fin 
de Tannée 1837. 

4*. Œuvres historiques d'Éginhard, comprenant 
la Vie de Gharlemagne, les Annales , les Lettres et 
des extraits des antres écrits du même historien. 
Le Conseil, en décidant la pablication de ce Recaeil 
sons ses auspices, n'a point encore désigné l'édi- 
teur; mais nous savons que l'un de nos collègues, 
M. Teulet , s'occupe de recherches relatives & ce 
travail, qui sans doute lui sera confié. 

&"*. Histoire ecclésiastique de Normandie, par 
Orderic Vital. M. Auguste Le Prévost , en propo- 
sant an Conseil la publication de cet ouvrage impor- 
tant et étendu , a rappelé combien ce chroniqueur 
du xii« siècle était recommandable par son exacti- 
tude et par les couleurs locales dont il a revêtu ses 
récits , que l'on considère , avec raison , comme une 
des sources les plus précieuses de l'histoire de Nor- 
mandie. En voulant bien se charger de publier une 
nouvelle édition d'Orderic Vital , M. Le Prévost est 
tout prêt à y joindre les notes topographiques les 
plus utiles qu'une étude longue et spéciale du sol de 
la Normandie et des antiquités du moyen âge lui a 
permis de rassembler de longue main. On a lieu 
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(le croire que M. Louis Dabois, aatcarde la première 
tradaction de cette histoire , insërëe dans la GoUee- 
tion de M. Guizot, se chargerait aussi Yolontiert de 
revoir et de compléter son premier trarail, pour k 
joindre au texte revu et coUatioimé par M. Le Pré- 
vost sur des manuscrits non utilisés' par A. Du- 
chesne dans son Recueil des anciens Historiens de 
Normandie : toutefois, quoique décidant en principe 
cette publication , qui ne formerait pas moiiw de 
huit volumes, le G)nseil n^a pu fixer encore Tépaqi» 
où devra en commencer l'impression; 

6°. A reflet de répandre le plus de variété possible 
sur les publications de la Société , le Conseil avait 
admis, d'après la demande de M. Jules Taschereaa, 
Fimpressiou de Mémoires inédits concernant le règne 
de Louis XV , attribués à M. le duo de Lujnes. 
Mais un examen plus attentif ne les a pas fait trou* 
ver assez intéressants pour mériter l'impression, au 
moins en totalité, quoiqu'ils soient fort peu étendus. 
M. le duc de Luynes actuel, après avoir autorisé, 
avec le plus bienveillant empressement, la publi- 
cation que le Conseil avait projetée de ces Mémoires, 
n promis de communiquer d'autres documents iné- 
dits concernant l'histoire du xviii* siècle. 

En outre des ouvrages originaux dont il vient 
d'ctre parlé , le Conseil a reçu d'autres demandes 
de publication et d'autres communications histo- 
riques, sur lesquelles il n'a point encore pris de 
décision, ou auxquelles il n'a pas clé possible de 
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donner saite. Plunears de nos collègues des dëpar- 
tements ont aussi adresse des renseignements utiles , 
qui ont déjà ëtë mentionnés aTec reconnaissance 
dans les rapports antérieurs , ou qui devront l'être 
dans celui de 1837 ; mais le but spécial de la Société 
étant de ûivoriser la publication des sources oiigi- 
nales de notre histoire, son attention et ses moyens 
pécuniaires se concentreront de plus en plus sur cet 
objet (1). Puissent le zèle et le désintéressement de 
tous ses membres, associés pour une œuvre utile, 
mais lente et sans* résultats aussi positifs et aussi 
uombreux qu'on poufc*ait le désirer, trouver dans un 
avenir prochain des encouragements dont est digne 
leur persévérance ! 

JULBS DeSNOTSRS, 

Secrétaire de la Société de V Histoire 
de Fratux. 



(i) Tous les ouvrages publiés par la Société doivent, aux 
termes du Règlement , être distribués gratis à chacun de ses 
iiiumbres. 
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